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BIBLIOTHEQUE 

DES AUTEURS 

DE BOURGOGNE 

M 

Jean macer. 

A C E R , ( Jean ) né à Santigny , proche de Mont- JEAN 
réal en Auxois , etoit Liccntié en Droit , & Pro- MACER. 
refleur en Droit Canon , à Paris , vers le milieu du 
XVI e . Siècle. H a fait quelques Ouvrages , dont 
voici les Titres. 

t. De prof péris Gallorum fuccefféus Ubcllut , 
quo pariter dijferitur de Trtbutorum exaiïionibus , 
tum de Jure quo Gal/i fib 't vindicant Provincias quai 
répétant : cum Scholiis Jo. Blond. Paris,, Guillaume Guillard , ijjy. 
m 8°. Jean le Blond , Confeiller au Parlement de Dijon , avoit été 1 v 
ion Difciple. 

a. Panegyricut de laudtbus Mandubiorum, quo e liant retunduntur cx~ 
traneorum in Gallos calumnix. Ibid. IJ56. in 8°. Voy. le Confpec* 
tus Hifioric. Burgund. de M. de la Mare, p. 43. Le même Jean le 
Blond y a ajouté iès Notes Latines , comme dans le précédent. 

3. Indicarum Hif/oriarum ex ce a/a lis & fdelijfanii Tefiibus percepta- 
rum Libri III. Ibid. 1 jyj. in 8 9 . Macer n'avoit jamais été aux In- 
des. Se trouvant à Avignon, il lia amitié avec une perionne qui avoit 
demeuré aux Indes pendant trente ans, & mit par écrit tout ce qu'il en 
aprit. Etant de retour à Paris , où il failoit fâ réfidence ordinaire , il 
rangea ces Mémoires , & les donna au Publie. 

Part. 11. A 
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JEAN 4. La Croix-du- Maine attribue à Macer une Philippine contre la 

M ACER. j> 0 ët(t(lrci & Rimailleurs de noire teins. Paris, Guillard, 1557. Je 
ne fçais en quelle forme elle fut imprimée. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-du-Mainc , p. 1239. celle 
de du Verdier, pag. 717. & le Suplément de Moreri de 1735. 

JEAN MACHOU. 

team \/\ACHOU , ( Jean ) Lieutenant ès Juflices de Tournus , comme 
MACHOU. il f e nomme lui-même , mourut à Tournus, le 14. Avril 1669. 
Il cft Auteur de l'Ouvrage fuivant : 

L'origine de la Ville & Abbaye de Tournus , de Fondation Royale y 
fous le nom de S. Valerien , ou félon le Vulgaire , S. Valerin , rnar- 
tyrifé au meme Lieu , dédié enfuite à f honneur de N. Dame & de Saint 
Philibert : Sa fécularifatton & changement en Eglife Collégiale. Avec 
rétabliffcmcnt & diftinftion des Juflices Laïques Û" Séculières des Rejforts 
des Elus , & Députés des trois Ordres du Comté de Maconnois en la 
Généralité de Bourgogne , ou font marquées les caufes des néceflités pu- 
bliques , les expédiens pour y rémédier , les Règlemens de Police , les de- 
voirs d'un chacun , & autres particularités très utiles pour connoitre les 
Droits des Seigneurs Hauts-Ju (licier s. Châlon, Philippe Tan, 1657. 
in 8°. h. 2 e . Edition , fous ce Titre : Pratique Judiciaire , tant Ci- 
vile aue criminelle des Juflices fubalternes, fjt. Ibid. 1662. in 8°. Te 
fuis lurpris que le P. le Long n'ait pas fait mention de la première Edi- 
tion de cet Ouvrage , de laquelle je l'avois inftruit. 

Voy. Bibliothèque des Hi/loriens de France du P. le Long , & VHifloîre 
de Tournas , par le P. Chifflet , pag. XV. 



JOS/AS 
MACHUR. 



JOSIAS MACHUREAULT. 

MACHUREAULT, ( Jofas ) étoit né à Châlon , le 8. Mai 
1561. Il profellbit la Religion Prétendue-Réformée. Dès l'âge 
de 17. ans , il s'étoit apliqué à la Chirurgie j & étant allé à Arles, il 
y foûtint , fur cette Science , des Thèlès cjui lui firent tant d'honneur 
qu'on lui donna folemncllement le Titre d'Abbé; c'eft-à-dirc , Inten- 
dant des Chirurgiens d'Arles. Alachureault étudia à Paris fous du Lau- 
rens, Médecin célèbre, & fçavant Profcflèur d'Anatomic. De retour 
en fa Patrie, il y obtint des Lettres de Prévôt des Maîtres Chirurgiens, 
& exerça fa Profeflion avec beaucoup d'honneur & de liiccès. Il mou- 
rut le 4. Mai 1622. à 61. ans. Il a compofé. 

1 . Exercices de Jofias Machurcault , de Ch*lon-fur-Sônc , touchant f ami- 
tié. 161 1. in 12. fans nom de Ville, ni d'Imprimeur; & la même 
année, à Genève, chez Chouet , in 12. 

2. Traité des Vertus Ç? des Vices. Mf. 
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3. Vers François , à la tête des Ouvrages de Job Bouvot; 

Voy. Jacob , de clans Scripter. Cabilon. pag. 70. & le Supliment de 
Mortri de 1735. 

GASPARD MAÇONNAI. 

MAÇONNAI, ( Gafpard ) Jéfuite de Mâcon, où il rëfidoit GASPAkD 
encore en 163a. comme je l'aprendsde l'Ouvrage fuivant . VArc- 
en-Ciel de la Ville de Mâcon , repr^f entant par l'éclat de fes couleurs , 
les rares perf estons d'Henri le Grand , Premier Prince du Sang, Gou- 
verneur de Bourgogne, en fon Entrée à Mâcon, A? 4. Décembre 1632. 

GABRIEL MADELENET, OU M AG DELENET. 

MADELENET, ou MAGDELENET, ( Gabriel ) fils de Henri m £deK£ 
Madelenet , naquit vers 1 ^87. à S. Martin du Puy , fur les con- 
fins de la Bourgogne , du côté du Nivcrnois. Ménage s'eft trompé , 
en croyant qu'il étoit de Champagne. [1] Le Pere de Magdelenet , ' 
quoique d'une fortune médiocre, n'épargna rien pour fon éducation. 
Gabriel Magdelenet, après avoir étudié en Philofophie , en Théologie 
& en Droit, à Nevers & à Bourges, fè rendit à Paris en 16 10. & fè 
fît recevoir Avocat au Parlement de cette Ville. Son mérite fut bien- 
tôt connu, & lui donna de l'accès chez les perfonnes les plus dirtin- 
guées de la Cour. Le Cardinal du Péron hu accorda fa protection , 
& le Cardinal de Richelieu l'honora de la Charge de fon Interprète 
Royal en Latin. Magdelenet avoit une penfion de 1 joo. livres du Roi 
Louis XIII. Le Cardinal de Richelieu lui en donna une autre de 700. 
livres , après qu'il eut entendu la lecture d'un Poëme François que Mag- 
delenet avoit compofé fur la prilè de la Rochelle , & qui n'a pas été 
imprimé , non plus que fès autres Poëfics Françoifes. En quoi le Pu- 
blic n'a pas beaucoup perdu , fi nous en croyons Balzac , qui les com- 
paroit à celles de du Moiiin , Poëte très méprilâble. [a] Magdelenet 
abandonna la Poëfie Françoifc pour s'apliquer à la Latine , où il réui- 
fit fi bien que le même Balzac difoit que Magdelenet laifoit des Vers 
comme Horace. Pierre Petit , Auteur de fon Eloge , qu'on voit à la 
tête de fon Recueil de Poëlies , dit qu'il avoit plus d'art que de génie. 
Petit nous aprend que Magdelenet avoit une averfion naturelle pour les im- 
promptus , quoiqu'on en trouve deux ou trois dans fes Vers. Mais 
ce que Baillet [3] loue le plus en lui, c'eft qu'il avoit fait une heureufè 
alliance des Vertus Morales & Poétiques j ce qui eft fort rare dans une 
même perfonne. 



[1] MtnagUn* , pag. mj. Ed.t. de itfpj. 
£*] Lettre XXI. à Chapelain , Liv. IV. 
[j] Jugtmtni ici Sçavant, V. vol. p. ^6. Edit. h 4°- 

i 
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GABRIEL Coftar feùfoit beaucoup d'eftime de la Mufe de Magdelenet. C'étoit, 
MADELEN j c p rem i C r homme pour les Vers Lyriques, [i] Loiiis-Hcnri de 

• Loménie , dans la Préface qu'il a mife à la tetc du Recueil de cet Au- 
teur, dit qu'il n'étoit point porte à la Satire. Satir/cx dicacitatis Ex- 
pert. Sa converfation étoit facile , agréable & enjouée. Il a cultivé , 
avec fuccès , la peinture & la fculpture , dont il connoiflbit toute les dé- 
licateircs , & il joùoit parfaitement du Luth. Sur la fin de fes jours , 
il fit fur la Gravelle , dont il étoit vivement tourmenté , des Vers qui 
ctoient fon chef-d'œuvre , félon Pierre Petit , mais qui n'ont pas été mis 
en lumière. Magdelenet paflant par Auxerre , y fut attaqué d'une lon- 
gue fièvre, qui le conduifit au tombeau , le 20. Novembre 166 1. à 
Page de 74. ans. Jean Magdelenet, Lieutenant au Préfidial d' Auxerre, 
fon neveu , le fit inhumer dans l'Eglifc de Nôtre-Dame la d'Hors , avec 
cette Epitaphe. 

D O- M- 

Memorix Gabriel» Madeleneti , à Confiliis & Secret/s Régit ChriJ. 
tianijf. Sermonifque Latii Interpréta. Nec en/m Tumulo obfcurum ja- 
cere juflum c(l , qui ta m, dum viveret, in Calum Heroas evexit. C la- 
rut t prtmum Foro , tum Aulx fervivit. Otio dent que vacavit , ne ju/ii- 
tia , ne (tdci , ne Jibi deeffet. Neque tamen ignotum virtus latere paf- 
fa efl. Gratta Regum Ludovic/ XIII. & XIV. Alumnum elegit. Car- 
d/nalium Perronii , Richelii , & Mazarini (lud/um fovit. Dofti om- 
nei coluere. Quant us porro Vsr y qui tantos habuit MuÇarum fuarum 
Fautores ! Gratus olim De/phmo futurus , ni dum hune Qricntem adora- 
ret, ipfe occafumfuum fenjiffet , foli Deo in poflerùm viilurus. Bene 
precare, Viator , Casio gloriofus vivat, que m laurus in terris non pa- 
tietur mort. 

Obiit A/tiffiodori, XIII. Kal. Dec. an. D ni - M D CL XI. xtat. 74, 
in AZdibus & complexu Jcannis Madeleneti , ex fratre nepotis amant tf- 
ftmi , qui ei hoc Monttmcntum 

P. L. C. 

Son Recueil a été imprime , fous ce Titre : Gabr/el/s Madeleneti 
Carminum Libe/lus. Paris, Claude Cramoify , 1662. in 12. pagg. 124. 
1t. ibid. Paris, 1725:. in 12. Nicolas Bourbon, fameux Poète, s'écria 
la première fois qu'il vit des Vers de Magdelenet : Ubi t and tu lu ut [lit 

Voy. Konig , Bibliotheca vêtus & nova , pag. 492. M. Titon du 
Tillet, Parnajfe François, pag. 268. le D/flionnaire de More ri , &le 
Suplément de 1735". les Mémoires du P. Niceron, Tom. XXV. page 
16. & fon Eloge a la tête de fes Poélies. 



[1] Voy. la Cfmimstion iti Himwttit Littértum & ffiifleirr, Tom. II. Parc II. pag. 

BARTHELEMI 
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BARTHELEMI MAGNXEN. 

MAGNIEN* ( Barthelemi ) fils de Guillaume Magnien, fça-- barth. 
vant lurilconfulte de Châlon, embrafla la même Profcflion que MAGNI£ N« 
Ion pere. Il fut fucccflivemcnt premier Echevinde Châlon en 1634* 
& deux fois Maire vers 16 p. il aflifta en cette dernie're qualité* aux 
Etats de Bourgogne tenus en i<5ji. en prélènce du Roi Louis XIV. 
Le Diftours qu'il y prononça, fut imprimé la même année in 8°. avec 
ceux que Claude Burgat , Syndic de Châlon , & Jcan-Baptifte Beuve* 
rand , Députes aux mêmes États , firent à Sa Majefté. Magnien pro- 
nonça quelques autres Harangues devant des Perlonnes de la première 
qualité, qui furent auffi imprimées dans ce Recueil. On trouve encore 
dans Mlluflre Orbandale , Tom. I. pag. 763. une Harangue que Mag- 
nien prononça à l'Entrée de M. le Marquis d'UxclLs , Gouverneur J* 
Châlon. 

Voy. Jacob, de claris Scripton Cabilon. pag. m. 

JEAN MAGNIEN; 

M AGNIEN, ( Jean ) étoit né à Tournus, & non dans la Pro- mag'nien, 
vince de Breflè , comme l'a dit M. Broflêttc dans (es Notes fur 
Defpreaux : il fit fes études chez les Jéfuites de Lyon. Après avoir été 
quelque tems Avocat au Prélidial de cette Ville , il partit pour Pa- 
ns où il Ce fixa. U y fut aifàffiné après l'an 166t. Il avoit été Ami 
de Molière , torique celui-ci le fut aflocié avec quelques jeunes gens qui 
avoient du talent pour la déclamation à laquelle il sexerçoit avec eux* 
Ils joùoient dans le Faux-bourg S. Germain & dans le quartier S. Paul j 
& on apelloit leur Société Xllluftrc Théâtre. 

CATALOGUE DÉ SES OUVRAGES. 
1. Artaxerxei. Paris, 1645. in 4°. • 
a. Les Amans diferets. Ibid. 164;. in 4* 

3. Le grand Tamerlan & Bajazet. Ibid. 1^48. in 4". 

4. Le Mariage de Dorontade & de Statyra. Ibid. 1648. in £?* 
c. Sejanus i Tragédie. Ibid. 1647. 4*- 

6. Jofaphat & Barlaam. Ibid. 1647. in 4 0 . 

7. Zênobie Reine de Palmyre. 1660. in 4 0 . 

8. Heures du Chrétien, d'mifées en trois Journées. Paris, 1^4. in 
8°. Vers & Profe. L'Auteur y prend le Titre d'Hiftoriographe dè Sa 
Majefté. 

9. La Science univerj "elle. Paris ^ 1663. L'Auteur mourut pendant 
l'imprellion de cet Ouvrage. 

Part. U. B 
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10. 11 a laifTé pluficurs Tragédies manufcritcs. 

Voy. Jacob , ds claris Scriptor. Cabilon. pag. 13 y. la Bibliothèque det 
Théâtres. Note de M. Broflètte iur le 36 e . Vers du 1V«. Chant de 
l'Art Poétique par Defpreaux , Suplément de Moreri de 17 3 y. 

JEAN MAGNIN. 

jean \/f A G N IN , ( Jean ) étoit né à Tournus , & vivoit fur la fin 
MAGNIN. 1V1 du XVI*. Siècle. M. l'Abbé Juenin a inféré dans fa nouvelle Hif- 
toire de Tournas , le Recueil des Annales de Tournus par vénérable 
feientifique perfonne Me Site Jean Magnin , Secrétaire en PEglife Pa- 
roijpale S. André, depuis l année 1557. juf qu'en 1575. 

Voy. la nouvelle Hifioire de Tournus , à la fin de la III e . Partie , & 
pag. 187. des Preuves. 

JACQUES MAIGNIEN. 

Jacques A /f A IG N I EN y ( Jacques ) Notaire", mourut à Dijon en 1666. 
MAIGNIEN XV J. âgé de plus de 70. ans. Il fit imprimer en cette Ville , chez 
Pierre Palliot en 1660. des Stances à S. A. R. ( M. le Prince de Con- 
dé ) fur [on glorieux Retour ( à Dijon ) in 4 0 . Ce Poème eft allez 
e'tendu. 

HUBERT MAILLARD. 

HUBERT TV/T A I L LA R D , ( Hubert ) Bénédi&in de la Congrégation de 
MAILLARD 1V1 S. Maur , naquit à Flavigny de Nicolas Maillard. Il mourut 
dans fâ Patrie, le 10. Novembre 1710. âgé de près de jo. ans. Il 
e'toit pour lors Viliteur de la Province de Bourgogne. D. le Cerf en 
fait une *ncntion honorable dans fa Bibliothèque des Auteurs de la Con- 
grégation de S. Maur. Je ne crois pas que D. Maillard ait fait im- 
primer d'autre Ouvrage que YOraifon funèbre de M. Bénigne Joly , Cha- 
noine de S. Etienne de Dijon. Dijon , Claude Michard, 1695. in 4 0 . 

Voy. Bibliothèque des Mteurs de la Congrégation de S. Maur , pag. 
328. 

LOUIS MAILLEY. 

louis li/fAILLEY, ( Louis ) habile Avocat au Parlement de Dijon , 
MAILLEY. XVJ ni q U i t e n cettt Ville, le ij. Août 1629. de Paul Mailley , & 
mourut le 17. Avril 1666. M. de la Mare nous aprend dans fa Vie 
Latine de Claude Sanmaife , qu'il étoit grand Imitateur de Cicéron , 
qu'il avoit lû affiduement , & dont il avoit fait une étude particulière. 
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Loiiis Mailley eft Auteur de la Préface Latine qui eft à la tête du Re- toùis 
ciieil des Poéiïes de Philippe Robert , imprimées fous cè Titre : Car- MAILLEY; 
mina Philippi Robert i Grxca & Latin» qus. fuperfunt. Dijon , Cha- 
vance, 1666. in 8°. Cette Préface porte le nom d'/fc»i//«s, qui eft 
l'Anagramme de Mailitui. J'ai vu chez M. de la Mare pluficurs Let- 
tres Latines du même. 

Mailley a fait encore plufieurs autres Ouvrages MAT comme un Re- 
cueil d'Arrêts du Parlement de Dijon , dont Taifand a parlé dans 1' A- 
vertiffement qui eft à la tête de fa Coutume de Bourgogne ; des Notes 
fur le Code Thèodofien , aufquelles il travailla pendant cinq ans ; des 
Remarques fur Harmenopule , Juriiconfulte Grec. 11 eit fait mention 
de cet Ouvrage dans une Lettre Mf. de M. de Chevanes à M. de 1* 
Mare, datée clu iy. Février 165 y. 

GUILLAUME MAILLY, M AL Y, O U MALIG. 

MAILLY, MALY, ou MALIG, {Guillaume) Jacobin guill. 
du XIIIc Siècle, félonie P. Echard, eft Auteur de plufieurs Ser- MAILLY; 
mons MlH On trouve des Sermons de Mailly , mêlés avec ceux de 
Robert de Sorbonnc. Le P. Echard croit que les Sermons ^ dont To- 
mallni a donné les Titres parmi les MIT qui font à Venife dans la Bi- 
bliothèque de S. Jean & de S. Paul, fous le Titre de Sermones Fra- 
trii Girardi de Malliaco , font de Guillaume Mailly , & que les Co-î 
pi fies ont écrit mal-à-propos Gérard, au lieu de Guillaume. 

Voy. Echard, Script or. Ordin. Pradicator. Tom. I. pag. 485. 

GUILLAUME MAILLY. 

AILLY, ( Guillaume ) Jacobin , né dans le Bourg de Mailly- Gui ll. 
le-Château a quatre lieues d' Auxerre , auflî bien que le précédent , MA1LLY - 
mourut Jubilé , félon le P. Echard , le 4. Mars 1461. & fut enterré à 
Auxerre. II a compofé un Ouvrage Mf. confervé chez les Jacobins 
d'Auxcrre, & intitulé : Tabulare S^Thoma. 

Voy. Echard, Scriptor. Ord. Pradicat. Tom. t. pag. 810. 

JEAN DE MAILLY. 

MAILLY , ( Jean de ) de la même Patrie & du même Ordre JEAft bÉ 
que les précédens , mourut vers le milieu du XIII'. Siècle. Etienne MAILLV ' 
de Bourbon Jacobin, dans le Prologue qu'il mit à la tête de fon Li- 
vre , qui a pour Titre : De [eptem Donis , fait mention d'une Chro- 
nique de Jean de Mailly , en ces termes : De Chronicis F. Joan. de 
Malliaco, de Ordine Prxdicatorum , qui ea protendit ufque ad fua tetn* 
pora. CefU-dire , jifqu'en 1026. 

Voy. Echard, Scriptor. Ord. Pradicat. Tom. I. pag. 127. 
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GABRIEL BERBIS , SEIGNEUR DE MAILLY. 

GABRIEL % Ë AILLY , ( Gabriel Berbh, Seigneur de ) proche d'Auxonne , 
DE maill. J\(l a fait imprimer dans le Mercure de Mars 1728. pag. 479. une 
Lettre écrite d'Auxonne, le c. Décembre 1717. par M. de Mailly à 
M. Tercier, fur les Clouds que les Payens attachaient [olcmnellement 
dans leurs Temples, 

JACQUES MAISTRET. 

JACQUES *X jC v4 / S T" R £ T, ( Jacques ) Bourguignon , Docteur en Thc'olo- 
MA1STR. JH\. 1 gie , Evêque de Damas & Suffragant de l'Archevêché de Lyon. 

Le P. le Long le fait naître dans un lieu au'il apelle Juliacum : c'elt 
Juilly proche de Châlon. Le P. Philippe de la Sainte Trinité le ran- 
ge parmi les illuftres Ecrivains de fon Ordre. Jgcques Maiflret mou- 
rut en 1 6 1 c. 11 a laiflc des Homélies Latines fur fEccléjîafte & fur 
Ifayë. Ml. chez les Carmes de Lyon de 1'anrienne Obfervance. 

Voy. Hifloria Carmelitana , pag. 462. Le Long , Bibliotheta Sa- 
cra , pag. 841. 

PHILIPPE DE MAIZIERE. 

PHILIPPE \JfAIZIERE y ( Philippe de ) Dodeur en Théologie , & Curé 
DE MAIZ. JV'A de Laynet au Diocèfè de Chàlon , étoit né en 1630. dans 
le Bourg de Chagny. Après avoir fait les fondions de Curé pendant 
plus de quarante ans , il fe retira fur la fin de lès jours à Châlon où il 
acheta une Charge de Confeiller-Clerc au Préfidial de cette Ville. Il 
y mourut en 1709. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Sonnet imprimé en 1657. à la tête de l'Ouvrage d'Antoine Thi- 
bauld , Curé de Chagny , intitulé : LEtat autrefois varié , à prefent 
fiable de la Paroijfe de Chagny. Maizitre prend dans ce Sonnet la 
qualité de Bénéficier en cette Eglife. 

2. Poème en l'honneur de J. deMaupcou, Evêque de Châlon , fous 
le Titre de YOracle de la Renommée fur le Portrait du parfait Prélat. 
Châlon, Philippe Tan, 1660. pag. 32. 

3. Dif cours Théologiques des Perfetlions de Dieu , en forme de LeU 
très adreffèes au Roi , & « diverfes perfonnes conftdérables. Lyon , 
François Comba, 1689. /» 1 2 • 3* vol. Le dernier eft dédié à M. 
Fyot, Abbé de S. Etienne de Dijon. On voit par l'aprobation, que 
l'Ouvrage étoit compofé dès 1679. 

4. Lettres feavantes fur les Grandeurs de Dieu. Ibid. in 12. 3. vol- 
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j. Vers 1700. Maizière fit imprimer une brochure in 8°. fans date, PHILIPPE 
fous ce Titre : Table , ou Mémoire abrégé de divers Ouvrages que le Sr. MAIZ. 
de Maiziére , Prêtre , Doileur en Théologie , Ç? Confeiller Honoraire 
au Préftdial de Châlon , a compofé pour [on ufage , & par le zèle de 
fe rendre utile à ÏEglife pendant cinquante ans de Jon Miniflére , crai- 
gnant par F incertitude de fa vie y & f état de [on âge , d'être prévenu 
par la mort. Ce Catalogue renferme les Titres d'une douzaine de MfH 
fur l'Ecriture Sainte , l Accompli Jfement des Prophéties , Ce. f ignore 
où ils font. 

Voy. le Suplément de Moreri de 1755. 

JEAN DE MALAING. 

ALAIN G, ( Jean de ) Seigneur de Montigny & de MifTery, JEANDE 
Elû particulier pour la Nobleflèau Bailliage d'Auxois, a fait im- 
primer une Oraifon & Remontrance faite en la Fille de Semeur , Bail- 
liage d'Auxois , en f A ff emblée des trois Etats , le 8. Septembre 1 y 6 j. 
fur la réformation & ampli at ion de la Coutume de Bourgogne. Dijon, 
Antoine Grangicr, in 8°. Vers la fin de fon Difcours , il dit : Nous 
avons dreffé en notre Bailliage d'Auxois quelques Mémoires des articles 
qui nous femblent être requis & nécejfaires. Après avoir communiqué 
chacun de nous fes caiers , nous délibérerons enfemblement pour nous en 
accorder. 

Il eft parle de Jean de Malaing, dans le Procès-verbal de la Coutu- 
me de Bourgogne. 

CLAUDE MALLEMANS, OU MALLEMENT. 

MALL EMANS, ou MALLEME NT,f Claude ) Seigneur mallem E 
de Meffangcs , Village fitué dans le Val de Vergy , étoit né à 
Beaune. Il fe rendit aflèz jeune à Paris , & entra en 1674. dans la 
Maifon de l'Inflitution des Prêtres de 1 Oratoire. Il demeura peu de tems 
en cette Congrégation. Je ne fçais s'il étoit déjà Prêtre , lorfqu'il en for- 
tit. Il s'attacha à l'Univerfité de Paris, & profeffa pendant 34. ans la 
Philofbphie dans le Collège du PlefTis. Il eut l'honneur de donner des 
Leçons de cette Science à Madame la Ducheflè de Bourgogne. Sur la 
fin de fes jours , fè trouvant dans une lîtuation peu commode , il fè re- 
tira dans la Communauté des Prêtres de S. François de Sales , où il 
mourut le 17. Avril 1723. âgé de 77. ans. 11 étoit habile Cartéfien. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. Machine pour faire toutes fortes de Cadrans Solaires : Nouveau 
fyflême de f Aimant. Paris , Jean CufTet , & dans le Journal des S fa- 
vans de 1679. p. 267. Edit. in 12. 
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CLAUDE *• L'Ouvrage de la Création. Traité Phyftaue du Monde. Nou- 
MALLEM. veau Syjléme. Railbnnemens difierens de ceux des anciens Philofophes. 

Paris, 1679. in 12. On trouve à la fin de cet Ouvrage, un Re^iieil 
de plufieurs Pièces Aftronomiques fur le nouveau fyitême qu'il a inventé. 

11 y a eû une féconde Edition de ce Livre. Voy. les Mémoires de 
Trévoux, Février 1706. pag. 271. 

3. Sonnet au-devant du Remède Anglois contre les Fièvres , par Ble- 
gny. Paris, 1682. 

4. Le grand & fameux Problème de la Quadrature du Cercle , réfo- 
lu géométriquement par le cercle & la ligne droite. Paris, 1682. in 

12. It. ibid. 1686. 

Voy. le Journal des Scavans de 1684. p. 332. Edît. in 12. 

j. Réponfe à une Critique Satirique , intitulée : Apothéofe du Dic- 
tionnaire de P Académie Françoife. Paris, Ballard, 1686. in 12. 

6. Réplique à la réponfe de l'Inconnu fur la Quadrature du Cercle. 
Dans le Journal des Scavans de 1698. in 12. pag. 330. 

7. Fautes remarquées par Mail, de Mejf. dam toutes les Cartes de Géo- 
graphie , fur le fujet de la Pentapole dans la Terre de Chanaan , apel- 
lée aujourd'hui la Terre Sainte. Journal des Sçavans , 1698. pag. 679. 
Edit. in 12. 

8. Réponfe à la Lettre écrite contre la Remarque fur la Pentapole. 
Dans le Journal des Scavans de 1697. P* I 97* ^a ^ te ^ e cette 
ponfe , eft p. 294. ibid. Le P. le Long s'eit trompé , en attribuant les 
Remarques & la Réponfe à l'Abbé de Mallemans , Chanoine de Sainte 
Oportunc , frère de Claude. 

Voy. la p. 842. de £1 Bibliothèque Sacrée. 

9. La que/lion décidée fur le fujet de la fin du Siècle : Si Tannée 1700. 
eft la dernière du XVII e . Siècle , ou la première du XVIIL. Siècle. 
Paris , Moreau , 1699. in 12. & dans le Journal des Scavans de la mê- 
me année, p. 430. Edit. m 12. 

10. D/fcours fur trois articles des Journaux de Trévoux pour la def- 
fenfe de fou nouveau Syflême du Monde. Paris, 170J. //J~i2. 

11. Extrait d'utle Réponfe à une Lettre Italienne écrite de Rome fur 
fon nouveau Syftême du Monde. Dans le Journal des Sçavansde 171 6. 
Juillet , p. 9. Edit. in 12. 

12. Nouveau Syft'eme de P Aimant. In 4 0 
Vcy. le Supliment de Moréri de 1735. 

itqt 
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ETIENNE MALLEAips. 

M ALLE M ANS, ( Etienne ) frère du précèdent, fut marie à ETIENNE 
Paris, & y mourut le 6. Avril 171 6. âgé déplus de 70. ans. Il MALLEM " , 
a compofé plufieurs Pièces en Vers ; entr'autres, un Madrigal fur le 
Camp de Loudun , imprime dans le Mercure de Septembre 1698. Un Son- 
net dans le Mercure de Mars 1 70 3 . pag. 20 x . Le Défi des Mufes en trente 
Sonnets Moraux, remplis en trois jours fur les mêmes Bouts- Rimés don- 
nés par Madame la Duché jfe du Maine , & fur divers fujets. Paris, 
1701. in 12. pag. 44. L'Auteur avant apris qu'on l'aceufeit d'être à 
bout par ces trente Sonnets , en ajouta dix autres lùr divers autres lu- 
jets , & fur les mêmes rimes ; & pour peu qu'on l'eût encore défié , 
il menaçoit d'aller julqu'au centième. Il a fait encore imprimer quelques 
Chanlbns fur l'Avènement de Philippe V. à la Couronne d'Efpagne. 

Voy. Bafhage, Hijloire des Ouvrages des Sçavans , Mai, 1 701. pag. 
587 & J96. Juin, 1701. p. 277. & le Snplément de Moréri de 1735. 



JEAN MALLE M AN S. 

MALLEM AN S , ( Jean ) frere des précédens , naquit le 22. JEAN 
Janvier 1649. ^ av °i £ ^ marié , & avoit fuivi la protèlîlon MALL£M - 
des Armes. Il embraflà enfuite l'Etat Eccléliaftique , & fut pourvu le 
ij. Mars 1702. d'un Canonicat de l'Eglhè Collégiale de Sainte Op- 
portune à Paris, où il mourut, le 13. Janvier 1740. âgé de 91. ans, • 
moins neuf jours. » U avoit beaucoup voyagé en Hollande , en An- 
» gleterre , en Flandres , en Allemagne & ailleurs. On a fçû de lui- 
» même qu'il alla une fois à Mons , dans l'unique defièin de chercher 
» la première Edition de la Traduction du Nouveau Teftamcnt , qui 
» porte .le nom de cette Ville, & qu'il y croyoit imprimé, auoiou'il 
» loit certain que cette Edition a été faite en Hollande. Singulier dans 
» les fentimens, il n'a fait aucun Ouvrage où il ne fe foit écarté des 
» opinions les mieux fondées , & où il n'ait donné dans des bizarre- 
» ries infoûtenables. Quand il vit que fon frere Claude Mallemans 
» prenoit parti pour Defcartes , il s'en fâcha férieufemenc , Delcartes 
» ne méritant , félon lui , aucune eftime . . . On lui a fouvent en- 
» tendu dire que S. Auguftin n'étoit qu'un Théologien fort médiocre, 
» & qu'il n'avoit rien entendu (ur-tout dans les matières de la Grâce, s 
Tel elt le Portrait qu'en fait M. l'Abbé Goujet dans Ion SuplJment de 
Moréri. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Conduite pour entendre chrétiennement la Me Jfe. Paris, Joflè , 
1696. in 12. 

2. Hifioire de la Religion , où ejl comprife PHiftoire Sainte depuis 
Adam jujqu'ù Jéfus-Chrifi. . 
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JEAN 3. ^ Vie de Jéfut-Chrifl , tirée des quatre Evangéliftes , fans en 
MALLEM. Y ien omettre , & fans y rien ajouter. Paris, Mariette, 1704. a. vol. 

in 1 2. C'cft une efpi^e de concorde que l'Auteur regardoit comme fort 
au-deifus de tous les Ouvrages que nous avons en ce genre. 

4. Hiftoire de lEglifc depuis Jéfus-Chrift jufqu'ù éternelle paix qui 
fut donnée aux Fid/les fous PEmptre de Jovien , avec des réflexions édi- 
fiantes , & pttr occafion , toute IHifioire prophane , liée avec la Sacrée. 
ibid. 4. vol. in 12. C'cft la fuite de l'Ouvrage précédent. 

j. Lettre * Al. le Comte de Nairval, où efl donnée f 'évidente intel- 
ligence dri 2. Verfet du VI. Chapitre de la Genèfe , où efl le vérita- 
ble Syflême du Paradis Terre/ire établi contre le fentiment de Calvin , 
Scaliger & autres modernes. Dans les Mémoires de Trévoux du mois 
de Septembre 1707. pag. 1635-. 

6. Lettre au R. P. de Tournemine , pourfervir de Réponfr à laLct. 
tre précédente , & pour établir le vrai fens de ces paroles de T Evangile 
de S. Luc : Homo quidam abiit in Regionem longinquam accipere libi 
Regnum, & reverti. Mémoires de Trévoux , Juillet, 1708. p. 12*9. 

7. Lettre au même , pour juftifier cette Traduiïion de ce Paffage de 
S. Luc y XXII. f I. Sinite ufque hue. Permettez, ou avec votre permif. 
fion , fouffrez que f avance ytfques-là. Mémoires de Trévoux , Août 
1708. p. 1390. 

8. Réponfe à la Critique de la Lettre précédente. Ibid. Septembre, 
1708. p. 1601. 

9. Réplique à la réfutation de la Réponfe. Ibid. Décembre, 1708. 
pag. 2081. Cette Réfutation cft du P. Athanaiè de Paris, Picpus. 

10. Lettre où la Divinité de Jéjus-Chrifl cft démontrée contre les So- 
ciniens , par deux nouvelles Preuves tirées de P Evangile. Ibid. Mars, 
«709. p. pz. 

11. Lettre fur un PaJJage difficile de r Evangile : La Malédiftion 
du Figuier. Ibid. Novembre, 1709. p. 1968. 

1 2. TraduHion Françoife des Ouvrages de Virgile en Profe Poétique, 
avec des Notes. Paris, Mariette, 1706. 3. vol. in 12. L'Auteur pré- 
tendit avoir expliqué ce Poète en cent endroits , dont toute l Antiquité 
a ignoré le vrai fens. Mais , dit M. Vaillant ( dans fa Traduction des 
Eglogues de Virgile, publiée en 1724.) il paroît que le Public n'a pas 
été plus content de (à Traduction , que de lès autres Ouvrages. En 
cHct , ajoûte-t-il , bien loin d'avoir cette politeflè que demande un Ou- 
vrage , compofé principalement pour les Dames , lèlon le deflèin de 
M. Mallemans, on peut dire quelle cft rampante, fans élévation , & 
même barbare. 

• 

13. Penfées fur le fens littéral des dix-huit premiers Verfets de P Evan- 
gile de S. Jean. Paris, Mariette, 17 18. in 12. Les Journahftcs de 
Trévoux dilent que quand on n'admettroit pas toutes les conjectures de 

l'Auteur 
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l'Auteur, on eftimcroit fon efprit. Voy. Mémoires de Trévoux, Mai JEMN" 
171 8. pag. 569. Voy. auffi t Europe Sçavante , Tom. V. Part. I. pag. MALL *M. 
110. où l'on voit un extrait de cet Ouvrage. 

14. Les Penfêes fur S. Jean dévoient être fuivics de penfees pareil- 
les fur les 18. ou 20. premiers Verfets des trois autres Evangéliftes. Ces 
Ecrits font achevés depuis plus de 10. ans. Mais le Privilège que l'Au- 
teur avoit follicité pour les faire imprimer , lui ayant été lel'ule , elles 
n'ont pas vu le jour. Il avoit oufli beaucoup travaillé iur S. Jean. Cet 
Ouvrage devoit former e. ou 6. gros volumes. Le Privilège lui en fut 
pareillement refufé , parce qu'il avoit pris à tâche de réfuter toutes les 
.Traductions modernes de l'Ecriture Sainte, particulièrement celle de M. 
Godtau, du P. Amelotte, de Mons, du P. Bcuhcurs & de Richard 
Simon. M. Ma lie m am trou voit dans ces Auteurs bien des fautes grof- 
jftères qu'ai relevoit. C'eft ainfi qu'il s'en expliqua au mois de Septi m- 
b»e 17*6. dans une Lettre au P. Batterel , de l'Oratoire , que ce Pere 
m'a communiquée. 

1 j. Ld Vie des Philofophes. Mf. Il a parlé à plufxeurs de fes Amis 
de cet Ouvrage qui auroit formé 2. vol. in 1 ». 

16. Selon M. l'Abbé Goujet, ilacompofé plufieurs FaUums & Re- 
quîtes dam les démêlés ajfez fréquent qu'il a eus avec fon Chapitre en 
Corps y ou avec plufieurs membres, & dans le f quels on trouve plus que 

Voy. la Bibliothèque Sacrée du P. le Long , & le Suplément de 
Moréri de 1755. 

PIERRE MALPOY. 

MALPOY , ( Pierre ) Avocat & Confeil de Dijon, naquit en pierre 
cette Ville, de Bernard Malpoy , Echevin. Il mourut fort âgé , MALPOY. 
le 7. Juillet 1644. Pierre Bernier [1] le loue, & lui donne rang par- 
mi les fameux Avocats de fon tems. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. Chariot de Triomphe du Roi , repréfenté par f Infanterie Dijon- 
noife, le Dimanche aj. Février 1619. me lé de François & de Bourgui- 
gnon. Dijon, Nicolas Spirinx , 1629. in 8°. 

». Rêfjuiffance de l'Infanterie Dijonnoife pour la Naiffance de M. I* 
Prince de Condé. Ibid. 1630. in 8°. 

5. V Entrée de très haut & très puijfant Prince Henri de Bourbon , 
Prince de Condé , Gouverneur de Bourgogne, en la Ville de Dijon , le 
2,0. Septembre 1632. Dijon, veuve Cl. Guyot, 1632. in folio , pagg. 

£r 

[f] Daw 1» Vtihoc de fon PUidoyé fur m M»riagt tUndifli* 
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( PIERRE 4. Rêjoùijfance de f Infanterie Dijonnoife pour l'Entrée de M. le Mar- 
MALPOY, g Un j c j avaneSy Lieutenant de Roi au Gouvernement de Bourgogne , 
le 4. Février 1636. Dijon, Claude Guyot, 1636. in 4 0 . 

j. Retour de Bon-tems, dédié à Monseigneur le Prince , Gouverneur 
de Bourgogne. Ibid. 1632. 

6. Rêjoùijfance de Plnfanterit "Dijonnoife pour la Venue de Monfei- 
gneur le Duc d'Anguien , le aj. Février 1636. Ibid. 1636. in 4 0 . 
Quelques-uns attribuent ces trois dernières Pièces à MM. Perard & Bre- 
chillet. 

7. Rait de ce qui s'efi pajfé en la Ville de Dijon pour Pheureufe 
Naijfance de Monfeigneur le Dauphin. Dijon, Palliot, 1638. in 4 0 . 
Aux pages 3. & 15. de cette Pièce, il cft parlé d'une Fête comique, 
apcllcc vulgairement la Mere-Folle. Voy. ce que j'en ai dit à l'article 
de M. Lucotte du Tilliot. 

8. Dcfcription du Feu de joye drejfû en la Ville de Dijon , à / 'hon- 
neur du Roi y pour la Prife de Thionville , par M. le Duc d'Anguien ; 
fur les dejfeins de P. Malpoy & Brechillet , Echevins. Ibid. 1643. 

o 

m 4 - . 

THIBAULT MALPOY. 

m\lp A Y LT \yf ALPOY > C Thibault) Régent de l'ancien Collège de Dijon 
JVj. vers 1 y 50. Il fit imprimer cette année un Livre , intitulé : Gram- 
matica Latina. In 8°. 



ANTOINE MALTESTE. 

AXTorxE \ i ALT EST £,( Antoine ) vivoit dans le X VII*. Siècle. Il a fait 
MALTEST. JV1 l'Ouvrage fuivant : Defcriptio Comitatùs Cadrelenfis , Autore Anto- 
nio Malatefiâ , Prxfeiïi Cadrelenfis Vicario. Mf. M. de la Mare en 
a parlé dans fon ConfpeUns liïftoric. Burgund. L'original de cette Pièce 
étoit chez M. Maltête , Confeiller au Parlement de Dijon. 

Voy. ConfpeUns Hifloric. Burgund. pag. 46. & Pallidt , Hifioire du 
Varlej/nnt de Bourgogne , pag. 322. 

CLAUDE MALTESTE. 

maltSt E 1VT AL T ESTE -> C Claude ) habile Confeiller au Parlement de Di- 
jon, mourut d'apoplexie , le 29. Mai 1690. à près de 71. ans. 
M. Alaltt te étoit habile dans les Langues Grecque & Latine. Le P. le 
Long a fait mention de fa Traiutïtonju Nouveau Teflament furie La- 
tin, en 3. vol. in 4 0 . Mlf. J'ai les deux derniers Tomes de cette Tra- 
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dudtion ; c'cft-à-dirc , depuis les A&cs des Apôtres , jufqu'à la fin du CLAUDE 
Nouveau Tcitamcnt. MALTEST. 

Pai vû de la façon de M. Maltête le commencement de YHifioire 
Secrette du Parlement de Dijon, depuis i6jo. jufqu'en i6jy. inclufi- 
vement. Elle renferme plulieurs traits curieux. L'original MC eft chez 
M. le Concilier Maltête. M. le Préfidcnt Bouhier en a une copie. 

Voy. la Bibliothèque Sacrée du P. le Long. 

FRANC.OIS MALTESTE. 

MA LTESTE , ( François ) Avocat au Parlement de Dijon , Mai- FRANC, 
re de cette Ville ez années i6yi. & 16J2. mourut âgé de plus MALTEST - 
de 80. ans, le c. Février 1679. U eft Auteur des Ouvrages fuivans. 

1. Epitre Latine , & trois Epigrammes en la même Langue. Dans 
? Indice Armoriai de Geliot , pag. 270. & fuiv. 

2. Trois Pcëfies Françoifes , chacune d'environ cent Vers , imprime'es 
dans un Recueil de Pièces Burlcfques, intitulé : La Perdrix & f Oran- 
ge , Que/lion propofée au Carnaval en fan 1 645. Dijon , Palliot , 
1645. in 8°. Voy. les pages 9. 13. & 28. 

3. Differtatio Forenfis. Fideicommiffum Arbitrio Monachi reliStum. 
Ibid. 1658. in 4 0 . pagg. 48. Il agite la queftion pour & contre, de 
même que dans la Pièce fuivante. 

4. Differtatio Forenfis. Rex Sagittarius Tributorum immunitatem pof- 
tulat. Ibid. 16 j8. pagg. 39. Un Chevalier du Jeu de l'Arc de Dijon , 
qui avoit jette l'oifcau à bas , donna occafion à cet ingénieux amufe- 
ment. 

j. Il a fait des Vers François fur la mort d'Etienne Pérard. Ils fu- 
rent imprimes en 1658. in 4 0 . à Dijon, à la page îy. du Recueil de 
Vers' que Brechillet publia à l'honneur de Pérard. 

François Maltéte a laifle un fils nommé Jacques Maltête , Docteur 
de Sorbonne , Doyen de la Sainte Chapelle de Dijon , mort en cette 
Ville, le 3. Avril 1706. âgé de plus de 75. ans. Cet EccléfiafUque 
étoit bon Théologien , & il avoit brillé dans les Conférences que M. 
le Tellier , Archevêque de Reims , tenoit à Paris fur la Théologie. Le P. 
VavafTeur, fonami , lui adre/Ta la XXXV e . Epigramme de fon III e . Li- 
vre d'Epigrammes Latines. M. de Launoy lui écrivit aufïï la IV e . Let- 
tre de la III e . Partie de fon Recueil , & la IV e . de la VI e . Partie. M. 
Maltctc laifla en mourant , une bonne Bibliothèque , que les Libraires 
de Paris achetèrent en 1709. 
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ROCH MAMEROT. 

Roch A/T AMEROT, ( Roc/; ) Jacobin, Confeflcur de Marie Stuart, 
MAMEROT 1V1 Reine d'Ecofïè, veuve de François II. Roi de France ; Licentié 
de Sorbonne, du 14. Février 1JC7. étoit né à Auxcrrc , où il mourut 
en 1587. 

Le P. Mamerot a long-tems prêche à Auxerre. II y prêcha , entr'au- 
tres , le Carême de 1 c86. Ses principaux Sermons font imprimés avec 
ceux qu'il a faits fur le Prophète Jonas , & qu'il dédia à Nicolas Pfeau- 
me, Evêque de Verdun, tandis que l'Auteur étoit Prieur des Domini- 
cains de cette Ville. Au refte, ce n'eft qu'un abrégé latin des Sermons 
qu'il avoit prononcés en Langue vulgaire. Us portent ce Titre : Vi- 
ginti Conciones in Jonam Prophctam , & quinque in "Dominion Ad- 
ventus , & Fefium Nat'tvitatis. Verdun, Mart. Mercator, 1773. in 
8°. pagg. îjo. Le P. le Long cite une Edition de 1575. Mais je 
crois qu'il fè trompe. 

Le P. Mamerot a fait encore un Difcours fur la Sainte Confefflon. 
Rouen , 1587. in 8°. 

Voy. le Long , Bibliotheea Sacra, pag. 843. Echard, Scriptor. Ori. 
Prxàicator. Tom. II. p. 280. 



SAINT 
MAMERT 



SAINT MAMERT OU MAMERTIN. 

MAMERT, ou MAMERTIN , ( Saint ) Abbé de Saint 
Germain d'Auxerre, a fait la Relation Latine de fa Convention, 
opérée par le miniftère de S. Germain. Elle fe trouve dans la Vie de 
S. Germain que compofa Confiance , Prêtre de Lyon , par ordre de 
S. Patient , fon Archevêque. Bollandus a inféré cette Vie dans fes AUci 
des Saints , pag. 758. & fuiv. du mois d'Avril. M. Lcbeuf l'a tra- 
duite en François en 1721. Cette Traduction efl faite fur d'exccllens 
Mff qui ont fept ou huit cent ans d'antiquité , & qui font dans l'Ab- 
baye de S. Marien d'Auxerre. M. de Tillemont place la mort de S. 
Mamcrt en 462. ou 484. Mais M. Lebeuf croit qu'il mouruc le 30. 
Mars 473. jour de Vendredi Saint, à l'âge de 70. ou 75. ans. 

Voy. fa Vie dans Bollandus , Tillemont , Hifloire Eccléfiaftique , 
Tom. XV. pag. 14. iy. 26. & 839. M. Lebeuf, Relation autentique 
de la Converpon de S. Mamert , Abbè à Auxerre , écrite par lui-même. 
Dijon, Augé, ht 8°. 

VORLE DE MARCENAY. 

marcen E \/ï ÂR CENAY, { Vorle de ) Chanoine de Notre-Dame d'Au- 
AVi.tun, Docteur en Médecine, naquit en i6j<5. à Châtillon-fur, 
Seine. Jl a fait imprimer P Arrangement des principaux Aphorifmes 

<tHippocrate 
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d'Hyppocrate pour fervir à gouverner méthodiquement les Malades. Sans 
nom de Ville, ni d'Imprimeur, ( Autun ) 17 19. in 12. 

FRANÇOIS MARCHAND. 



M 



ARCH AN D, ( François ) Chanoine d'Auxerre , vivoit au FRANÇOIS 
milieu du XVR Siècle. Il cft Auteur de la Vie Latine de Fran- MARCH ' 



fois I. de Dinteditle , mort en 1531- Evtjne d'Auxerre. Il écrivit en 
1 748. cette Vie qui eft imprimée dans le I. vol. de la Bibliothèque des 
Mf du P. Labbe. 

Voy. la Bibliothèque des Hifioriem de France du P. le Long , pag. 
94. N°. 4104. 



JEAN - LOUIS MARCHAND. 

MARCHAND, ( Jean-Louis ) Doyen du Collège des Médecins J- louis 
de Dijon, étoit né en cette Ville , où il mourut le 26. Février MARCH ' 
1688. à 91. ans. Il a fait imprimer Us deux Ouvrages luivans. 

1. De febre purpurata hoc anno 1666. per Burgundiam gravante , 
deque e'jus caufa proximâ & verâ curatione , Traflatus. Dijon , Pal- 
liot, & Pans, Hélie , Joflèt, 1666. in 12. pagg. 131. Voy. un ex- 
trait de ce Livre dans le Journal des Sçavans. juillet, 1666. p. 606. 
Edit. in 12. 

2. Méthode nouvelle pour guérir la Fièvre maligne & pour prie \ apel- 
lèe autrement U Fièvre des Armées, bientôt, & à peu de frais. 1674. 
in 12. pagg. 39. 

Voy. Ion Eloge , intitulé : Jo. Marchantii , Philofophi , Medicorum 
Dhione Aggrcgatorum Decani , expreffum Verjibns Elegiacis doclrinx 
paradoxis refertijjîmx Elogium. Dijon, 1678. /'» 4 0 . pagg. 13. L'Au- 
teur de cet Eloge étoit un parent de l'Auteur, & il s'elt deguile fous 
ces Lettres initiales F. P. M. 

On marque à la fin de cet Eloge, qu'en 1678. Marchand étoit âgé 
de 81. ans. Il en avoit donc 91. en 1688. lorfqu'il mourut. 

Voy. auffi Undevius renovatus , de Merciclin, pag. 663. 

JEAN -LOUIS MARCHAND. 
ARCH AND, ( Jcan-Lo'ùis ) étoit né à Auxonne. Je fçais J. louis 



M 



que M. Titan du Tillet le fait naître à Lyon. ]i] Maisjaiapris AIARCH - 
de quelques perfonnes de mérite qui l'ont connu , qu'Auxonne étoit fa 



[1] I'trnsJJc François , pag. 6j8. E.lit. in fJio, 

Part. U. E 
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j. LOUIS Patrie, & qu'il avoit des raifons importantes pour la de'guifer. [i] Quoi- 
MARCH. qy jj en ç Qn ^ Marchand étoit conitamment le plus habile Organifte de 
France. S'e'tant blefle 6. ou 7. ans avant là mort , au bras gauche , il 
ne lainoit pas d'exécuter de très beaux morceaux de Mufique , qui fur- 
prenoient tous ceux qui les entendoient , & qui fçavoient ton accident. 
On peut voir plufieurs autres circonftances de la Vie de Marchand , 
dans le Pamajfe François de M. Titon du Tillct. Il me fuffira de dire 
qu'il mourut à Paris, au mois de Février 1732. âgé de 63. ans, & 

2u'il fut inhume au Cimetière des Saints Innocens. Il a composé un 
-ivre de Clavecin, dans le tcms qu'il étoit Organifte de S. Honoré. 
Cet Ouvrage eft imprimé en 170J. in 4 0 . Oblong , à Paris , chez Chrift. 
Ballard. lia fait encore 2. vol. in 4 0 . de Pièces de Clavecin. C'cft 
lui qui a fait au/fi la Mufique de l'Opéra de Pyramc & de Thisbé , 
dont les paroles font de Morfontaine. Cet Opéra n'a point été rcpré- 
fenté. Il avoit époufé la fille du Sr. Denys , Facteur de Clavecin à 
Paris , dont il a eû une fillle retirée à la Communauté de Sainte Ag- 
nès , qui a un grand coffre rempli de Mufique , compofée par fon pere. 

V. le Parnajfe François de M. Titon du Tillet , Edit. in folio. 



OLIVIER DE LA MARCHE. 

°de V la R ÎVT A R CH£ » ( 0livier dc U ) Grand & Premicr Ma î"* d'Hô- 
MARCHE. ^ »■* tel de Philippe , Archiduc d'Autriche , étoit fils de Philippe de 
la Marche. Il naquit en Bourgogne , ainli qu'il le dit au commence- 
ment de fes Mémoires , & non en Franche- Comté , comme plufieurs 
l'ont crû ; entr'autres , Bullard dans fon Académie des Sciences , Tom. I. 
pag. 133. 

Oltvter de la Marche étoit né vers l'an 1422. Il fut attaché dc bonne 
heure à Philippe , Duc de Bourgogne , qu'il fcrvit avec beaucoup d'affec- 
tion , de même que Charles le Guerrier Ion Succelîèur , dont il fut Maî- 
tre d'Hôtel & Capitaine des Gardes. Le Roi Louis XI. le demanda 
au Duc Philippe , lorsqu'on arrêta prifonnier en Hollande, l'an 1462. 
le Bâtard dc Kubémpré , foupçonné d'avoir voulu enlever le Comte de 
Charollois. Mais Philippe refula dc livrer un Serviteur fi fidèle. Le 
Comte de Charollois le ht Chevalier à la journée deMonthléri, l'an 146^. 
Il fut fait prifonnier à la Bataille de Nancy , dans laquelle fon Maître 
perdit la vie, l'an 1477. Ayant payé fa rançon, il fut mis en liber- 
té , & s'attacha à Maximilien d'Autriche , qui avoit époufé l'Héritière 
de Bourgogne. 

[1] Voici ce qu'en écrivoit, delà Patrie de Marchand , M. Titon du Tillet i M. Joly, 
Chanoine dc la Chapelle-au-Riehe de Dijon . Je 14 Mars 17J0. » Je me fouviens que feu 
» M. l'Abbé Papillon me reprochoit d'avoir fait naître à Lyon , Louis Marchand , ce fameux 
» Organifte. Il vouloit abfolument qu'il fut natif d'Aoxonne , mais la (Me Audit Marchand, 
» demeurante à h Communauté de S. Agnes, m'a toujours affûté que fon pere étoit de 
» Lyon , & l'on vient de graver chez Odierre , an joli portrait de cet Organifte, où on 
» Je dit né en cette dernière Ville. » 
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Il fut envoyé par Philippe, fils de Maximilicn, en Ambaflàde , à OLIVIER 
la Cour de France pour complimenter le Roi Charles VIII. après la 
mort de Louis XI. ton pere. Olivier de la Marche mourut le i. Fé- 
vrier ijoi. & fut enterré dans l'Eglife des Chanoines Réguliers de Cau- 
berg , ou Cauremberg , autrement Monf roid. Cette Eglifè étoit près 
du Palais des Ducs de Brabant. Son Tombeau lut ruiné par les Reli- 
gionnaires. On lui dreflà cette Epitaphe. 

Cy git Mcfîtrc Olivier de la Marche, qui trcpajfa Fan M. D. I. le 
prem. jour de Février, & Dame Ifabeau Machefoin fan époufe , qui 
trépaffa Fan M. D. X. le XL jour de Novembre. 

Vis-à-vis ce Tombeau, il y avoit un Tableau contre le mur de cet- 
te Eglife , lequel contenoit l'Eloge , en Vers, d'Olivier de la Marche , en 
ces termes : 

Cy git Olivier , de la Marche Seigneur, 
Et Grand MaUre d'Hôtel rempli de tout honneur. 
Qui fut fage & fecret , lé al & magnifique , 
Et qui fit maints beaux dits en belle Rhétorique. 
L'an quinze cens & un , le premier Février 
Mourut plein de vertus. Veuillez pour lui prier. 
Dame ïfabeau Machefoin mourut neuf ans après , 
Sa Compagne & Epoufe , & git ici auprès. 
Priez que Paradis à elle foit ouvèrt, 
Et au bon Chevalier, lequel a tant fouffert. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Le Chevalier délibère , ou la Vie & la Mort de Charles, Duc 
de Bourgogne , qui trépajfa devant Nancy. En Rimes Françoifes. Pa- 
ris , 1489. in 4 0 . Le P. le Long [i] & M. Lenglet après lui [2] fe 
font trompés en attribuant ce Livre à George Châtelain. J'avertis de 
cette erreur le P. le Long, qui me promit de la rectifier. 

2. Le Parement 0* Triomphe des Dames , avec des explications en 
Profe. Paris, Michel Lenoir , 1520. in 8°. //.Lyon, Arnoullet, in 
16. La Croix- du-Maine [3] cite une Edition de ce Livre, faite en 
ijio. à Paris. Mais je crois qu'il fe trompe. 

3. Mémoires d'Olivier de la Marche. In folio, 1562. par les foins 
de Denys Sauvage, Hifloriographe de France. //. 1567. Agand,chez 

, , — — 

[1] BibliotbiqHt des Hifioriens de France, pag. 541. N°. 101JJ. 
[î] Méthode pour linditr l'MJloire , Totn: IV. pag. xip. Edic. de 17*9. »'» 4°« 
[jj Bihliothiant Srançoife , pag. J67. 
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OLiYinR Gérard de Salcnfbn * avec des Annotations de L. D. G. Lautensi Tean ^ 
marche. & Garni. It. Bruxelles, i6cj. in 4 0 . 3c. Edition, revue' & augmen- 
tée d'un Etat particulier de la Maifon du Duc Charles le Hardy , par 
le mtme Auteur, en 1474. It. Lyon, in folio, 1612. //.Bruxelles, 
1615. in 4 0 . It. Louvain, 164J. in 4". & non in 8°. comme Ta 
crû le P. le Lon<T. [1] 

M. l'Abbé le Gendre préfère le vieux langage d'Olivier de la Marche 
à celui de ion Réformateur , qui a voulu lui donner quelques expict 
fions plus ccrrcclcs & plus intelligibles. Voy. la Préface de YHij/oirc 
de France , par M, le Gendre , pag. 80. M. le Prtf ident Bouhicr a 
une copie manuferite des Mémoires de la Marche , faite vers la fin 
du XVI* Siècle, fous ce Titre : Mémoires contenant ce qui sefl pajp 
à la Cour de Philippe le Bon , & Charles , dernier Duc de Bourgo- 
gne, & de la Prince Jfe Marie leur fille, jr/fques vers la fin du XV e , 
Siècle. In folio. 

4. De la Puijfance de nature, & comment les Corps Céleftiaux gou- 
vernent naturellement le monde. Mf in 4 0 . parmi ceux de la Biblio- 
thèque du Cardinal du Bois , N°. 5877. U étoit auffi chez M. Fou- 
cault, Confciller d'Etat. 

j. Traités C Avis de quelques Gentils-hommes François , furies Duels 
CJT Gages de Bataille. Paris, Richer, 1586. in 8°. 

6. Sommaire Dcfcription de la taille, mœurs, complexion , piété & 
faits mémorables des deux derniers Ducs de Bourgogne , fes Maitres. Mf. 
Du Verdict a fait mention de cet Ouvrage dans fa Bibliothèque Fran- 
çoife , pag. 932. 

7. Difconrs dreffé à M. TAvitailleur de Calais, des Etats, Offices, 
Police & Revenu annuel de la Ma if on de Bourgogne. Mf. V. X'Hif- 
toire de CUlon , par le P. Pcrry , J c fuite , pag. 276. 

8. Etat de la Maifon des Ducs de Bourgogne. Enterrement du Duc 
de Bourgogne. Céri montes d'un Battme. Bayle dit qu'on vient de pu- 
blier eu Flamand l'Etat de la Maifon des Ducs de Bourgogne. 

9. Il y avoit chez M. Baluzc , un Ouvrage que je crois d'Olivier 
de la Marche , & qui cft intitulé : Les nobles Promejfes @" Vaillances 
de Galien Rc/lanré , fils de noble Olivier de la Marche , & de la bel- 
le Jaqueliue , file du Roi Hugon , Empereur de Conflantitiople. Lyon , 
i62j. in 4 0 . Voy. Eibliot. Baluze, pag. 401. N°. 5198. Se h nou- 
velle Bibliothèque des Mff. du Pcre Labbc, in 4 0 . pag. 287. 

10. Livre des Confeils touchant les ufages & manières de la Cour. 
MC dans le Cabinet de M. de Lampinet , Confèiller au Parlement de 
Bcfânçon , de même que les fiiivans. 

11. Livre des Confeils (économiques. 



[1] ll.d. psg. 810. N°. i5tfjo. 

12. 
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12. Livre des Confeils Polémiqua , ou de f 'Art de faire diverfes ma- OLIVIER 
de Guerre. marche. 



13. Poème intitule' *. Du Chevalier déterminé, dans lequel il loue le 
Poënae d'un Gentil-homme nommé de Montgdoye , Seigneur dudit 
lieu , qu'il nomme le pas de la mort. C'eit peut-être le même Ou- 
vrage que le Chevalier délibéré dont j'ai parlé au N°. 1. 

14. Le Parement & le Triomphe des Dames d'honneur, Poème aug- 
menté par Pierre Defray , imprimé à Paris en lyio. Voy. la Biblio- 
thèque Belgique de Valère- André. 

ly. Poème des fept douleurs de la Vierge Marie, & d'autres Ouvra- 
ges pieux confèrvés dans la Bibliothèque de l'Efcurial. 

16. Diverfes Poëfies Françoifes. Plufieurs Curieux en ont des copies. 
Colletet a fait la Vie d' 'Olivier de la Marche, parmi celles des Poètes 
François, qui vont, dit-on, être bientôt miles lous preflè. 

Voy. Académie des Sciences, par Bullart, Tom. I. pag. 126. Va- 
lère-André , Bibliothèque Belgique. Bibliothèques Françoiles de la Croix- 
du-Maine & de du Verdier. Palliot , I. vol. de fes Mémoires Mjf. M. 
Lenglet, Méthode pour étudier l Hi/loire. Le Long , Bibliothèque des 
Hi/loriens de France. Diïlionnaire de Bayle , celui de Moreri , & le 
Suplément de 173 j. 



NOËL MARGUERON. 

MARGUERON, ( Noël ) Atm'jnier du Prince de Condé , marquer 
Chapelain de la Sainte Chapelle ( de Dijon ) Archiprêtrc de Nuys, 
& Curé d*Argilly. Ce font les qualités qu'il prend dans l'Ouvrage lui- \ 
vant : Récit v ri table de F attentat commis contre le S. Sacrement , dans 
tEglife eCArgilly. Lyon, Comba, 1667. in 12. //.Dijon, Reflàyre, 
1674. in 12. Margueron mourut au mois d'Août 1678. âgé de près 
de 70. ans. 

LOUIS MARICHE. 

MARICHE , ( Louis ) de Châlon , mourut en cette Ville , à LOUIS 
l'âge de y y. ans en 1670. Il a fait imprimer un Difcours d Ura- MAMQili 
nide contre ceux qui donnent tout aux chofes naturelles*, fur les Comè- 
tes qui ont paru ? année dernière & la préfente 166 y. avec une prédic- 
tion des chofes les plus remarquables qui doivent arriver. Châlon , Phi» 
lippe Tan, i66y. in 4 0 . pagg. 30. 

r 

Part. IL F 
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LA SŒUR MARGUERITE DU SAINT SACREMENT. 

marguer DU SAINT SACREMENT, ( la Sœur) Re- 

iVl ligiculc Carmélite, ctoit née à Beaune, le 7. Février 16 19. de 
Pierre Parigot & de Jeanne Bataille. Ces deux familles l'ont des plus 
anciennes de la Ville. On peut voir fort au Ions dans les Auteurs que 
je citerai à la fin de cet article, les vertus dont le Ciel a comblé cette 
lainte & admirable Fille, qui mourut le 16. Mai 1648. dans fa trentiè- 
me année. On me permettra de raporter l'Epitaphe qu'on lui a dreflVe , 
quoiqu'elle ne Ibit pas d'un flyle qui doive plaire aux Amateurs de la 
belle Latinité, je remarquerai feulement qu'on n'y a nullement exagéré 
la vertu éminente de cette Religicufc. 

Sifle , Viator , & mirare novum ad (luporem , hoc xvo gratix mita- 
culum. Piâ Soror à Sanïlitftwo Sacramcnto , in hoc Belnx Burgundiorum 
Oppido mbilitcr nata. In hoece Carmeli Gyneceo confummata in bre~ 
17, explevit tempora multa. Adhuc in Cunis , Jef'u-Chrifli bine In- 
fantis , in Je Crucifixi fponfa cptatur inter dileïlas prxdtleïla. Decennis 
Péplum indu ta Carmelittcum , jam Cbri/li-Parx Nurus , Filia , dein- 
eepi & Soror. Magni evadit Patrh Elix xmula , tnagnx & Matris 
Therefx pcrfeïla hnitatrix , nullis non oppleta Divini Spiritùs Charifma- 
fit , peromnia virtuttim décora ad infuctx, ul traque modum fanilitatii 
api c a quantotius evolavit. Vit paucis , tu m multa , tum magnai tôt a, 
quanta , quanta fuit , Margarita ; non aliud vixit quant innocentix vic- 
tima , ho/lia pœnitentix , facrificium fimplicijfimx paupertatis , cujufvit 
demum fanJim'jnix confummatio abfolutiflima. VerèTheodidadam ejfe- 
eere , nttnc etiam propalant , ccelejhs fapieniia , continua propemodum 
extafes , Propbetia peromnes gradus emtncntiff.wa , Dxmonum perpétua 
triumphatrix , operatrix miracuorum , majus ipj'a miracnlum , tôt ko- 
dieqne facit felices , quot ejus interventu ad Deum acceJunt oratores ? . 
Or a , Û" abi , fœlix , fi aut innoce m panitentem , aut paenitens inno- 
centent imitaris. SeJ priùs fupptex C gratulabundm 

Sparge refis tumulo , tumulo quoque lilia fparge: 
Hoc Cbri/li gemino flemmate fponfa nitet. 

Virgo , fimul Martyr , Pbœnicis fœ iera ncBit , 
Alternant Vitam mortis adepta beno. 

Defiit mori V. Kalend. Jun. an. xtat. XXVIII. Cbri/li M D C. 
XLVlIh 

L'Auteur de cet Epitaphe s'eft trompé, en ne donnant que 28. "ans 
de vie à la Sœur Marguerite , & en dilant qu'elle mourut le 27. Mai. 
Il faut s'en raporter à ce que j'ai dis au commencement de cet arti le. 
J'ai tiré ces dates de la Vie de la Saur Marguerite , par le Pere Pari- 
fot, de l'Oratoire, fon Confeflèur. 



Digitized by Google 



DE BOURGOGNE. * 3 

La piéti a infpiré à la Sœur Marguerite , les Ouvrages fui vans. LA SOEUR 

Entretiens Avec la Mere Marie de la Sainte Trinité, fur les Myf^*** 3 ^** 
téres de l'Enfance de Jefus-Chrij'i , & fut la S tinte Vkrge. Ces En- 
tretiens font imprimés, pag. 427--4J3. de fa Vie , par le P. Pjriibt. 
Pag. 738. ibid. on trouve douze Lettres de la même Religieufè. 

Le Petit Office du Saint Enfant Jefus , & fln/litutiom de fa Fa- 
mille , par Sœur Marguerite du Saint Sacrement , avec des Méditations 
en r honneur des Myfléres de l'Enfance, & autres Ouvrages , &c. par 
le R. P. A. de l'Oratoire. Paris, Coutelier, 1689 in 12. Outre l'Inf 
titution de la Famille du S. Enfant Jefus , Ouvrage de près de jo. pa- 
ges , compofé par la Soeur Marguerite , elle en a lait un autre de pa- 
reille étendue, qui fè trouve à la page iy. de ce Livre, & qui a pour 
Titre : Ordre dreffé par Sœur Marguerite , &c pour honorer le S. En- 
fant Jefus à toutes les heures du jour de fa Naiffance. 

Voy. fa Vie compolée par le P. Jofèph Parifot de l'Oratoire , fon 
ConfèlTcur , qui s'elt déguifé fous le nom de Jean dAuvray. Cette Vie 
cil intitulée : V Enfance de Jefus , & fa Famille honorée en la Vie dé 
Sœur Marguerite du S. Sacrement , &c. Paris , Pierre le Petit , 1 6 J4. in 
4 0 . & in 8°. & Ibuvcnt depuis. Sa Vie dans celles des Saints , par 
le P. Giry , Minime. Une troifiéme compofée par le P. Phcrotée de 
la Croix, Carme , imprimée à Lyon en 168 y. m 12. Une autre en 
1690. à Paris, chez Michallet, par T. D. C. c'eft-à-dire, Jean-Pierre 
Tronçon de la Chenevière. Vita délia Medefima tradotta per Antonio 
Patrignani, in 8°. Firenze, 1704. la page 291. N°. 6309. de la Bi- 
bliothèque des Uiftoriens de France , du P. le Long , qui s eft trom- 
yjé, en plaçant la mort de la Sœur Marguerite à l'an 1650. & en di* 
iànt qu'elle étoit fille de Mr. Acarie. 

JEAN MARIE. 

MARIE, ( Jean ) Chanoine & PJnitentier de l'Eglife Cathédra- JEAN 
^ le d'Auxerre , & Vicaire Général d'André Colbert , Eveque de MARIE * 
la même Ville , eft fils de Claude Marie , Confeiller au Bailliage & Pré- 
ildial d'Auxerre. Il a compolc en 1704. un petit Ecrit Thcologique, 
intitulé : Sentiment orthodoxe desSçavans Cardinaux, Jean de Turrecrema- 
ta, Baronius, Bellarmin & autres Théologiens, fou tenu contre un pré- 
tendu article de Foi , enfeigné dans la nouvale Ordonnance de Mon- 
feigneur P Archevêque de Cambray , du 10. Frjrier 1704. chez Fran- 
çois Garnier. 

MARTIN MARINEL. 

MARIN EL, ( Martin ) Chanoine d'Auxerre en 1637. fit im- Martin 
primer vers cetems-là, un Cérémonial pour tufage d'Auxerre. Sa MARl ^ L - 
Vie eft auiïï peu connue* que fon Ouvrage 
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EDME MARIOTTE. 



EDME 
MARIOTT. 




1684. Ses Ecrits font plus connus que l'Hiftoire de fa Vie. 

CATALOGU E DE SES OUTRAGES. 

1. Nouvelles découvertes touchant la vue. Paris, 1668. in 4 0 . 

2. Expériences fur la congélation de Peau. Dans le Journal des S fa- 
vans de 1672. pag. 24. & fuiv. //. imprimées féparément à Paris en 
1682. 

3. Traité du Nivellement. Paris, 1672. & 1674. in 4 0 . 

4. Traité de la pereuffion des corps. De l'Imprimerie Royale , in fo- 
lio & in 12. 1676. U. Paris, Michallet, 1676. & 1684. in 12. 

y. Effais de Phyfique, ou Mémoires pour fervir à la connoiffance des 
chofes naturelles. Ibid. 1676. m 12. 4. vol. It. 1679. & 1681. Voy. 
l'Hiftoire de l'Académie des Sciences de 1678. 

6. La v : gitation des Plantes : la nature de l'air , £f le froid, & le 
chaud. Paris , 1679. & 1686. On y a joint la Dijfertation fur les 
couleurs. 

7. Manière de connoitre quel vent règne dans Pair , £f de prévoir 
quel tems il doit faire le lendemain , O* deux ou trois purs après , tiré 
des Eftais de Phyfique. Ibid. 1697. 

8. Quatrième Effai de Phyfique fur les couleurs , ou Traité des cou- 
leurs. Paris, Michallet, 1681. ht 8 9 . Voy. le Journal des Sçavans 
de 1682. pag. 28. Edit. in 12. 

9. Lettres écrites fur le fujet d'une nouvelle découverte touchant la 
vue. Paris, J. Cuflbn , 1682. Elles avoient paru dès 1678. dans 
l'Hiftoire de l'Académie des Sciences. 

Voy. les Acles de Leipfic , Tom. II. pag. 67. 

10. Effai de Logique contenant les principes des Sciences, & la ma- 
nière des en fervir pour faire de bons raifonnemens. Paris, 1678. Voy. 
le Journal des Sçavans du 9. Mai 1678. 

11. Expérience curieufe , nouvelle C agréable , communiquée par 
**** à {'Académie des' Sciences. Dans le Journal des Sçavans de 1682. 
pag. 47. 

1 2. Traité du mouvement des eaux & des autres corps fluides , dret 
fé en cinq parties par M. Mariotte , & mis en lumière par M. de la 
Hire. Ibid. Michallet , 1686. in 12. It. 2'. Edit. Paris, Jombert , 
1700. Voy. Suplem. Journal de Léiofic, pag. ici. 

*3- 
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13. Règles des jets d'eau. Dans les RJgiftres de f Académie dcsScicn- EDME 
ces, de 1692. m 4 0 . Voy. Journaux de Letpfic , Tom. XVi. pag. MARloTT 
130. Tous ces Ouvrages de Mariette ont été réimprimés à Leyde en 

a. vol. in 4° l'an 1 7 1 7. On a inféré dans cette nouvelle Edition , le Trai- 
té fuivant qui n'avoit point encore paru. 

14. Traité furie mouvement des Pendules. Voy. au fujet de la nouvelle 
Edition de fes Ouvrages , YHi/loire Critique de la République des Lettres , 
par MaiTon , Tom. Xll. pag. 426. & la Bibliothèque Cboijie de Jean Le- 
clerc, Tom. IX. pag. 212. 

1 y. On attribue à Mariotte un fameux Diftique fur les Conquêtes de 
Louis le Grand. Il eft imprimé en plufieurs endroits , & en dernier lieu > 
dans le Suplément de Moreri de 1 72 j. 

M. de Fontenelle n'a point fait d'éloge particulier de Mariotte : Il Pa loue* 
feulement dans celui de Neuton , pag. 27. où il alfure que Mariotte avoit 
beaucoup de génie pour les expériences, & qu'il aréufli fur beaucoup de 
fujets. , 

Voy. le Suplément de Moréri de 173;. 
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CLAUDE LE MARLET. 

ARLET, ( Claude le ) Avocat au Parlement de Dijon, vivoit L emarl E 
en i y 30. Il a compofé les Ouvrages fuivans. 

1. Un Confeil parmi ceux de ChalTeneuz, folio 7 y. Edit. de 1638. 

a. Orationes dux Valentix habita , una in laudem D. Sebafliani , altéra 
in funere generofi adolefcentis Ant. Palmerii ex tempore recitata. Lyon , 
Seb. Gryphe , 1 p8. Il ibid. 1538. m 8°. Voy. la Bibliothèque de Gef 
ner y de 1 ;8 3. p. 1 3 y. & le Glojfatre Bourguignon de M. de la Monnoye , 
pag. 291. 

y DefelicifimoReginx [1] adventu , Divione celebrato Enchiridion. 
Dijon , Grangier , in 4 0 . fans date. Il y a un autre Edition de cet Ouvra- 
ge , à la tête duquel PAutcur a pris le nom de Merula. Voy. le Glojfahe 
Bourguignon , loco citato. 

Voy. X Armoriai de Palliot , p. 66. 

PHILIBERT DE LA MARE. 

MA R E , ( Philibert de la ) Seigneur de Chevigny & du Port de P *Jii > R E [' A 
Palleau , célèbre Avocat au Parlement de Dijon , mourut à Dijon , 
le 6. Septembre 1680. à 72. ans. Il n'a rien fait imprimer ; mais il a laifle 
d'excellensiVUT loués par M. le Préfident Bouhier, dans fa Coutume de 



[1] Eleonor (L'Autriche , fille de Philippe I. feeur de l'Empereur Charles-Quint, marine an 
Roi François I.le,. Juillet I5JO. 
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26 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

PH. DE LA Bourgogne , pag. 644. & 680. Taifand en a aufîi parle dans l'Avertit- 
MARE * fèment de fon Commentaire fur la même Coutume, imprimée en 1698. 
M. Raviot en a parle' honorablement dans les Obfervattons qu'il a publiées 
fur les Arrêts recueillis par François Pcrrier , Ce Voy. pag. XXXII. de 
fa Préface. 

. Voici les Titres des Ouvrages MIT de Philibert de la Mare. 

1. Recueils de Droit Civil par ordre alphabétique . 3. vol. in folio. 

2. Recueils de Droit Canonique par ordre alphabétique. In folio. 

3. Recueil d'Arrêts du Parlement de Dijon, depuis 1 624. jufqWen 1 674. 
In folio. 

4. Plaidoyés & Confultations depuis 1627. jufqu'cn 1 674. par ordre de 
date , avec une Table alphabétique des Que/lions qui y font contenues. \ 2. 
vol. in folio. 

y. On a imprimé depuis peu quelques Notes de cet habile Avocat fur la 
Coutume de Bourgogne. Elles lont jointes à celles de MM. François Bre- 
tagne , Nicolas Pcrrier & Claude-François Jehannin , fur la même Coutu- 
me, impr. en 1736. à Dijon , chez Auge , in 4 0 . 

€ p qpoipq i (>ai&qp 

PHILIBERT DE LA MARE. 

PH. de LA A /f A R E , ( Philibert de la ) fils de Pierre de la Mare , Maître des 
MARE. XVJL Comptes , & de Claudine Rondot , étoit né à Dijon , le 13. Dé- 
cembre 161 5. fut reçu Confeiller au Parlement de Bourgogne , le II. Dé- 
cembre 1637. & épouià , le 3. Juillet 1640. Marie Bcrbis , morte le 8. No- 
vembre 1677. dont il eut plusieurs enfans. M. de la Marc, au fentiment 
de M. de la Monnoye , [1 J avoit beaucoup de génie pour écrire l'Hifloire 
& les Eloges des Sçavans, parmi lefquels il a tenu lui-même un rang dif. 
tingué. Son ftile latin formé fur celui de M. de Thou , étoit très propre à 
ce genre d'écrire ; & tout ce qu'il a donné fur ces matières , a été fort bien 
reçu du Public , & fait délirer que l'on public les Ouvrages qu'il a laiflés 
M(T. Son mérite lui fit obtenir la qualité de Citoyen Romain , comme il le 
marque à la page 36. de fa Vie Latine de Guillaume Phibndricr , où l'on 
voit qu'il étoit en grande liaifon avec le fçavant Marie Suarès , Evêque de 
Vailbn. Il étoit très verfé dans la Littérature & dans FHiftoire , ainlî que 
lès Ouvrages peuvent en convaincre. Coftar [2] l'a loué comme un grand 
Antiquaire très entendu dans les Médailles & dans les anciennes Inlcrip- 
tions. Un fort gros Recueil de Lettres MIT. quiefl aujourd'hui entre les 
mains de M. le Confeiller de la Mare fon anière-petit fus , fait foi , qu'il 
étoit en relation avec les plus fçavans hommes de l'Europe. Ce fçavant 
homme mourut à Dijon, le 16. Mai 1687. dans fa 73 e . ann !e. 



[t] Notes far le Vc roL des Jugement Jet Sçavant , pag. Jp. 

[i] Voy. la Contionaiion des Mlmwet de Littcrame <? fHiJloir, , Tom. IL Part. H. 
P«B- 34S- 
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CATALOGUE DE SES OUVRAGES. PH ^? D E C LA 

1. Il a inféré une petite Poëfie Latine à la tête du Livre , intitulé : D<f- 
fnitiones Juris , perjulium Pacium , dont Jacques Berbifey procura l'Edi- 
tion qui parut en 1639. in 8°. 

2. De Bellù Burgundico. 1 642. in 4 0 . pagg. 2 I. fans nom de Ville , ni 
d'Imprimeur. //. à la fuite de fon Conjpcftm Hiftoricorum Burguniorum , 

£ublié à Dijon en 1689. in 4 0 . par les foins de Philippe de la Mare fon fils. 
'Auteur fit prefent de fon Livre en 1 642. au célèbre Gaflendi , qui lui fit 
réponfè qu'if fouhaiteroit qu'il employât lès talens à l'Hiftoire de Bourgo- 
gne , & le même ftile dont il a écrit 1 Hiftoire du Siège de S. Jean-de-Lône. 
Voy. pag. 1 16. 122. 126. & 1 36. Epiftolarum Gajfendi , Tom. VI. Ope- 
rum y Edit. Lugduni 1658. & Florent ia 1718. 

3. Dans le même volume des Lettres de Gaflèndi, pag. 160. on trouve 
rextrait d'une Lettre de M. de la Mare , qui eft inférée toute entière, pag. 
319. &fuiv. d'une Dillèrtation du même Philofophe , qui porte ce Titre: 
De proportiont quâ gravia decidentia acceierantur. Paris , Heuqueville , 
1 646. in 4 0 . Autre Lettre de M. de la Mare parmi relies de Gaflendi , p. 
3 1 3. ibid. Elle contient l'explication d'une Médaille trouvée à Autun , for 
laquelle on lit cette Légende : Papeonanus. Autre, pag. ^24. ibid. for les 
Ouvrages de Léonard Aretin. Il aflure que c'eft par le conlêil de M. Du- 
puy qu'il a entrepris 1 Edition des Ouvrages de cet Italien. ^ Voy. ibid. pag. 
439. 441.441. 446. 447. &c. des Réponfts de Gaflendi à M. de la Mare. 

4. Elenchus Operum Leonardi Aretini. Dijon , i6yj. brochure in 4 0 . 
Je ne fçais pourquoi l'Auteur n'a pas exécuté ce projet. Il eft parlé de cette 
brochure à la pag. 373. de la nouvelle Bibliothèque des Mil. du P. Labbe, 
Ôcdans le Catalogue des Auteurs , par Tei/lîer , Tom. II. pag. 228. 

y. Lettre Latine a Charles Fevret, Avocat au Parlement de Bourgo- 
gne. Elle eft à la tête du Dialogue Latin de ce célèbre Jurilconfuke , de 
Claris Fors Burgundici Oratoribus , imprimé en '654. 

6. Guijoniorum Fratrum Opéra & Vitx. Dijon, 1 658. /« 4 0 . Ces 
Vies ont été réimprimées en 171 1. à Breflau , dans un Recueil in 8°. inti- 
tulé : Vit a fcleiïa quorumdam erudilifimorum & UluJlriuM Virorum. Co- 
lomiès a fait f Eloge de l'Auteur de ces Vies dans fa Gaule Orientale, pag. 
268. Teiflier , pag. 272. de fon Catalogue Latin des Auteurs , n'a parlé 
que de la Vie de Jacques Guijon. Hallerv ord & Konig ont imité cette fau- 
te ; l'un, dans là Bibliothèque Curie ufe , pag. 333. & l'autre, à la pag. 
jo8. de fa Bibliothèque ancienne & moderne. 

7. Devita&moribusGuilelmiPhilandri, Epiftola ai Framifcum Car- 
dinalem Barberinum. Dijon , 1 667. in 8°. & in 4 0 . pagg. 62. 

8. De faccharo & manna, Commentarius. Paris, duMefoil, 1664, 
in 8°. M. de la Mare a mis une Préface à la tête de ce Traité, qui eft de 
Claude Saumaife. 

9. Cl Salmafii Prafatie in Ubrum de Homonymis Hyles iatrica. Ejuf- 
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2 3 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

PH. DE LA dent de Plinio Judicium. Dijon , 1668. in folio. M. de la Mare a fait 
MARE, l'^yjj au LeQgur. MM. Lantin & de la Mare procurèrent l'Edition de 
ces deux Traités du docte Saumaife. Voy. le Tome II. des Dijfertations 
de M. Huet, Lettre à Graevius , p. 362. & 377. Ces illuftrcs Dijonnois 
avoient promis à M. Huet , de lui envoyer les Ouvrages pofth'umcs de Sau- 
maife, pour les faire imprimer. 

10. ConfpeUus Hiftoricorum Burgundix. Dijon, Rellàyre, 1689. in 
4 0 . Il parut après la mort de l'Auteur , par les foins de Philippe de la Mare 
ton fils , qui y joignit une nouvelle Edition du Commentaire Latin , de 
Bcllo Burgundico. Ce Livre eit loué , p. 33. Supplem. Introducl. ai No- 
titiamrci litgrarix, Gottellffli Struvii. Voy. aulfi YHifioire des Ouvrages 
desScavam, par BafiSage, Novembre, 1690. pag. 117. 

11. Huberti Langueti Vita. Hall. A. du Sarrat, 1700. in 12. pagg. 
161. Plufieurs Auteurs l'ont attribuée mal-à-propos à J. P. Lacdoric , oui 
en eft Amplement l'Editeur. L'Epitre Dédicatoire au Roi Louis XIV. 
que j'ai lue dans l'original Ml. eft datée de 1 666. & l'Auteur lui-même s'en 
explique ainfi dans une Lettre à Nicolas Heinfius fon ami , datée du 1 . Dé- 
cembre 1660. Huberti Langueti , W.Cl.noflratis , vitam proximis diebus 
ad umbilicunt perdu xi brevi fortè edendam. Voy. pag. 682. Tom. V. 
Epifîolar. claror. Viror. per Burmann. impt. en 1727. 

Bayle, dans fon Dictionnaire Critique, article Hubert Languci , dit 
que cette Vie eft bien écrite & très curieufe. 

12. Dans le Recueil de M. Burman , que je viens de citer , on trouve 
quinze Lettres Latines de M. de la Mare à Nicolas Heinfius. Voy. le V*. 
vol. p. 677. &fuiv. 

OUVRAGES Mff. DU MESME AUTEUR. 

13. Claudii Salmafii Vita, VU. Lib. comprehenfa. Colomièseftle pre- 
mier qui l'annonça en 16S4. à la pag. 189. de fa Gaule Orientale. Balha- 
ge fe plaint dans fon Hiftoire des Ouvrages des Sçavans , du mois de No- 
vembre 1690. p. 121. du retardement de l'Auteur à publier cette Vie. Voy. 
aufli la Bibliothèque des Bibliothèques du P. Labbe , p. 14t. M. de la 
Mare, qui parle de cette Vie dans une Lettre à Nicolas Heinfius, datée du 
mois de Juillet 1663. avoit communiqué en 1680. fon Mf. au docte Eze- 
chiel Sphanheim fon ami , qui étoit pour lors à Paris , en qualité de Ré- 
fident de l'Electeur de Brandebourg. M. de la Monnoye fit des corrections 
& des aditions à cette Vie , qui furent aprouvées par M. Huet. Voy. Hue- 
tii Commenîarius de rébus ad eum pertinentibus. Un Sçavant du premier 
ordre prépare une nouvelle Edition de cette Vie, qu'il enrichira de plufieurs 
autres corrections & additions confidérables. 

14. Recueils de Titres concernant les Ducs de Bourgogne. In folio. 

1 y. De Nuithonum , Germania Populorum , transfusa in Bnrguniiam 
Colonia , Epiftola adD. Comeau. Voy. p. 37. Confpe'âus Hi/ioric. Bur- 
gund. 

16. Campinium^feuRuris Suburbani adTilliam DefcriptioeyHi/loria. 

'7- 
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17. Obelifci Plomberiani Hiftoria. L'Infcrîption Latine , qui eft gravée PH. DE LA 
fur le pied d'Eftal de cet Obcliiquc , clcvc à Plombière , joli Village à une MARE - 
licuc de Dijon , eft de M. de la Mare. M. Gauthier , qui faifoit élever ce 
Monument, alla à Paris pour préfenter au Roi le defTcin & les Infcrip- 
tions qu'on avoit compolees pour te fujet. Sa Majefté s'en raporta pour le 
choix de ces Inicriptions, à M. le Duc de Montauficr, & à M. Boflùet, 
pour lors Evêque de Condom, qui préférèrent celles de M. de la Alare. Je 
tiens cette particularité de M. le Conlèiller de Clugny , parent de M. Gau- 
thier. 

1 8. Mémoires de la Vie & Origine de Othe Guillaume , Duc & Comte 
de Bourgogne. 

19. GUberti Gencbr.trJi Vttâ. Voy. Coufpeîius Hifioric. Burg.ff.69. 
& le Memgiana , Tom. IV. Ce n'eft qu'un projet de la Vie de Gèné- 
biard. 

20. Peiri Lcytxït Bercherii , Divionenjis Senatâs , dein Grationopolita- 
ni y Principis Vita. Fragment™». Voy. Confpeflus , &c. 

21. J woii Patoillcti y Sedis Apoflolhs. Protonotarii Vita. Jacobi ex Vin- 
timitt&Gomitibns, Senatoris Divionenjis Vita. 

22. Al: moires de la Vie de .Me Sire Barthélémy de Chaffeneuz. 

2 3 . Alémoires pour fervir à la Vie de Denys Poillot , Procureur Général 
an Parlement de Dijon , depuis Premier Prïfident au Parlement de Paris , 
C7* Ambaffadcur en Angleterre , avec les Lettres de [on Ambafladc. 

24. Phi/ippi Lantini , Senatoris Divionenjis , Vita. 

2j. Conjectures fur la Colomne de Cufli , avec fa Defcription. 

26. Vie de Cujas. J'ai v u cette Vie qui n'eft point en ordre , & qui eft 
très fupcrfîcielle. Ménage en a cité quelques morceaux parmi les témoigna- 
ges qu'il a recueillis fur Pierre Ayrault , fon ayeul maternel. Voy. le Mena- 
giana, Tom. I. pag. 37.Edit.de 171 y. 

27. Mémoire pour fervir <) la Vie de Saint Thomas d'Aqnin , de Sainte 
B nbe , a" Etienne de la Boè'tie , Confeiller au Parlement de Bourleaux. 
Ce ne font que des Mémoires informes. 

28. De ufn Stapednm âpuà Veteres, hoc eft, ante Conftantini Magni 
atatetn. Ce Traité eft divité en VIII. chapitres , dont le plus long n'a pas 
1 2. lignes. 

29. Mélanges de Littérature & (PHifioire , ou Aiémoires de ce qu'il a vie 
on lu de Jingulier, bons mots , converfations ,&c. Il commença ces Mé- 
moires en 1 670. & les acheva en 1 687. qu'il mourut. H y a un grand nom- 
bre d'Anecdotes Littéraires & de faits curieux dans cet Ouvrage , qui méri- 
terait de voir le jour. 

J'ai vu une partie des Ouvrages dont j'ai rendu compte , dans le ConfpeC' 
tus hVjloricoruin Burgundix , & l'autre dans fa Bibliothèque , qui étoit 
très nombreulc , mais qui étoit encore plus eftimable , par rapoit aux M(K 

Part. IL H 
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PH. DE LA qui vcnoient la plupart du do&c Saumaifc. Cette Bibliothèque fût confef- 
MARE. y( ; c ^ £)jj on j u {q U cn 1 7 1 9. que Gancau l'acheta des héritiers. Les Hollan- 
dois,qui furent avertis de cette vente , offrirent;à Gancau iîx mille livres , 
des feuls MfT Ils étoient prêts à les tranfportcr , lorfque M. l'Abbé de Lou- 
vois , Bibliothécaire du Roi, les arrêta par l'autorité de M. le Régent , & 
les mit dans la Bibliothèque du Roi. Le P. Martcne fait mention de la Bi- 
bliothèque de M. de la Mare, à la pag. 14;. de fon Voyage Littéraire, 
) Tom. L Part. I. 

Voy. Baluze ad Capitularia , Tom. L N°. LXX'II. Prxfat. & N". 
LXXX. Huct, Dijfertations , Tom. II. pag. 377. Ejufdem Commen- 
t art us de rébus ad eum pertinentibus. Menagiana, Tom. 1. pag. 57. 94. 
Tom. II. pag. 17. &c. Fabricius , Bibliothèque Grecque , Tom. V. pag. 
279. Launoy, Ht ''(loire du Collège de Navarre , pag. 806. Jugement des 
Sçavans , & Anti-Baillct , Mélanges de Vigneul-Marville , Tom. II. Ma- 
billon , Iter Burgnndicum , pag. 11. Bibliothèque des Hifloriens de Fran- 
ce , par le P. le Long , & le Suplêment de Moreri de 1 73 f. 

EDMOND MARTE NE. 

MARTENE I\ l\ A R T E N E » ( Edmond ) Bénédictin de la Congrégation de Saint 
XVI Maur, naquit le 22. Décembre 1654. à Saint Jean-dc-Lône , peti- 
te Ville du Diotèlè de Dijon , de Claude Martenc , Bourgeois de S. Jean- 



de-Lônc , de de Françoifc Soucclicr. 

Le jeune Martenc s'engagea de benne heure dans l'Etat Religieux , & fit 
profllfiondc la Règle de S. Benoît à Reims , dans le Monallére de S. Ré- 
mi , le 8. Septembre 1672. Et ce que je ne dois ^as oublier , c'efl qu'il a 
été l'Elevé du célèbre D. Luc Dachcry. D. Mirtene nous aprend cette tir» 
confiance dans la Préface du IVe. vol. de ion Traité des anciens Rites de 
l Eglife. Né pour faire un grand nombre de découvertes dans la Science 
Ecclélial tique, le P. Martfne s'apliqua auilitôt après fa Profeflîon Rchgicu- 
fe à l'étude de la Théologie. Il fit enfuite une étude profonde des anciens 
ufàges des Monaftéres , & pafïà dc-là à ceux de l'Eglile. 

Le P. D. Dcnys de Sainte-Marthe ayant fait agréer au Chapitre Général 
( de la Congrégation de S. Maur, tenu à Marmoutier en 1708. le grand pro- 

jet qu'il a voit formé de refondre l'Ouvrage de fes Ancêtres , qui a pour Ti- 
tre : Galli a Chriftiana ; on jetta les yeux fur D. Martene , pour aller re- 
chercher dans les Archives & les Bibliothèques des Eglifes £c des Monafté- 
res du Royaume , de quoi fupléer à ce qui étoit échapeaux connoif fonces des 
, premiers Auteurs , & perfectionner un Ouvrage très important, par le jour 
qu'il répand fur l'Hifloirç Ecclcfiaflique & Civile des Gaules, fur-tout de- 
puis la Fondation de la Monarchie. Le defir de contribuer à cet Ouvrage 
lui aplanit toutes les difKviil tés. Il partit pour fon premier voyage , le 11 
Juin 1708. & revint au mois de Novembre 171 7 t . chargé d'une moi lit >n 
fi abondante , que fans compter plus de deux mille Pièces , qui doivent 
fervir de preuves dans la Gallia Chriftiana , elle forme la meilleure partie 
des V. volumes qu'il publia à Paris en 1717. lbus le Titre de Thefaurus no- 



Digitized by Google 



DE BOURGOGMË. $l 

•eut Anecdotorum, & c. Cette collection , ainfi que tous les autres Ouvra- EDMOXl* 
ges qu'il ajpublies dans ce genre , renferme un nombtc infini de Pièces lin- 
euliéres , Fragmens de Conciles & de Chroniques , Fondations d'Eglifès j 
Lettres de plulicuis Princes , de Souverains Pontife s, d'Evèques , Actes $ 
Formules, Ordonnances , Q 1 c. dont les Sçavans font tous les jours ù. âge , 6c 
dont ils connoifTentfculï l'utilité. H eut pour Compagnon de \oyagele P; 
D. Urfin Durand, lis le mirent une féconde fois en chemin , par ordre de 
leurs Supérieurs, & pe'ne'trc'rcnt ji;!qu'cn Allemcgr.c (n 1719. C'cil à ces 
nouvelles recherches que le Public doit le fécond 1 crr.e du ï oiage Littérai- 
re , imprimé à Paris en 1724- aufli bien e ue l'Oi/vr. u qui a \ our 1 itre : 
Veterum Scriptorum noviffma cclleUio. 11 fè prcpa oït à metue de nou- 
veaux Ouvrages en lumière , lorfqu'il fut attaque d'aj otlexie, le 2c. Juin 
1759. Il mourut le même jour , âge de 84.3ns, & lix mois , moins deux 
jours , dans l'Abbaye de S. Germain-des Prcz , où fa droiture, fa l'implici- 
te , & fur-tout un attachement tcrupulcux à tous fes devoirs, le lailoit en- 
core plus eftimer que la vatte étendue de fes connoiflânees. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

t. De anttquh Monachorum Ritibus , Libri V. colleïli ex variis ordind- 
riis y confuetudinariis , Ritualibufque rnanuferiptis , ex ar.tiquis Movacho- 
tum Regulis , ex diverfis SS. Alla , Monafieriorum Chronicis & Hifioriis i 
âliifque probatis Autoribus permultis. Lyon, AnifTon , Pofi el & Rigaudi, 
1690. in 4 0 . 2. vol. Voy. l'extrait de cet Ouvrage dans XWfioire des Ou- 
vrages des Sfovans, par Bafnage , Mars , 1692. p. 299. Voy. aufli l'an- 
née 1695. ^ u mt-me journal , p. 424. où l'Auteur cft mal-à-propos apclli 
Merfcnne. Voy. aufli le Journal desSçavans de 1691. p. 574. Edit. in 124 
& Lïbliotheca antiquaria Fabricii , p. 10 c. 106. & 1 1 1. 

2. Commentarius in Regu/am Sanili Benedilîi Litera/is , Moralis , Hif 
toricus ex variis antiqnornm Scriptorum Comment ationibns , Attis SanJo- 
ram , Monafieriorum Ritibus , âliifque Monumentis , c km editis , tum ma- 
nuferiptis , concinnatns. Paris , François Muguet , 1690. in 

$. La Vie du vendable D. Claude Martin, Religieux de la Congréga- 
tion de S. Maur. Tours , 1697. //» 8°. It. Rouen , 1698./» 12. La pro- 
fonde vénération qu'il avoit pour D. Claude Martin , mort à Marmoutier i 
en 1676. en odeur de Sainteté, lui fit entreprendre cette Vie, ainfî que 
l'Ouvrage fuivant. Le P. Martene avoit vécu long-tems à Tours , lbus la 
conduite de ce Religieux. Vov. ce que dit de cette Vie , L). !e Cerf, à la 
pag. 307. de là Bibliothèque ÏJi/iorique de la Congrégation de S. Maun 

4. Maximes fpirituelles du vénérable D. Claude Martin, &c. tirées dà 
fes Ouvrages , 6* confirmées par les fentimens des SS. PP. Roiien , 1 698. 
in 12. 

5". Veterum Scriptorum & Monumentcrum Moralium , Hifloricorum y 
C? Dogmaticorum aires Ecclefiaflicas , Monxfiicai £T Politicas iuujirirt- 
das, nova Collelio. Rouen, Guillaume Behourt, 17 o. in 4 0 . Voy.Ié 
Journal de Leipjic , Tom. XX. p. 1 y 3. la Bibliothèque Hi/iorique & Ont 
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EDMOvn tique des Binélilins de là Congrégation de Saint Maur, parD. le Cerf, 
MARI t., E p »o»..& Jcs Nouvelles de la République des Lettres , par Bernard. No- 
vembre, 1700. pag. 594. 

6. De autiqnis Ecclefix Ritibtts , Lïbri IV. colleïli ex variis inftgniorum 
Ecc.'efiarum Libris Pontificalibus , Sacramentariis , Mijfalibus, Breviarùs, 
Ritualibus , feu Manual;b>ts , or lin tri is, feu confuetudinariis , <•//;» w.r. 
nufcripùs , r//w editis, ex diverfis Coucilior/tm D.cretis , Epfcoporitm Sta- 
tutis , aliifque probatis Autoribns permultis. Liber I. compleélem Hiflori- 
CUrtî dt dijapliua in Sacramentorttm aJmini/lratione Traélatnm. Pars L in 
qua de Baptifmo, Conftrmatione & Euchari/lia agitnr. Rouen , Guillau- 
me Bchourt, 1700. ;«4°. Voy. Bernard , Nouvelles de U République 
des Lettres y Juin, 1700. p. 605. & Juillet, p. 3. 

7. Ejnfdem Libri I. pars II. in qua de Pxniienia, Extrena-Vnliont , 
Sacris Ordination/bus Alatrimonio agitur. Ibid.» 1 700. in 4 0 . 

8. Tomns III. compleclens Lib. II & III. in quibns Rit/ts ai Sacrés Be- 
nediclicnes , atqte a.l Jlfciplmam Ecclefix fpeàantes , Commentants illnf- 
trati repr xf entant :;r. Ibid. 1702. in 4 0 . le. z". Editio ab Anélore tertiam 
ultra parte.ri au.li , CX novis inJicibus exornata. Autucpix ( Mediolani ) 
Typis Jo. Bapt. de la Bry , 1736. in folio, y vol. It. ibid. 1738. auiïî /// 
folio. 

9. Tralatus de antiqua Ecclefix difeiplina , in Divinis celebrandis 0$- 
ciis , CX varias Ecclefiarum Rit us, & ufns exhibais Italix , Germanix , 
lïfpvùx , Anglix , CX maxime Gallix. Lyon , Aniflon & Pofuel, J706. 
M 4 0 . Ce il la IV e . Partie du Traité, de autiqnis Ecclefix Rittb-n. M. 
Dupin a fait un extrait de tous ces Traités, depuis la pa^e 22 j. jufqu'à h 
a^e. du ÏV«. Tome de h Bibliothèque Eatéfiajliqne des Auteurs du 
XVIL. Siècle. 

10. Voyage Littéraire de deux Religieux Bénélitlius de la Congrégation 
de S. Maur, où l'on trouvera, I. Quantité de Pièces, d'Infiriptious ÇX 
WEpitaphes , fervantes à éclaircir ftlilloire & les Généalàgies des ancien- 
nes E ami lies. II. Plu fieras rtfages des EgliJ'es Cathédrales & des AJona/té- 
res, touchant Udifctpline £f flL/loire des Eglifes des Gaules. III. Les 
Fondations des Mon, a/i 'ères , & une infinité de Recherches curie "ij es O" m- 
tére (fautes qu'ils ont faites dans près décent Ev'cbJs & huit âtnts Abbayes , 
an ils ont parcouru. Paris, Florentin de Laulne , &c. ijij. in 4 0 . Tom. 
I. en II. Parties. Le fécond Tome parut en 1724. à Paris, chez Monta- 
lant , auffi in 4 0 . Voy. ï Europe Sçavante , an. 171 8. pag. 1 30. & le Jour- 
nal Littéraire de Juin. 

1 1. Thefanms novus Anecdotorum , &c. Paris , 17 17. j. vol. in folio. 
Les deux premiers volunvs contiennent diverfes Epitrcs des Papes & des 
Rois , & le Procès de Jean XXII. Le III e . renfermé diverfes Chroniques 
& d'autres Monumens Hiiloriques. Dans les deux volumes fuivans, on 
trouve plufieurs Ouvrages d'Auteurs qui ont vécu depuis le IV e . Siècle jul- 
qu'au XIV e . D. Durand a au/îi travaillé à cette Collection. Voy. Y Euro- 
pe Sçavante, an. 17 18. p. 117. Hi/loire Critique de la R-publiq-tc des 

Lettres 
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Lettres tn 1714. Tom. VI. p. 361. Journaux de Ltipfic , 1718. p. 481. EDMoiîB 
& 487. & M. l'Abbé Lenglet, dans ton Catalogue des Auteurs de Droit MARTEN k 
Canon , à la fin des Libertés de ÏEglifc Gallicane en 2. vol. in 4 0 . p. 1 97. 
où il dit que le P. Martene elt très verfe dans les Antiquités Monaftiqucs 
& Eccléliaftiqties. Voy. au/fi l'Hi/ioire Critique de la République des Let- 
tres , par M. Maflbn , Tom. VIII. p. 404. Le P. de Montfaucon , dans 
une Lettre à l'Auteur de ce Journal , dit , que le Recueil du P. Martene vaut 
encore mieux que celui de D. Luc d'Achery ; mais le P. D. le Cerf n'en 
tombe pas d'accord. Voy. fa Bibliothèque des Ecrivains de la Congréga- 
tion de S. Maur, p. 306. 

1 2. D. Martene a eu part à la nouvelle Edition in folio du Spicilège dé 
D. Luc d'Achary , faite à Paris, chez Montalant en 1725. par les foins 
de M. de la Barre, de l'Académie des Infcriptions. 

13. Veterum Script or um & Monumentorum , Hiftoricorum , Dogmati- 
corum, Moralium, ampliffima Collc'clio. Paris, Montalant, in folio, 9. 
vol. dont les trois premiers parurent en 1724. Les 4. j. & 6. en 1729. 6c les 
7. 8. & 9. en 1732. Il eft à propos d'avertir que les Préfaces des trois pre- 
miers volumes de ce Recueil , attribuées mal-à-propos dans un Journal à 
D. Mopinot , font de D. Martene & de D. Durand. 

14. Imperialis Stabulenfts Mona/lerii Jura propttgnata adversùs iniquas 
Difceptationes Ignatii Roderici de Abbatibus & origine Stabulenjïs & Mal- 
bundaricnps Monaflerii , vindice Domno Edmundo Martene. Cologne , 
veuve Slcbufch , 173c. in folio. Dans la Préface du fécond Tome de l'Ou- 
vrage marqué au n. 13. D. Martene ayant paru prendre parti pour l'Abbaye 
de Stavelo , qui prétend avoir JurifdicTiion fur celle de Malmcdi , les Reli- 
gieux de cette dernière en firent paroître leur mécontentement dans un Ecrit 
divifé en deux parties , qui a pour Titre : Ignatii, Roderique Difceptatio- 
nes de Abbatibus , origine primxva & bodiema Con/litut/one Abbatiarum 
inter fe unitarum Malbundarienfis & Stabulenfis , &c. in folio , imprimé 
à Wirzcbourg en 1 728. D. Martene y fit une réponfè divifée en deux par- 
ties , dont nous avons donné le Titre. Cet Ouvrage du fçavant Bénédic- 
tin eft moins la difcuflïon d'une quérelle particulière fur les Prééminences 
d'une Abbaye, qu'un corps de Diflèrtations , où font traités avec beaucoup 
d'érudition plufieurs points d'Hiftoire , de Difciplinc & de Diplomatique. 

Voy. au fujet de ce Livre , les Mémoires de Trévoux du mois d'Octobre 
173 1. pag. 1695. ôefuiv. 

î c. Quoique dans l'Eloge de D. Mabillon , prononcé à l'Académie des 
Belles-Lettres , on ait dit qu'il manquoit peu de choies au VI e . & dernier 
Tome des Annales de l'Ordre de S.Benoît , il s'en falloit beaucoup que l'Au- 
teur ne l'eut laiffé complet. D. Martene en fit la Préface , y inféra un grand 
nombre d'additions & de corrections, & le fit paroître à Paris en 1739. il 
en eft parlé dans l'un des Mercurcs de France. 

16. Ibfloire de P Abbaye de Marmouticr, avec les preuves. Mf. 2. vol. 
in folio. Le P. le Long a fait mention de cet Ouvrage dans fa Bibliothèque 

Part. IL t 
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EDMOND des U'iftoriemde Franc* , p. 236. N°. J136. lien eftaufli parle dans YElo- 
MARTENE^, j f ^ Alartene y inféré au Mercure d'Août 1759. où l'Auteur de cet Elo. 

ge dit que D. Alartene avoit une prédilection particulière pour cette Abbaye, 

17. Le même Auteur afliire que D. Martene a laifle des Mémoires Alff- 
pour fervirà IHi/loire de la Congr gation de S. Maur. 

18. Il ert dit ibid. qu'il travaillbit à donner deux Tomes des Afles des 
Saints de f Ordre de S. Benoit , pour fervir de continuation au grand Re- 
cueil de D. Luc cTAchcry Û" de D. AUbillon , ôf qu'il comptoit donner 
immédiatement après , le Recueil de la Vie & des Lettres de S. Thomas de 
Cantorbéry , lorfqu'il fut furpris de la mort. 

1 9. Le P. Remy , Carme de Dijon , frerc de D. Martcnc , m'a afliiré 
que cet Auteur avoit compofé une Vie des Saints , dans laquelle il réfute 
entièrement celles de M. Baillct. Il n'eft point fait mention de cet Ouvra- 
ge dans le détail des MlH qu'a laifTès le P. Alartene. 

Voy. le Dilionnaire de Aîorcri & le Suplément de 173 y. Dupin , Bi- 
bliothèque des Auteurs Eccléfiafiiques du XV IK Siècle , pag. 2 2 y. Le P. 
Pez, Bibliotbcca Bcnediclino-Mauriana , p. 353. Ce P. l'apclle mal-à- 
propos Landnrenfh , ce qui veut dire de Laon. Hiftoire des Ouvrages det 
Scavans, Mars 1692. p. 299. £c 1695. P- 4 2 4- Fabricius , Bibliotbcca An- 
s tiqnaria , p. 10 y. 106. & m. Bernard, Nouvelles de la République des 
Lettres , Juin 1700. p. 60 3. Juillet , p- 3. & Novembre J94. Europe Sça- 
vante , 1718. p. 130. Bibliothèque Hi (torique & Critique des Bénédictins 
delà Congrégation de S. AÎAur , p;.r D. le Cerf, p. 306. 'Bibliothèque des 
tiifloriem de France du P. le Long , p. 236. N°. 5136. Le P. Mabillon a 
lotie D. Martcnc en beaucoup d'endroits de fes Ouvrages, fur-tout dans (à 
Prélàcc fin S. Bernard. Il le nia parmi ceux qui operam f 'uam in banc ( Ber- 
nardi ) editionem (irennè & peramanter impenderunt. Voy. auflî Y Eloge 
de D. Alartene dans le Mercure de Septembre 1739. p. 1784. & fuiv. 

♦♦♦♦♦♦ ♦ ♦ ♦ ♦♦^♦♦ ♦ ♦♦♦♦ ^♦ ♦♦♦♦♦ ♦ ♦♦♦♦♦^ ♦ # ♦ 
BENIGNE MARTIN. 

BENIGNE A/T ^ ^ TIN y ( Bénigne ) Avocat au Parlement de Dijon, mourut 
MARTIN. JLVi au commencement du XVII*. Siècle. Il a compofé les Saillies de 
V Amant de Jefus & de Atari e fur le S. Sacrifice de la Meffe. Dijon , veu- 
ve Claude Guyot, 1634. /'« 12. Il p.iroît par l'aprobation & l'averciflè- 
ment au Lcdlcur , que c'eit un Ouvrage poilhume. 

B ARTHELE MI MARTIN. 

BARTH. A/f ARTIN, ( Bartbelcnsi) Apoticaire de M. le Prince de Condé, 
MARTIN. XVI tltoit né à Chanfcaux , Bourg du Bailliage de Cbâtillon. Il mourut à 
Paris en 1698. âgé de près de 80. ans. Il a compote les deux Ouvrages fuiv. 

t. Differtation fur les dents. Paris, Thierry, 1679. in 12. pagg. 136. 

2. Traité de Tuf âge du lait. Ibid. 1684. in 12. pagg. 146. It. ibid. 
iji6. in 11. 
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BERNARD MARTIN. 

MARTIN, ( Bernard ) célèbre Avocat du Parlement de Dijon, BERvard 
naquit en cette Ville l'an 1 574. Fevret en fait l'Eloge dans fon Dia- MARTIN> 
logue des îlluftres Avocats de Dijon , auffi bien que Pierre Bcrnier dans lès 
Plaidoyer Martin ctoit habile dans les Langues Latine & Grecque. Il 
mourut le 1 y. Novembre 1659. âgé de 6 y. ans , & légua en mourant une 
partie de les Livres aux Jéfuites de Dijon , où l'on voit fon Portrait. Il a 
compofé les Ouvrages fuivans. 

1. Varia LcRioncs. Paris , Pierre Chevalier , i6oy. in 8°. Il y expli- 
que plulicurs PaiTagcs de divers Auteurs. 

2. Coutumes générales du Duché de Bourgogne , tant anciennes que mo- 
dernes , avec les Notes de Bernard Martin. In 12. fans date & fans nom 
d'Imprimeur , feuillets 24. Ils roulent fur le I. Titre de notre Coutume , de 
Ju/lice O" Droit d'icelle. Martin avoit compofé y. vol. in folio de Notes 
fur la Coutume de Bourgogne. Elles font confervées en Mf. chez M. le 
Prélident Bouhicr. 

3. Vingt-quatre Vers Elégiaqucs à la tête de YHi/ïoiré de la Sainte Hof- 
tie de Dijon , par Philibert Boulier, 

Voy. Fevret , de claris Fori Burgundici Oratoribus , pag. 106. & 112. 
& Pierre Bcrnier , pag. y. de fon Plaidoyé fur un Mariage dande/iin. 

CLAUDE MARTIN. 

MARTIN, ( Claude )néà Autun, afait, félon la Croix-du-Mai- CLAUD" 
ne, des Elùmens de Mrtft que pratique, £T une Infiitution Muficale. MA " 
Ce Bibliothécaire ne dit pas fi ces Ouvrages font imprimés. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-du-Maine. 

JEAN MARTIN. 

MARTIN, {Jean) de Dijon , a fait un Poëme , intitulé : Le JEAN 
vol du Papillon de Cupido. Lyon , Thibaud Paven , 1 543. in 8°. MARThV * 
Paris , la même année. Il eft encore Auteur d'un Ouvrage qui a pour 
Titre : De ufu Aflrolabii , unù cum Procli & Nicephori Ajlrulogia. Paris, 
Guillaume Cavellat, 1554. 

Voy. Biblioihèque Philofophique de Bolduanus, pag. 37. Bibliothèque 
Françoife de la Croix-du-Maine , pag. 243. & celle de du Verdier, pag. 

7*3- 

m 



3 <5 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

JACQUES MARTINE AU DE SOLEYNE. 

JACQUES A/t ARTINEAU DE SO LEY N E , ( Jacques ) Poète Fran- 
MARTIN. J.VI çois , Subdélégué de M. l'Intendant de Bourgogne , Conicillcr Ho- 
noraire au Prclidial d'Auxerre. M. Martineau dcSoieyne a fait les Ouvra- 
ges lùivans. 

1 . EpithdlâMt ù Monfeigneur le Duc , & à Madame la Duchejfe , fur 
leur Mariage , le 9. Juillet 1 71 3. In 4 0 . 

2. La Nymphe de fa Rivière d'Yonne à M. le Régent en 171 y. Paris» 
Pierre Giflèy , in 4 0 . 

5. V Entrée de M. f Ambaffadcur de Portugal. Paris , Ganeau , 17 17. 
Voy. les Mémoires de Trévoux du mois de Juin de cette année , pag. 1023 

4. Stances pré/entées au Roi fur les Cérémonies du Bat' me de S. A. R. 
M?- le Comte de Clermont. Mercure de Novembre 17 17. pag. 197. 

y. Ode à Madame la Duchejfe de Lorraine. Il eft dit dans les Mémoires 
de Trévoux , Juin 1718. pag. 189. que M. le Duc de Lorraine fit prefent 
d'un Diamant à l'Auteur pour le recompenfer de cette Ode. 

6. Stances (trente-fix ) fur la Promotion du Roi Stani/lasà l 'Ordre dû 
S. Efprit , & furie Mariage de la Prince Jfe Marie fa Pille , avec le Roi 
Louis XV. Impr. pag. 386. d'un Recueil de Poëjîes , publié à Chalons en 
Champagne en 1726.//; 12. M. de Soleyne promet dans cette Pièce , un 
Poème Héroïque de CinflitUtion de POrdre du S. Efprit en cinq Chants, 
Ces Stances lervent d'Epifodes au dernier Chant. 

7. Les Vaux de f Europe & de la France \ des vertus & de la paix , pour 
la fantè du Roi ( Poème Héroïque fur (à petite vérole. ) Paris , veuve 
Coutelier , 1729. in 8°. Voy. le Mercure de Juin 1729. pag. 1 37c. & les 
Mémoires de Trévoux du Mois d'Odobrc de la même année , pag. 1882. 
Les Journaliftes de Trévoux di(cnt que M. de Soleyne a fait en Pro(è une 
Defcription de la fameufe Grotte d'Arcy , près Vermenton , par Ordre de 
M. le Duc d'Orléans, pour reconnoître ce merveilleux Souterrain , & que 
fes Obfervations publiées dans les Journaux & Mémoires Littéraires, & in- 
férées à perpétuité dans le Dictionnaire de Moreri , fe confervent dans le 
Cabinet des Curiofités de l v Académie. 



JEAN MASSOT. 

MASSOT. ]V l\ A S SOT, ( Jean) Seigneur de Précy , Concilier au Parlement de 
AVI Dijon , a fait imprimer une Ephitalame fur les Mariages de France 
& d'Efpagne, accomplis au mois de Novembre 161 j. Dijon» Claude 
Guyot, 161 6. in 8°. pagg- 32. 

JEAN 
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JEAN MASSOT. 

M AS SOT, (Jean) Seigneur de Montmoven Préfident en 
Chambre des Comptes de Bourgogne, etoit ne à Dijon , &y mou- 
rut l'an 1649. âgé de 62. ans. Il a compofé les deux Poëmes Latins qui 
iuivent. 

1 Hercules Gallicus ami 1642. C 1645- Paris ' Châtelain, 1646. 
in 4°. Ceft un Panégyrique de Loiiis XIII. dédié à la Reine Régente par 
une Epitre Françoile. 

a. Gravelinga , feu Herculis Gallici Liber P .Ibid. 1647. in 4°. Dé- 
dié à Gallon d'Orléans , par une Epitre Françoile. 

CLAUDE MASSON. 

MASSON, ( Claude ) né à Beaune Après avoir fait les premières étu- 
des dans le Collège des Pères de l'Oratoire de cette Ville , il prit le par- 
ti des Armes ; mais ennuyé de cette Profeffion , il l'abandonna pour entrer 
dans la Congrégation de l'Oratoire, où il fut reçû en i<5 4 y. Il y enfeigna 
les Humanités pendant quelques années ; & ayant ete ordonné Prêtre en 
1 6 f o. il s'apliqua tout entier à la Prédication. Se voyant fur la fin de les 
jours hors d'état de prêcher , il prit la réfolution de faire imprimer les Ser- 
mons. Mais il mourut le 29. Octobre 1693. à Pans , âgé de 64. ans, après 
l'impreflion du L volume. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES* 
1. Oraifon funèbre d'Angélique du Toc , Abbeffe de S. Laurent de Bour- 
ges. Bourges, 1671./» 4 0 . 

a. Panégyriques des Saints. Lyon, Plaignard, 1694./» 8°. 2. vol. 

3. Sermons fur toutes fortes de fa jets. Ibid. 1694. in 8°. a. vol. 

4. Carême. Ibid. 169J. 2. vol in 8°. 
y. Auent. Ibid. 1696. in 8°. 

Voy. Dupin , Catalogue des Auteurs Ectlêpaftiques , Toffl. III. col. 
347. Cet Auteur met mal-à-propos la mort du P. Majfon , au 9. No- 
vembre. . . 

Qu'il me foit permis de parler ici de Pierre Maflon , mort à Unon , le 2. 
Novembre 1716. âgé feulement de 39. ans , l'un des plus habiles Fondeurs 
de France , & connu par plufieurs Ouvrages de l'Art ; entr'autres, par l'Ai* 
gle qu'il a faite pour la Métropolitaine de Bcfançon. Cette Pièce pafle pout 
un Chef-d'œuvre. 
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JEAN MATAL. 

MAT AL , ( Jean ) Bourguignon , Docteur en Théologie de la Fa- 
culté de Paris en 1606. vivoit encore en 1627. puifqu'il ht imprimer 
cette année , un Livre intitulé : Spéculum Hierarchix Ecclefiaftica. Pa- 
ns , 162 j. in 12. 
Voy. Dupin, Table des Auteurs Ecclftafliques , Tom. IL col. 17 18. 

LUC MATEROT. 
LTTC \ r AT EROT, ( Luc ) habile Maître Ecrivain, fit imprimer en 



MATEROT 



608. à Avignon , chez Blamereau , un in 4 0 . Oblong, fous ce Ti- 



Ml 

tre : Lt. 

C'eft tout ce que j'ai pu découvrir de Materot. L'Ouvrage ei\ beau Se bien 
>n y trouve des Vers de l'Auteur , Latins & François. 



tre : Les Œuvres de Luc Materot , Bourguignon , Citoyen d'Avignon. 
Ccft tout ce c 
gravé. On y 



CLAUDE MATHIEU. 

CLAUDE IV /T AT Hl EU , ( Claude ) Bachelier en Théologie, Chanoine de la 
MATHIEU IVJ. Chapelle - au - Riche de Dijon , eft né à Dijon , le 4. Janvier 1681. 

M. l'Abbé ./W<î/6/r*s'e(tdirtingué par {èstalens pour l'éloquence , & il fe- 
roit à fouhaiter que le Public eut profité de tous les Ouvrages qu'il a com- 
pofés en ce genre. Mais il n'a rien fuit imprimer que VOraifon funèbre de 
Alonfe/gneur Louis Dauphin de France y Fils de Louis XIV. Dijon, de 
Fay , 1 7 1 1. in 4 0 . pagg. 42. L'Auteur la prononça le 9. Août de la même 
année , dans la Sainte Chapelle de cette Ville , & reçut les aplaudulemens 
qu'il meritoit. 

ODOT-LOUIS MATHION. 



ODOT 
MATHION 



L ' A/T AT H 10 N , ( Odot-Louis ) Mathématicien, né à Dijon , mou- 
>N XV J. rut en 1700. à Savigny en Touraine , âgé de 80. ans. Ilavoit été 
Religieux de l'Ordre de S. François , & fut transféré de cet Ordre en celui 
de S. Benoît, dans l'Abbaye de Joux-Dieu. Le célèbre Nicolas Samfon en 
fait cet Eloge dans fon Introduflion à la Géographie : [1] « Il y a quelques 
» années que je tiens de M. Mathion , dont l'efprit ell fi éclairé dans tou- 
» tes les Sciences , & particulièrement dans les Mathématiques , une ligne 
» d'un fi excellent ufàge pour déterminer par fa feule infpcction , fins mou- 
» vement , fans table & fans écrit , le plus grand jour de tous les Pays du 
* Monde , au moins jufqu'au Cercle Polaire , Û"c. • 



[1] Patj. 197. Edir. in it. 1S81. & pag. ja. Edit. in folio. Dani l'Edition in 4 0 . de 17,^5. 
pag. 07. il dit : F*t M. Mathion. 
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CATALOGUE DE SES OUVRAGES. maSSToN 

1. Nouvelle Montre mina taie , o« le moyen de faire qu'une montre de 
poche , ou autre , ^ */ ne marque que la heures , marquera les minutes , fans 
rien changer j ni ajouter aux roues. Impr. dans le Journal des Sçavans de 
1676. pag. 218. Edit. in ia. 

2. Dans le même Journal de l'année 1691. pag. 252. il eft parlé de quel» 
ques autres Ouvrages de Mathion, comme du Compas Graduateur C d'au- 
très inftrumens de Mathématiques. 

3. Geographia Agronomie & Synopfis, Verftbus Hexametris comprehenfa. 
Dans le Journal des Sçavans de l'année 1694. pag. 761. 

4. Pag. 3Jj. Bibliothecx Leydenjis , on cite parmi les MIT! de Hugens : 
Mathion Defcriptio Iridis & Halonis y an. 1669. menje Nov. C'eit une 
Lettre à Hugens. 

DOM CLAUDE-HUGUES MATHOU. 

MATHOU y { Dom Claude-Hugues ) Religieux Bénédictin de la D. CLAUD. 
Congrégation de S. Maur , naquit à Mâcon. Il étoit fils du Lieute- MATHOU « 
nant Criminel de cette Ville. A l'âge de 1 $. ans , il entra dans la Congré- 
gation de S. Maur , & fit ProfèiTion à 16. ans, le 26. Septembre 16^9. 
dans l'Abbaye de Vendôme. Il a été pendant 1 2 . ans Prieur des Abbayes de 
S Pierre-le-Vif , ou le Vie , & de Sainte Colombe de Sens. M. de Gon* 
drin , A/chevêque de Sens , eut tant d'eftime pour fa vertu & pour fes ta- 
lens , qu'il le fit l'un de Tes Grands Vit aires. En 1 669. D. Mathou fut nom- 
mé Prieur de l'Abbaye de S. Bénigne de Dijon , & en 1675. Prieur de cel- 
le de S. Etienne de Caen. Mais étant devenu infirme , & fe fentant avancé 
en âge , il ne voulut plus exercer aucun emploi. Il fe retira dans l'Abbaye 
de S. Pierre de Châlon , où il pafïà les 20. dernières années de fa vie, & où 
il mourut, le 29. Avril 170J. âgé de 83. ans. Il a fait imprimer les trois 
Ouvrages fuivans. 

1. Roberti Pulli , S.R.E. Cardinalis , Theologorum , utvocant, Scho- 
lafticorum antiquifimi , Sententiarum Libri Vlll. & Pétri Pitlavienjîs , 
Academu Pariftcnfts olim Cancellarii, Sententtarum Libri V. cum Notis 
ZT Obfervationibus. Paris, Piget , i6yj. in folio. Les Sentences du Car- 
dinal Robert Pullus , Anglois , n'avoient point encore été publiées. Dom 
Mathou fut aidé dans ce travail par D. Hil larion le Fevre, l'un des plus ha- 
biles Théologiens qu'ait eu la Congrégation de S. Maur. D. Mathou pro- 
fita auffi des lumières de M. de Launoy , qui lui fut d'un très grand fècours , 
comme l'Editeur l'avoiie lui-même dans la Préface de (on Livre , de vera 
Senonum origine. Je dois cette remarque à M. l'Abbé des Fontaines , qui l'a 
rendue publique , dans fes Obfervations fur les Ecrits des Modernes , Tom, 
V. pag. 218. & fuiv. 

2. De vera Senonum Origine Chriftiana , adversits Jo. Launoii cri ti cas 
Obfervationes , Dijfertatio cum Appendice adversits Lu i. Dnpinium. Pa- 
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D. CLAUD. ris , Langronne , 1687. 4°* ^* Mathou tâche de prouver contre M. de 
MATHOU. Launoy , que S. Savinien , S. Potentien & S. Albin , ont été envoyés à 

Sens par S. Pierre , qu'ils y ont prêché la Foi & bâti une Eglife. L'Auteur 

a joint à cet Ouvrage , un Appcndix contre M. Dupin , qui dans le Tom. I. 

de là Bibliothèque des Auteurs Eccléjiafiiques , femble làvorifer le fentiment 

de M. de Launoy. 

3. Catalogus Archiepifcoporum Senonenfium ad fontes Ht (loris, noviter 
gecuratus. Ibid. 1688. in 4 0 . Le P. le Long ne paraît pas faire beaucoup 
d'eftime.de cet Ouvrage. 11 prétend que l'Auteur tombe fouvent dans des 
fautes groflières ; qu'il y a peu d'ordre & peu de critique ; que fon ftile eft 
obfcur & affecté. 13. Alathou a inféré à la fin de ce Catalogue , une Apo- 
logie fort fuccinte de Léotcric, ou Lcuteric, Archevêque de Sens, que Ba- 
ronius prétend avoir été infecté des erreurs pernicieufes que Berenger a de- 
puis enfeignées fur l'Euchariftie. 

Voy. D. le Cerf, Bibliothèque des Auteurs de la Congrégation de Saint 
Maur, pag. 346. Le P. Bernard Pcz , Bibliotheca Benediclino Mauriana y 
pag. 97. qui fixe mal-à-propos la monde D. Mathoum ij. Avril. Le 
Long, Bibliothèque des Hifloriens de France , pag. 191. N°. 4049. & le 
Suplement de Moreri de 1735. 

ANTOINE MAUCOUVENT. 

M AU COU V ENT, ( Antoine ) Bourguignon , vivoit en 1607. 
comme il paraît par le Titre du Livre fuivant : Les Pfeaumes de la 
MAUCOÙ. Méditation, Contemplation, ConfeftonC Pénttence de David, mis en 
Vers Héroïques, fidèlement félon la Verfion de S. Jérôme, 0 celle du feu 
Archevêque de Sens ( Rcgnaud de Beaune , mort en 1 606. ) par Antoine 
de Maucouvent , Bourguignon. Paris , aux frais de l'Auteur , in 1 6. fane 
date , mais en 1607. comme il paraît par le Privilège du Roi. 



LOUIS MAUMENET. 

M AU M EN ET,{ Louis ) Chapelain de Madame & Chanoine de 
PEglifc de Notre-Dame de Beaune , naquit à Beaune , le 2 2. Scptem- 
MAUMEN. bre 165 y. de Louis Maumenct , Confeiller du Roi, & Enquêteur au Bail- 
liage de et tte Ville , & de Françoife Lobot. Il étoit Académicien d'Angers. 
Il aima la Poëfie , la cultiva & y réulîit. On peut voir aifément par Ces Ou- 
vrages , qu'il n'étoit pas à beaucoup près fi méprifable que l'a cru Richelet, 
qui l'a raillé vivement dans fon Dictionnaire. M. Gillct , Maire de Beau- 
ne , parent & héritier de notre Auteur , m'a apris qu'il avoit trouvé dans les 
papiers de ce dernier , les raifons de fa quérelle avec Richelet. Maumenct 
avoit pris en Profe & en Vers , le parti de Furetière contre Richelet. Mau- 
menct mourut à Paris , le 9. Août 1 7 1 6. 

CATALOGUE DE SES OUVR AGES. 

1. Poème qui a remporté le prix de Poëfie à P Académie Françoife en 
1689. Paris, Coignard, 1689. /» 4 0 . 
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2. Poème qui a remporté le prix à l'Académie d'Angers. 1 689. in 4° Le 
fujet du prix écoit la jonction des deux Mers. Bafnagc a loué la beauté' de 
cette Pociic dans fon Hi (foire des Ouvrages des Sçavans, Mars 1689. pag. 
ijé. Ces deux Pièces firent connoître Maumenet de M. le Duc de Mon- 
tauzicr, & de M. Bolfuct , qui l'honorèrent de leur eftime. 

3. H a remporte quatre prix à 1 Académie de Touloufe, & deux à celle 
d'Angers. Ces Pièces qui ont mérité le prix , ont été imprimées. Le Poè- 
me intitulé : Les Plaintes de l'Europe , qui fut couronné en 1709. à Tou- 
louiè , eil une de fes meilleures Poëlics. 

4. Poëme qui remporta le prix de l'Académie Françoifè en 1 7 1 j. C'eft 
un Poëme au Koi fur la paix de 17.14. 

y. Defcriptionen Vers François delà Maifon de Brunon, pour M. Bru- 
net, Garde du Tréfor Royal. Paris, Barbin, 1688. W4 0 . 

6. Ode fur la prife de Lerida. L'Auteur l'a traduilit la même année 
( 1709. ) en Vers Latins. Cette Pièce lui fit honneur. 

7. Ode à M. rAbbé Bignon en 1 7 1 3 . Paris , 1 7 1 3. 

8. Ode à M. le Duc de Bavière. Ibid. 1 7 1 3. 

^ 9. Ode Latine à M. Languet , alors Evoque de Soi/Tons , & traduite en 
François par Pierre Durand. Paris, 1714. /w 4 0 . 

10. Ode fur la Simplicité Chrétienne. Dans le Journal des Sçâvans de 
17 17. pag. 124. Edit. in 12. 

11. Dans le Recueil de Pièces fugitives , imprimées en 1704. pag. y y 8. 
on parle d'une Ode que PAbbé Momeney préfenta au Roi fur la JXaijfance dit 
Duc de Bretagne. 

11. Thomas Corneille, dans fon Dictionnaire Géographique, article 
BibraSe , fait mention d'une DifTertation de l'Abbé Maumenet , par laquel- 
le il prétend prouver que BibraSe n'elt. autre cholê que la Ville de Beaune. 

M. Gillct, Maire de Beaunc, qui poflede pluiieurs autres Poëfies MIT. 
de l'Abbé Maumenet , avoit promis un Rctiieil entier de toutes ces Pièces. 

• L'efprit vif de M. Maumenet ( dit M. l'Abbé Parifot , dans fon Elogé 
» inféré au Journal des Sçavans du mois de Mars 1 7 1 7. ) ne lui permettoit 
» pas de revenir au travail fur une même matière , aufli fbuvent qu'il l'auroit 
» fallu. Trop ménager de ces réflexions gênantes , aufquelles il faut nécef 
» lairemcnt s'aflèrvir pour rendre dignes de la poftérité , les Ouvrages dont 
» on veut aflurer la vie , il ne fiiivoit fouvent que la vivacité dans les fiens. » 

Voy. les Nouvelles Littéraires de la Haye , Tom. V. pag. 1 3 y. Pièces 
fugitives de l'Abbé Archimbaud , Tom. I. Eloge de FAbbi Maumenet, par 
l'Abbé Parilôt , dans le Journal des Sçavans du mois de Mars 1717. & le 
Suplément de Moreri de 173 y. 
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JEAN MAURICE. 

JEAN _ *\/r AU R I C E. ( Jean ) J'ai trouve dans les Annales Typographi- 
iaui . ^ ft/laittairc , un Ouvrage de Maurice, qui a pour Titre : Jo. 

Mauritii , Prxfetlurx Burgundix Scnatorh repetttio L. Unicx G qno loco 
maliens mimera fubire foleant. Lyon, Griphe, IT38. in 4*. Ce même 
Ouvrage cft cité dans le Catalogue des Livres imprimes chez GripheàL) on. 

Voy. Maittaire , Annale* Typogrâphiei , Tom. II. pag. 574. 



N. . . . 
HLAT. 



JEAN DE MAZILLES. 

JP.AV DE A/T AZ I LLES ,( Jean de ) Capitaine de Saulx , Echanfon de Char- 
MAZiLLES ,1V J les, Duc de Bourgogne , a écrit des Lettres a la Soeur , touchant la 
Prife de la Fille de U^een 1478. Mf. Ces Lettres écoient dans la Biblio- 
thèque de M. le Confeiller delà A lare , qui en a lait mention dans Ion Conf- 
pe:lus Hi/loric. BurguuJ. 

Voy. Confpeclus W/loricorum Burgundix, pag. 19. 

N . . . MEAT. 

ME AT y ( N . . . ) Bourguignon , Bachelier en Théologie , fît im- 
primer en 1644. à Paris, chez Thomas Blaife , un Ouvrage m 11. 
allez gros , intitulé : La Fille Héroïque , ou Sainte Reine Martyre. 

Voy. D. George Viole , Bénédictin , pag. 13c. de Ton Apologie pour 
Sainte Reine. 

JEAN MELENET. 

JEAN lV/f ELEN ET, ( Jean ) célèbre Avocat au Parlement de Dijon , na- 
MELENET IV A quit à Montot , proche de Saint Jean-de-Lone , vers l'an 1660. Il 
époufa , le 9. Février 1682. Olimpc Camus, dont il eut plufieurs enfant. 
Une de lès filles a epoulo M. Gabriel Davot , habile Prolcllcur en Droic 
François dans l'Univerlité de Dijon. 

Ce n'eft pas mon dclTèin de faire ici 1 Eloge de M. Melenet. Tout ce que 
j'en pourrois dire , (croit fort au-dclîôus de Ton mérite. Je remarquerai feu- 
lement que pUificurs Etrangers qui l'ont connu , ont avoué qu'il auroit bril- 
lé dans le Parlement de Paris , comme dans celui de Bourgogne , où fa mé- 
moire ne mourra jamais. J'ajouterai encore que les qualités de fon cœur y 
répondoient à celles de l'efprit, & que s'il cil rare de trouver un Avocat en 
qui l'on voye réunis plus de talcns dans la Profefïïon , il l'ell encore da- 
vantage d'en trouver qui fe foit également distingué , par la probité & 1* 
délintérelTcment. 

. M. Melenet mourut à Dijon, le 12. Juillet 1722. âgé de Ci. ans. 
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Il a biffé plufieurs MIT. cxtcllens qui mcriteroicnt de voirie jour • entr'au- JEAN 
très, un gros cayer de Remarques furie Traité de l'Abus , parFevret, quel- M£L£NET ' 
ques caycrs fur les Criées , furie Retrait Hgnager,fur les Préemptions , & 
fur (f autres Titres de la Coutume de Bourgogne. Ces MIT. font entre les 
mains de M. Davoc , qui en connoit parfaitement le prix , & qui fè diftin- 

Sic autant aujourd'hui dans fa Profèfhon , que M. Melenet l'a fait autrefois, 
ans l'Hi/lcire du Qtnllotifme , on trouve une Requête de M. Melenet , 
pré f entée à M.Jean Fils-Jean , de Grand Mai f on, Conf ciller- Clerc au 
Parlement de Dijon. M. Melenet la fit au nom de Claude Quillot. M. 
l'Abbé Goujct a donné dansfon SupUment de Moreri de 173 j. un fort 
bon extrait de ce Procès. Il s'ell trompe feulement fur le nom de M 
Melenet , qu'il apelle Menelet. 

Voy. le Suplément de Moreri de 1735. article , Claude Quillot. 

PIERRE -RICHARD MENAULT. 

MENAULT, ( Pierre-Ricard ) Prêtre , né à Beaune. Il étoit Maî- p - RIC ",j, 
tre de Mufique dam l'Eglife de S. Etienne de Dijon. Il mourut en 
cette Ville , l'an 1 694. âge de plus de yo. ans. Il a fait imprimer les Ou- 
vrages fuivans. 

1 . Miffa ad imitationem Moduli : O felir Parens. Paris , Ballard > 
1 676. in folio. Menault étoit pour lors Maître de Mufique à Chalons en 
Champagne. 

». Miffa ad imitationem Moduli : Tu es fpes mca. Ibid. 1686. in folio. 

3. Miffa ad imitationem Moduli : Ave , Senior Stéphane. Ibid. 1687; 
in folio. 

4. Miffa ad imitationem Moduli : Ferterofas. A fix voix. Ibid. 1691: 
in folio. 

y. Mtffa ad imitationem Moduli : Date lilia. A fix voix. Ibid. 1692. 
in folio. 

Dans ces quatre dernières Pièces , l'Auteur prend la qualité de Sympho- 
neta , Symphoniarcha Sancli Stephani Divionenfis. 

' 6. Il a encore fait imprimer des Vêpres en Mufique , dédiées au P. de la 
Chaife , ConfcfTeur du Roi Loiiis XIV. Je ne ks ai pas vues. 

CLAUDE LE MENESTRIER. 



EN EST R 1ER, ( Claude le ) Antiquaire du Cardinal Barberin , LE C ^£££ 
qui fut enfuite Pape fous le nom d'Urbain VIII. étoit né à Dijon , 
comme l'a remarqué [1] M. Moreau de Mautour. 11 mourut vers «657. 
On a fait imprimer après fa mort , les Ouvrages fuivans. 



M 



[1] Article, Dijon , dans le carton qu'il » fait de cet article pour le DiSlionMire Geogra. 
phitjue de Thoma» Corneille. 
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CLAUDE SymhlicA Dianx Ephcfta Statua, *) Claudio Menetreio , Ceimeliothcc* 
LE menés. Bar f, erw& praftcio expcjtta. Roma,Typis Mafcardi, figures, 1657. ///4 0 . 

pagg. 82. 

tiederic Ubaldini procura l'Edition de cet Ouvrage. Il fut réimprime' à 
Rome, in folio, chez Jacques de Kubcis, avec une Lettre d'Hollknius, 
& des Notes de Bellori. II. dans le VII e . vol. des Antiquité Grec que i de 
Gronovius, Tom. VII. pag. 357. & fuiv. Voy. Supplem. Acior. eruitt. 
Tom. 11. p. 82. 

Voy. le Suplèment de Moreri de 1735. article, Claude-François Mé- 
nétrier. 

JEAN- BAPTISTE MENESTRIER. 

M EN EST RI ER^ Jean-Baptifle ) Confeiller du Roi , Secrétaire 
de là Chambre , Controlleur Provincial de l'Artillerie de Bourgogne, 
mc.nr.ain. a Dijon en 1 J64. & y mourut en 1634. On voyoit autrefois Ton 

Epitaphc peinte fur une des vitres de la ParoùTe de S. Mcdard de cette Vil- 
le , en ces ternies fuigulicrs & peu férieux. 

Cy git Jean le Mencflrier , 
L'an de ù. vie foixante & dix. 
Il mit le pied dans l'Etrier , 
Pour s'en aller en Paradis. 

Le Mencflrier a fait imprimer les Ouvrages fuivans. 

1. Médalles, Monnaya & Monument antiques d Impératrices Romai- 
ne*. Dijon, Claude Guyot, 162 j. in folio, pagg. 29. 

2. Mtdallcs illuftres des anciens Emp'renrs & Impératrices de Rornt* 
Dijon, Palliot, 1642./» 4" figures. HalLrvordius s'ert trompé, en 
croyant que cet Ouvrage cil une leconde Edition du premier. Au relie , 
c'elt mal à propos que pluficurs Auteurs ont attribué au P. Mcneftricr Jéfuite, 
les Médallcs illn/lres des anciens Empereurs , comme M. de Vallincourt l'a 
prouvé dans Ion édairciflement au lujct d'un iMémoire de M. Moreau de 
Mautour, concernant une correction de Suctonc & de Dion. Cetédair- 
ciflèment a été imprimé en 1732. dans la Bibliothèque Françoife, Tom. 
XV 111. Ile. Partie. 

Livre des Médailles du Sieur le Meneflrier. I. Partie. Dijon, 1627; 
in 4°. J'avoue que je ne connois cet Ouvrage que par ce qu'en a dit le Pere 
Banduri , qui elt, je crois, le lèul qui en ait tait mention. Dijferuit , dit le 
P. Banduri , tenttiter admodum & jejnnè. 

Voy. Bibliot. Nnmmuria Labbe , pag. 237. Hallcrvordius , Bibliothe- 
ta curiofa, pag. 190. Teiffïer, Cataitfg. Atiélor. & Bibliot. p. 449 Nau- 
dé, Ma'curat, p. 2 e . Edition. Il parle de le Ahneflrier avec hon- 
neur , &c\cSuplé, nent de Moreri de 173;. artiJc, Cuude-Francois Mc- 
ncllrkr. ANDOCHE 
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ANDOCHE MERLE. 

TV/f ER LE, ( Aniocke ) Doyen de Saulieu, mourut vers 16&J. à ^TOOCHE 
AVJl plus de 70. ans. 11 a compofé , félon M. de la Marc, des Mémoi- 
res poxr fervir à fHiflotre de Saulieu. / 

Voy. Confpeïlus Hifloricorum Burg'tnJix , pag. 44. 

m m œ $ & m& t& & /#, se éà g» «à a & a ?r< a a gg aaa 8MB & SâS â 

<S#I v,»- -j.' yfpmfmf *t -«J 1 *»' Hf V<- 1 uf -oî W»-' >»>' <u>' <P <u> <ï* w "W W <u>ww <«■' «i? 

LOUIS - FRANC 4 OIS MICAULT. 

MIC AU LT 9 ( Louis-François ) né à Nuys , a été Capucin pen- louis-fr; 
dant quelques années , après lefquelles fes Supérieurs lui permirent de fr " CAULT * 
pafïtr dans le Val-dcs-Choux. 11 étoit Docteur en rhéologie. 11 mourut en 
17 1 3. âgé de plus de 72. ans, à Vaulfe , Prieuré du Val-dcs-Choux , 'dans 
le Bailliage d'Avalon. Il a compofe les Ouvrages (ùivans. 

Le véritable Abbé Commandataire , ou le droit des Commandes établi fur 
ramante du Roi, le pouvoir du Pape, & le mérite des Commandataires. 
Dijon, Grangier, 1674. in 12. Cet Ouvrage lut fuprimé par Arrêt du 
Parlement de Dijon. C'cft une Critique de \'Abb? Commandât aire du Pcre 
François Dtlfau, Bénédictin. M. l'Abbé Lcnglet a lait mention du véri- 
table Abbé Commandataire , à la page 9. de Ion Catalogue des Auteurs de 
Droit Canonique 1 où il dit que l'Ouvrage efl d'un Capucin , & qu'ainfi il 
le croit fort délintéafle. * 

2. La Science civilifée ou d-'pavfée des Ecoles d' Athènes, &C. Châtillon- 
lùr-Scine , P. Laimeré , «677. in 8". 

î. Il compolà fur la fin de fes jours, un Ouvrage quieft: demeuré Mf. & 
qui eft intitulé : Laijfous le monde comme il efl. C'eft une peintute des abus 

âuile font glilles dans tous les différens états delà vie, avec les moyens 
ont on peut ih ièrvir pour y aporter du remède. Chaque chapitre finiflbit 
par ces mots : Mais laijfous le monde comme il e(L M. le Confeiller de 
Clugny m'a dit qu'il avoit vu louvcnt ce Mf On ignore où il efl. 

Voy. M. l'Abbé Lcnglet , Catalogue des Auteurs de Droit Canonique ^ 
p. 9. 

*^î^*^5r* •sjr» *^f* *$^ r $* nj?* *"•&* *^f* 'îJS^ *$^* • *^S^* • *Ç* •^J"* *Ç* *$* *flï^ •îjf* **Ç* 

ANTOINE MICHARD. 

MICHARD, ( Antoine ) Imprimeur de Dijon , où il mourut ; le jJSE^S 
31. Octobre 1 688. à 62. ans , a imprimé un Ouvrage de fà compo- 
fition, intitulé : LOrtographe Françoife , on Méthode nouvelle pour ren- 
dre notre Langue facile aux en fans & aux étrangers qui cherciyent fa vérita- 
ble prononciation dans C arrangement des Lettres , & dans leur ponïluation , 
qui en font la valeur. 1 676. in 8°. pagg. 152. 
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JEAN-BERNARD MICHAULT. 

J. BAPT. \/ï 1CH AU LT , (Jean- Bernard) Avocat au Parlement deBour- 
MIGH. 1YI gogne , Académicien de Dijon, eft ne en cette Ville, le 18. Janvier 
1707. de Jean Michault, Procureur au même Parlement, & de Cécile 

Boillot. 

M. Michault a donné des {on enfance des marques de fbn goût pour les 
« ( Lettres. Une inclination naturelle pour la Botanique l'eng-gea d'abord à 

faire de cette Science une étude particulière. Il s'adonna au/H avec beaucoup 
d'ardeur à la Mufique , & s'apliqua enfuite à divers genres de Littérature. 
Outre les Ouvragesqu'il a rendus publics , il a encore compofé quelques au- 
^ très Ecrits , qui ne tarderont pas à voir le jour. 

.* CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Dès 1 7 3 o. il a inféré , & continué d'inf : rcr dans les A lercr/res de Fran- 
ce , plulieurs Pièces en Vers , comme des Epigrannnes , des Madrigaux , 
des Elégies , une Epitre d'Alexandre à Panca/le , &c. 

2. Réflexions critiques fur P Elégie. Dijon, Augé, 1734. in 8°. pp. 
190. fans la Préface de 23. pages. Cet Ouvrage, qui eft didactique , renler- 
me aufli la Critique d'un Livre de M. l'Abbé Leblanc fur le même fujet. Ce 
dernier a crû qu'un amour violent & impétueux devoit f aire le caractère de 

# l'Elégie , & a mis , pour ainfi dire , une enfeigne à fon fiftême j c'eft un 

Vers'de Virgile : LÀfit amor, magnoque irarnm flucluat afin, yEneid. IV. 
M. Michault , qui prétend au contraire que des peines légères & des fenti- 
mens de tendrciïe , doivent faire le fond de cette lbrte de Poëfic , a pris 
aufïi pour devile un autre Vers de Virgile : Qualis popnlea marens Philotne- 
la fui mnbra. Géorgie. IV. Ces Vers expriment alfez bien les différentes 
idées de ces deux Auteurs fur la matière élégiaque. On trouve un extrait de 
l'Ouvrage de M. Michault, dans le Journal des Sçavans du mois de Décem- 
bre 1734- p. 1173* & ^ UIV ' ^ ans k >s de Trévoux , Février 1737. 
p. 337. & îùiv. & dans le IHf. Tome, pag. 280. & fuiv. de la Bibliothèque 
trauçoife de M. l'Abbé Goujet, qui en parle d'une manière avantageufe. 

3. Explication des dcjfeins des Tombeaux des Ducs de Bourgogne , qui 
font à la Chartrcrtfe de Dijon, pré fentes à S. A. S. M'?- le Duc ,/e 1. Mai 
173^. par le Sr. J. P. Gilquin, Peintre. Nuys, Antoine Migneret, 1736. 

> /«4 0 . pp. 8. //.Dijon, Marterct, 1737./» 8°. 

• » 

| 4. Lettre à M. Bri ***fur la fttuation de la Bourgogne , par raport à la 

Botanique. Dijon , Martcret , 1 7 3 8. in 8°. M. Michault y foûtient que la 
Bourgogne eft plus élevée , ou du moins aufli haute que les Alpes ; ce qu'il 
prouve par les Plantes Alpines qui croifTent dans cette Province , & par 
Je cours des Rivières qui en fortent. 

y. Differtation Hifiorique & Critique fur le Vent de Galerne. Bâle, 
( Genève ) 1740. in 8°. pp. 41. L'Auteur, dans cette Differtation , s'eft 
deguifé fous le nom de Mureau de Cherval. 
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6. M. Michault a envoyé à M. Titon du Tillet , un Recueil de plufeurs J ; B A PT. 
Poe fies , pour être inférées dans les nouveaux Amufcmens du cœur & de * 
fefprik 

Il travaille à un Catalogue des Plantes qui naijfent aux environs de Dijon, 
avec quelques Dilatations fur fHi/loire naturelle de la Bourgogne , & fur 
la Botanique en g, f/i rai II le propofe auflî de donner au Public des Effais 
Philologiques fur la nature & les qualités des Vents , une Bibliothèque Hif- 
iorique<y Critique dts Livres en Ana, & de quelques attires Ouvrages de 
se genre ; des Recherches furies principales Bibliothèques Clés Cabinets les 
'plus curieux de la Ville de D jon. 



M 



mi 

PIERRE MICHAULT. 

ICHAU ; L T , ( Pierre ) Secrétaire du Comte de Charollois ( con- M Jj£ RRE 
nu depuis fous le nom de Charles le Guerrier ) étoit Sujet de Philip- 

£! le Bon , Duc de Bourgogne , comme il le dit lui-même dans 1 Epitre Dé- 
caxoire de fon Doïlrinal de Cour, qu'il preienta à ce Prince. Pierre Mi- 
ehault , félon la Croix-du-Maine , [i] étoit Poète & Orateur François , 
& vivoittan Il a écrit, dit-il , un Livre intitulé : Le Doctrinal de 

Cour, divifé en 12. chapitres , lequel Livre efl compofc , partie en Vers, 
partie en Profe. La Croix-du-Maine ajoute qu'il a été imprimé à Genève, 
in 8°. & qu'il contient 28. ftùillets. Du Verdier , qui cite auflî cet Ouvra- 
ge , [2] dit que Pierre Michault a compofé le Doctrinal de Cour, par le- 
quel on peut être Clerc fans aller à r Ecole , imprimé à Genève, in 8 Q . par 
Jacques Vivian, en 1 5:22. avec Privilège Apo/lolique. 

La Croix-du-Maine, & du Verdicr n'ont pas connu une autre Edition 
du Doflrinal de Cour , in 4 0 . fans date , où l'on aprend qu'il a été compofé 
en 1466. Voyez-en un long extrait dans le Mercure de France, Mars, 
1741. pag. 533. &fuiv. 

Voila tout ce que difent ces deux Bibliothécaires au fujet de cet Auteur.* 
Mais M. Galland , dans fon Difcours fur quelques anciens Poètes , & fur 
quelques Romans Gaulois peu connus, [ij nous aprend que Pierre Mi- 
chault a compofé un autre Ouvrage en Proie & en Vers , qui a pour Titre : 
La Danfe des Aveugles , & qui étoit con(ervé en M£ dans la Bibliothèque 
de feu M. Foucault , Confcillcr d'Etat , & Intendant de Caen. Ce Sça- 
vant s'elj trompé , en dilant que le Doïlrinal de Cour efl aparemment le 
même Ouvrage , qui efl ici apellé la Danfe des Aveugles. Ce font deux 
Livres biens diflerens , comme on le voit par la fin de ces Ouvrages. [4] 
Cette diftinttion efl encore clairement marquée par un paflàge de la Biblio- 
thèque Françoi fe de du Verdier , qui n'a pas connu le véritable Ecrivain de 

[1] BibliotbltfHe Franç-ifr , pag. 404. 
[ï] Biblioi. Funf. pag. 8*7. 

[j] Cette DiTerraiioii eft imprimée dans lei Mfmoirct de TAeaàimit des 1 nfcriptioni , Torn." 
II. pag. 728. & fuiv. Edit. in 4°. 

[4] M. Galland cite les derniers Ver» , qui font très Jiffcrens de la fi^ du Doïlmial dt Com. 
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PIERRE la Danfe des Aveugla , & qui range cet Ouvrage dans la chflè des Livres, 
WICH. £ Qnt j es tuteurs font incertains, [i j M. Galland , qui n'en cite qu'un Mi. 
ignoroit aparemment qu'il f ût imprimé. t t B 

Le P. de Montfaucon , qui donne à notre Auteur les noms de Michau 
Ta/lseman i Tailleran, & Utilement , lui attribue [i] piujleurs Poèfles du 
tems du Roi Charles VIL avec l'Hifloire de Grifehdis , in 4 0 . M. Galland, 
dans (à DilTertation , que j'ai citée , afTure que YHi/loire de Grifelidis , mi- 
fe en Vers François par feu Al. Perrault , de l'Académie Françoife , fait 
■partie du Parement des Dames , Ouvrage de fHt/torien Olivier de la Mar- 
che. [3] 

Le même P. de Mcntfaucon , [4] donne encore à Pierre Michault , des 
Vropo (liions £f Délibérations de la Châmbre du Tiers- Etat à Paris aux 
Etats de la Ligne de l'an 1595. tranferit Je la propre main d'Aari/le , pre- 
mier Commis de Tiellcient ( c'eft-à-dire , de Pierre Michault , félon le P. 
de Montfaucon ) qui en éloït le Greffier furie Plumettis (Plumitif) de fon 
Maître , de l'année 1 593. 

Le P. de Montfaucon eft tombé dans un anachronifme confidérable. H 
eft impofliblc que Pierre Michault , Secrétaire du Comte de Charollois en 
1466. ik Auteur de plu fleurs Pce/les du tems du Roi Charles VIL ait été 
Greffier des Etats teints à Paris en 1 £93. 

Au relie, Colletet n'a pas fait la Vie de Pierre Michault , comme on le 
voit par la lifte de iès Vies des Poètes François , imprimée dans la Bibliothè- 
que des Hifioriens de France du P. le Long , pag. 88 y. Le nom de Pierre 
Michault ne fè trouve pas aufli dans l'Etat des Officiers & Dcme/iiques des 
Ducs de Bourgogne , publié en 1 729. à la fuite des M/moires pourfervir à 
I Hiftoire de France & de Bourgogne, par D. Guillaume Aubré , Bénédic- 
tin. D'eu je conjecture que Pierre Michault n'étoit plus au Service du 
Ccime de Charollois , quand te Prince luccéda à Ion Pcre en 1467. Peut- 
être même Mickaklt mourut- il avant le Duc Philippe Le Bon; c'eft-à-di- 
• re , peu de tems après lui avoir rréfenté fon Do&rinal de Cour. Quoique 
cet Auteur fè dife Sujet du Dut de Bourgogne , il n'ifr. pas certain qu'il foit 
né en cette Province , plufiturs autres Pays étant fournis à la Domina- 
tion des Ducs de Bourgogne. 

Voy. la Bibliot. Franc, de la Croix-du-Maine , pag. 404. celle de du 
Verdier , pag. 857. le DiJ cours de M. Galland, fur quelques anciens Poè- 
tes, & fur quelques Romans Gaulois peu connus. 11 fc trouve dans le Tom. 
II. pag. 728. des Mémoires de F Acafcmie des Infcriptions , Edit. ih 4 0 . La 
nouvelle Bibliothèque des MJf. du Pere de Montfaucon, pag. 793. 7 9 y. 

£1] Bitlwklqut Franroife, pag. if>o. Du Verdier die que cette Pièce a pour Tire: La Dan- 
fe des AvcueUt ; e'ifl-à- due . des i nmaius danfans en ce mrihJc foui la conduite de l'amour, de la 
fortune Ù de la non. cor.'pofe'e en Rime. Ce Bibliithexaire cite le ccmmenccmcnt de cet 
Ouvrage, qui a'eil qu'en Vers, au lieu que le Dithnnal dt Coui 'Cfl , partie en Vers, partie en 
Pro r c. 

[•».] Nnitttk BillHDqMt des Mff. pa<r. 70$. 

[0 Ccc Oivr gr a rte? imprime', félon la Croix-du-Maine, 

£4] Moi.tf.ucon , UiJ. pag. 11S84 

• ti83. 
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1 188. & une Lettre fur un ansien Poète François ( Pierre Michault ) écri- 
te A M. fAbbê Fijan, par M. ? Abbé Joly , imprimée dans le Mercure de 
France , Mars , 1 741 . pag. 7 3 3. & fi»»V* 

CLAUDE MICHEL. 

MICHEL, ( Clmde ) Avocat au Parlement de Dijon , naquit en CLAUDE 
cette Ville , le 1. Décembre i6 9 f. de Gilbert Michel, Chaurlecire, MICHEL^ 
Stcllcur à la Chancellerie de Dijon , & de Marie Camus. Il mourut à Paris , 
le 1 1. Avril 17 19. 

M. Michel avoit beaucoup de difpofitions pour les Sciences. II donnoit de 
grandes clpérances de devenir un Sçavant du premier Ordre , lorlque la mort 
l'enleva à la fleur de Ion âge. M. de la Monnoye a fait fbn Eloge dans le 
IVe. volume de Ton Menagiana , où il marque la (àtisfàdlion qu'il avoit de 
voir ce jeune Sçavant , de qui il croyoit bien pouvoir dire un jour , mais non 
pas (i-tùt : Eft bene. Sa Tradullicn du Gallus de Virgile , ajoute ce Criti- 
que , vaut celle cfHeinfius , & prefque celh de Scaliger. M. de la Mon- 
noye fait encore mention dans le même Ouv rage de la X e . Eglogue de Vir- 
gile en Vers Grecs, par M. Michel , & il cite ailleurs un Dilïique Latin du 
même. On a quelques autres Poëlics de M. Michel, comme une Epitre en 
Vers François à M. . . . dans le Mercure de Janvier 17 17. Une Lettre 
galante en Profe & en Vers à M. Gravelot , fon ami, dans le Mercure 
d'Août 1717. pag. 48. Epitre en Vers à M. de . . . pour le de tourner de 
la Satyre, dans le Mercure d'Octobre de la même année , pag. 141. Epi- 
tre en Vers libres à M' !r - . ... en lui donnant une copie de PArt a* aimer t 
faite fur la fienne qii 1 on avoit gardée : dan? le nouveau choix de Pièces de 
Poëfics, imprimées à la Haye, chez VanBuldcrcn en 1715. Tom. II. pag. 
195. Une autre Pièce à une Dame , en lui envoyant un bouquet de fie un 
naturelles & artificielles. Ibid. 

Voy. le Menfgiantt de 17 1 y. Tom. IV. p. 66. Lettre ù M. Quillot , & 
îcs canons du Menagiana , dans les Mémoires de Littérature , par M. de 
Sallengre, Tom. I. pag. 261. 

ANTIDE DE MIGIEUX. 

MIGIEUX,{ Antidede ) Seigneur de Savign)r , Prudent à Mor- D ^JJ™* 
tier au Parlement de Dijon , du 8. Mars 1 689. ctoit fils de Guy de 
Migieux , Préfident aux Requêtes du Palais , & d'Anne Bourée. M. de 
Migieux mourut le 1 1 . Novembre 1 7 1 7. dans fa Terre de Savigny , âgé de 
62. ans. 

Dans les Nouvelles Littéraires , imprimées à Leyde , chez du Sauzetj 
on trouve un Dilcours , ou plutôt un Compliment que ce Prérident fit au 
Roi , le ^J. Décembre 17 16. & pag. 8 y. ibid. le Compliment qu'il fit a 
M. le Duc d'Orléans , Régent du Royaume. 

Le Médecin Bacon a dédié à M. de Migieux, fon Analyfe des eaux de 

Part. IL N 
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Bout bonne , imprimée en 17 17. & Madame de Sain&ongc lui dédia en 
17 14. le II. vol. de les Poëlies , & lui en adrella quelques-unes. 

Voy. les Nouvelle Littéraires de la Haye , Tom. III. pag. 84. 



CLAUDE 
MIGN. 



CLAUDE MIGNAULT, en Latin Ali NOS. 

MIGN A ULT, en Latin [1] MI NO S, ( Claude ) Avocat 
du Roi au Bailliage d'Eftampes , & Doyen des Profefièurs en Droit 
Canon à Paris , naquit à Talant , [2] qui cil une petite Ville , ou plutôt 
un ancien Château des Ducs de Bourgogne , fitué à trois quarts de lieué's de 
Dijon. Il ne faut donc pas prendre à la lettre pluficurs endroits de les Ou- 
vrages , où il prend la qualité de Dijonnois. 

Mignault commença lès études alfez tard. Il avoit douze ans , Iorfqu'il 
entra dans l'ancien Collège de Dijon , pour y aprendre les premiers princi- 
pes de la Langue Latine. Il y étudia les Humanités pendant feptans. Ver 
feptennium j 'ère , dit-il , [5] ai inferiores relegatum Scbo/as , & noih % qui* 
bus me expedire non rit fi ferà admodum potui détention conjlrixitiritmica , O* 
certè mole fia fatis conditio. Il eut pour Maître le fçavant Loiiis B;ela , Ef- 
pagnol , Profèflèur dans l'ancien Collège de Dijon. Poftquam Lingnx La- 
tinx& Gr&cx, Mathematum & Pbilofophix Penpateticx rudiment a deli- 
baffem in Palxflra Literatijfimi D. Bxfx H'tfpani. Il a cû foin de nous 
aprendre au même endroit , & en plulicurs autres partages de Tes Ecrits , 
qu'il avoit une timidité naturelle qu'il ne pouvoit furmonter. Dubius fum y 
pourfùit-il , an ratione aliqua conqueri mihiliceat , quod fortunam non tam 
iniqitam habuerim , quàm ingenium inani admodum & rujlicano quodam 
pudore prxpeditnm. 

Mignault s'etant fait connoître à le VaiTeur Principal du Collège de 
Reims , il fut nommé , à la lollicitation de ce Principal, à une Chaire de 
de Proie (leur en la même Ville , & il en exerça les fondions pendant qua- 
tre années. 

Il commença fes Leçons par l'explication du Tb-ages de Platon. Il ex- 
pliqua dans la fuite tous les bons Auteurs Grecs & Latins , principalement 
ceux qui traitent de l'Eloquence , de la Pocfic & & de la Philofophie mo- 
rale. 

Je ne connois pas la caufe qui engagea Mignault à quitter Reims pour 



[1] Baillct a bllmé TaRl-dation de Mignault \ tatinifer fon nom. Voy. pi". jo"}. des Au- 
itMrt dègmjls. Il eft pourtant vrai que Mignault n'eft pas plus condamnable que pluficurs au- 
tres Sçavans, ou pour mieux dire , tous les Gens de Lettres du XVIe. Siècle <]ui ont fait com- 
me lui. Ce que l'on pourroit lui reprocher avec plus de juilice , c'clt de s'etre apcllé Minai, 
& non Mignaltiut ou Mignautmt , qui répondent mieux au nom de Mignault. 

[î] Mignault lui-même dcfipne clairement fa Patrie dans des Vers Latins , & dans un Son- 
net qu'il fit en 1568. 8c imprimé* à la téte du Paradoxe de la cure de ta p efle , par Claude 
Fabry, Médecin. Mignault s'y dit Talentinus. Philibert Collin , Confeiller au Parlement 
de Dijon , fon ami , lui donne auffi la même Patrie dans des Vers qu'il lui adrclfe en ces 
termes Claudio Minoi , Talentino. D'ailleurs j'ai vû ces paroles écrites de fa main fur des Li- 
vres qui lui ont apartenu : Cl. Minois, Tatentini. 

£}] Voy. fon Epitre Dédicatoix» du Emtlimtt d' Aidai. 
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aller à Paris. Peut-être cette première Ville n'étoit pas un Théâtre allez vaf- CLAUDB 
te pour lui , ou bien il n'y trouvoit pas tous les fecours nécefïàircs pour le MIGN " 
perfectionner davantage dans la Littérature. Quoiqu'il en fbit, il fut Pro- 
fèflèur au Collège de la Marche , & quelque tems après dans celui de Bour- 
gogne , où il fut attire par Fayus qui en étoit le Principal , & qui avoit déjà 
eu Te tems de connoître fbn mérite. Mignault ouvrit fa Claflè le 27. Février' 
1574. & prononça à cette occafion , quelques Diflours qui furent impri- 
més l'année fui vante. 

La pefte étant furvenuë à Paris où elle dura pendant quatre ans , Mig- 
nault quitta cette Ville en 1 578. & lé retira à Orléans. 11 y étudia en Droic 
& y prit des Degrés en cette Faculté. 

On ignore en quel tems il revint à Paris. Il eft certain qu'il y réfidoit en 
13:97. puifqu'il étoit cette année Doyen de la Fa uité de Droit , & qu'il 
mit en pofîefîîon d'une Chaire de Droit Canon , Hugues Guijon à qui il 
avoit donné fbn luffrage pour cette place. [1] 

Baillet nousaprend [2J que « AVgnault , Profefîèur en Droit Canon à 
» Paris , fut nommé avec Edmc Richer , Nuolas Ecelin , Docteur en Mé- 
» decine , & JeanGallart , Procureur du Collège de Boncourt , pour tra- 
» vailler à la Réformation de 1 Univerfité en 1 600. & que le 1 y. Septembre 
» 1601. ils furent de nouveau nommés par Arrêt pour l'exécution du même 
» deilcin. George Criton , Ecoflbis , ProfefTeur Royal , ajoute Baillet , fie 
• contre Richer , un Ecrit qui avoit pour Titre : Parononws, pour infinuer 
» que fes Adverlaires renverfbient les Loix dans leurs nouveaux Statuts. En 
» 1602. Alignant & Richer compoferent ï Apologie du Parlement (X de 
» rUniverJité , contre le Paronome du Collège de Lizicux. C'ell que ces 
» Cenfèurs vouloient que dans chaque Claflè , il n'y eut qu'un ProJcffcur. 

■ Criton vouloit que dans le Collège de Lizicux , & dans quelques autres , 
» il y eut deux ProfcfTeurs en Rhétorique , (clon un ancien ufà^e. Criton , 
» ( c'efl toujours Baillet qui parle ) y profeflbit gratuitement la Rhétorique 
» en fécond. Il ne fuifoit que d'y entrer un moment. Apres qu'il y étoit en- 
» tré , il fortoit pour donner la place à un autre ; ôc par-là, il éludoit les 
» Arrêts de la Cour. Ces Cenfèurs remirent en 1603. leur pouvoir entre les 
» mains des CommifTàires , nommés par le Roi, pour être les Curateurs de 

■ l'Univeriité. » 

Mignault, qui avoit préféré les Humanités à la Philofophie , changea de 
goût en 1584. L'étude des Belles- Letrres, dit-il , m'occupoit uniquement 
autrefois , & f aifoit toutes mes délices j aujourd hui , c'cJt la Philolbphie 
qui me fait négliger les autres Sciences. 

J'ignore l'année de la mort de ce fçavant homme. On pourroit croire 
qu'il étoit mort avant 160J. puilque Bernard Martin , de Dijon, dans un 



[1] Voy. l'Ouvrage Mf. d'Edme Thomas , intitule? : F.loçrs Jet M*(lres Aimmth % Lir. II. 
cfeap. VIII. & les Vitt HnCnijons , par M. delà Mare, page pcnultanir. Je ne fçais pour- 
quoi Hugues Guijon, dans un Difcours qu'il prononça en itfi», 8c qu'il apclle ,JVt*>/x Rfim 
Encaeni*, ne fait aucune mention de Migiunli l'on Cnmpatriotte , qui l'a voit 'in/talle* , quoiqu'il 
parle de plufieurs Gens de Lettres qui avoient illuftré la Faculté de Droit Canon. 

Ji] Antenri dlgnifit , pag. jj. cet Auteur l'apelle Minant , dit Miaos. 
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CLAUDE Livre [i] qu'il fit imprimer en i6oy. dit en parlant de lui : Magni illins 
MIGN. Jurifconfulti memoria gratulari. Mais ces termes ne me paroiffent nulle- 
ment décififs , & ne prouvent en aucune manière que Mignault fût mort. 
Quoiqu'il en foit de l'année de fa mort , il eft certain qu'il finit fes jours dans 
un âge fort avancé , comme on peut le voir par les différentes dates de fes 
Ouvrages. II fe plaint cependant en quelqu'cndroit [2] de la foibleffe de 
fon tempérament. 

Je ne dois pas oublier que le célèbre Charles Fevrct avoit pris à Paris des 
Leçons de Droit de Mignault. Voici de quelle manière Fevrct en a fait 
mention dans le Poème fur fà Vie , imprimé dans le IL Tome de la Conti- 
nuation des Mémoires de Littérature & dHi/ioire. 

Excepi Mino'c legente inferipferat olim, 

Quod cupidis Legum Juflinianus Opus. 

Plufieurs autres Sçavans lui ont donné de grandes louanges ; entr'autres, 
le Cardinal Bona [5] qui Papelle : Vir rnuha leBionis & eruditionis. Mais 
il n'étoit pas moins eftimablc par fa douceur & par fa probité , que par fon 
érudition. AufTi les Ecoliers avoient-ils pour lui beaucoup d'attachement , & 
cherchoient à lui faire plaifir en toutes chofes. [4] 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

I. Plufieurs Vers Latins , & un Sonnet à la tête de l'Ouvrage de Claude 
Fabry , Médecin , intitulé : De pefie enranda , Liber. Paris , 1568. in 8°. 

*. Eidillium defelici & Chri/liana profeciione illâjlriftmi Principis Ca- 
roli à Lotharingia , Marchionis Canomani , ad Sacrum Beltum in Turcas 
fufeeptum anno 1572. Paris, Denys Dupré, '$72. in 4 0 . Le nom de 
Mignault ne parcit pas à la tête de cet Ouvrage ; mais l'Auteur l'a écrit de 
fa main fur l'exemplaire qui ell dans la Bibliothèque de M. le Préfident Bou- 
hier. Il parut la même année une Traduction de ce Poème, fous le Titre 
de Difcours fur la Chrétienne (J généreufè Entreprife de Monfeigneur 
Charles de Lorraine , &c. contre le Grand Turc y en 1 ^72. Ibid. in 4° Je 
ne balance point à donner à Mignault cette Traduction qui ell en Vers 
François ; car on y trouve à la fin la même Dcviiè Grecque qu'il avoit mi- 
fe au Poème Latin. 

3. Auli Perfii Sa tira , prapofitis arguments , quitus Autoris mens expli- 
catur^ & additis admarginem variis Leiïionibus. Paris , Th. Brumennius, 
1574. /»8°. 

4. Six Di/liques Latins à la louange de Jacques Bourdin. Ils fe trouvent à 



fj] Varia. LeEJiones , fol. 6t. reâo. 

[»] CorpuCculi tirnia imbetilliias , dit-il , dans fon Inflitution de la jeur.cjfi- dont je parlerai ta 
N°. 7- d e les Ouvrages. 

[j] Dans la Ctnfm itt Ami ht, , qui e ft à la tète de fon Traité Latin de U VfalmoSie. 

£4] Voy. On» in AUiati Emblema*. 

la 
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la tête, page 76. des Prafesde Manuce, traduites en François pâr Bourdin, CLÀUbB. 
& publiées à Paris en 1 J74. MlOwi 

j. De re literaria, Orationes très. Paris , J. Richer, 1^4. & t 576» 
in 8°. Le troilie'me Difcours a pour Titre : Ad Alciati Emblemala laudatio» 
II a été réimprimé dans plufieurs Editions des Noies de Mignault fur les, 
Emblèmes d'Alciat , comme dans l'Edition de 1577. pag. 10 1. &c. 

6. Alciati Emblcmata , cum Commcntariis, quibus Emblcmatum omniuni 
aperta origine , mens Authoris explicatur , obfcrira ornnia du bi a que illuf- 
trantur. Anvers, Plantin, 1 774,/'// 16. Cette Edition , qui eft très belle, 
devoit paraître en 1571. car l'Epitre Dédicatoire à Anne d'Efcars, Abbé 
de S. Bénigne de Dijon, eft datée de Paris, le 1. Décembre 1571. [1) 
AufTi Plantin , dans une Lettre Latine à l'Auteur, qui le trouve à la fin de 
cet Ouvrage, s'cxcufe-t-il d'en avoir retardé l'imprellion pendant trois an- 
nées. Cette première Edition fut lùivie de plufieurs autres. Je crois que la 
féconde eft d'Anvers 1574. in 12. It. ibid. 1576. in 8°. Mignault dit en 
cette Edition , qu'il y en avoit déjà cû fèpt ou huit , tant à Paris , qu'à An- 
vers. //. Paris , Marncf, 158 1. & 1585. in 8°. Anvers, Plantin, 1585. 
in 8°. Paris, Etienne Vallct, IJ89. /*» 8°. Lcyde, 1 5-91. in 8°. ôcin 16. 
Paris, 1601. in 8°. Paris, Jean Richer, 1601. in 8 Q . Paris, Etienne 
Valkt, 1608. in 8°. Lcyde , Rapheling , 1608. /'» 8°. Lyon , Rouille , 
i6r4. in 8°. cum locorum Grxcornm explicaiione. On lit à la fin , Note pof 
iericris Minois ad Alciati Emblemata. Cette Edition eft bonne. Paris , Jean 
Richer , cum Notis Fred. Morelli , 161 S. in 8°. Padoiie, cum Notis Mi- 
nois (LT Pignorii , 1 6 r 9. in 8°. & 1 66 1 . in 4 0 . Les Notes de Mignault font 
féparées de celles de Pignorius. Anvers, Moret, 1648. in 12. Cette mul- 
titude d'Editions prouve l'eftime que le Public faifoit alors de ce Livre , qui 
n'eft plus aujourd'hui fi recher, hé. Plufieurs Auteurs ont loué les Commen- 
taires de Mignault fur les Emblèmes d'Alciat. Voy. entr'autres , Colleter , 
pag. 106. & fuiv. de fun Difcotirs fur la Poe fie morale. Il allure que par- 
„ mi les Auteurs qui avoient travaillé fur ces Emblèmes , Mignault, ou 
„ Minos étoit le plus confidérable , puifque c'eft lui qui les a enrichis d'un 
doc~le Commentaire en Langue Latine. » Le même Coll etet nous a lai f- 
ic d'autres témoignages de l'eftime qu'il faifoit de cet Auteur dont il a com- 
pofé la Vie , qui fe trouve dans le Recueil M£ de fes Vies des Poètes Fran- 
çois. 

Mignault ne le contenta pas d'avoir travaillé en Latin fur les Emblèmes 
d'Alciat ; il voulut les mettre entre les mains de tout le monde , & les tradui- 
fit pour cela en François , fous ce Titre : Emblemata Andrex Alciati , /. Ci 
Latino - Gallica. Les Emblèmes Latins-François du Seigneur André Ai- 
dât. La Vie d'Alciat. La VerfionFrançoife non encore vue ci- devant. Pa* 
ris , J. Richer , 1 584. in ia. La Croix-du-Maine s'eft trompé [2] en met- 
tant cette Edition à l'année 1 583. Je ne crois pas que cette Verfion ait été 



[1] Je ne fçaii pourquoi on a retranché cette Epitre dans plufieur» 
[1] B'Llit>tbtqn€ Franfoift , pag. 6o- 
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CLAUDE réimprimée. Mignault nous aprend dans fa Préface que des 1582. il tra- 
,GN * vailla à cette Traduction à heures qu'il êtoit contraint de perlre dans un Bat- 
teau y voyageant plufieurs fois par occafion de ce lieu ( Eibmpes. Il y étoic 
Avocat du Roi, comme nous l'aprenons dans le Privilège pour cet Ou- 
vrage ) à Parti , h Corbcil, & d'Ulcc à Eflimpes . . . qu'il l'a lû & relu 
tant de fois , que non feulement il fa retenu par cœur , mais qu'il en a tire 
le fuc. 

Je ne dois pas oublier que Mignault entreprit ils Commentaires fur Al- 
ciat, à la fol ficitation d'un Moine de S. Bcnigne de Dijon , fon ami , nom- 
mé Léger Bontems. [i] 

7. De libérait Adolefcentum înftitutione in Academia Parifîenfî, Decla- 
mationes contraria. An fit commodius Adolefceutes extra Gymnajia , quàm 
in Gymnafiis ipjîs inflitui. Paris , J. Richer , 1 575. in 8°. Ce font les Dif- 
cours qu'il fit à l'ouverture des Claires , le 27. Février 1 574. 

8. Partitiones Oratoria Ciceronis , certis di/lbtf.t c api tt bit s & tabulis il- 
luftrata. Paris, Richer, 1576. /»4°. 

9. Audomari Talai Rhetorica , unà cum facillimis alomn'ta prxcepta ejuf- 
dem Artis , & exempla illuftranda Commentaiionlbus. Paris , Gilles Beys, 
1 J77. in 4 0 . It. Francfort , 1 y 8». in 8°. Draudius [»] cite une autre Edi- 
tion de Francfort , faite en 1 600. in 8°. Mignault , à la tête de ce Livre , 
le qualifie, Regia, Burgundionum Scholx in Academia Parijienfi difciplina- 
rum Hberahum DoUor. 

10. In Partitiones Oratorias , Tabula & Syntagmata. Paris, 1C82.//1 
4 0 . It. Francfort, chez les héritiers de Wectcel , IJ84. fuivant Draudius. 
[3] L'Editeur du Catalogue de la Bibliothèque de Nicolas Heinfins , s'elt 
trompé [4] en citant une Edition de ce Livre , faite à Baie en 1 y jo. 

11. Aufonii GriphusTernarii numeri cum explicaùone. Paris , J. Richer, 
1583./'» 8°. J'ai vu des Auteurs qui citent une Edition de 1574. in 4". 
mais je crois qu'ils fe trompent , & fur la date , & lur la forme du Livre. 
Fabricius [5] fait une faute beaucoup plus gro/Iiére, en difant que cet Ou- 
vrage , dont il donne mal le Titre , f ut imprimé en 1 y 16. 

Mignault a inféré à la fin de fon Commentaire , un Traité intitulé : Ap~ 
pendix Apologetica pro Aufonii Griplyo. 

12. Commentant in Orationes Ciceronis pro Sylla & pro Marcello. 
Francfort , chez les héritiers de Wcckel , 1 584. in 8°. It. à Vérone , 15-89. 
in 8°. cum Notis Andrex Patricii Minois & aliorum, félon Fabricius. [6J 



[1] C'eft lui qui a pris en Lacin le nom de Lçodegarius À^tb~j.Chani(Hs; ce dernier mot 
lignine en Grec , Bonumi. 

[t] Bihliotktt* CUjfica , page 1481. 

[j] Ibid. page 14J7. 

W P»»ie II. pag. 54. 

[5] BMosbtea Utin* , page j8tf. ,Edit. in 8°. 

[tf] W4. page iq6. 
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1 3. Aufonii EidiUta duo. Unum ad nepotem Anfonium de fiudio pueri* CLAUDE 
//. Alterum de ambiguttate eligenda vita , &c. cum Notés : Excepta omnia MIGNl 

ex ore docentis, à Jludiofis aliquot in Acaiemia Pariftcnfi , an. 1575. 
Paris , Jean Richer , 1 583. in 8°. Dans l'Epiire Dédicatoire , l'Imprimeur 
dit qu'il attend des mêmes Ecoliers d'autres Notes de Mignault. Majorant 
Vigtliarum Notai in Aufonii ludam feptem Sapientum. In XII. Cœfares. 
In Panegyricum. In Parentalia. Ces Pièces n'ont pourtant pas été impri- 
mées. 

14. Q. Horatii Epiflolarum Libri duo y & in eas Pr&leïïiones methodicx y 
quibus Artis Logic a Analyps & Moralis doilrina ratio illu/trantur. Paris , 
Gilles Beys, «584. in 4 0 . L'Auteur adrefle Ion Epitre Dédicatoire, qui 
efl de l'an 1 578. à Jean Fyot , habile Conf ciller au Parlement de Dijon , Ion 
intime ami. Mignault eftimoit cet Ouvrage plus que tous les autres qui 
lont Ibrtis de fa plume. Gilles Beys , qui l'a imprimé , y a introduit la dis- 
tinction des J 6c des V confonnes d'avec les I ci les U voyelles, qu'aucun 
Imprimeur n'avoit encore obfervée , & qui n'avoit paru juiques-là que dans 
les Ouvrages de Ramus qui en étoit l'Inventeur , comme je 1 ai prouvé dang 
une Diflèrtation inférée à la page 2 17. du VII e . Tome de la Continuation 
des Mémoires de Littérature & cCHifloire , par le R. P. Dclmoletz. 

1 y. Epiftols, Arnulphi , Epifcopi Lexovienfis , nunquam ante hac in la- 
tent édita : Ex Bibliotheca Odonis Turnebi , Hadriani F. Paris, J. Richer, 
1 58 y. in 8°. Cet Evêque mourut vers l'an 1 18 1. à S. Viclorde Paris. Voy. 
les Remarques fur la Vie de Pierre Ayrault, par Ménage , pag. 1 8 9. & iuiv.^ 
Mignault dédie cet Ouvrage au célèbre Jacques GUlot , Chanoine de Lan- 
grcs. 

16. C. Plinii fecundi y Novocom. Epi/lolarum Libri X. His adjcîla No- 
ta C Obfervationesy Aurore Cl. Minoe, Jurifc. Paris , J. Richer , 1 y 88. 
in 8°. It. Paris, 1 y 98. in 8°. It. cum Notis Cafaubomi , 1 606. in 16. Se 
1608. in 12. les Notes de Mignault {ont jointes à quelques autres Editions 
des Lettres de Pline , données par Calaubon. Scioppius [1] recommande 
cette Edition de Pline , &lui donne rang parmi les bons Livres & les Au- 
teurs choilis. Je fuis furpris que Fabricius ait oublié la première Edition des 
Lettres de Pline par Mignault , laquelle fut faite fur de bons MIT. entr'au- 
tres , iiir un qui etoit dans la Bibliothèque du Chancelier P. Olivier. Dans 
le Privilège du Roi , il ell fait mention des Notes de Mignault Jur le Pané- 
gyrique de Pline. Elles n'ont pourtant jamais été publiées. 

17. Panegyricus, five Relatio pro Schola Juris Pariftcnfi. Paris, Drouaut, 
, 1600. in 8°. It.ibid. 1602. C'eft un Dilcours qu'il prononça en 1600. 

1 8. Dans le Parlement de Bourgogne de Pierre Palliot , à Dijon en 1 649. 
in folio , il y a , pag. 1 87. une Lettre de Mignault à Philibert Colin , Con-* 
feiller au Parlement de Dijon , fon ami , datée du 3. Novembre 1 y 67. M. 
Colin lui avoit envoyé fes Poé'fies pour les faire imprimer. 

Parmi les M(I de M. le Confciller de la Marc , j'ai vu une Lettre de Mig- 



[i] Confaltationn dt fcbaUrHm (j JltuliorHm raiionc, p»fi. Jtf. 
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CLAUDE nault à M. de Thou, Premier Préfidcnt au Parlement de Paris. On con- 
* IIGN ' noit par cette Lettre que Mignâttlt ctoit depuis long-tcms en relation avec 
cet illuftre Magiitrat. Ce Ret_ucil de Lettres ctoit intitule chez M. de la 
Mare : Gallorum Epi [faix. 

J'ai l'exemplaire de fes Commentaires fur les Epitrcs d'Horace , dont il 
fît prefent à M. l'Abbé de BufTicres. Il y a joint cinq Diftiques Latins afîèz 
. bien écrits de fà main , dans lefqucls il eit aflèz furpienant de trouver cette 
faute de quantité : 

hhc tamen xq.uo anhuo , Amiftes , /*• fpero laturum. 

Je crois qu'on doit moins l'attribuer à l'ignorance de Mignâttlt , qu'à fon 
inattention. Peut-être a-t-il vû cette faute , fans le mettre en peine de la cor- 
riger. 

Etienne Pafquier adrefîè une Epitre à Mignâttlt. Elle regarde les Notes 
de ce dernier furies Emblèmes d'Alciat. Il eilauifi parlé de lui dans les Let- 
tres du même Pafquier, pag. 324. de l'Edition d'Avignon en 1590. Paf- 
quier lui adrelîe encore la LXl V*. Epigramme de fon Livre. 

Voy. Bibliot. Bibliothec. Labbe , page 27. Doujat , Prxnotiones Juris 
Canon, pag. 641. Konig, Bibliotheca vêtus & nova , pag. 5-41. De tous 
les Ouvrages de Mgnault , Konig n*a connu que les Notes fur Alciat & fur 
Pline. Mémoire* de Littérature , par le P. Defmoletz , Tom. VII. pag. 200. 
les Mémoires du P. Niceron, Tom. XIV. pag. 81. & le Suplémenfde Mo- 
reri de 1735. 

BARTHELEMl M I LE T. 

BARTH. \J\ lLET -> ( Bartbelemi ) Sieur de Marfilly , Licentié en Droit , 
ItILBTt ' ^* ^ toi t n ^ à Dijon , & vivoit en 1 640. Il a compolé les Ouvrages fui- 
vans. 

1. Quelques Vers François à la tete des Madrigaux de B. de la V illatte , 
annotés par Réné de Corcenet , in 8°. 

2. Harangue prononcée devant la ftrénifjîme République de Venife ■> par 
Rémond Vidal , Gentilhomme François Cf Atubajfadeur du Roi , fur l heu- 
reux fttecès des Armes de Sa Majeflé : [1] traduite de C Italien en François , 
par le Sr. de Marfilly, Dijonnois. Paris, Jean Martin, 1629. in 12. 

P a SS- «4- 

5. Sermons pour les Dimanches & F et es de l 'Avent , prêches en la Ville 
de Saragojfe , par le P. Chriflophle d'Avendano , Carme, &c. traduits de 
rEfpagnol. Paris, Gafpard Méturas, 1627. in 8°. pagg. 704. It. ibid. 
1636. in 8°. Le Traducteur nous aprend dans fon Epitre Dédicatoire au 
Cardinal de Bérulle , que pendant qu'il étoit en Efpagnc , il avoit eû de 
grandes liaifons avec le Pere d y Avendano , qu'il avoit encore oui prêcher à 
Paris. 



[1] L'Auteur Teut parler de la Prife de la Roche!!». 

BENIGNE 
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BENIGNE MILLETOT. 

MILLETOT, ( Bénigne) naquit à Semeur , Capitale d'Auxoîs, ^tTof 
d'une famille originaire de Flavigny. Il étoit fils de N. . . Milletot, 
Avocat du Roi au Bailliage d'Auxois. Bénigne Milletot fut d'abord Con- 
férer à la Table de Marbre du Palais , & enfuite Confeiller au Parlement 
de Dijon , le 6. Juin i j8y. En 1 6 1 2. il fut commis par Lettres- Patentes du 
Roi , pour faire exécuter l'Edit de Nantes dans le Bailliage deGex, & y ré- 
tablir l'exercice de la Religion Catholique. Cette Commiflîon le lia d'une 
amitié intime avec S. François de Sales , qui l'apclloit fon frère. Milletot 
devint en 1626. Doyen du Parlement de L)ijon, & mourut le 7. Septem- 
bre 1640. dans un âge fort avancé. Tailand [1] s'eft trompé en plaçant fa 
mort à l'année 1622. Le P. Jacob [2] a ignoré aulTi le tems de fa mort , 
puilqu'il dit que Milletot mourut fous le Pontificat d'Urbain VUL Or, c« 
Pape tint le Siège pendant plus de vingt ans. 

Bénigne Milletot commença à fe faire connoître au Public en 1595-, pat 
une Epttre Dédicatoirt , adreflec à Humbert de Marfilly , Seigneur de Ci- 
pierre , Bailly du Charollois, à la tête de la Consolation du Sieur de Jutlly 
i fin (ils prifonnier. On croit que Milletot a eu part à cet Ouvrage. 

Mais l'Ecrit qui lui a donné le plus de réputation , cft fon Traité du 
Délit commun & Cas privilégié , ou de la puiffance légitime des Juges Sé- 
culiers fur les perfonnes Ecclipa[ïtqucs , par B.[x\ Al. C. imprimé en Fé- 
vrier , fan 1611. in 8°. pagg. 1 3 3. fans nom de Ville ni d'Imprimeur, mais 
à Dijon , chez Claude Guyot. Dadin de Hautcfcrre a critiqué [4] vive- 
ment le Titre de cet Ouvrage , qui fut attaqué d'abord par des Vers Satiri- 
ques, dont l'Auteur ne fut pas connu. Les Amis de Milletot répondirent à 
cette Satire par un grand nombre de Vers, parmi lcfqucls on en trouve du 
fçavant Claude Saumailè. Cette Réponfèfut imprimée (bus le Titre de Dé' 
fenfc du Traité du Délit commun. Dijon , 161 1. in 8°. page. 6 1 . Le Trai- 
té du Délit commun fut réimprimé à Dijon , chez Claude Guyot en 161 j. 
avec des Additions confidérables , & un Privilège du Roi , à qui cette fé- 
conde Edition cft dédiée. Cet Ouvrage a été réimprimé plufieurs autres fois 
On trouve dans l'Edition de 16 16. une Réponfe à la que/lion à lui propoféc 
pat un ficn Ami , touchant la Dénomination de CEgltfe Gallicane en 1 61 y. 
laquelle , quoiqu'en ait penfé M. Dupin , [c] n'a jamais été imprimée fé- 
parément. Elle le trouve avec le Traité dans le premier volume des Libertés 
de ? Eglife Gallicane , Edit. de 163 [. Le Traité du Délit commun* été 

[1] Vies dti Jurifeonfultes , pag. J70. de la première Edition. 
[»] Ribliithcc* Pontifitia , pag. 7*9. 

[j] Cette Lettre initiale a donné oecafion à Drnys Simon , de douter 1 l'il doit l'apeller Bé- 
nigne ou Bartlielcmi. Le P. Jacob croyoit qu'il fe nommoit BJaife. 

[4] Voy. yifidici* de Jmifdiciionc Ecdr/ùiflita advenus Car. Fevretum , t> aliornm Tratlaim 
i* Abnfn. 

£5] Table des Auiexrs EetléfiaflijHes , Tora. II. coi. 1(7*. 
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BENIGNE traduit en Latin , fous ce Titre : De légitima Judicum Secularium poteflate 
MILL. m p er ç onAi Ecclefia/licas , 1 6 1 2. tn 8°. Je ne dois pas oublier que S. Fran- 
çois de Sales failoit une cftime linguliére de ce Livre , & qu'il employa tout 
Ion crédit pour empêcher qu il ne tût mis dans X Index des Livres derh-ndus 
à Rome. Mais il ne put empêcher qu'il ne fût mis dans la première claflè de 
cet Index. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 146. Jacob , Bibliothe- 
ea Pontiftcia , pag. 279. Taifand, Vtes des Jurifcon fuites, pag. 370. pre- 
mière Edition. Denys Simon , Bibliothèque des Auteurs de Droit , Tom. 
II. pag. 182. Hautclèrrc , Viulici&dc Jurifdiclione Ecclefiajlica , p. 146. 
M l'Abbé Lcnglet du Frefhoy , pag. LXVI. de fa Préface fur les Libertés 
de CEglife Gallicane. Cet-Auteur recommande la lecture du Traits du Dé- 
lit commun. Le Suplétnent de Aioreri de 173 y. 

JEAN-BENIGNE MILLETOT. 

jean-ben. A/i I LL ETOT, ( Jean-Bcnigne ) petit-fils du précédent, fils de 
MILL. 1V1 Guy-Anne MiUetot & de Marie Machecot , naquit à Dijon , le y. 

Janvier 1635. fut reçu Concilier au Parlement de Bourgogne, le 23. Fé- 
vrier 1660. & mourut le ai. Juillet 171 1. 

Il a fait imprimer une Lettre de 20. pages , in 4 0 . écrite à M. le Chance- 
lier Scguier , par laquelle il le prie de lui accorder une difpenfe d'âge pour 
remplir une Charge de Confeiller au Parlement de Dijon. J'ai encore vu de 
M. MiUetot trois Pièces en Vers François, &une autre en Vers Latins , à 
la tête de la Coûtumede Bourgogne à& Taifand, imprimée à Dijon en 1698. 
in folio. Le même Jurifconfulte cite dans l' AvertuTement de cet Ouvrage des 
Arrtts recueillis par M. MiUetot. 

MARC-ANTOINE MILLOTET. 

MARC-AN. TV/T ILLOTET, ( Marc- Antoine) d'une famille originaire du Comté 
MILL. \y± ( j c i3 0ur g O g ne | na q U it à Dijon. Il fut reçu Avocat Général au Par- 
lement de cette Ville , le y. Mars 1 J94. & porfèda certe Charge jufqu'en 
1633. qu'il la réfigna à (on fils. Il partit pour Paris en 1 6 3 y . & y mourut 
l'année luivante. Ce Magillrat avoit beaucoup de goût pour les Lettres 
qu'il cultivoit , malgré les fondions importantes de fa Charge qu'il remplit 
(oit avec de grands aplaudiflèmens. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

t . Sonnet Italien , & Vers Latins à la tête du DiTtonnaire des Rimes de 
le Fevre , publié par Tabouroten 1 y 8 8. in 8°. 

2. Deux petites Pièces en Vers Latins dans le Livre intitulé : Hug. Lan- 
gUi Epicedia , dont Jacques Guijon procura l'Edition en 1 y 9 y. in 4 0 . 

3. Sonnet à la tête du Denys Alexandrin , par Bénigne Saumaile , en 
IJ97- 
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4. Remontrance faite au Parlement de Dijon, à Couverture des Plai- m arc- AN*. 
doyeriet après la S- Martin 1 601. Cette Harangue le trouve à la page 58 1. MlLL » 
du Recueil des Remontrances faites à la Cour du Parlement , & aux ouver- 
tures ficelles, par quelques Avocats du Roi, imprime en 160 y. in 8°. à 
Paris , chez Binet. La même Pièce eft inférée dans le premier Recueil des 
publiques allions de f Eloquence Francoife , pag. y 94. Ce Recueil parut en 
1 604. in 8°. à Lyon , chez de Harfy. //. dans les Harangues allions pu- 
bliques , imprimées en 1609. à Paris, chez Heuqueville , p. j8i. 

y. L'Infcriptionquieft au bas de la Statué' de Henri IV. fur le Pont-Neuf, 
eft de Millotet. 

6. Ode Francoife , imprimée à la pag. y y. de la Deffenfc du Délit com- 
mun , par Bénigne Alilletot en 1 6 1 1 . 

7. Infcription Latine du Frontifpice de la Mai f on des Pénitens Bleus , à 
Touloufe , C trois ou quatre autres Infcriptions pour la mCme Ville, impri» 
mées lurune feuille volante. 

8. Infcription Latine en Profe & en Vers. L'Auteur l'avoit faite vers 
1 6x2. pour être mife fur le Pont élevé au confluant de l'Hère & du Rhône 
par Ordre du Connétable de Lefdiguiéres , & renverle en i6yo. Robert a 
lait imprimer cette Infcription à la pag. 3 3 3. de là Gaule Chrétienne. 

9. Vers lambiques à la tête du I. volume des Arrêts de Bouvot en 161 3. 
Autres à la tête du II. volume du même Ouvrage. 

10. A fie, UranieC quelques autres Vers François, imprimés in 8". 
fans date. 

11. Carmen numérale , quo Bafis Regia AUrmoreis , ALneifyte Emble- 
matis ornât a abfolvitur. Impr. en 1 6 36. 

il. Rupella capta, Epigramma. Dans le Recueil intitulé : Epinicia Mu. 
farumen 1634. //74 0 . pag. 75. 

1 3. VInfcription de CArcenal de Paris eft du même Auteur. Elle eft im* 
primée en pluficurs endroits , & en dernier lieu , dans le Suplément de Mo- 
reridt M. l'Abbé Goujet. 

Voy. le Suplément de Moreri de 1 73 y. 



MARC - ANTOINE MILLOTET. 

MILLOTET, ( Marc- Antoine ) fils du précédent , & de Marie jflgf^ 11 ' 
Dubois , naquit à Dijon , le 1. Mai 1603. fut reçu le 1 3. Mai 1635. 
dans la Charge d'Avocat Général au Parlement de Bourgogne , & mourut 
à Châlon en 1687. âgé de 84. ans. U fut deux fois Maire de Dijon , & ren- 
dit plufieurs (èrvices importans à cette Ville. 
M. Millotet a laine les MIT. fuivans. 

1. Mémoires fervant à THiftoire de Bourgogne. 

a. Apologie pour la Franche-Comté de Bourgogne , où font contenus let 
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MARCAN. véritables fnjets de fa Reddition , forts f obéijfance de Loriis XIV. en 1 668. 
MILL. j n | 0 jj 0 j c ^ Q p a g cS . H e'joit chez M. le Confeillcr de la Mare. 

3. Requête en fortne de plainte contre un Panégyrique Latin du Duc d'E- 
pernon, Gouverneur Je Bourgogne , fait par AL Jules Pérard , Confettler 
aux Requîtes du Palais , dans lequel il y avoit des traits contre le St. Ali/lo- 
tet. In 4 0 . de 92. pagg. chez M. le Prélidcnt Bouhier. Le Panégyrique par 
Jules Pérard , fut imprimé en 1657. 

Voy. le Parlement de Bourgogne , par Pierre Palliot, pag. 341. SclcSu- 
plèmentdt Aloreride 1735. à la tin de 1 article Alarc- Antoine Alillotet. 

PHILIPPE MINOT. 

PHILIPPE \/ï INOT, ( Philippe ) Bachelier en Théologie , Prêtre MépartifTe, 
MINOT. 1V1 ou Habitué de la l'aroiflè S. Michel de Djjon , naquit en cette Ville, 
& mourut à Paris vers 1680. âge de plus de 60. ans. Il étoit pour lors Cha- 
pelain à S. Germain l'Auxcrrois. Voici les Ouvrages que j'ai vus de fa façon . 

1. Récit envoyé par un Particulier à un ften Ami , touchant ce qui s'efl 
paffé de plus confidérable en la Canonisation de S. François de Sales 7 au 
AlonafL-re de la Vifitation de Beaune , le ij. Juillet 1666. Brochure in 4 0 . 
imprimée en 1666. 

2. Epitaphe ( en onze Stances de Vers François Alexandrins ) de Phi- 
lippe Fyot d'Aîiois , Préjident au Parlement, mort k Dijon , le j. Oclobre 
1669. imprimée la même année en feuille volante , inaf. 

3. J'aivû plufieurs autres Poëfics MIT. de Alinot , & trois Difcours qu'il 
prélènta au Roi Loiiis XIV. au Village de Melligny , proche de Dijon , le 
19. Juin 1674. après la Conquête du Comté de Bourgogne. Le fécond 
Difcours cil adrefle à la Reine , ôcle troifiémc , à M. le Dauphin. Ces Di£ 
cours font fuivisde quelques Vers fur cette Conquête. 

Alinot avoit la confiance de M. l'Abbé Fyot. Il fut envoyé en 1672. à 
Paris par cet Abbé, pour acheter la Bibliothèque de M. Godeau, Evêque 
de Vencc , laquelle cit à prefent à Dijon , entre les mains de M. le Prélident 
Fyot de la Marche , Comte de Bosjan. Alinot en conclut le prix à treize 
mille livres. 

ANTOINE MOITORET DE BLAIN VILLE. 

Antoine \J[° IT0 R E T ' ( Anîoine ie Blainville ) Architcrte , naquit à Pi- 
MOITOR. j\X change , Village fitué à quatre lieues de Dijon , du Notaire de ce 
Lieu , & non à Dijon , comme il le dit dans les Ouvrages. Né av^c du 
gout pour l'Architecture & pour la Géométrie , il tâcha de perfectionner fes 
talens. Après avoir paflc fes premières années à Dijon , il fe rendit à Roiien 
où il fut enoifi Arpenteur & Jaugeur Royal du Bailliage & de la Vicomté , 
à quoi le Roi joignit une Commiflion pour les Bières qui le vendoient dans 

la 
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la même Ville. H mourut à Rouen , le 4. Janvier 17 10. âj?é d'environ 60. Antoine 
ans. ' moiïor. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . 7V*//*' </* Jauge univerfel : Enfcmble , la méthode de toifer les ouvra- 
ges de maçonnerie , les pierres , vidanges Cfojfes , les boiséquarris 0 ronds 
propres à fervir aux Bâtimens d* Anhiteclurc , & la conftruilion des Vaif- 
feaux de Guerre , avec plusieurs démonfirations curieuses. Lyon & Paris , 
1697. m 8°. Rouen , Befogne , 1698. in 8°. it. nouvelle Edition publiée 
fous ce Titre , par M. Haquet , Prêtre de Rouen : Nouveaux Ehmens de 
Géométrie de Blainville , contenant P arpentage des Superficies accefibles & 
inaccefliblcs ; enfemble , la méthode , &c. avec un nouveau Traité des Fortifi- 
cations un Abrégé d'Arithmétique. Rouen , Befogne , 17 14. It. Pans, 
Montalant, 1726. in 11. 

a. Traité du grand Négoce de France pour la correfpondance des Mar- 
chands : Enfemble , les principales obfervattons du Jauge, de la Marine 0 
de la Négociation. Paris , Colombat , 1698. in 8°. It. revu & augmente*. 
Rouen, Befogne, 1728. i/j 12. 2. vol. 

3. L'Arithmétique univerfelle , laquelle fait connoltre ai fé ment & fans 
Maître , tout ce qu'il y a de plus utile & de plus néceffaire dans F exercice de 
la Guerre , du Commerce & des Finances. Rouen, 1707. //. ibid. 172 r. 
//. ibid. 1724. avec le Traite' fuivant , par les ibins du Sieur Chizot , Hol- 
landois. It. ibid. 1 728. in \ 2. 

4. Nouveaux Elémens de Géométrie Pratique concernant P arpentage des 
Superficies acccjftbles & inacceffibles : Enfemble, la méthode de toifer, &c. 
Un Abrégé du Nivellement , Ce. Paris & Roiien , 1726. in 12. 

j. Abrégé de la Sphère , avec les Tables de Déclinai fon & d'Afcenfion 
droite du Soleil & des Etoiles les plus notables , en ufage juf qu'en 1720. 
Ibid. 1700. 1701. & 1714. in 12. Cette dernière Edition a été augmentée 
par M. Haquet. 

Voy. le Supléinent de Moreri de 1 73 y. 

•§* ^ 4* *§*♦ ^ & ^ • ^ 

BERNARD DE LA MONNOYE. 

MON NOYE, ( Bernard de la ) né à Dijon , le 1 y. Juin 1 641 . [1 ] ^1^° 
étoit fils de Nicolas de la Monnoye , & de Catherine Baron (à femme; MONNOYE 
& a été l'un des hommes de Lettres , qui a fait le plus d'honneur à notre 
Province. Il fitfes premières études au Collège des Jéfuites de Dijon , Se y 
donna dès lors des preuves des talens heureux , qu'il avoit pour la Poëlîe 
Latine. Nous avons , en effet , de lui quelques Epigrammes en cette Lan- 
gue, qu'il avoit faites dans fa première jcunefTe , & que Martial n'auroit pas 



[1] C'eft U véritable date de fa oaiflance , prifefur les Rcgiftre» delà Paroifli de Notre- 
Dame , à Dijon. 

Part. IL Q 
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BERNARD défavouées. Son pcrc, qui le deftinoit au Barreau , l'envoya étudier la Ju- 
MONNOYE rifprudeno: en l'Univerfité d'Orléans. Etant revenu en fa Patrie , il y fut re- 
çu au nombre des Avocats du Parlement , le 16. de Novembre 1662. La 
délicateflè de fon tempérament l'ayant empêché d'exercer cette Profeffion , 
dont il auroit pû s'acquitter avec honneur , il le livra tout entier à fon pen- 
chant pour les Belles-Lettres ; & fon goût dominant pour la Poëfie , lui fit 
adopter l'Anagramme , A DELIO NOMEN, qu'on trouve fur 
tous fes Livres , au lieu de fon nom. 

Sa famille ayant louhaité qu'il achetât une Charge , il traita de celle de 
Correcteur en la Chambre des Comptes de Bourgogne, & y fut reçu le 1 u 
Mars 1672. Au mois de Juin 1675. il époufa Claudine Henryot, qui mou- 
rut à Paris au mois de Janvier 1716. & dont il a eû quatre enfans , deux fils 
& deux filles. Picnc de la Monnoye l'aîné vit encore , & c(i établi à Paris. 
Il a un fils Avocat au Parlement de Paris , qui y exerce fà Profdlîon avec 
beaucoup de diftinction. Le fécond fils de Bernard de la Monnoye , & fes 
deux filles , ont embrafie la Vie Religieufe. 

M. de la Monnoye , après avoir rempli pendant plus de 20. ans , avec 
exactitude , f ; Charge de Correcteur , prit le parti de la réfigner au mois 
d'Août 1696. pour n'être plus diftrait de fes études favorites. C'eft ainfi 
qu'il paiïa dans Dijon les dix années fuivantes , lié avec tous les Gens de 
mérite de cette Ville , & partageant fon loifir entr'eux & les Mufes. Mais 
en l'année 1706. s étant déterminé , pour quelques raifons domeflioues , à 
quitter le féjour de fa Patrie , il le tranfporta d'abord en la Ville de Noyon , 
où il fut attiré par un oncle de fa femme , qui v étoit Théologal. Enfin , 
l'année fui vante , il fut s'établir à Paris , d'où il ne fortit plus , & y fit con- 
duire tous fes Livres , qui étoient en bon nombre, & très bien choifis. 

Sa réputation y étoit déjà fort grande , particulièrement par l'honneur 
qu'il avoit eû de remporter en 167 1. le premier prix que l'Académie Fran- 
çoiie avoit propofé pour la Poëfie , & par quatre autres prix pareils qui lui 
avoient été adjugés depuis. Ainfi la mort de M. l'Abbé Regnier-Defmarais 
ayant lailTé une place vacante dans cette illultre Compagnie, elle jetta auffi- 
tôt les yeux fur M. de la Monnoye, pour la remplir. 

Il y fut reçu le 23. Décembre 1713. avec un grand aplaudiflèment. M. 
l'Abbé d Efirées , répondant à fon Difcours de remerciement , aflùra que 
depuis un tiès grand nombre d'années, la Compagnie n'avoit pas été fi bril- 
lante que le jour de fon Election , que tout ce que l'Académie avoit de plus 
illuilreàlaCour , & de plus diftinguédans la Prélature, avoit voulu y avoir 
part ; & que les furTrage*, qui fe trouvent d'ordinaire partagés par le mérite 
des Prétendans , s'étoient tous réunis pour un fi bon choix. 

Un ingénieux Eccléfiaftique , nommé P. Durand , fit au fujet de cette 
réception, unjoliPoëmc, fous ce Titre : Bernardas Moneta y Vir Aca- 
dameus , uni Minervx adjudicatus , avec une Réponfe de M. de la Mon- 
nove, intitulée: Euchari/licon y Ù14 0 . Paris, Coignard, 17 14. Le R. P. 
Oudin , Jéfuite de Dijon, lui envoya aufîî en cette occafion, une très belle 
Ode Latine , qui mériterait de voir le jour. 

Les divers Ouvrages , que M. de la Monnoye a depuis donnés au Public, 
& dont il lera parlé ci-après , ont bien juftifié les jultes Eloges qu'il reçut 
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dans cette occafion. Apliqué uniquement à les compofer, & a remplir lès Bernard 
fonctions Académiques, il joiïiflbit tranquilement de tous les agrémens que aio'nnoYE 
le féjour de Paris fournit à un homme de Le ttres , quand par les funeftes ré- 
volutions de l'année 1720. il vit déranger toute fa fortune. Lors qu'il s'é- 
toit déterminé à quitter la Bourgogne , il avoit converti en conftitutions de 
rente , les biens qu'il avoit en fonds , & il s'en étoit fait un revenu fort hon- 
nête. Il efluya le rembourfement de ces rentes en billets de Banque , 
lefquels peu de tems après , périrent entre les mains. Il n'avoit point apris 
au Parnaflè l'art , devenu alors fi commun, de faire fructifier le papier. Cela 
fit qu'en 1 72 1 . il le trouva réduit à la trifte néceflité de vendre les Médailles 

?ui lui avoient été données autrefois pour les prix qu'il avoit remportés à 
Académie. Il en fit fes plaintes par ce Diltique Latin : 

Laurum , aurumque tuli , felicit pr&mia Vent. 
Aurum Rex repetit. Lattre a fola manet. 
Ce fut aufli le fujet des fix Vers fuivans : 

Les prix du pauvre la Monnoye 
Du fy/lcme fatal font devenus la proye* 
Ciell Faut-il perdre ainft tout le fruit de mes Vent 

Ce coup me perce les entrailles j 

Et pour d 'a fes belles Médailles , 

// le faut avouer , fefi un vilain revers. 

j 

Son mérite & la confidération qu'il s'etoit acquife parmi les perfonnes dé 
bon goût , lui procurèrent peu de tems après des refiources aufquelles il ne 
s'attendoit pas. Feu M. le Duc de Villeroy , ayant apris la trille fituation 
où. il fe trouvoit, en fut fi touché, qu'encore qu'il ne le connût que de ré- 
putation, il lui fit une penfion annuelle de fix cens livres, qui lui a été exac- 
te ment payée toute là vie. Je me fouviens que dans une Lettre de M. de la 
Monnaye à M. le Préfident Bouhier , du mois de Mars 1721. que me fit voir 
ce Magiftrat , & où M. delà Monnoye lui aprenoit cet événement, [1] il 
ajoûtoit qu'étant allé remercier fon Bienfaiteur , ce Seigneur lui avoit d'a- 
bord fermé la bouche , en lui difant : Oubliez cela. C'efl à moi de me fouve- 
nir que je fuis votre Débiteur. Ce lèroit dommage de laiflèr ignorer à la pot 
térité , un trait qui fait tant d'honneur à ce généreux Duc , 65c , fi je î'ofe 
dire , à notre Siècle. 

M. de la Monnoye n'ayant pas eû la liberté de faire de bouche fes remer- 
ciemens à M. de Villeroy, y iupléa par les Vers fuivans qu'il lui envoya: 



[i] Ileneft pulé, mais moins exactement dans le* Mémoires Hiftor. fis Cric d'Août 174s," 
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B de N l A a D Jcravoùe.ileflvrai, Seigneur-, pour [ubfifler, 
monnove f 4i , dam la commune difgrace 

Vendu tous les Prix , qu'au Parnajfe 
feus , dans mes jeunes ans , f 'honneur de remporter. 
Mais je ne les dois plus aujourd'hui regretter. 
Votre bonté me les remplace. 
Ce(l peu dire j elle nia rendu 
Beaucoup plus que je ri ai perdu. 
Les Médailles que j 'ai vendues , 
Ne m'ont duré que peu de tems. 
Elles ne font point revenues ; 
Mais les vôtres , Seigneur, reviendront tous les ans. 

Dans ce même tems , une Société de Libraires de Paris ayant réfblu de ré- 
imprimer les Jugemens des Sçavans , par M. Baillet , & étant avertie que 
M. de la Monnoye y avoit fait beaucoup d'additions & de corrections , lui 
conftitua , pour les avoir , une femblable penfion de fix cens livres , pen- 
dant fa vie. 

Enfin , M. Glucq de Saint-Port, Confeiller au Grand Confeil , qui c on- 
noiflbit le prix des Livres de M. de la Monnoye , d'autant plus efîimables , 
qu'ils étoient pour la plupart, chargés de curieufes Notes marginales de fa 
main, offrit de les acheter , & les acheta en effet, pour la fbmmede dix 
mille livres, qu'il lui paya comptant , avec la douce condition , de lui en 
laiflèr l'ufage tant qu'il vivroit. 

Ces divers adoucifTcmens , que trouva M. de la Monnoye dans fon mal- 
heur , lui rendirent la tranquilité qu'il avoit perdue ; en forte que malgré la 
foibleflè de là vue , qui devint extrême dans les derniers tems , on le vit tra- 
vailler avec autant d'afTiduité que jamais. Mais enfin , étant accablé d'an- 
nées & d'infirmités, il mourut à Paris , le 1 $. Octobre 1728. & fut inhumé 
en l'Eglife de S. Sulpice , fa Paroilfè. 

M. l'Abbé de Rothelin fit de lui un très bel Eloge , à la réception de M. 
Poncct de la Rivière, Evêquc d'Angers, qui le remplaça à l'Académie 
Françoife. Il n'oublia pas de remarquer que M. de la Monnoye , après avoir 
été couronné cinq fois par cette Compagnie , avoit forcé fes Concurrcns à 
fouhaiter de voir alïis au nombre de leurs Juges , un rival qu'ils délèfpéroient 
de vaincre. Il ajouta qu'il étoit initié dans tous les Myitèrcs du Parnafïè, 
dont il connoiflbit toutes les Langues. Il avoua enfin, que par la difcuiTîon 
critique des Anecdotes Littéraires, dans laquelle ilexcelloit, ils'étoit for- 
mé un genre d'érudition prefque unique. 

Il n'y avoit rien de trop fort dans ces louanges de l'éloquent Abbé. Com- 
me M. delà Monnoye avoit fait toute fa vie fa principale étude des Langues 
Sçavantes , de la Critique Littéraire & de la Poëfie , il n'a voit rien oublié 
pour s'y perfectionner , & il y avoit aporté une attention & une exactitude, 

dont 
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dont peu de gens font capables. Pcrfonnc ne poflè'doit mieux que lui les fi- BERNARD 
neffesdes Langues Grecque & Latine , pour ne rien dire de la lienne propre monnoye 
& des Langues Italienne Ôc Efpagnolc, qui lui étoient familières. Il ne crut 
pas même indigne de lui, de s'inttruire de l'ancien patois de i& Patrie, qu'il 
ne croyoit pas inutile pour reconnoïtre les origines de notre ancien Idiome, 
& dontla naïveté lui plaifbit très fort. Cell pour cela , qu'après s être excr- ~ 
cé long-tems à faire des Vers Grecs , Latins & François , il entreprit encore 
d'en faire de Bourguignons. Singularité , dont il voulut conferver la mé- 
moire par ce Diiliquc Latin , qu'il fouhaita qu'on mît au bas de fon Por- 
trait , que M. le Prélident Bouhier fit faire en 1721. & qu'il conlerve dans 
fon Cabinet. 

Divio me gênait j retinet Lutctia. Franco , 
Argplico , Latio , Bnrgundo Carminé fajt. 

S'il fut recommandablc par les qualités de l'cfprit , il ne le fut pas moins 
par celles du cœur. Plein Je probité jufqu'au fcrupulc , modelle lans affec- 
tation , fidèle à fês amis , d'un commerce doux & defintérefle , on le vit 
toujours égal jufqu'aux derniers momens de fa vie. Bien différent de la plu- 
part des Sçavans , qui craignent d'aider les autres de leurs découvertes , ja- 
mais homme ne fut plus communicatif que lui. Tous les tréfbrs de Littéra- 
ture dont fes porte-feuilles etoient remplis , étoient ouverts à tous les Cu- 
rieux. C'efl un témoignage que lui a juftement rendu un fçavant Hollan- 
dois [1] qui en avoit fait l'épreuve , & qui cite à ce fujct , MM. Bayle , le 
Duchat , & d'autres aulquels M. de la Monnoye avoit rendu obligeamment 
les mêmes fervices. Tous ceux qui ont été en commerce avec lui , peuvent 
lui rendre la même juflicc. 

Auffi y a-t-il peu de Sçavans dont le mérite ait été plus univerfcllement 
aplaudi par les Connoifleurs. Outre 1 Eloge que M. de Sallengre en a mis 
au-devant des Poè'fies de M. de la Monnoye , & ce qu'il en avoit dit aupa- 
ravant en fi Préface de la Vie de Montmaur , on peut voir les louanges que 
lui ont donné Pierre Petit , [2] M. Ménage, [3J Adrien Baillct , [4] M. 
Baudcloc de Dairval , [5] le Poète Santeuil, [6] le P. de Montfaucon , [7] 
M. Gibert, [8] M. Bayle , [9] M. Titon du Tillet , [10] qui s'étend fort 

[i] M. de Sallengre , Eloge Hijlor. de M. it la Monnoye , an-di vat.i de fti Voïfitt , pag. 40. 
[*] P. Petit , de A**Xfi«ib. p. J84. Edit. de 1587. 
[J] Ménage, AntilaMct , p. tfp.Edit.de 1090. 
[4] Baillct , jHgem.furlesPoïiet, art. 1557. 

[5] Baudetot , de l'Utilité des Voysgtt , Tom. II. p. tfpo. première Edition. 

[tf] Santeiiil , Carmin, p. J41. Edit. itî<;4. 

[7] Montfiueon , Pi&fjt. PaUogr. Cu p. Vif. 

[8] Gibert , faite des Ju>>cm. dtt Scavani , Tom. I. p. 188. 

[9] Bayle , Lettnt . Tom. II. p. 418. 441. 440*. 570. 579. J99. cîio. 61t. 6jo. eTjo. tfç8. 8c 
099. Edit. de Profp. Marchand. 

[10] M. Titon du Tillet, Parnaffc Franç. Edit. i» folio , p. 6t 9 . 

Part. II. R 
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CHKAïlDaulong furies excellentes qualités de M. de la Monnaye , & plufieurs autres 

MONNOYE ^ ont on P ourra avo ' r occalion de parler dans la fuite. 

Il y a aufli peu de Journaliftes [i] qui ne lui ayent rendu la même juflice. 
Ceux de Trévoux [î] en ont parle ainlî , à l'occalion d'une de fes Traduc- 
tions en Vers François : L 'exactitude e/l le caractère de M. de la Monnoye. 
On admire encore plus, que Cage ait refpeBé dans lui ce beau feu , qui a 
emporté tant de prix à l'Académie. Il a été apellé par ceux de Leipfic , [3] 
Vir ornnis elegantix peritijftmus & Jfudiofijfimus. Ceux même de Venilè [4] 
ont reconnu par l'Eloge fuivant , combien il étoit verfé dans la Littérature 
Italienne : // Sign. Bernardo de la Monnaye, Letterato , tutto chè France fe y 
verfatitfimo tutta via nella cognizion de Gli Scrittori Italiani , fopra i quali 
ha fatto délie Obfervazioni particolari, &c. Ce fut fans doute, cette raifon 

3 ui engagea l'Académie des Rtcovrati de Padouè' , à lui envoyer en 1687. 
es Lettres d'Académicien, [y] 
On a donc peine à comprendre, ce qui a. pû faire dire à un homme d'ef- 
prit , [6] que M. de la Monnoye n'étoit que médiocrement verfé dam la mo- 
derne Littérature Françoifc. On ofe aflurer au contraire , qu'il y a peu de 
cens oui en ayent mieux connu le fort & le foible , & qui funent plus capa- 
bles d enjuger. C'eltdonc par pure inadvertance , que ce trait elt échapé à 
l'habile Cenfeur. 

M. de la Monnoye n'étoit point fi occupé des Ouvrages d'efprit , qu'il ne 
méditât fouvent fur le terme latal, commun à tous les mortels , & qu'il ne 
s'y fût bien préparé. Quelques années même avant fa mort , il s'étoit fait , 
& à fbn Epouie , cette Epitaphe : 

Bernardus placida compoftus pace Moneta 

Conditur hic , Artes eut placuere bonx ; 
Cm tribuit crebras Academia Callica Lauros ; 

Qui Latias etiam , Cecropiafque tulit. 
Félix , ni jluSus incautum egijfet in altos 

Vexare ingenuum fraus meditata caput. 
Hac attrivit opes ; (ludiorum hxc où a rupit, 

Forfan & hinc mors eflafpera vif a minus. 
Corumunem fenfit Conjux dileSa dolorem , 

Hic prope dilctli qux cubât offa viri. 



[1] Voy. entr'jutrM , X'Hifl. dit. de U Képabliaite des Lettres , Tom. VIII. p. 41 j. & Tom. 
11. p. 414. Le Journal Littéraire de 1716. Tom. IV. p. 1 j. (je. 

[1] Journ. de Tnvoux dt Février 171 j. p. J7J. Voy. aufli le Journal d'Août 1721. p. 669. 

[j] Journ. de LtipJU , de 1716. p. iy*. 

[4] Ciomale dt Letterati , Tom. XXXV. p. 40 7. 

[y] Lettre de M. Nicaife dans les Nouvelle de la R/publt^e des Lettres p*r SewrJ, Otfob. 
»7°J. P- î8p. 

Kl Le NoHvtllifif in Parafe, Tom. HI.p.jzS. 
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Non bis ambitio , non fedit peUote livor ; BfcMMRD 

At firnplcx profitas , & fine labe fdes. MONNOYE 
Credibile efi animas , adeo virtutis amantes , 

Ad quos hoc abiit , nunc habitare locos. 

U ne manquoit a la gloire de M. de la Monnoye y que de trouver un Poète 
capable déchanter dignement les regrets , que cauu fa mort à fcs amis , & 
à la République des Lettres. Il le rencontra bientôt dans le R. P. Oudin , 
Jéfùite du Collège de Dijon , l'un des plus fçavans hommes de (a Compa- 
gnie , & qui étoit fon ami depuis plufieurs année?. Il fit à ce iujet , un ex- 
cellent Poëme de près de cent Vers , qu'il adrefïà à M. du Tilliot , ami & 
Admirateur zèle de M. de la Monnaye , fous ce Titre : Bernard* Monetx, 
tximii Poèta & Critici , Epicedium. Cette Pièce fut imprimée à Dijon , 
chez de Fay , en une feuille inq". au commencement de 1729. & encore une 
fois la même année , & chez le même Imprimeur, in n. avec une Traduc- 
tion en beaux Vers François , de la façon de M. Richard de Ruftèy , aujour- 
d'hui Préfident à la Chambre des Comptes de Bourgogne. Le tout f ut infini- 
ment aplaudi , & mériterait fort d'être joint aux Poëlies de M. de la Mon- 
naye , fi jamais on en donne une Edition complette. La Pièce Latine , avec 
un Sonnet de M. l'Abbé le Blanc , fur la mort de M. de la Monnaye , fe trou- 
ve encore dans la Continuation des Mémoires de Littérature du R. P. Dcf- 
moletz, Tom. VIII. p. 159. & 164. 

Il efl tems de parler des Ouvrages de cet illuftre mort ; mais comme ils 
font en très grand nombre , & que plufieurs font confondus avec des Ou- 
vrages qui ne font pas de lui , j'ai crû devoir les diflinguer en quatre clafîès ; 
la première , des plus confidérables de ceux qui ont été imprimés ; la fécon- 
de , de fcs Ouvrages qui n'ont point encore paru , ou qui fe trouvent épars 
& mêlés dans des compofitions d'autrui ; la troifîéme , des Ouvrages d'au- 
trui aufqucls il a eû part ; & la dernière , de ceux qui lui ont été attribués ; 
mais qui ne font pas de lui. 

OUVRAGES PRINCIPAUX DE M. DE LA MONNOYE, 

imprimés féparément. 

1. Thyrfis. Ecloga, in 4 0 . en 8. pages fans nom de lieu, ni d'Impri- 
meur. L'Auteur y défigne feulement fon nom par ces lettres initiales : B. D. 
L. M. D. qui fignifient , Bemardus de la Monnoye , Divionenfis. On y 
voit à la fin cette date : IV. ID. MAIAS. MDCLXII1. Ceft un Epi- 
thalame fait pour le Mariage du fils de M. deGivès , Avocat du Roi au Siè- 
ge Préfidial d'Orléans , avec lequel il avoit lié amitié pendant fon féjouren 
cette Ville. 

a. Le Duel aboli. Poëme ht 4 0 . à Paris , chez le Petit , 1 67 1 . & une in- 
finité de fois depuis dans les Recueils de l'Académie , & ailleurs, comme 
encore parmi les Poëfics de M. de la Monnoye , imprimées à la Haye en 
1716. Cette Pièce eft la première qui ait remporté le prix de la Poëiie, 
propofé par l'Académie , & qui commença à donner à fon Auteur , la repu- 
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BERNARD talion de grand Poète. Depuis peu cependant, un Critique célèbre [i]ccn- 
MONnoye ^ uranc UA homme d'efprit , qui avoit traité cette Pièce de Chef-d* œuvre , a 
" prétendu quelle était plutôt une amplification , qu'un Poème & que les yen 
pour la plupart , en font durs & plats , & que le ftyle en e/l dècoufu. Mais 
il me permettra d'opoferà fon jugement, celui de l'Académie & du Public. 
On fçait d'ailleurs [2] que M. Defpreaux avouoit à Tes amis, qu'avant qu'on 
connut l'Auteur de ce Poe'me , on le lui avoit attribue. C étoit aflèz dire ce 
qu'il en penfoit. On ne nie pourtant pas qu'il ne s'y trouve quelques tours 
ce quelques exprcfiions , qui ne plairaient pas aujourd'hui. Mais il faut con- 
lidércr que les mêmes défauts fe trouvoient alors dans Corneille , fans que 
les oreilles en fufïènt choquées , ni qu'on ceflàt de regarder Tes Ouvrages , 
comme des Chcfs-d'œuvres. 

3. L'Académie Frau foi fe fous la prote^ion du Roi. Poème, /'»4°. Pa- 
ris, Cramoify, 1 67 3. & dans les Recueils des Pièces , présentées à l'Aca- 
démie pour les Prix, in 12. Paris, Coignard , 1694 & 1698. Ce 
Poème, auquel l'Auteur avoit joint une EmtieDédicatoire à MM. de l'A- 
cadémie, leur ayant été envoyé trop tard , ne put entrer en concurrence 
pour le Prix , dont il étoit très digne". 

4. Ode au Roi , fur la Conquête de la Franche-Comté , in 4 0 . Paris, 
Cramoify, 1674. Et depuis dans le Recueil des Poëfies de l'Auteur, qui 
eut l'honneur de préfèntcr cette Pièce au Roi , au retour de cette Conquête, 
au Château d'Arc-fur-Tille. 

y. La Gloire des Armes & des Lettres fous Louis XIV. Poëme , in 4 0 . 
Paris, le Petit, 167J. & dans les Recueils de l'Académie , in 12. Cette 
Pièce, qui a été auffi inférée parmi les Poëfies de M. delà Monnoye , rem- 
porta encore cette année, le Prix propofé par cette Compagnie. 

6. L 'Education de Mon feigneur le Dauphin. Poëme, in 4°. Paris, le 
Petit , 1 677. & dans les mêmes Recueils. Cette Pièce fut encore couron- 
née par l'Académie, dans la diilribution des Prix de la même année. 

7. Les grandes ebofes faites parle Roi en faveur de la Religion. Ode, ht 
4 0 . Paris, le Petit , 1683. Cette Pièce remporta pareillement le prix de 
l'Académie cette année ; mais fans la participation de l'Auteur. Voici com- 
ment la chofe ie pafTa. [3] Quelques années auparavant, Santeùil, Chanoi- 
ne de S. Victor , avoit fait une Ode Latine fur le même fujet , & M. delà 
Monnaye l'avoit traduite en Vers François , à la prière d'une perfbnne de 
confidération. Quand le fujet , dont on vient déparier, eut été propofé 
par l'Académie , quelques amis de M. de la Monnoye jugèrent que cette Tra- 
duction étoit digne d'entrer en lice. Mais comme elle etoit de près de 200. 
Vers, & qu'il falloit la réduire à cent , pour obéir aux Loix de cette Com- 
pagnie , on en retrancha plufieuis ftrophes. Cependant , toute tronquée 
qu elle étoit , le prix ne lailii pas de lui être adjugé. Mais M. de la Mon~- 



[1] L'Auteur des Obf,rvai. fnr lei Eaïts modmtes, Lett.%69. 

[ï] Ehge H,fl.àt M. de la Monnaye, au-devant de fes Pocfiet, p. f. 

[j] Voy. Ylloge Hljl«r. de M. Je U Monnoye , au-devant de fei Poifies , pag. 10. 
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noye eut la générofité de l'envoyer à Santeiiil, qui ne fe fit pas prier pour BERNARD 
l'accepter. Cette Pièce , rétablie en fon entier , fut inférée parmi les Poëfies monnoye 
du même Santeiiil , dans l'Edition de 1694. & depuis dans le Recueil de 
celles de M. de la Monnaye. 

8. La gloire acqnife par le Roi , en fe condamnant dans fa propre Caufe. 
Poème, in cf. Paris, 1 68 Cette Pièce, pour laquelle l'Auteur rempor- 
ta la cinquième fois le Prix propofé par l'Académie, cft la dernière qu'il 
ait préfcntée à cette Compagnie , laquelle lui fît dire qu'il pouvoit être con- 
tent d'avoir été fi fouvent couronné , & qu'il devoit déformais laiflèr à fes 
rivaux , l'efpérance de vaincre. 

9. Ode pour Monfeigneur le Dauphin , fur la Prife de Philisbourg , in 
4° 1688. fans nom de Lieu , ni d'Imprimeur , & depuis inférée parmi les 
Poëfies de l'Auteur , & dans le Recueil des Vers choilis , imprimes in 1 2. 
à Paris, chez JofTe , en 1701. 

10. Noeitô nvvea, compofai en lai ruëduTillô, in 12. Dijon, Refïày- 
re, 1700. Et les mêmes, avec autres pareils, cempofai en lai rue de lai 
Roulotte. In 12. Ibid. 1700. Ces Noë'ls ayant attiré à l Auteur quelques 
Cenfeurs , par leur naïveté un peu trop libre , il crut devoir y répondre par 
la Pièce fuivante. 

1 1. Epologie dé Noei de lai Roulotte & du Tillô , in 12. fans date , '& 
fans nom de Lieu, ni d'Imprimeur. Mais on fçait qu'elle fut imprimée en 
1706. à Dijon. Toutes ces Pièces Bourguignones furent réimprimées en 
1717./W 12. à Luxembourg ; c'efl-à-dire , à Dijon, chez de Fay, & de- 
puis , encore une féconde fois. Mais l'Edition la plus belle & la plus cor- 
recte , efl la fuivante : 

1 2. Noei Bourguignons de Gui Barvfai , quatrième Edition. . In 8°. Ai 
Dioniy ebé Abran Lyron de Modéne , 1 720. Cette Edition efl augmentée 
de quelques Pièces, & d'un Glojfaire Alphabétique , pour l'intelligence des 
mots Bourguignons, qui cft très curieux, & qui confervera le fouvenir d'un 
Idiome , lequel commence à fè perdre, comme la plupart des autres patois 
du Royaume. Les mêmes Noëls ont encore été réimprimés à Dijon , in 12. 
chez Sirot en 1724. & en 1738. chez de Fay. If. avec quelques augmenta- 
tions d'un autre Auteur en 1737. L'Auteur du Suplément de Aloreri, publié 
à Paris en 1735. , dit à l'article de M. de la Monnoye, qu'on regarde ces 
Noëls , comme un chef-d'œuvre d'efprit ; mais qu 'on y trouve plufteurs pen- 
ftes , expre fions (f proportions , que I on a crû devoir cenfurer. 

13. ElogedeFAbbè Régnier De f marais , mis au-devant des Poëfies de 
cet Abbé , imprimées à la Haye , chez du Sauzet, 1708. en 2. vol. in 1 2. 

14. Traduilion en Vers François de trois Pièces Latines j l'une , fur le 
Vin de Bourgogne -, l'autre , fur le Vin de Champagne ; Se la troifiéme, 
fur le Cidre. A Paris, & à Dijon. 

1 j. Hymni in Officium S. Benigni , in 4 0 . Langres , Perfonne. Il y avoit 
déjà eû quatre de ces Hymnes imprimées , avec la Traduction en Vers Fian- 

P*rt. IL S 
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BERNARD <-ois de la façon du même Auteur , dans l'Office du même Saint , à Dijon . 

DE LA *i je ■ no 1 

MONNOYE chez de Fay , en 1709. m 8 . 

1 6. Obfervationsfur le Cymbalum Mundi , de Bonaventure des Périers, 
in 12. Cologne, Gaillard, 171 1. Ces Obièrvations le trouvent à la fin 
des Contes 0" Nouvelles du même des Pèriers , en 2. vol. in 12. Elles 
ne font pas toutes de M. de la Monnaye. Les liennes font diftinguées par 
les lettres A. B. C. &c. Mais il s'eft plaint qu'on les avoit mutilées & défi- 
gurées. Les autres , font d'un inconnu , qui les a diftinguées par cette mar- 
que , §. Quelques Gens ont attribué à M. de la Monnoye , une Préface fur le 
même Cymbalum, qui efl au-devant de 1 Edition , que Prolper Marchand 
donna la même année de cet Ouvrage. Mais elle n'eit pas de lui. Il en fera 
parlé , lorfque nous ferons mention des Ouvrages qui lui ont été attribués 
mal-à-propos. 

17. Traduction en Vers François d'une Ode Latine du Sieur BenigneGre^ 
nant, fur le Vin de Bourgogne , in 12. Paris, Etienne, 1712. & Dijon, 
de Fay , la même année. 

18. Traduilion en Vers François des Vers Latins, faits par M. Guérin , 
Profeflèur en Rhétorique au Collège de Beau vais , à la louange de M. de 
Mefmes , Premier Prélident du Parlement de Paris. In 4 0 . Paris , Etienne, 
17 1 2. & depuis inférée au Recueil des Poëlies de M. de la Monnoye. 

19. Difconrs à t Académie Françoifc , prononcé le 23. Décembre 171 J. 
lorfqu'ily fut reçu ,} la place de M. F Abbé Régnier- Dtfmarais , avec la Ré- 
ponse de M. CAbbt d'E/lrées , in 4 0 . Paris , Coignard , 1 7 1 3. & in 4 0 . Di- 
jon , de Fay , la même année , & plulieurs autres fois dans les Recueils de 
l'Académie. 

20. Re.ciicil de Pièces choifies , tant en Profe qu'en Vers. In 12. la 
Haye , Van-Lom , & autres , 1 7 14. 2. vol. Il n'y a rien de M. de la Mon- 
noye dans ce Recueil , que la Prélace. Du relie , un Journalifte de Hollan- 
de a eu raifon de dire , [ 1 ] que malgré le Titre de ce Recueil , il a été impri- 
mé à Paris. Il l'a été en effet , chez Emery & Compagnie , comme l'affu. . 
re l'Auteur du Suplément de Moteri , qui parut en 173 c. en l'article de M. 
de la Monnoye. 

ai. Pièces pour le prix du Jeu de PArquebnfe, rendu à Dijon en 171 5. 
«712. Dijon, de Fay, 171 J. 

22. Menagiana, on les bons mots C Remarques Critiques , Hiftoriques, 
Morales , & d'érudition de M. Ménage. Troiiïéme Edition , in 1 2. Pa- 
ris, deLaulne, 1715. 4. volumes. It. Amlterdam , 1716. 4. volumes. 
La féconde Edition de cet Ouvrage avoit paru en 1693. à Paris, chez de 
Laulne , en 2. volumes, par les foins du Sieur Augufte Galland, & de quel- 
ques autres amis de M. Ménage. M. de la Monnoye y avoit aufli fourni 
quelques additions & corrections , [2] & on l'avoit depuis réimprimé en 



[1] Journal Littéraire de Juillet 1714. p. 407. ■ 

[*] Voy. l'Eloge HilW. de M. de la Monnoye, ««.devant d* f«s Poille» , p. xg. 
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Hollande. Mais le Libraire de Paris , qui vouloit en donner une nouvelle BERNARD 
Edition , en avertit M. de la Monnoye , qui crut devoir profiter de cette monnoye 
occafion, non feulement pour en corriger les erreurs, les anachronifmes & 
les fauflès citations , & y ajouter les remarques néceffaires, mais encore pour 
y inférer une infinité d'Anecdotes Littéraires , & de petites Pièces de fa fa- 
çon , qui auraient diffi ilement trouvé place ailleurs. Ainli il grofïit ce Re- 
cueil de deux nouveaux volumes. Il inféra auffi à la fin du dernier , trois 
Diflèrtations très curieufes : fçavoir , 

Lettre à M. Bouhier , Préfdent au Parlement de Dijon , fur le préten- 
du Livre des trois Impojleurs. 

Difertation fur le Livre , intitule : Le moyen de parvenir. 

Dijfertation fur la fameufe Epigramme Latine de C Hermaphrodite. 

Cette Edition a été réimprimée à Paris , chez la veuve de Laulne , en 4. 
vol. in i2. en 1729. Et la Difïèrtation , furie moyen de parvenir, a été mi- 
fe depuis à la tête d'une nouvelle Edition de ce Livre , qui a paru à Chinon, 
en 2. vol. in 12. 

23. Indice expurgatoire du Menagiana , in 12. Paris, de Laulne, 1715*. 
brochure de 48. pages. En voici le fujet , fuivant un Avertifiemcnt qui eil 
au-devant. Quelques pcrlbnnes graves ayant examiné les additions faites au 
Menagiana , y avoient condamné certains endroits qui leur avoient paru 
trop libres. L'Auteur, né docile, & préférant le fentiment des autres au 
fien propre , confèntit de fournir des cartons , pour les meure en place des 
endroits qu'on juceôit à propos de retrancher. Ce font ces cartons qu'on 
trouve dans cette brochure , & que M. de Sallengre fit réimprimer dans la 
féconde Partie du premier volume de fès Alémoires de Littérature , qui pa- 
rut à la Haye , chez du Sauzet , 17 16. Toute cette Hiftoire eft racontée 
plus au long dansl Eloge Hiltonque de M. de la Monnoye , qui eft au-de- 
vant du Livre dont il fera parlé ci-après. Du rcfle , fon travail fur le Mena- 
giana a été fort loué , & même defiendu contre ceux qui le critiquoient , par 
les Auteurs des Nouvelles Littéraires , imprimées à la Haye , Tom. I. pag. 
290. 328. 329. 

24 Remarques détachées de Littérature. Elles ont été inférées par M. de 
Sallengre , à la fin du Tome I. Part. I. des Mémoires de Littérature , dont 
je viens de parler , lequel fut imprimé en 1 7 1 y. à la Haye , chez du Sauzet. 
Et quoiqu'on n'y ait pas mis le nom de M. de la Monnoye , on fçait qu'elles 
font de lui , & l'on y reconnoit des Vers , qui certainement font de fa fa- 
çon. Il en eft de même de pareils Mémoires qui font à la fin de la féconde 
Partie. On eft même perfuadé que plufieurs des autres Pièces qui font dans 
ce curieux Recueil , font de cet Académicien. Mais je ne ferai ici mention 
que de celles dont je fuis afluré. 

2 y. Mémoire furie Livre de Théodore de Beze , intitulé : Epifiola M. 
BenediBi Pajfavantii , &c. 11 a été inféré au même volume, page 320. 
fans nom d Auteur. 

26. Notes fur la Pancharis de Jean de Bonnefons. Elles font pareille- 
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BERNARD me nt inférées au même Tome , page 339. Mais M. de Sallengre avoiiequc 
monnoye le tout * & tir * de Ia dcrniere Ed " lon du Menagiana. 

27. Réponfe à une Lettre , imprimée à la Haye, chez H. Scheurleer, 
en 1716. in 12. fous ce Titre : Réponfe à la Dijfertadon de AL de la Mon- 
noye, fur le Traité , d: tribus Impofioribus. Cet Ecrit de M. delà Monnoye 
avoit paru à la fin du dernier Tome du Menagiana , comme on l'a vu ci- 
deflus. M. de Sallengre, après avoir inféré , Tom. I. Part. II. p. 376. de 
fes Mémoires de Littérature, un extrait de la Lettre dont je viens de parler, 
•publia à la fuite la Réponfe de M. de la Monnoye , lequel acheva d'y met- 
tre dans le plus grand jour , la queftion dont il s'agiiTbit. 

28. Mémoires fur la Vie & les Ouvrages de Jean-François Sarajin. Ils 
font au même Tome , p. 419. des mêmes Mémoires de Littérature , làns 
nom d'Auteur. Mais ils font de M. de la Monnoye , comme l'a reconnu le 
P. le Long , Biblioth. Hifi. de France, ^.17389. 

19. Poëfies de M. de la Monnoye , de f Académie Françoife , avec fon 



Eloge , publiées par AL de S. . . . ( c'eft-à-dire, M. de Sallengre ) in 8°. 
la Haye, Levier, 1716. & encore chez le même, 1721. Ileneft parlé 
dans plufieurs Auteurs. [ 1] Mais comme cette Edition s'éteit faite à l'infçû 



de l'Auteur , & qu'on y avoit inféré plufieurs Pièces trop libres , & même 
quelques-unes , qui notoirement ne iont pas de lui ; il en fit , avec raifon , 
un défaveu public au dernier article du Journal des Sçavans , du 7. Décem- 
bre 17 16. On auroit fouhaité que cela l'eut engagé à nous donner lui-mê- 
me une Edition complette de fes Poèiies , comme on {çait qu'il en avoit le 
dcilèin. Mais puifque la mort l'a empêché de l'exécuter, on efpére qu'il fc 
trouvera quelqu'un , qui voudra bien en prendre le loin. J'indiquerai dans 
la fuite ce qui eft de ma connoifTance , par raport aux fecours qu'on peuc 
trouver , pour ramaifer ce qui ne fe rencontre point dans cette Edition. 

30. Remarques fur les Jugemens des Sçavans d'Adrien Bail/et, in 4*. 
Paris , Moëtte , 1722. 7. vol. & à Amfterdam, 1725. en 8. vol. in 4 0 . Se 
16. vol. in 12. Dès l'année 1720. M. de la Monnoye avoit donné un effai 
de ces Remarques, qui avoit été inféré au Mercure de France du mois 
d'Août de la même année. Mais l'Ouvrage ne put être achevé que deux ans 
après. Encore paroît-il avoir été fait un peu à la hâte. Du rofte , la Vie de 
Millet , qui ett au-devant de cette Edition , n'ell pas de M. de la Monnoye. 

■ On a fçu de lui-même , qu'elle étoit de M. A. Frion, Profeflèur au Col- 
lège de la Marche , qui ne voulut pas être nommé , quoiqu'il ait mis fcn 
nom à l'Epitaphe de Baillée , qu'on voit à la fin de cette Vie. 

31. Remarques furie PogianadeM. Lenfant , in la. Hoftelfort, 1722. 
Quoique le nom de M. de la Monnoye ne Ibit point au-devant de cet Ou* 
vrage , qu'on croit imprimé à Paris , il ell certainement de lui. 

32. Divo Alommeti Hymni, in 4 0 . fansdatc , ni nom de lieu , ou d'Im- 



[i] Btrnard, Re'p. dtslettrtt, Septembre 1715. p. 188. Le J«nrn*l Lintrair* de 1717. p. 
jji. DHcatitn*, Tom. I. p. 56*. 
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primeur, brochure de huit pages , à la fin de laquelle on trouve le nom de BERNARD 
l'Auteur en cette forte : B. Monetâ. MonnoVe 

3 5. Lettre à M. PAbbé Conti,fur les principaux Auteurs François. Elle 
a été inférée au Tom. VIII. p. 2 30. de la Bibliothèque Françoife , qui pa- 
rut en 1726. 

34. TraduHion en Vers François de trois Hymnes Latines , compoÇèes par 
M- Cofjin, fur an Miracle arrivé à Paris , au Fattxbourg S. Antoine , im- 
primée in 4°. & in 8°. chez Thibouil , en 1726. 

3 y. Vers de M. de la Monnoye , fur la mort de Madame fon Epoufe, 
arrivée le 20. Janvier 1 726. in 4°. Dijon , Augé , 1726. brochure de trois 
pages. Elle fe trouve auffi au Mercure de France du mois d'Avril 1y16.de 
dans la Continuation des Mémoires de Littérature , Torri. I. P, II. p. 310. 

36. Remercimeutà MM. de t Académie Françoife , au fujet de la dépu- 
tation qu'ils firent , pour complimenter M. de la Monnoye fur la mort de 
Madame fon Epoufe, in 4 0 . Dijon, Augé , 1726. 

37. Notes de M. de la Monnoye , fur les facêtieufes Nuits de Straparole y 
in 12. 1726. 2. vol. Cela eft ainii marqué dans le Catalogue des Livres da 
la Comteflè de Verrue , imprimé à Paris , chez Martin, 1737. 

38. Deux Préfaces , pour mettre au-devant de la Pansharis de Bonne* 
fons , imprimée à Amftcrdam , chez lcsVetftcins , 1727. ou plutôt à Paris, 
chez Barbou. Il en eft parlé dans la Bibliothèque Françoife , Tom. X. p t 
2 1 j. & aujourn. des Sçavans , 1725. p. 765. 

39. ViedePyrron, traduite du Grec de Diogéne Laerce, avec des Re- 
marques y imprimée dans la Continuation des Mémoires de Littérature du 
R. P. Defmoletz , Tom. III. p. a 51. à Paris, chez Simard , 1727. 

40. Commentarius inSteph. Baluzii Carmen, de laudibus Joan. Bapt> 
Brojfard, Canonici Tutelen/îs. Pièce dans le goût de Mathanafius, impri- 
mée en 1728. au Tom. VI. p. 184. ôefuiv. des mêmes Mémoires. 

41. Remarques fur t Anti-Baillet de M. Ménage , imprimées avec l'An- 
ti-Baillet, /«4 0 . Paris , Moctte, 1730. 

42. Notes fur la Bibliothèque choifte, 0 les Opu feules de Colomiés, im- 
primées avec ces Ouvrages , in 12. Paris, Martin, 1731. 

43. Fragment d'une Lettre fur l'Auteur du Songe du Vergjcr, imprime' 
avec le Traité des Libertés de fEglife Gallicane , Edit de 173 1. au-devant 
du Tom. II. 

44. Lettre à M. Maittaire , contenant plujteurs Remarques fur les Ait* 
nales de F Imprimerie , & fur fHil'ioire des Etiennes , in 8°. Drefd* , 
1732. Il en eil parlé au Tom. XXV. de la Bibliothèque Germanique , pag. 

4c. Notes fur le Cymbalum Mundi , jointes à l'Edition de cet Ouvra- 
ge , «i 1 2. 17 3 2. Il en eft fait mention au Catalogue des Livres de la Com- 

Part. IL T 
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BERNARD teflè de Verrue , dont il a été parlé ci-delfirs, p. 74. Mais il y a grande 
MONNOYE a P arence c l ue ccs Notes (ont plutôt celles de Profper Marchand. 

46. Notes Hifloriques & Critiques fur les Contes , on nouvelles Récréa- 
tions , O joyeux Devis de Bonâventure des Pcriers, in 12. Amfterdam, 
Châtelain, 1735. 3 vol. Dans les dernières Editions du Moreri , à l'arti- 
cle de Bernard de la Monnaye , ces Notes font annoncées , avec cette Ob- 
lèrvation , que ces Contes font, non de Bonâventure des Péucrs , mais de 
Jacques Pelletier , & de Nicolas Denifot. 

47. Carmina quxdam fclctla, & partim 'médita, Gracè & Latine ferip- 
ta. Ils ont été imprimés par les foins de M. lAbbé d'Oîivet, de l'Acadc- 
mie Françoife , dans le Recueil , intitulé : Poëtarum ex Academia Gailica, 
qui Latinè , aut Grxcè feripferunt Carmina , in il. Paris , Boudet , 1738! 

OUVRAGES DE M. DE LA MONNOYE, NON IMPRIMES, 
ou qui fe trouvent épars & mêlés dans des comportions étrangères. 

1. Lettres diverfes , la plupart critiques. Il en eil fait mention dans les 
Editions de Moreri, dont je viens de parler. L'on eft perfuadé que M, de 
la Monnoye en a confervé des doubles, qui pourront îè trouver chez M. 
Glucq de Saint-Port, entre les mains duquel tous fes MIT ont pafle , avec (à 
Bibliothèque. En tout cas , on pourrait trouver une bonne partie des origi- 
naux chez les perfonnes à qui cesLcttres ont été écrites. Outre celles que j'ai 
en ma puiflànce , je fçais que M. le Préfident Bouhier , qui a été pendant 
plus de 30. ans en commerce régulier de Lettres avec M. de la Monnoye, 
frgardé prcfque toutes celles qu'il a reçues de lui , & qu'il y a joint celles 
qu'il lui avoit écrites , le (quelles lui furent rendues par M. d? la Monnoye , 
peu de tems avant la mort. Il eft lùr que fi on en failoit un choix , il s'y trou- 
verait d'excellentes Oblèrvations de Littérature. Je ne parle point des Dif. 
fei tarions , fur le Livre , de tribus Impofioribus, lùr PEpigramme de Y Her- 
maphrodite , lùr le Songe de Poliphi/e , & lur Pomponius Lxtus , ni au/fi 
des Remarques fur ï 'Anti-Baillet , qui font marquées comme Anccdotet 
dans le Dictionnaire de Moreri. Car elles ont éié imprimées depuis , foit 
dans les Additions au Menagiana, foit dans les Remarques fur les Jugement 
des Sçavans d'Adrien Baillée. Il n'y a que les Remarques lur Y Anti-Baillet , 
qui ont paru avec \ Anti-Baillet même , comme je l'ai obftrvé ci-delHis. 

2. Trois cent Epigrammes choifes , tant de Martial, que autres Poètes 
anciens CT modernes en Vers François. Elles font annoncées pareillement 
dans le même DiUionnaire de Moreri. Mais il y en a beaucoup qui ont été 
imprimées poftérieurement , foit dans les Additions au Menagiana , foit 
dans le Recueil des Poëfies de M. de la Monnoye , publié par M. de Sallen- 
gre, foit dans les Mémoires de Littérature de ce dernier. Ainfije n'en ferai 
point ici le détail. Mais voici quelques autres Vers de cette nature , qui fe 
trouvent répandus dans differens Livres imprimés, & que je mettrai ici làns 
ordre , fuivant que ma mémoire me les fournira. 

3. Vers François fur Pierre Palliot, inférés dans fon Eloge au Ditlion- 
naire de Morert. Autres à M. le Duc du Maine , au-devarn du Didion- 
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nuire de Trévoux. Autres au Maréchal Duc de Villars , au fujet de fa récep- BERNARD 
tion à l'Académie , imprimés à la faite de fon DKcours. Autres , fàiis pour monnoY- 
l'année féculaire du Monaftére des Religieufes Urlûlines de Dijon , impri- 
més dans la Relation de cette Fête , à Dijon , chez Rcflayrc , 1 7 1 9. tn 8°. 
Autres fur une Traduction Françoilc des Odes d Horace , qu'on trouve dans 
Jean -Albert Fabricius , Supplément, ad Biblioth. Latin, p. 340. Autres fur 
le Mariage du Roi , au Mercure de France ^d'Ollobre 1725. p. 3. Autres 
qui font inferits fur les murs du Couvent des Capucins de Dijon , & qui 
font de M. de la Monnaye pour la plus grande partie. Autres en forme de 
Placet, au Mercure de France , de Mai 1726. p. 9 59. Sonnet en Bouts-Ri- 
més, qui remporta le prix propofé par le Sr. Mignon , Maître de la Mufi- 
que du Roi- Il eft à la tête du Recueil de ces Sonnets, imprimés à Paris , 
chez Quinct , 1 68 3 . in 1 2. 

4. Epigramme Latine au-devant du Livre du Card. Noris , de Epocbis 
Syro-Macedonum. Autres au nombre de neuf, avec la Traduction en Vers 
François , au-devant du Commentaire deTaifand,fur la Coût urne de Bour- 
gogne. Autres au-devant du Tom. I. de la Critique du P. Pagi , fur les 
Annales de Baronius. Autres au-devant du Poè'me Latin du R. P. Ou- 
din, intitulé : Somnia. Autres pour mettre au bas du Portrait de M. le Pré- 
fident Bouhier, au-devant du Corpus Jnris Canonicide Gibert, imprimé à 
Genèvt en 1 7 3 5. fol. Autres fur les deux Glolïaires de M. du Cange , dans 
Morhofius , Polyhiftor. Lib.q. cap. 8. Autres fur le Marché nouveau , établi 
par M. le Cardinal de Bifly , dans l'ancien Préau de la Foire de S. Germain , 
au Mercure de France , d'Avril 1727. Autres pour mettre à la tête du Livre 
du prétendu Brenno Vulcanitts , intitulé : Bibliotheca Vulcani. Voy. la 
Biblioth. de f Europe , Tom. I. p. 463. 1728. Autres à la louange de Pif- 
copia CornarAy inférée dans le Tumulus P. Petiti , imprimé en 1687. p. 8. 
Autres au Sieur Martin, inférée au Suplément de Moreri, qui parut en 1 7 3 y. 
à l'article de M. de la Monnaye. 

y. Vers funèbres François , Latins , & en d'autres Langues. Epitapkiunt 
P. Petiti , inleré au Tumulus P. Petiti , imprimé en 1687. Et au Ditl. 
de Moreri , à l'article de Petit. Mu/arum Tumulus , &c. au Recueil de Piè- 
ces fur la mort de M. l'Abbé Boilbt 4 0 . Dijon , RelTayre , 1694. Et 
en la Continuât, des Mêm. de Littérat. Tom. IV. Part. I. p. 2c. Epitaphes 
de M. Lantin , Confeiller au Parlement de Dijon , en Vers Grecs , Latins , 
Italiens & François, avec fon Eloge au Journ. des Sçavans de 169 y. pag. 
248. de l'Edit. in 1 2. Funus Sanwlinum, &c. parmi les Pièces fur la mort 
deSanteiiil, i'»4°. Dijon, 1698. & dans le Santoli.ma , Part. II. p. 41. 
Anns. Fabra Tumulus , au Journ. de Trévoux , de Janvier 172 1. p. 120. 
Traduction en Vers Latins d'une Epitaphe Grecque de Michel de Monta- 
gne, au-devant des Eflàis de ce dernier , Edit. de 1725. p. LU. 

6. Traduction en Vers François de la Glofè Efpagnole de Sainte Thérè- 
fe , qui commence : Muero porque no muero , imprimée dans la Vie de l'Ab- 
bé Fevret, parle P. Bouréeen 1694. p. 71. Etau Journal de Trévoux , de 
Septembre 1702. p. 88. avec un Eloge du Traducteur, & encore dans la Vie 
de cette Sainte, par Villefbre, in 4 0 . 171 2. avec une Préface de M. de la 
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BERNARD Monnoye fur cette Glolè. On dit que ces Vers ont été mis enMufique àPa- 
Mûnnoye "s, en i 698. Autre Traduction de la Proie rimee de S. Bernard : Jefu, du/- 
cis mernoria , &c. imprimée avec celle de la Glofe de S le - Thèréfè , à Lyon , 
in 1 a. Barbier. Autres de 1 9. Hymnes Latines fur le Cœur de Jefus , im- 
primées avec Y Office du Sacré Cœur de Jefus, par le P. Bourée, in 8°. Lyon, 
Certe, 1700. Autre de l'Epigramme de Rolcius , raportéc par Cicéron au 
premier de les Dialogues , fur la nature des Dieux. M. l'Abbé d'Olive t a 
inféré cette Verfion dans la belle Traduction de ces Dialogues , Tom. I. p. 
296. de l'Edit. de 1732. Le même, en fa Traduction des Tufculanes de 
Cicéron , Tom. I. p. 230. Edit. de 1737. a reconnu que la plupart des Vers 
qui fe trouvent traduits dans la féconde Tufculane , lont de M. de la Mon- 
noye* 

7. Autres Poëfies diverfes , non encore imprimées. H y en a un nombre 
prodigieux , foit en Latin ou en François , foit même en Grec & en Ita- 
lien. Ses amis en ont beaucoup , & fur-tout M. le Préfident Bouhier, & le 
R. P. Oudin , Jéfuite. Mais le Recueil complet en doit être chez M. Glucq 
de Saint-Port. Il faut elpérer qu'il voudra bien n'en pas priver le Public. 

8. Infcription Latine en Profe , gravée lur un Marbre , qui fut pôle à 
Dijon en 1705. en la place de Saint Etienne , contre un mur attenant le lieu 
où étoit anciennement l'Eglilè paroiflLle de Saint M dard. Autre Infcrip- 
tion pareille , gravée lur un Marbre , c A u'on voit en l'Eglife à Saint Etienne 
de la même Ville , pour fervir de Maulolée à M. Claude Fyot , Abbé de 
cette Eglife. 

9. Règles de la Poè'fie Françoife. C'eft un abrégé Mf. de 20. pages in 
4 0 . qui el\ entre le* mains de la Dame de la Monnoye , fille de l'Auteur , & 
Keligieufc Urluline de Dijon. 

10. Remarques Critiques fur la TraduSion d y Anacrèon , par T Abbé Reg- 
nier-Defmarais , & fur f es Obfervatiom fur ce Poète. Il y en a une copie 
dans la Bibliothèque de M. le Préfident Bouhier. 

1 1. Traduilion de la féconde Tufculane de Cicéron. Elle ell en original 
dans la même Bibliothèque. M. l'Abbé d'Olivvt en lait mention dans la 
Traduction du même Ouvrage, Tom. I. p. 231. Edit. de 1737. 

12. Remarques, additions Û" correBions fur les Bibliothèques Françoifet 
de la Croix- du- Maine £7* de du Verdier. Elles croient en état d'être impri- 
mées au tems delà mort de l'Auteur, & le Ml. en a palïc avec lès autres Li- 
vres , dans la Bibliothèque de M. Glucq de Saint-Port. L'Auteur du Voya- 
ge Littéraire, imprimé à la Haye en 1735. /» 12. & attribué au Sieur Jor- 
dan , Miniftre à Berlin , dit, pag. 53. qu'il a vû ces Remarques entre les 
mains du feu P. Nicéron , Barnabite. Il alTure que le nombre n'en ell pas 
allez grand , pour engager un Imprimeur à faire une nouvelle Edition de 
ces deux Bibliothèques. Mais de bons Connoiflèurs m'ont certifié le con- 
traire. J'en ai vû quelques elTais entre les mains de M. le Préfident Bouhier, 
à qui l'Auteur les avoit envoyés , qui font très propres à me le confirmer. Ce 
qui a pû tromper M. Jourdan , c'ell que ces Remarques font écrites d'un 
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caractère extraordinairement ferré & menu. Elles mériteraient fort , fans BERNARD 
doute , de voirie jour, quoique l'Auteur n'ait jamais eu dcflein , comme on MONNOYS 
l'a crû , de continuer ces Bibliothèques jufqu'a nos jours. Quand il com- 
mença ces Remarques, il n'étoit plus d'un âge à entreprendre un travail aulfi 
immenfe. Car je fçais que ce ne fut qu'en 172 3. Mais c'eft toujours beau- 
coup , d'avoir corrigé les fautes, & la plupart des omil lions des deux Biblio- 
thécaires. M. Falconct , qui a vû ces Remarques , en a f ait un grand Eloge 
dans les Mémoires de l'Académie des Belles-Lettres, Tom. VII. p. 299. 
Edit. in 4". 

1 3. Remarques fur les Vies des Jurifconfultes , par P. Taifand. M. de la 
Monnoyc les avoit faites fur le Ml', de l'Auteur, & afin qu'il corrigeât les 
fautes en grand nombre , qui s'y trouvoient , avant qu'il les donnât à l'Im- 
primeur. Je les ai vues en quatre petits cayers , écrits de fa main , /'»4°. & 
remplis d une infinité de recherches fçavantes & curieufes. On ne fçait par 
quel aveuglement l'Auteur de ces Vies n'en a fait aucun ufage , ni même ceux 
qui en ont procuré une féconde Edition. 

14. Remarques frtr la Farce de Patelin. M. de Sallençre, dans l'Eloge 
Hiftorique de M. Je la Monnaye , qu'il a mis au-devant cle les Poëfies , p. 
39. aflure qu'il avoit fait des Remarques fort curieufes fur cette Farce. 

1 j. Commentaire fur les Poëjics de Mellin de Saint-Gclais. M. Titon 
du Tillet , en fon Parnaffe François , p. 630. Edit. de 1732. dit que le 
Mf. en eft dans la Bibliothèque de M. Glucq de Saint-Port. 

1 6. Henri du Sauzet , Imprimeur d'Amfterdam , promettoit au Public 
une nouvelle Edition des Œuvres de Sarafin , avec des Notes & corrections 
de M. delà Monnaye. Voy. Bibliothèque Francoife, Tom. XIX. pag. 
183. 

OUVRAGES ETRANGERS , AUSQUELS A EU PART M. 

de la Monnoyc. 

Le Diïionnaire Critique de M. Biyle. Lorfque la première Edition de 
cet Ouvrage eut paru , M. de la Monnoyc le lut avec avidité , & y fit un 
grand nombre d'obfervations importantes , qui furent communiquées à 
l'Auteur par l'cntrcmife de M. l'Abbé Nicaife. M. Bayle en fut très recon- 
noiffant , & profita de cette occafion pour entrer en commerce de Lettres 
avec M. de la Monnaye , duquel il tira une infinité d'éclairciflcmens, donc 
il ne manqua pas de faire ufage dans les Editions fuivantes de fon Diction- 
naire. 11 l'a reconnu avec candeur , non feulement en divers endroits de cet 
Ouvrage , mais encore en plufieurs de fes Lettres imprimées. Ce fait n'a pas 
été oublié par M. de Sallengrc,.dans \ Eloge Hiftorique de M. de la Mon- 
noyc , qu'il a mis au-devant de les Poe'fics , p. 41 . 

Notes fur Rabel.ùs , par M. le Duchat. Quand ce dernier eut fait l'ébau- 
che de fon travail , il l'envoya de Berlin à M. de la Monnaye , avec qui il 
étoit en relation , pour lui en dire fon fèntiment , & l'aider de fes Obfér- 
vations. Quelque ingrat que fût ce travail , M. de la Monnaye , qui ne 
pouvoit rien refufèr aux Gens de Lettres , qui le confultoicnt , revit & cor- 

Part. Il U 
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BERN'ARD rigea tout cet Ouvrage , & l'on ofc dire qu'on lui doit la plus grande partie 
MON NOYE ^ e te ^ * e trouve ^ e meilleur dans l'Edition , qui en parut à Amfierdam 
en 171t. en y. vol. M. Duchat a reconnu en quelques endroits de fes No- 
tes , l'obligation qu'il lui avoit à cet égard ; & s'il n'en a point parlé en fâ 
Préface, ceft, dit M. de Sallengre , [1] que M. de la Monnaye f avoit 
prié de garder un profond Jilencs fur fon chapitre. 

Jugemcns des Sçavans , fur les Auteurs qui ont traité de la Rhétorique , 
par M. Qibert , Profejfeur en Rhétorique au Collège Mozart», Ce fçavant 
Auteur n'a pas héfité d'avouer dans cet Ouvrage , Tom. I. pag. 188. qu'il 
avoit reçu , pour le perfectionner , de grands iecours de M. de la Monnoye^ 
dont le nom, dit-il , P érudition (jf le goût , font connus de tons les Scavans. 

Hifloire de Pierre Montmaur , & M J f»oires de Littérature , par M. da 
Sallengre. Cet Auteur, tant dans la Préface de l'Hiltoirede P. Montmaur, 
que dans l'Eloge Hiftorique de M. de la Monnoye , cité plulîeurs fois ci-def- 
His , a témoigné autentiquement fa rec on noil lance de ce qu'il devoit à M. 
de la Mormoye pour l'Hii toire dont je viens de parler. Il ne lui en devoit 
pas moins pour fes Mémoires de Littérature , comme nous l'avons obfcrvé 
clans la lifte des Ouvrages de M. de la Monnoye. 

Remarques de M. Broffette fur les Œuvres de M. Boileau-Defpréaux. 
Cet habile Commentateur a reconnu en divers endroits de cet Ouvrage , 
qu'il devoit beaucoup d'éclaircifTèmens à M. de la Monnoye. On peut voir 
Lur-tout ce qu il en dit fur la Satire 6.V. 11 9. 

Pcgii Bracciolini , Florentini, Hif/orix de varictate fortnns, , en m Epif- 
tolis LVll. haHcnus ineditis. M. l'Abbé Oliva , Editeur de ces Pièces , qui 
parurent pour la première fois à Paris , chez Coutelier, 1713. /» 4 0 . en avoit 
aporté d'Italie une copie manuferite , mais qui fburmilloit de fautes. Il crut 
devoir recourir , pour les corriger , kM.de la Monnoye, qui avoit une par- 
faite connoillàncc des Ouvrages du Poge, & de fes contemporains. Le 
fçuvant Académicien ne voulut fc charger que de la revifio.i des Lettres. 
Celle des Livres , de Varietate portunx , fut confiée à M. l'Abbé Brochard, 
Profclïèur du Collège Mazarin. Il cft dit un mot de l'un & de l'autre , mais 
aflèz Ugérement , dans la Préface de l'Ouvrage. Cependant il cil certain , 
que fans eux , il n'auroit pas paru en l'état qu'il eft. 

M. Cofle , dans fes Notes fur les Effais de Montagne , reconnoit devoir 
plulleurs éclaircifremens à M. de la Monnoye. Voy. Tom. I. p. jc8. Tom. 
II. p. 214.6cT0m.lII. p. 11. 241. & 283. de l'Edit. de 1727. 

M. f Abbé d'Olivet , dans la Lettre qu'il a mife au-devant de fa Traduc- 
tion des Dialogues de Cicéron, de la Nature des Dieux , n. 57. Edit. de 
1732. avoue qu'ayant befbin pour cet Ouviage des lumières de M. de la 
Monnoye , il le confultoit fouvent. Et à la pag. 296. du Tom. I. il rend ce 
témoignage , qu'ayant voulu s expliquer fur cet illu/lre Académicien dans les 
ternies que l y amitié & le (lime dévoient lui diïlcr, M. de la Monnoye, en 



[1] M. de Sallengre , Eloge Wf\er. de M. <1« la Moanoye , aii-Jevant dtfcs Poffia , p. 42. 
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renvoyant fin manuferit , avoit raye de fa main tout ce qui futoit la loiien- BERNARD • 
ge , & avoit réduit t Auteur , à ri ofer publier que fa mode/lie. MONNOYE 

OUVRAGES ATTRIBUES A M DE LA MONNOYE, ET 

qui ne font pas de lui. 

Hi/loire de M. Bayle , & de fes Ouvrages. Elle parut d'abord en ij tj;* 
à la tête du Dictionnaire de Bayle , imprime à Genève , fans nom d'Auteur, 
6<: f Rarement , in 1 2. Mais en 1 7 1 6. Jacques Desbordes l'imprima à Am£ 
terdam , in 8°. & y mit le nom de M. de la Monnaye , qui la défavoùa publi- 
quement au dernier article du Journal des Sçavam , du 17. Août 17 16. & 
dans les Nouvelles Littéraires du 17. Juin de la même année. Voy. aufli fort 
Eloge Hillorique, au-devant de fes Poëlics, p. 39. Cette Hiftoire elt de 
l'Abbé du Réveil , fuivant l'Auteur du Suplément de Moreri, imprimé en / 
1 73 j. àl'article de M. de la Monnaye , lequel , dit-il , en ayant cû commu- 
nication , indiqua à l'Auteur plulieurs corrections dans un Mémoire qui elt 
encore MC . 

Préface du Cymbalum Mundi , au-devant de l'Edition de 17 1 1. On l'a 
attribuée à M. de la Monnaye ; mais elle cil de Profper Marchand , qui a 
imprimé ce petit Livre. Voy. Jean Vogt , Cata/og. Libr. varior. p.Jl. 

Poe fies de Coqnillard , Villon, & autres anciens Poètes François, im- 
primées à Paris , chez Coutelier, en 1724. Û"c. in 12. On'acrûqueM. de 
la Monnoyeen étoit l'Editeur ; & l'Auteur du Supléniktt de Moreri , qui pa- 
rut en 17» y. l'a avancé ainfi, en l'article de M. de fa \ Monnoye. Mais il ne 
s'eft pas fouvenu du delà veu qu'en avoit fait ce dernier , à la fin du Journal 
des Sçavam d'Avril de la même année. Il y a pourtant une petite Note de 
M. de la Monnaye , au-devant de la Farce de Patelin. Mais il fe plaignoit 
que Coutelier l'avoit défigurée. 

Joan. Bonefonii Pancbaris , in 1 2. Amflerdam , Wetftein ( ou plutôt 
Paris , Barbou ) 1725. Comme on prétendoit que M. de la Monnoye avoit 
pris foin de cette Edition , il écrivit aux Journalmes desSçavans, une Let- 
tre , inférée en leur Journal du mois de Décembre de cette année , où en s'a- 
voiiant Auteur des deux Préfaces , qui font au-devant de cette Edition , il 
dit qu'il n'a eu aucune part au refte, & fe plaint même qu'ayant indiqué à 
l'Imprimeur , 3 y 1. Vers anecdotes de Bonnefons , il a négligé de les inféref 
dans cette Edition. 

Poe fies de Mellin de Saint-Gelais , in 1 2. L'Abbé Archimbaud , en fon 
Recueil de Pièces fugitives , Tom. II. p. 213. attribue cette Edition à M 4 
de la Monnoye. Mais il n'y a contribué, qu'en fourniflànt à l'Imprimeur, 
quelques Epigrammcs Latines & Françoifes«de Saint Gelais, qui n'avoient 
point encore paru , quoiqu'il ait laiffé un Commentaire Mf. lux ce Poète , 
«omme il a été obièrvé ci-deflus. 

7 
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PHILIBERT DE MONTAGU. 

A/ïïONTAGU, ( Philibert de ) Bachelier en Théologie , & Cha- 
MON1AG. no . nc ^ rEgHrc Cathëdrale d>Autun ( étoh në en cette ViUe : , & y 

mourut vers 1690. âgé d'environ 80. ans. Phtiibert de Montagu croit hé 
d'une amitié très intime avec le Docteur de Launoy ; & lorlqu'il étoit à Pa- 
ris , il fè trouvoit exactement aux Conférences Académiques que ce Docteur 
tenoit chez lui. Ce fut à lafollicitation de Montagu, que M. de Launoy 
travailla à éclaircir l'Hirtoire de S. Lazare , Patron de la Cathédrale d'Au- 
tun. Montagu fit lEpitre Dédicatoirc de ce Livre au Chapitre d'Autun, & 
le fit imprimer en 1 641. fous ce Titre : De Commentitio Lazari & Maxi- 
mini , Magdalena, & Marthx in Provinciam appulfu , D/Jfertatio. Paris , 
Jean Remy , 1641. in 8°. ôcibid. en 1660. 

JEAN DE MONTHOLON. 

JEAN DE \ € ONTHOLO N , {Jean de ) naquit à Autun de Nicolas de 
MoNTH. j\\ Montholon , Avocat du Roi au Bailliage de cette Ville , & de Mar- 
guerite Dumay. On peut voit la Généalogie de cette famille dans le D/f- 
tionnaire de Morert. Jean de Montholon entra , en un âge peu avancé, dans 
l'Abbaye des Chanoines Réguliers de S. Victor à Paris. Il reçut le Bonnec 
de Docteur en Droit à l'âge de 22. ans. Son mérite lui procura le Chapeau 
de Cardinal; mais fi mort arrivée en 1 521. l'empêcha de jouir de cctt« 
Dignité , à laquelle il venoit d'être nommé. 

Il fit imprimer en 1517. le Traité d'Etienne d'Autun, furie S. Sacre- 
ment , (bus ce Titre : Stephani , Eduenfs Epifc. de Sacramento Aluns. 
Paris , Henri , Etienne , tn 8°. Ce Traité le trouve aulîî dans le VI*. vo- 
lume de la Bibliothèque des Pères. 

Promptuarium utriufque Juris. Paris, Colines, 1520. 2. voL in folio. 
Ceft une cfpèce de DtUionnaire Alphabétique des matières de Droit. 

Voy. le Suplêment de Moreri de 175 y. 

CLAUDE DE MONJOURNAL. 

CLAUDE* KON JOURNAL, ( Claude de ) Seigneur de Sindrey, & du 
DEMONJ. JVlThildansleCharoUois, étoit d'une illurtre famille de Châlon , fui- 
vant le P. Jacob , quoique du Verdicr ait penfé qu'il étoit du Bourbonnois. 
Monjournal avoit afTifté aux Etats de Blois en 1 y 88. Il eft Auteur du Dif- 
cours fur le très heureux Avènement du très Chrétien Roi Henri de Pologne , 
en France. Lyon, Jove, 1574. Le P. le Long a oublié cet Ouvrage dan» 
là Bibliothèque des Hiftoriens de France. 

Voy. du Verdier, Bibliothèque Françoïfe , pag. 18 y. & le Traité du 
P. Jacob , de daris Scriptor. Gabion, pag. 1 30. 

M OR E AU 
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ETIENNE MOREAU. ^ 

MO RE AU, ( £riflmv ) Confeiller du Roi en fes Confeils , Avo- MOREAU, 
cat Général en la Chambre des Comptes de Bourgogne , naquit à Di- 
ion i le t. Septembre .639. de Jacques Moreau , Auditeur en la Chambre 
des Comptes de la même Province , & de Catherine Rplerot. Il mourut a 
Dijon, le 27. AvrU 1699. âgé de près de 60. ans. C&O» un homme de 
beaucoup dVprit, bon Orateur, bon Poète, reufl.flant également dans 
l'Héroïque & clans le Lyrique, dans la Mufique , dans les Décorations, 
dans les Dcvifes & dans les Emblèmes. Voici Ton Portrait , par Philibert- 
Bernard Moreau deMautour , fon frère. 

Ce Magiftrat cft mort âgé de foixante ans : 
A l'éloquence il joignit en fon tems 

La Poëfie & la Mufique ; 

Tant qu'il vécut , il les mit en pratique ; 

Dans tous les trois il excella. 

Veut-on le peindre ? en trois traits , le voilà. 

M Moreau avoit de fort belles qualités , mais elles étoient un peu obfcur- 
cies par ion penchant pour la raillerie , qui étoit tel , que fouvent il n épar- 
ernoie pas même fes meilleurs amis. On croit que nonobftant ce défaut , il 
n'auroit pas laifTé d'être Maire de Dijon , s'il ne fut mort quelques mois 
avant l'Eleétion. Ce qui donna occafion à M. de la Monnoye , de lui faire 
cette Epitaphe : 

Ci git des bons mots le grand Maître , 
En Vers , en Pfofe Connoifllur } 
MOREAU, qui croyant un jour être 
Le Tribun de Dijon , en cft mort le Ccnfeur. 

M. Moreau de Mautour fon frère a fait imprimer de fojb^«^J 
fi mort. Il eft à propos de les confulter pour connoitre **^™™» 
à' Etienne Moreau. Elles commencent ^5^2,» 

nier 

Suplément de Moreri. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 
, . Sonnet fur le Mariage du Roi Louis XIV. avec Mw-Thèréfe <CAu~, 
triche , imprimé fur une feuille votante. 

Part. IL X 
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ETIENNE 2. Les nouvellet fleuri du Parnajfe. Lyon , Daniel Gayct , 1 66 7. in i*. 

<.OREAU. q c ^ ec Q e jj conc ient dix petits Dialogues de Lucien , deux Eglogues, des 
Vers lïir la mort de Senèque , qui faiibient partie d'une grande explication 
Latine & Françoife , d'une Enigme en Tableau , repréièntant la mort de 
Senèque, que M. Moreau prononça en Public au Collège des Jéfuites de 
Dijon, oùilavoit fait Tes premières études , plulicurs Sonnets , Epigram- 
mes, Chanfons, &c. ç 

3. Difcours prononcé au Parlement de Dijon , ( le 9. Janvier 1676. ) à 
la Préfentation des Lettres de Provifion de Ai. le Marquis d'C/xelles , Lieu- 
tenant de Roi en Bourgogne. Dijon , Jean Grangier , 1 677. in 4 0 . pagg. 56. 

4. Réjoui ffanecs faites dam la Ville de Dijon au fujet de la Naiffance de 
Monfeigneur le Duc de Bourgogne. Ibid. i682./«4°. pagg. 17. 

y. Relation de la pompe funèbre faite dans la Sainte Chapelle de Dijon, 
après la mort de Louis de Bourbon , Prince de Coniè. Ibid. Palliot , 1 687. 
in 4 0 . 

6. Mémoire pré f enté au Roi, au fujet du rang des Officier i de fon Royau- 
me , envoyé au Roi en 1 686. Ce Difcours, qui cil fort judicieux , eft la pre- 
mière Pièce du II. volume du Recueil des Pièces fugitives d'Hifloire & de 
Littérature, par l'Abbé Archimbaud , en 17 17. à Paris. 

7. Feu de joye tiré à Dijon, le Dimanche 28. Novembre 1688. pour la 
Prife de Philisbourg par Monfeigneur le Dauphin. Dijon., Reflàyre, 
1688. m 4 0 . 

8. Lettre écrite à M **** au fujet de la mort de M. J. Bapr. Boifot , Ab~ 
bédeS. Vincent de Befançon. Ibid. 1694. in 4 0 . pagg. 9. &dansIeIV«. 
volume de la Continuation des Mémoires de Littérature & d'Wfloirc , im- 
primé en 1727. pag. 1. Cette Lettre cft très curkulè & bien écrite. j 

9. Difcours de ? Etabli ffement d'une Académie de Belles-Lettres dans la 
Ville de Dijon. Ibid. Claude Mithard, J693. inef. pagg. 21. 

10. V Amour £t la Folie, pag. 86. des Pièces fugitives de l'Abbé Ar- 
chimbaud. 

1 1. Deux Pièces en Vers François fur la mort de Santeùil, pag. 47. du 
Rcciicil intitulé , Funus Santolinum , imprimé in 4 0 . à Dijon & réimpri- 
mé dans les Poëlies de Santeùil, par M. de la Martelière. 

12. Un Diftique Latin , & douze Vers François, à la tête de la Coutu- 
me de Bourgogne, par Taifand, en 1698. Epigramme Laiine, ibid. 

13. Vers François , dans le Menagian* de 171;. Tom. II. pag. 378. 

14. Difcours fur la Paix , prononcé à Couverture de la Chambre des 
Comptes , après la Saint Martin de 1676. imprimé la même année. 

Voy . le Catalogue des Ouvrages d'Etienne Moreau , par M. de Mautout 
fon frère , imprimé dans plulicurs exemplaires du Diflionnaire Géographi- 
que de Thomas Corneille , article , Dijon. Cet article a été communiqué 
par le même M. de Mautour. Cette feuille a été imprimée féparément chez 
Çoignard. Voy. auffi le Suplémem de Mereri de 173;. 
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JACQUES MOREAU, 

MORE AU, ( Jacques ) fils du précédent, & de Marguerite Du- JACQUES 
rand, naquit a Dijon , le 18. Août 1663. Il prenoit la qualité de MOREAU. 
Sieur de Brafey , quoique cette Terre n'ait jamais apartenu à la famille. 
Jacques Moreau prit le parti des Armes , & f ut Capitaine de Cavalerie dans 
le Régiment des Cuirafhcrs Efpagnols du Comte de Louvigny. Il mourut 
âgé de 60. ans à Briançon en Dauphiné. Ilavoitépoule en premières nôcies 
Charlotte Scgaud de Beaune ; & en fécondes noces , N. de Ja VaUée , fUle 
du Grand Ecuyer du Duc de Zell , & veuve du Sieur de la Primaudoye de 
la Religion Prétendue-Réformée , qu'elle profefïbit aufli , mais qu'elle aban* 
donna , en époufant M. Moreau. 

Quoique Jacques Moreau ne fe fut pas livré à l'étude avec autant dupli- 
cation que fon pere , Ton génie vif & aifé , fùpléa en quelque forte à ce qui 
pouvoit lui manquer du coté de l'érudition. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Journal de la Campagne de Piémont , fous le Commandement de Ah 
de Catinat , Lieutenant Général des Armées du Rai, en 1 6 90. Paris , Jean- 
Baptilte Langlois , 1691. in 12. La brièveté & la clarté de cette Relation 
font louées dans le Journal des Sçavans de la même année , pag. 641. Edit, 
in 12. Le P. le Long, dans fa Bibliothèque des Hifloriens de France, pag. 
y 16. N°. 9779. dit que ce Journal a été rédigé, aufîi bien que le fuivant , par 
M. Moreau de Mauiour , oncle de l'Auteur. 

2. Journal de la Campagne de Piémont pendant P année 1 69 1. & du Siè- 
ge de Montmelian ,fous M. de Catinat. Paris , Claude Mazuel , 1692. in 
1 2. Voy. le Journal des Sçavans de la même année , pag. 517. 

3. Relation de ce qui s'e/î pajp à Châlon-fur-Sone , à P Entrée de M. le 
Duc de Bourgogne, le 14. Avril 1701. Lyon, Chapuys, 1701.//74 0 . 

4. Les cinq derniers Livres du Virgile Travefti , fous ce Titre : Suite du 
Virgile Trave/li de Scarron , 1 706. in 12. en Hollande. L'Auteur a blefle 
dans cet Ouvrage , toutes les règles de la bienféance. Voy. Fabricius , Bi~ 
bliothcca Latina , p. 219. 

%. Mémoires Politiques , amufans & Satiriques de Me Sire J. N. D. B. & 
de L. Colonel du Régiment de Dragons de Cafauski , Cf Brigadier des Ar- 
mées de SaMaje/lé Czarienne, à Véritopolie , chez Jean Difant-vrai ( c'eft- 
à-dire, àAmrtcrdam, chez Etienne Roger ) 1716. in 12. 3. vol. Voyez 
XHifloire Critique de la République des Lettres , par MafTon , & les Aîémoi* 
res de Trévoux de \j\6. Dans le IIP. vol. qui contient plufieurs Poëfiest 
très libres , l'Auteur a inféré deux Comédies de fa compofition : fçavoir , 
la Prévention ridicule , & YEfcroc. 

Voy. la Bibliothèque des Hifloriens de France , du P. le Loog, pag. pé. 
N°. 9779. & kSuplément de Moreri de 1735. 
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JACQUES MOREAU. 

moreau* jV/T OR EAU , ( Jacques ) Docteur en Médecine , fils d'Aminadab 
jLVJ. Moreau , Receveur du Domaine du Roi , & de Françoilc Maflbn , 
naquit à Châlon- fur-Sône, le 15. Mai 1647. Se fentant du goût pour la 
Médecine , il alla étudier à Paris , en cette Faculté , & f ut Difciple du cé- 
lèbre Guy Patin , qui devint fbn ami. Après les études, de retour* Cliâ- 
lon , il y foûtintdans l'Hôpital, des Thèlcs publiques, qui excitèrent con- 
tre lui lajaloufie& la haine des anciens Médecins. Ils l'accuférent d'avoir 
fbûtenu des propofitions contraires aux principes de la véritable Médecine. 
Aiorean fe dcffèndit par plufieurs Ecrits que les perfonnes impartiales eftimé- 
rent. Il mourut le 4. Juin 1729. C'étoit un homme d'une grande probité , 
qui partageoit fon tems entre les exercices de là Profcflion , la lecture & la 
peinture. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

1. Confultation fur un rhumatifme , avec une réfutation d'une Réponfe 
qu'on y a faite. Châlon , Philippe Tan , 1688. /» 12. 

2. Traité chymiqne de la véritable connoiffance des fièvres continues , pour- 
prées O" peftilentes , & les moyens de les guérir & de s'en priferver , tant 
par les acides , que par les fudorifiques , conformément à la doiirine d'Hip- 
pocrate& deGalien. Dijon, Jean Rcfliyre , 1689. in 12. 

3. Apologie fur la maladie d'une Demoif elle. In 12. 

0 4. Réfutation d'une Réponfe faite à une Confultation fur un rhumatif- 

me. 1689. in 4 0 . Tans nom d'Imprimeur. 

y. Lettre écrite à un Médecin réfugié en Suiffe , qui contient en abrégé , 
un véritable éclairciffanent fur la caufe des fièvres continues, arrivées en 
grand nombre depuis le mois de Juillet jnf qu'en Novembre 1709. avet la 
manière de les traiter , où C on fuit par tout la nature & fes mouvement , qui 
font les feuls moyens qu'on doit employer pour les guérir. Châlon , Nanty , 
1709. m 12. 

6. Réfutation d'une Réponfe fous le nom emprunte du Sieur Bacot , Mé- 
decin a Verdun , où le Sieur Moreau renverfe entièrement tout ce qu'on a pu 
dire contre la dothine de fa Lettre , envoyée à un Médecin Suiffe , in 1 2. 
pagg. 46. 

7. Réfutation delà Réponfe qu'a faite M. Martiny, DoUeuren Méde- 
cine ù Ville- Franche, à la Lettre du Sieur Moreau , écrite furies fièvres en 
IJ09.& envoyée à un Médecin réfugié en Suiffe. 1710./» 12. pagg. j 1 . 
fans date , nom de Ville , ni d'Imprimeur. 

8. Expofition des erreurs & des contradictions dans lefquelles M. Marti- 
vy , Médecin efl encore tombé , en examinant la Réfutation qui a été faite 
h fa Réponfe à la Lettre écrite à un Médecin réfugié en Suijje, fur les fié. 
vres de 1709. Cbilon, Nanty, 1711.1» 12. 

9. 
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9. Dijfertation Phyfqne fur Phydropific , fort curienfe pour les Sçavans , JArQUF.3 
très utile au Public ; on y fait voir T abus des purgatifs dont on fe fertmal- MoRtAU ' 
a-propos pour les guérir, ^ enfuiteles vrais remèdes, &c. Ibid. 1712. in 1 2. 

10. Or ai f on pour obtenir fon falut , en la difant to'ts les jours à la Sainte 
Mejfe, avec un cwur certainement contrit C humilié. Ibid. 1 7 1 3 . in 1 2 . 

Voy. le Suplément de Moreri de 1 7 3 y. 
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DOM JEAN - BAPTISTE MORE AU. 

O RE AU, ( Dom Jean-Baptifte ) frère d'Etienne Moreau , dont D - J- BAP. 
j'ai parlé ci-deflus , naquit à Nevers [i] en 1645. entra jeune dans M0REAU * 
l'Ordre de Citcaux , devint Prieur de cette Abbaye, & enftiite Vicaire de 
fon Ord c. Il c'toit Bachelier de So^onne, ou fimplcmcnt en Thc'ologie, 
comme le prétend l'Auteur du Suplément de Moreri de 1735. C'étoit un 
homme dVlprit & de beaucoup de piété. Il mourut le 1. Avril 1726. âgé 
de rlus de 8 1 . ans , dans l'Abbaye de Villicrs proche de la Ferté , au Diocè- 
fe de Sens , de laquelle il étoit Directeur. Voici l'Epitaphe que fon frère 
Philibert-Bernard Moreau de Mautour compolà pour être gravée fur fon 
Tombeau. Elle efl imprimée à la page 1 9. de l'Eloge de D. Jean-Baptiite 
More au , par le même : 

Hic jacet 

Domnus Joannes-Bapti/la Moreau , ex Divione Burgnnlns, nobilifami- 
lia or tus, Bacchalaureus Sorbonicus, Archic&nobii Cifiercii Religiofns Sac eu 
dos, quondam Prior, qui in plur/bus aliis diili Ordinis Mona/leriis etiam 
Prions munere , ac Vicarït Generalis ejufdem Ordinis Dignitate laudabili* 
terperfunilusejl , atfiduo Sacrarum Literarum flttdio, Û" Concionum Als- 
nt/lerio deditns. Obiit in hoc Monafierio de Villariis , die prima Aprilis 
1726. auno xtatis fu& 81. Converfionis 63. 

Anima c 'jits requiefeat in pace. 

D. Moreau a compofe les Ouvrages fuivans. 

1. Eloge funèbre de Dame Marguerite le Cordier du Tronc , Abbejfe dà 
Villiers. Paris, Jean- liapti Ùc Lamelle, 1720. in 8°. 

a. Compliment à Madame de Clermont de Chatte , Abbejfe de Villiers , 
lorfqu elle fut nommée AbbeJJe. Ce Dilcours eft à la pag. 249. du Journal 
de Verdun , O&obre 1720. 

On a trouvé après fa mort plufieurs autres Ouvrages MIT. qu'il avoit com- 
pofés, plufieurs Sermons, un Traité de la Grâce, compofé en 1703. {es 
fentimens touchant la préde/li nation , & f accord de la liberté avec la Grâce , 
un abrégé des Conciles Généraux , un Traité de la conduite & difeipline de 

[1] Catherine Roferor fa mere , qui parrouroit par hazard quelques Villes froniièresde Bour- 
gogne . 'toit pour lors à Nevers. Mais je n'ai pas crû devoir le confiderer comme étranger , 
toute (a famille étant originaire de Bourgogne. 

Part. IL Y 
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D. J. B \P. t EgUfe ,unTraité de ? Ecriture Sainte & des Sacrement, un Traité dePEu- 
MORE AU. gffgff^g f compofe pour les Nouveau* Convertis du Diocèfe de Rhodès. D. 
Mure au étoit pour lors Vifiteur de cette Province. 

Voy. fon E/oge , par Philibert-Bernard Moreau de Mautour , fon frère, 
imprimé dans le Mercure d* Avril 1716. & féparément à Nancy , en 1728. 

PHILIBERT - BERNARD MOREAU DE MAUTOUR. 

MORE Su ' A/l OREAU DE MAUTOUR, { Philibert- Bernard ) frère du 
1VJI précédent , [1 J Auditeur Ordinaire de la Chambre des Comptes de 
Paris , le x 1. Mars 1 682. & Membre de l'Académie des Infcriptions & Bel- 
les-Lettres depuis 1701. naquit à Beaune , le 2 1. Décembre 1 654. & mou- 
rut à Paris , le 7. Septembre 17 37. • • 

M. Moreau de Mautour s'eftdittingué dans la République des Lettres par 
un grand nombre d'Ouvrages qu'il a compofés fur toutes fortes de matières. 
Il étoit Poète François , Hiftorien & Antiquaire. Dès 1686. Baudelotdc 
Dairval avoit loué [2] les Médailles & le curieux Cabinet de M. de Mau- 
tour. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 
1. Plupeurs Pièces en Vers , dans les Mercurei Galans de l'année 1679* 

ï. Le P. le Long alfure dans {à Bibliothèque des Hifloriens de France , 
pag. 516. N°. 9779. que M. de Mautour a rédigé les deux Journaux delà 
Campagne de Piémont & de Montmélian, par Jacques Moreau de Brafey , 
fon neveu. Le I. parut en 1690. & le II. en 1691. 

3. La Fontaine de Goujfainville , traduite du Latin de Pierre Petit , 
avec une Préface & une Epitre à M Nicolaï , Premier Préfident de la Cham- 
bre des Comptes de Paris. Paris , Mazuel , 1 699. 

4. Idylle fur la Devife des Chênes , par M 1 '- de Scudery. Ibid. 1700. 
i»4°. 

y. TraduBion FrançoifedePOde de M. F Abbé Boutard, fur l'année fécu- 
laire. Ibid. veuve Lambin , 1700. /»4°. 

6. Ode Latine fur l'Etabli ffement de P Académie Royale des înferiptions , 
traduite par M. de Mautour, & pref entée au Roi. Ibid. Imprimerie Roya- 
le , 1 702. in 4 0 . 

7. "Dif cours préliminaire fnrPHifloire des Amazones, lû par P Auteur, le 
14. Novembre 1702. à l'Académie des Inferiptions. Voy. p. 157. des Mé- 
moires de Trévoux , Janvier 1705. M. de Mautour annonça cette Hiftoire 
à la pag. 118. des Nouvelles de la République des Lettres, Janvier, 1705. 

8. Deux Tradudions de deux Odes de M. l'Abbé Boutard. L'une , fut 



[1] Il eft parle* de cette famille dans le Htrcwrt fOSlobn 1757. pag. ijotf. & fuir. 
[i] Vtiliti in Voyagu , Tom. II. pag. <î8tf. Edit. de i«8tf. 
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t établi ffe ment de F Académie des Médailles & Infcriptions. Cette Trâduc- PH. BERN, 
tion fut imprimée en 170a. L'autre, au Roi , Protetleur des Mufes. Paris, MoREAU » 
Lambin, 1701. 

9. Madrigal au-devant du Dhlionnaire de Trévoux , imprimé en 1 704. 

10. Differtation fur une Figure de Bronze, trouvée en 1709. près le 
Village U'Ablainferette entre Bapaume & Arras. Voy. un extrait aflèz 
long de cette Pièce , p. 1 229. des Mémoires de Trévoux*, Juillet 1705. Cet* 
te figure e'toit dans un Tombeau. Elle repréfente une Divinité des Anciens. 
L'explication entière fut imprimée, in 8°. pagg. 36. à Paris, chez Cot, 
en 1706. Bernard en fait l'Eloge, pag. 679. &fuiv. de fes Nouvelles delà 
Rép. des Lettres , Décembre 1 706. 

1 1 . Suplément de la Dijfertation fur cette figure , imprimé in 4 0 . à Paris 
& en Hollande. Voy. p. 236. 6c fuiv. des Nouvelles de la République des 
Lettres , par Bernard , Août 1 707. 0 

11. Wfloire de la Reine Marie de Médicis ,jufquà fon accommodement 
avec le Roi, à Angers , en 1617. imprimée avec la Defcription de la Gale* 
rie du Palais de Luxembourg, in 4 0 . àtin 8°. Paris , 1704. 

13. Dijfertation furllnfcription trouvée <} Autun : Deae Bibracti. Voy. 
l'extrait de cette Diflertation dans les Mémoires de Trévoux , Juillet , 1704. 
p. 1131. & dans les Régirtres de l'Académie des Infcriptions , 1703. M. 
l'Abbé Bignon a loué l'érudition & l'exactitude de cette Piè^e. 

14. Traduction du Rationarium temporum du P. Petau, de Latin en 
François. Il en avoit déjà paru 2. vol. en 1 708. chezla veuve Barbier. Voy. 
p. 45^3. des Nouv. Lit t. du mois de Déc. 17 14. M. l'Abbé Lcnglet , pag. 
J9. du III e . vol. de (a Méthode pour Wiftoirc , Edit. in 4 0 . dit cjue cette 
Traduction a été imprimée en 1704. qu'elle eft exacte & judicieufe, & 
qu'elle peut faire honneur à l'Ouvrage du Pere Petaut. « Les deux première 
» volumes , continuë-t-il, ont été traduits par M. Moreaude Mautour : Le 
» troiliéme, dit-on, eftdelaVcrfionde M. l'Abbé Dupin. • M. de Mau- 
tour avait néanmoins aprouvé en 1728. l'attribution entière que je lui fài- 
ibis de cette Verfion. 

1 y. Mémoire pour fervir h PHifloire de Dijon. C'eft l'article de la Ville 
de Dijon qu'on inféra en 1709. dans le Dictionnaire Géographique de Tho- 
mas Corneille. Ce carton de Dijon a été imprimé & vendu leparément. 
L'Auteur , dans la fuite , a donné plus d'étendue à cet article en faveur de 
fa Patrie & des Auteurs de cette VUle. 

16. Obfervations fur des Monumens d'antiquités, trouvés dans tEglifc 
Cathédrale de Paris. Paris , Cot , 171 1. in 4 0 . 

17. Explication d'une Cornaline antique , fur laquelle on voit gravées en 
creux , deux têtes , l'une fur T autre , qui font d'un jeune Prince , avec un 
Diadème, & d'une Prince fie plus âgée , & qui font accompagnées de fynu 
boles que M. de Mautour attribue à Alexandre & à Olimpias. La Cornali- 
ne apartenoit au Voyageur Paul Lucas. Voy. la pag. 6 6 3. des Mémoires de 
Trévoux , Avril 1714. 



88 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

PH. BERN. 1 8. M. More, m a procure la quatrième Edition du Caraïlére des Chrétiens 
MORE AU. p ar ^ j e Me1iq ue Ton ami. Elle parut en 171 y. à Paris. L'Editeur en a 

corrige ou refondu le ftyle. Voy. les Mémoires de Trévoux , Février 171 y. 

pag. 1367. 

19. Dijfertation fnr un Monument trouvé à Lyon en 1 7 14. où font décri- 
tes tes particularités concernant l Epitaphe d'un Gladiateur , in 8°. Voyez 
l'extrait de cette Pièce à la page 146. des Mémoires de littérature , par SaU 
lengre, 1715. P. I. 

20. ChanÇon toute Poétique ftirïlflc de Saint-Cofme , vis-à-vis de Meu- 
lan, Matfonde Plaifancede M. l'Abbé Bignon. Voy. p. 8. du Tom. II. 
des Nouvelles de Littérature de 171 y. où la Chanfon eft imprimée. 

ai. Vers à S. A. R. Madame, fur fon Portrait quelle avoit donné à f Au- 
teur, page 98. du Journal de Verdun , Nov. 1716. 

22. Dijprtation fur la Divinité Romaine , bonus eventus : Le bonfuc- 
cès. Elle eft imprimée, p. 448. & fuiv. du II. vol. de Y Ht flaire de l'Acadé- 
mie des InJ cri ptions , 17 17./// 4°. Le P. Baniuri, pag. i8j. Bibtiotbeca 
nummaria , in 4 0 . 1716. parle de cette Diifertation de M. de Mautour, Se 
h traite de gavante. 

2 3 . Pièces en Vers à la lo 'ùange de Mademoifelle des Houlieres. Ces Pic- 
ces lont dans le Journal de Verdun , Juillet 17 14. & Novembre 171 8. 

24. Onze Stances irréguliéres fur la mort d'Etienne More an ,J on frère. 
Voy. pag. 9j. & fuiv. du IV e . vol. des Pièces fugitives de t'Abbe Archim- 
baud , imprimé en 1717. Le Sr. Martel , pag. 76. de fon I. vol. des Pièces 
fugitives, impr. en 1722. fait entendre après quelques autres, que M. de 
Mautour eft Auteur du Recueil qui a paru en y. vol. fous le nom de l'Abbé 
Archimbaud , ou du moins qu'il y a eu beaucoup de part. 

2 y. Remarques fur une M'daille cTor de Domi tille , qui efl dais le Cabi- 
net de Madame. Voyez-en l'extrait, p. 2330. des Mémoires de Trévoux , 
Décembre 1721. 

26. Devifes & Infcriptions faites pour r Entrée de t Infante Reine à Pa- 
ris, pag. 138. du Mercure de Mars 1722. 

27. Remarques fur une Figure trouvée à Narbonne. Il en eft parlé , p. 
2 7 6 . du Mercure d'Août 1723. 

28. Vers furie Mariage de Madame la Comte jfe de Nancy , pag. y 2 7. 
du Mercure de Mars 1723. 

29. Idylle de rifle-Alam pour M. le Prince de. Conty, pag. 498. du 
Mercure de Septembre 1723. 

30. Le P. de Montfaucon a inféré à la pag. 224. du Suplément de fon An- 
tiquité expliquée, une Defcription de la Cotomne de Cnjft en Bourgogne, 
par M. de Mautour, avec l'Eloge de l'Auteur. 

3 1 . Remarques f tr une Epitaphe de Philippe le Bon * pag. 2 9 1 . du Mer- 
sure de Février ijx y. 

3*- 
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32. Traduflien en Vers François du Pfeaume 127. Beati omnés qui ti- MOREàlÇ 
ment Dominum , p. 490. du Mercure de Mars 1725-. Autre Traduftion du MAy ' 1 « 
Pfeaume 149. Cantate Domino, lbid. p. 623. 

33. Stance au Pape Benoît XIII. fur l'Ouverture du Grand Jubilé de 
V année Sainte à Rome , p. 92. &fuiv. du Mercure de Mai 1725. 

34. Vers fur le Mariage de Madame la Marquife de Janfon , Fille de 
M. Nicolaï, Premier Préfident de la Chambre des Comptes de Paris, Mer* 
cure de Juillet 172 e. 

3 j. Diffcrtation fur la Déejfe Ifs. Elle fè trouve au commencement dii 
lit: vol. uc YW/loire de Paris , par les PP. Felibicn & Lobineau , impri- 
mée en 1 7 2 y. à Paris , in folio. 

36. Remarques fur des fingularités de la Ville de Paris, imprimées dans 
le Tom. III. de XHiftoire de l'Académie des Belles-Lettres , p. 136. 

37. Explication d'une Colonne militaire, du tems de F Empereur Claude. 
Dans les Mémoires de Trévoux , Septembre 1703. art. 158. Autres explica- 
tions des Colonnes mr/liaires , au Tom. III. de l'HiJ/oire de l'Académie , p. 
2jo. julqu'àla page 260. Explication d'une In feription de Nantes , dans 
les Mémoires de Trévoux , Janvier 1707. 

38. Rondeau pour la Reine, mariée avec le Roi Louis XV. dans différen- 
tes Relations de ce Mariage. 

39. Bouquet en Vers Anacréontiques à une Dame, pag. 203. du Mercu- 
re de Janvier 1726. Autre Bouquet , page lui vante , ibid. 

40. Regrets de Catulle fur la mort du Moineau de Lesbie, pag. 304. du 
Mercure de Février 1726. On dit ici que M. de Mautour a voit inféré dans 
le Mercure Galant du mois de Juin , quelques Traductions des Poè'lies de 
Catulle , & qu'alors il en avoit traduit une partie. 

41 . Sonnet fur la Retraite d'un Seigneur de la Cour dans une Commu- 
nauté Religieufe , pag. 702. du Merc . d'Avril 1726. Eloge de D. Moreau r 
Vicaire Général de Cite aux , ibid. pag. R 73. 

42. Vers furie Mariage de M. le Marquis de Turbilly, pag. 1077. du 
Mercure de Mai 1726. 

43. Madrigal * une Dame très fpirituelle pour le jour dé fa Fête, pag. 
2001. du Mercure de Septembre 1726. & ibid. pag. 2016. des Remarque! 
fur un pafi âge d'Horace, pag. 2018. ibid. Remarques fur un pajfage d* 
Martial. 

44. TraduUion de la II e . Poëfie de Catulle. PafTer , deliciae me* , Cfd 
Mercure d'Octobre 1726. pag. 2276. 

4J. Epitre à M. Morofini, Ambajfadcur de Venife en France, pag. 
2785. du Mercure de Décembre 1726. La Pièce eu en Vers François. 

46. Imitation de la V 1 . Poëfie de Catulle à Lesbie i Vivamus, mea 
Lesbia, atque amemus, p. du Mercure de Mai 1727. 

Part. II. 2 
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MOREAU 47. Obfervations fur une Infcription antique , gravée fur bronze, con- 
DE MAUT. (ernant i a y me Bibratle , p. 296. & fuiv. de la Continuation des Mé- 
moires de Littérature & d'HiJioire, par le P. DeGnoletz , Tora. IV. Part. 
II. imprimé en 1727. 

48. Explication d'une ancienne Epitaphe , découverte en Provence , pag. 
264. du Mercure de Février 1728. 

49. Eloge de D. Moreau, ancien Prieur de f Abbaye de Citeanx , fi- 
caire Généra/ de POrdre , & Bachelier de Sorbonne. Nancy , J. B. Cul l'on , 
1728. //74 0 . pp. 20. 

yo. Obfçrvations Critiqua & Hiftoriques fur quelques fingularités de la 
Ville de Paris , pag. 2 16. & fuiv. du Tom. V. de la Continuation des MÂ 
moires de Littérature & ePHi/loire , imprimé en 1728. 

51. Suite de ces Obfervations , &c. p. 116. &fuiv. du Tom. VI. de la 
Continuation des Mémoires de Littérature. 

ra. Traduïlion du IL Epithalame de Catulle, fur les Noces de Julie Ô* 
de Manlius. Mesure de Septembre 1728. pag. 1987. 

73. Réflexions fur un Eftampe qui repré fente une partie de PApotlxofe 
d'Homère , & qui e(l gravée & raportee dans la Vie de ce Poète , au com- 
mencement de la nouvelle Traduction de P Iliade d'Homère , par Madame 
Dacier, pag. 529. & luiv. du VIK Tom. de la Continuation des Mémoi- 
res de Littérature. 

54. CorreUion de deux pacages de Dion & d'un paffage de Suétone , k 
Poccafion d'une Médaille de Caligula,p2Lg. 2 121. des Mémoires de Trévoux, 
Novembre 1728. 

jy. Réponfe de M. de Mautour à quelques Remarques Critiques^necdotet 
qui ont été faites au fujet de la correÙion de deux p au âges de Dion & de Sué- 
tone , &c. pag. y 5-7. des Mémoires de Trévoux, mars 1729. On trouve 
dans le Mercure de Juillet 1730. pag. 1617. un Mémoire de M- de 
Mautour , ^ fur ces corredions. # 

56. Imitation fur la onzième Ode d'Horace , Liv. IL Eheu fugaces, &c. 
en Vers François , dans le Mercure de Mars 1730. pag. 447. 

57. Obfervations furie Dieu Telefpbore, par un Antiquaire de Provin- 
ce , dans le Tom. X. pag. 3 84. de la Continuation des Mémoires de Litté- 
rature & d'Hifloire. 

y 8. Queflion Yùftorique furie fujet d'un ancien Obélifque , dans le mê- 
me Ouvrage, Tom. XI. pag. 472. 

5 9. Nouvelle Defcription d'un ancien Monument de Provence. 

60. Notice d'un Mf. de la Cour amoureufe , & des Rois, & de P Epi- 
nette, Cette Diflèrtation , auflï bien que la précédente , cft imprimée dan» 
X.Hiftoire de P Académie Royale des In/criptions. 

61. L'Auteur de la Préface , qui efl à la tête du Diïlionnaire Univerfel , 
Edit. de Nancy, 1734. dit que M. de Mautour lui a communiqué une 
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quarantaine de Remarques ou d'additions , dignes d'un hahile Académicien. MOREÀU. 

6a. Delà Peur & delà Pafleur, Divinités repréfentées fur les Médailles DEMAUT ' 
Romaines , dans le Tom. Xl.pag. 9. de Y Hifioire de f Académie des Infcrip- 



63. Obfervatiom fur le nom du Général des Troupes de Maxence. Ibid. 
pag. 124. 

64. Obfervations fur une Infcription Latine , découverte en Champagne, 
Ibid. pag. 170. 

6 j. Defcription Hiftorique des principaux Monumens de P Abbaye de Ci- 
teaux. Ibid. pag. 193. 

66. Lettre de M. M. de M. à M. D. T. ( Moreau de Mautour* M. du 
Tilliot ) au fujet de la Figure d'un Nainantique du Cabinet de M. Fou- 
cault , Conseiller d'Etat , in 8°. pagg. 8. fans nom de Ville , ni d'Impri- 
meur , mais à Dijon , chez Antoine de Fay. 

Je ne range point parmi les Ouvrages de M. de Mautour , les conjeSlurei 
qui paroiflènt ibus km nom fur un grand nombre de Tombeaux qui fe trou- 
vent dans un lieu particulier de PAuxois en Bourgogne , imprimées dans le 
1II«. vol. pag. 273. de l'Hi/loire de P Académie des Infcriptions , parce que 
ces conjeélures , quoiqu'accompagnées de fes nouvelles réflexions , ne font 
en partie que l'extrait d'une Differtation de M. Bo.quillot , Chanoine d'A- 
valon , fur cette matière, imprimée en 1724. C'eft un aveu , que M. de 
Mautour m'a fait lui-même. 

On ne peut entrer dans le détail de pluficurs autres Pièces d'érudition, & 
fur-tout de Poëfies Galantes , & de Traductions répandues dans les Jour* 
naux & Recueils de Littérature , CX e. 

Le P. Spiridion Poupart , Religieux Picpus , a adrefle à M. de Mautour 
fa Differtation furies Bois Sacrés , imprimée en 171 2. in 12. 

Un autre Auteur lui adrefla une partie de la Critique de Bérénice , infc* 
réedans le Mercure de Février 172 c. 

M. l'Abbé Poney de Neuville , lui adrcfTaauffi en 1736. une Pièce en 
Vers , far le Titre & le Droit de Vétéran , que P Académie Royale des Inf- 
criptions & Belles-Lettres venait de lui accorder par une Délibération , qui 
fut aprouvée par Sa Maje/lé. Cette Poëfie fe trouve dans le Mercure de 
Mai 1736. pag. 966. 

Voy. le Journal des Sçavans , Juillet 1736. pag. 1177. 

PIERRE MOREAU, 

MOREAU, ( Pierre ) de la Religion Prétendue-Réformée , na- PIERRE 
quit à Paray-le-Monial dans le Charollois. Il employa une grande MOREAU. 
partie de fa vie à voyager , & courut fouvent de grands rifques. Il fut faic 
prifbnnier à Belgrade ; & ayant tenté de fe fauver , il fut condamné à être O 
pendu ; mais il obtint la grâce. Uavoit demeuré deux ans au Brefil. Moreau 
mourut à Paray vers 1660. 
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PIERRE D a compofé YHi/loire des derniers Troubles du Brefil , entre les Hollan- 
de ÂlAUT. dois O les Portugais , depuis \6^. jufqii en 1648. Paris, Augullin Cour- 
be, i6ji.#ff4°. 

Relation du Voyage de Roulox Baro , Interprète & Ambajfadeur Ordi- 
naire delà Compagnie des Indes d'Occident , <fc /tfrf </« illufiriflimes Sei- 
gneurs des Provinces-Unies au Pays des Tapuies dans la Terre Ferme du Bre- 
fil, commencé le 3. Avril 1647. CT fini le 14. Juillet de la me me année; 
traduit du Hollandois en François, par Pierre Moreau. Cette Pièce eft im- 
primée à la pag. 97. & fuiv.des Relations véritables de MadagafcarC? du 
Brejil, publiées en 1651. ht 4 0 . par Claude-Barthelemi Morilot, de Dijon, 
& imprimée à Paris , chez Courbé. 

Voy. le Suplément de Moreri de 1 37 j. 



ANDOCHE MOREL. 

ANDOCHE X £ O R EL, ( Andoche ) Jéfuite, naquit à Dijonle 17. Janvier 1 J99. 

MOREL. YSf\ de Jean Morel , Avocat au Parlement , & de Jeanne Joly , entra 
dans la Compagnie de Jefus en 1 6 1 6. régenta la Philofophie & la Théo- 
logie Scolaftiquc pendant plufieurs années , fut Recteur du Collège d Aix, 
& Supérieur de la Maifon de S. Joleph , à Lyon. Il mourut à Grenoble le 
7. Avril 1674. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. L'Image de la Noble jfe Chrétienne, proposée dans la mort du Vicomte 
Alexandre de Pafquier. Grenoble , Pierre Verdicr , 1638. /»4°. 

a. Lettre d'un Eccléjidfiique d'Avignon , fur P année féculaire dâ la Sodé, 
té dejèfus. Avignon , Jean Riot , 1 640. in 4 0 . 

3. Dif cours prononcé au jour des Devoirs funèbres , rendus à la Vénérable 
Merede Chantai, parles Religieufes de la Vifttation de Sainte Marie À 
Avignon. Ibid. Claude Ecrthier , 1 6 y 6. in 4 0 . 

4. Réponfe générale aux Lettres répandues dans le Public tontre la Dos- 
trine\ des Jéfuites. Lyon, Guillaume Barbier , 1 656. 4°. 

y. Traïlatus Hiftoricus de falfo impofita SS. Patrum ratione docendi 
Fidèles, taminfide, quàm in moribus. Q Grenoble , Philibert Charcais, 
1661. in 8°. 

6. Seize Difcours fur la CanonifationdeS. François de Sales. Ibid. Ro- 
bert Philippe, 166 y. in%°. 

7. Relation de ce qui s'efl pafé ù S' Pierre d'Avignon , pour réprimer 
la licence du Carnaval. Avignon , chez Bramareau. 

Voy. Sotwel, Scriptor. Societ. /r/*,pag. 46. &le Suplément de Mo- 
o reri de 1725. 

JACQUES 
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JACQUES - PHILIBERT MOREL. 

MOREL, { Jacques-Philibert ) Médecin du Roi , naquit à Châlon M ^^ Hi 
le 21. Avril 1632. de Jean Morel , dont je parlerai dans l'article lui- 1 
vant. Cette famille , qui cil annoblic depuis plus d'un Siècle , tire fon ori- 
gine de Lons-le-Saulnier en Franche-Comté. On voit dans l'Eglife ParoiC 
iiale de cette Ville , des Epitaphes , où leurs Ancêtres (ont qualifies de No- 
bles. Jacques-Philibert Morel mourut le 2. Mai 172 y. à 94. ans commences. 
A 9 1 . ans , il avoit encore la mémoire fi bonne , qu'il recitoit en ma préfen- 
ce , des pages entières d'Auteurs Grecs & Latins qu'il avoit lus ancienne- 
ment , & ilm'affuroit qu'il n'avoit jamais rien oublié. Mais il étoit encore 
plus recommandable par fa piété , que par la beauté de là mémoire , & par 
ion érudition. 

Il a fait imprimer d'excellens Difcours Anatomiqucs qu'il avoit pronon- 
cés en différentes occaiions. Ils font intitulés : Difcours Anatomiqucs pro- 
noncés dans C Amphitèatre de Chirurgie, Ouvrage très utile Çf même très, 
néceffaire aux Chirurgiens. Châlon , Nanty , 17 16. in 12. 

Voy. le Suplêment de Moreri de 173 e. 



JEAN MOREL. 

MOREL, ( Jean ) pere du précédent, Docteur en Médecine de la 
f aculté de Montpellier , naquit à Châlon en 1 593. d'Antoine Morel " ' 
& d'Odette Blondeau. Il mourut en cette Ville au mois de Septembre 1668. 
à 7 y. ans. Morel étoit habile dans les Langues Latine & Grecque. Il a com- 
pote un Traité , intitulé : De febre purpurata , epidemia & pejiilenti qujt, 
ab aliquotannis in Burgundiam, & omnesferè Gallix Provincias miferè 
debacchatur. Lyon, Jean- Antoine Huguetan , 1641./» 8°. It. féconde 
Edition augmentée , ibid. Philippe Tan , 1654. in 8°. Vander-Linden & 
le P. Jacob fc font trompés , en mettant la première Edition de ce Traité à 
l'année 1642. 

Le P. Jacob fait mention de quelques Vers Latins que Morel a faits à la 
louange de Guillaume Bernardon, Doyen de l'Eglife Cathédrale de Châ- 
lon. Ils font imprimés, dit le P. Jacob , à la tète du Traité de l'Indifféren- 
ce , imprimé à Paris. le n'ai pas vû cette Edition ; mais j'ai celle de Lyon, 
faite en 1622. chez Pilfehotte , dans laquelle ces Vers ne le trouvent pas. 

Morel a encore compote d'autres Vers Latins fur la mort de Louis Bétaut, 
Médecin , fon Compatriotte. On les lit dans l'Eglife des Carmes de Châ- 
lon , fur la tombe de ce Médecin. 

Voy. Vander-Linden , Bibliotheca Media , Jacob , de claris Scriptori- 
bus Cabilonenftbus , pag. 1 14. & le Suplêment de Moreri de 173 j. 
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JEAN MO RE LE T. 

JEAN \ /T O R E L E T, ( Jean ) Eeuyer , Seigneur de Couchey , Recteur 
MuHLLLT i\X Je l'Hôpital de Brochon, qui de fon vivant fut réuni à l'Hôpital Gê- 
nerai de Dijon , étoit né en cette Ville , & y mourut le 7. Mai 1679. à 90. 
ans. Il a fait imprimer les deux Ouvrages fuivans. 

I. Bel/unt Seqnanicumfecundunt. Dijon, 1668. in 8\ pagg. 87. Cet 
Ouvrage tut critiqué par celui-ci : Le bon Bourguignon , ou Réponfe à un 
Livre injurieux à t 'augufie Maifon a" Autriche , Ù" «lé Franche-Comté, 
intitulé : Rsllum Sequanicum IL fuivant l'Imprimé à WcrgulJladt , chez 
Clionas Stomlick, 1671. in 12. L'Epitre Dédicatoire eil lignée : G E. B. 
On attribue cette Critique à M. Boyvin , Confeilîer au Parlement de Dô- 
le , lequel étoit l'un de ceux qui s'opofoient au Traité de la Maifon d'Autri- 
che avec la Maifbn de France. Il ctt parlé de ce M. Boyvin, à la pag. 42. 
du Bourguignon intérejfé , Ecrit fait en partie contre celui de Morelet. 

1. Oâttd. Barth. Morifoti , Domini de Chaudenay , Viri clarijf. &eru* 
ditiff. Divionenjii , VU* Elogium. Dijon, Refïayre, 167^. in^. pagg. 4. 

Morifot , dans les Lettres Latines , parle fouvent de Morelet ion ami. 
Voy. Centur. I. pag. 191. & Centur. II. pag. 63. 66. 68. & 102. où il lui 
adrclle plufieurs Lettres. Dans la III e . Centur. des Lettres Mfl de Morifot, 
dont l'Original eft chez M. le Préfidcnt Bouhier, il y a une Lettre qui porte 
le nom de Alorelet , datée du 1. Mai 1 626. Mais on fçait que Morifot pre- 
noit plaifir de fabriquer des Lettres fous le nom lupofé de fes Amis , & d'une 
partie des Sçavans de tous les Pays. Je ne doute point que celle-là ne foit 
du même Morifot ; car on y reconnoit fon ftile , & fa coutume de femer 
des Vers dans fa Profè. 

Ch;z M. le Préfident Bouhier, il y a un Mf. original de Morelet , inti- 
tulé : Jo. Morelet i de Couchey , Divion. de Belle Batavico, Belgico , Sequa- 
nico & Gcrmanko per annos 1672. 1675. 1674. & 1675-. ge/lo fub Ludo- 
vicoXÎV. Gailorum Rege, L'tbri IV. tum ejui manu fubjcripti, tmn ex 
ejm Autographo deferipti. In folio. 

LAURENS MORELET. 

LAURENS \J[° R ELET '( La* Km ) Doyen de PEglife Collégiale de S. De- 
MOKELET JV1 nys de Nuys, fils d'Etienne Morelet, Contèillcrau Bailliage de Di- 
jon, & de Marie Vallot, naquit en cette Ville, le 6. Septembre 1636. 
M. Morelet a été long-tems Aumônier de M. le Duc d'Orléans , frère du 
Roi Loiiis XIV. Dans fon Traité de la Génération Eternelle du Verbe In- 
carné , il prend la qualité de Prédicateur de la f uë Reine. Il ell Auteur des 
Ouvrages fuivans : 

1. La Gallerie de S. Clou , & fes Peintures expliquées fur le fujet de 
T Education des Princes. Paris , Pierre le Petit , 1681. /« 4 0 . It. avec ce 
nouveau Titre : Traité de Morale pour l'Education des Princes , tiré dis Pein* 
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tures de ta Gaîîerie de S. Clou. Ifcid. Jean-Baptifte N«20 , 1 636. in i i. LAURENT 

r MOKtiLJiT 
a. Lrr/>r ^ 5. A. R. Monfieur, Frère unique du Roi. Dijon , 1700. in 

4 0 . ît. Nuys , Jacques le Malle , 171 8. in 4 0 . 

3. D<r/* Génération Eternelle du Verbe Incarné Je fus-Chrifl. Deuxiê» 
me Difcsurs tiré de f Ouvrage , intitule? : Théologie éloquente, ou le Pré- 
dicateur de Jefus-Chrifl. Nuys, le Malle, 1720./» 8°. L'Auteur pro- 
mettoit la féconde partie de cet Ouvrage ; mais je crois qu'elle ne tera ja- 
mais imprimc'c. 

PIERRE MORESTEL. 

MO R ESTE L, ( Pierre ) naquit à Tournus. Il étoitPrêtrc, Doc- PIERRE 
teuren Théologie , & Chanoine de l'Eglilè Collégiale de S. Louis à MOR l^T. 
Saflèy au Dioccfe d'Evreux , & enfin , Curé de S. Nicolas de la Taille , dans 
1 Archevêché de Roiicn au Pays de Caux. More fiel prit loin de l'éducation 
& des études de Charles de Lorraine , Duc d'Elbcuf, & le dillingua par 
Ion érudition & par la connoifîancc qu'il avoit des Langues Latine & Grec- 
que , comme il eft aifc de le voir par fes Ecrits, dont piulieurs font encore 
aujourd'hui très recherchés. Il mourut vers l'an 1 646. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

i . Philontufm , five de triplici anno Romanorum , menfibus , corumqut 
partibus , deque die civili £f diverfitate dierum , Librt V. Lyon , Jacques 
Rouflln , i6oj. in 4 0 . & dans le VIII e . volume des Antiquités Romaines de 
Grxvius , pag. 733. 

1. Alypius , five de Prifcorum Romanorum Feriis , Liber. Ibid. 160$. 
in 4 0 . & dans le Tome VIII. des Antiquités Romaines , pag. 789. Voyez 
Tcilfier, Catalogus Auftorum , pag. y 3 9. 

3. Les fecreti de nature , ou la pierre de touche des Poètes, en forme de 
Dialogue , contenant prefque tous les préceptes de la PhHofophie naturelle* 
Roiicn , 1607. in u. It. ibid. 16 p. in 11. 

4. La PhHofophie occulte des Devanciers de Platon , iTAriflote , &c. en 
forme de Dialogue , extraite des Fables anciennes. Paris , 1607. in ia. 

J. Pompa feralis , feu jufla Funebria. Paris , Mclchior Molière , 
1 611. in 8°. & Tom. XII. Antiquitatum Romanarum Gr&vii , pag. 1 354. 

6. Artis Kabbaliftica , five Sapientia Divine Academia. Paris, 1621. 
in 8°. & dans ÏUranofcopium de Goclenius , in 8°. 

7. Methodus ad acquirendas omnes Scientias. Roiicn, 1631. /» 8 9 . 

8. Le Guidon des Prélats , & Bouclier des Pafienrs. Paris , Jacques du 
Gall , 1634.//; 8°. Ce Livre fit beaucoup de bruit. Ayant d'abord été 
condamné par l'Archevêque de Rouen , l'Auteur le pourvut au Parlement 
de cette Ville , qui défendit à l'Imprimeur d'achever Pimprelîion de la Ccn- 
furc du Prélat. Pendant ce tems-là , la Faculté de Théologie de Paris, à qui 
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PfpRRL FArciie* cque de Roiicn s'étoit adtclTé, fît examiner le Livre. More/tel 
Mores r. J. a yant fç{, f a ll a trouver les Docteurs Commifïàires , promit de fe foumet- 
tre à leur jugement , & obtint d'eux , qu'ils ne porteraient point de Cenfu- 
re. L'Archevêque de Roiien fit auifi carter par un Arrêt du Confeil , toute 
la procédure du Parlement. 

9. Regina omnium Scientiarum , quâ duce adomnes Scient tas & Art es , 
qui Lirais deleclantur , facile confondent. Roiien , Bcauvais, 1632. in 8°. 

10. Eueyclopedia , five artiftiofa ratio & via circulants ad Artcm mag- 
nant & mirabilem Lallii, per quam de omnibus difputatur, habeturque 
eognitio. Item lineacommunicationis ab eodem duHu y feu idea Artis brevif- 
fîma, in Collegio Salicetano. 1646. ôc 1648. in 8°. 

11. Le Séjour délicieux. Roiien , 1648. in 8°. 

Voy. Jacob , de claris Scriptoribus Cabilonenftbus , pag. 133. Haller- 
vordius, Bibliotheca Curiofa, pag. 325. Konig, Bibliotheca vêtus & no- 
va y pag. 5^4. Ces deux derniers Auteurs ont parlé luperficiellement des 
Ouvrages de More (Ici & le Suplément de Moreri de 173 y. 



PIERRE M OR IN. 

PIERRE \jt O RI N y ( Pierre ) Ingénieur de la Province de Bourgogne, na- 
MORIN. 1\X quit à Beaune vers 1 670. C'eft M. Marin qui a fait conduire aux 
portes de Dijon , le 22. Septembre 1720. la Statue Équeftre du Roi Louis 
XIV. fondue à Paris en 1690 par le célèbre Etienne le 1 longre , & qui , le 
26. Mars 172 j. éleva cette Statue fur un pied d'Eftal , dans la Place Royale 
de Dijon. 

M. Mor'm a fait imprimer des Réflexions fur les projets du Canal pour la 
tommunitation des deux Mers. Dijon , A ntoinc de Fay , 1 7 1 8 . in 4 0 . pagg. 
12. 

Problème & Differtaùon de Mathématique. Ibid. in folio , pagg. 4. 
fans date. 

ANTOINE MORISOT. 

Antoine ]\/T ORIS OT,( Antoine ) Avocat au Parlement de Dijon , étoit né 
MGRisoT. A VJL en cette Ville y & y mourut fort âgé en 1612. Charles Fevret a fait 
l'Eloge de Morifot dans fon Dialogue Latin des illuftrcs Avocats du Parle- 
ment de Bourgogne. Ce fut Antoine Morifot qui préfenta , le 1 9. Juillet 
16 10. le docte Claude Saumaife, pour être reçu Avocat au Parlement de 
Dijon. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Sonnet imprime en 1 J73. à la tête de la Camille de Pierre Boton, MJ- 
connois , in 8°. 

2. Sonnet à la tête de r exhortation à la Paix , traduite du Gret cTIfocrate, 
par Philippe Robert. Lyon , 1 579. in 8°. 

3- 
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3. Poème Latin de plus de sent Vers à la louange du Confeiller Popcn, Antoine 
p. j6. du Tumulus Pompotni, par Vintcmille. Paris, iy8o. MORlSoT. 

4. Vie de Jefus-Chrift en Vers François. Mf. chez les héritiers de l'Au- 
teur. Cette Pièce eft excellente, félon Fevrtt , dans le Livre que j'ai cité. 

Voy. Caroli Fevreti , de claris Fori Burgundici Oratoribus, pag. 101. 
& fuiv. & pag. 9. du Réveil de Ckindonax , par Guenebauld , en 162 1. 

CLAUDE - BAR THELEMI MORISOT. 

MORISOT t ( Claude- Barthelemi ) Sieur de Chaudenay & de Ver- "ART. 
nat, naquit à Dijon , le 12. Avril 1 592. Il étoit fils de Barthelemi MoRISoT - 
Morifot , Conseiller Héréditaire en Ça Chambre des Comptes de DÔ/e , com- 
me il l'apelle lui-même , & de Jeanne Brocard. Morijot aprit les Humani- 
tés fous Marlile -, le Grec , ibus Cliton j la Philolbphie, lous Cofpéan. Il 
étudia en Droit à Touloule fous Cadan , & fe fit recevoir Avocat au Parle- 
ment , par complaifance pour fon perc i car il n'avoit aucune inclination 
pour la Jurifprudence. Aufli n'exerça-t-il pas long-tems cette Profe/fion. 
Morifot mourut le 22. Octobre 1 66 1. , 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

t. Epitre de Neftorà Laodamie fur la mort de Prott filas. Confolation J 
M. de Bellegarde fur là mort de M. de Termes. Vers Latins fur le même fu« 
jet. Dijon , Claude Guyot , 1 62 1 . in 4 0 . 

2. Henricus Magnus. Lcyde , ( Dijon , Claude Guyot ) 1624. in 8°. 
//. Genève , Aubcrt , 1627. Ce plutôt un Panégyrique qu'une Hiftcire 
du Roi Henri IV. 

3. Les Epitres d' Ariftenite en François avec des Notes. Targa, Impri- 
meur de Paris, avoit commencé d'imprimer cet Ouvrage ; mais étant mort 
avant que l'impreflionfut finie , l'Edition n'en fut pas continuée. 

4. Paraphrafe du Cantiaue des Cantiques. Mf. Je place cet Ouvrage , 
ainfi aue le fiiivant, félon la date de la compolitien , fuivant Morclet dan9 
fon Eloge Latin de Morifot. 

y. Libellas de Viris illuftribus fui Avi. Mf. 

6. Alitophili veritatis lacrymx , five Et/phormionis Lufmini Continuation 
Genève , Pierre Aubert , 1624. pluficurs autres fois depuis. Ce 
Livre , qui a fait beaucoup de bruit , eft une Satire vic%nte contre les Jéfui- 
tes , qui le firent condamner par un Arrêt du Parlement de Dijon , dont il 
eft parlé dans le Mtnagiana de 171 $. 

7. Ponticus Medic&a ad illufirijf. Cardinal. Richelium. ( En Vers. ) Pa- 
ris , Targa, 1628. in 4 0 . & à la page 1 50. de la première Centurie de fe* 
Epitres. 

%.PanegyricusLudovicoJuflofcriptus. Dijon, veuve Claude Guyot, 
1629. in 4 0 . & pag. 145. de la I. Centurie de fes Lettres. 

Part. IL Bb 



i/4 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

CL- B ART. ç. Querel.i Apo/linis Romani de Emin. Cardin. Riche Ho, quod Poët.ts 
rtolUSOT. Q a n tCOl p r ^ferat Romanis. ( En Vers Hcndecaiyllabes. ) Ce Poëme fut in- 
fère d'abord à la pag. 23 3. du Recueil intitulé ; Epinicia Mu f arum Cardin, 
de Richelieu , imprimé en 1 6 34. in 4 0 . Morifot le plaça enfuitc dans la U*. 
Centurie de fes Lettres, pag. 7. & luiv. 

10. Or bis Mari ti mus , fivererum in mari & littoribus ge ft arum gêner a- 
lis Hijloria, in quainventiones navium, earumdem partes , Armamenta , 
Inflrutliones Clahf.ura , Navigation» , Prxlia maritima , Anna, S t rata- 
gemata, Stropbxa, Triumpbi , Naumachix , Urbes & Cotonix maritimx: 
Periplus Or bis antiqui & novi , Magifiratus , Prxfetlurx & Officia Clajji- 
ca apud omnes gentes , Leges navales , Lufhrationes Clajfium , car.fx & gê- 
nera Vemorum , Ufus Pixides Nauticx , Hifliodromix , Marium divetfi 
motus , xflufqtte Atque exundationes , attaque omnia ad rem maritimam 
pertinent'/ a explicantur. Dijon, Pierre Palliot , 1643. in folio, avec des 
figures. On trouve de bonnes chofes dans cet Ouvrage fur la Géographie 
Maritime. J'ai oui dire qu'il cil: fort eftimé en Allemagne j mais il ne pa- 
raît pes qu'il foit aujourd'hui fort recherché en France. 

11. Peruviana. Dijon, Guy- Anne Guyot , Ktyj. in 4 0 . pagg. 34c. 
M. de la Monnoye [1] prétend que Mori/ot a écrit fous des noms lupofés , 
les démêlés du Cardinal de Richelieu , avec la Reine Marie de Médicis, & 
Gallon, Duc d'Orléans , Frère du Roi Louis XIII. 

12. La fuite de cet Ouvrage fut imprimé l'année fiiivante dans la même 
Ville , fous ce Titre : Qonclufio & interpretatio tôt i us Operis , codent Au. 
thore , pagg. 3 J . Il paraît par cette conclufion que l'Auteur a voulu traiter 
de la Pierre Pnilofophale dans cette Hiftoire. On trouve à la fin du Livre , 
une clé qui découvre les noms des Pcrlbnnagcs dont il y eft lait mention. 

1 3. Publït Ovidii Nafonis Faflorum Libri XII. quorum fex pofteriores à 
CL Barth. Mori/bti , Divio», fubjlituti funt. Dijon, Guy- Anne Guyot, 
1649. m 4". 

14. Carolus I. Britannorum Rex à Securi & Calamo Miltoni vindicatus. 
Dublin, 16J2. in 12. pagg. 118. 

1 5. Relations vJritables & curienfes de flfle de Madagascar & du Bre- 
fil , avec rilijloire de la dernière Guerre , faite au Bre (il entre les Portugais 
& les Hollandais , trois Relations d'Egypte ;& une du Royaume de Perfe. 
Paris , Courbé , in 4 0 . pagg. 1 15. Il n'y a que la première Relation qui foie 
de Morifot. 

16. Epiftolarum Centurixll Dijon, Chavancc, i6;<S./'»4°. A la fin 
de la II e . Centurie, on trouve les Eloges Latins de Jacques Godefroy, de 
Claude Saumaifc , de Pierre Legoux, Premier Prclîdent du Parlement de 
Grenoble , & de Jean Bouchu /Premier Préfident de celui de Dijon. J'ai 
vû chez M. le Préfident Bouhier , deux autres Centuries de Lettres MIT ori- 



[1] MewMgUwé , Tom. I. pag. 100. Cet Auteur a traduit un joli coûte, tire* cit cette Hiftoire, 
fur la Pragmatique Sanéliou. 
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ginalcsde Morifot. La IV e . ne contient que vingr>quàtre Lettres ; ce qui £^.^2/ 

binet* 

III e . Les Sçavans font perfuadés que 
ceux à qui elles (ont adreffées. 

17. Commentaria in VI. Libros priores Faflorum Ovîdii , & VI. po(îe- 
rior, CT ab Mo ( Mor/foto ) fubflitutos. Mf y vol. in folio , chez M. le 
Préfident Legouz. On y trouve beaucoup de Figures, de Médailles, d'An- 
tiques , &e. Ce Mf. a été loué par Morelet , dans fon Eloge de Morifot i 
comme le fruit de trente années de recherches & d'aplication. 

Voy. fon Eloge par Jean Morelet , imprimé à Dijon chez Relîàyre , ert 
1 675. in 4°. le Visionnaire de Moreri , Gf le Suplèment de 173 y. 

JACQUES DE MORTIERES. 

MORTIERES, ( Jacques de ) Chanoine de l'Eglife Collégiale de i ac. t>fi 
Châlon , étoit né en cette Ville, & mourut en 1613. P - J acob M0RT1ER * 
dit que Colletet avoit fait la Vie de Jacques de Mortieres , & qu'elle étoic 
parmi celles des Poètes François de Colletet. Cependant le nom de Mortie- 
res ne fe trouve point dans la lifte de ces Vies , qui eft inférée à la pag. 885*. 
de la Bibliothèque des Htfloricm de France , par le P. le Long. Mortieres a 
compofé un Poëme , intitulé : La Parthenice Mariane de J. Bapt.Man* 
titan , Carme. Lyon , Claude Nourry , & J. Beflbn , 1623. * n 4°' 

Voy. du Verdier , Bibliothèque Françoife , pag. 609. & le P. Jacob, dé 
claris Scriptoribus Cabilonenftbus , pag. 17. 

ANTOINE DU MOULIN. 

MOULIN, ( Antoine du ) Mâconnois , Valet de Chambre de la .ANTOINE 
Reine de Navarre , Soeur du Roi François I. vivoir au milieu du DU MOUL ' 
XVI e . Siècle. 

CATALOGUÉ DE SES OUVRAGES. 

1. Traduction du Manuel (HEpfàete , auquel font ajoutées les Sentences 
des Philofophes dè Grèce, Lyon , de Tournes, 1544. in 1 6. Se Anvers, 
Plantin, 1558. 

2. Tradutlion des Commentaires de Céfar, par Etienne de Laigue , & 
Robert Gaguin , revue par Antoine du Moulin. Lyon , de Tournes , 1 545*. 
in 8°. & ibid. 1 y yy. 2. vol. in \ 6. 

3. Epigrammc Latine. Dans les Poefies de Guillaume du Cher , p. 1 60. 

4. Traité de Plutarque , de reprendre à ufurè. Ibid. de Tournes , 1 546. 

y. Traduction du Livré des Augures & Divinations fAuguflin Niphtts. 
Ibid. 1 J46. in 8°. 6c Paris , Jérôme de Marnef , 1 y66< 
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UUMuUL 6 ' Sonnit * ^ P a S' 95- des Erreurs Amonrenfes de Poncus de Tyard. 

7. Il a revû & corrigé un Livre d'Alchymie , intitulé : La Fontaine des 
Amoureux de Science y écrit par Jean de la Fontaine, de Valencicnnes. Lyon 
de Tournes , 1 J47. avec figures. 

8. Antonius Molinius , de diverfa hominum natura. Ibid. 1 J48. /»8°. 

9. Les llluflrations des Gaules , parj. le Maire, avec la Couronne Mir- 
gari tique , & plujîeurs autres Œuvres d'Antoine du Moulin. Ioid. de Tour- 
nes, IJ49. in folio. 

10. Du naturel divers des hommes , écrit d'abord en Latin par Antoine du 
Moulin, & traduit enfuit? en François par le même. Ibid. 

11. D a revû & corrigées Œuvres de Clément Marot, imprimé à Lyon, 
chez Guillaume Rouille. 

12. Il en a fait de même à l'égard de celles de Bonaventure des Périers 
imprimées ibid. en 1 744. in 8°. C'eft lui qui cit Auteur de l'Epitre Dédi- 
catoirc de ce Livre à Marguerite de Navarre. Il étoit intime ami de du Pé- 
riers , qui lui adreflè trois ou quatre Ouvrages. 

1 j. Il a revû & corrigé le Livre d 0 ré de Marc-Auréle, traduit du Vulgai- 
re Caflillan par R. B. de la Grife , Secrétaire du Cardinal de Grammont 
& vérifié fur les exemplaires Latins, & Caftillans par du M'.ulm. Ibid & 
en 1 j;o. in 16. très belle Edition. 

14. La Chyromance & Phyfionomie naturelle par le regard des membres 
de l'homme , écrite premièrement en Latin par J. de Indagine. Lyon , in 8°. 
& ibid. de Tournes , 1549. in 12. It. ibid. i 57 6. in 12. & Paris , in 
chezj. de Ruelle. 

ij. Phyjionomie naturelle. Lyon, ijyo. in 2°. 

16. Les fouverainetès contre toutes les maladies , tirées & traduites de 
Marcellus, Auteur ancien. Ibid. xejo. 

1 7. La vertu & propriété de la Quinte fence , faite en Latin par Jo. de 
Rupefcifla, ou de Roquetaillade. Ibid. IJ49.W8 0 . It. ibid. ij8i./»8°. 

1 8. Tradn{]ion des Fables d'Efope en Rimes Françoifes , avec la Vie d'E- 
fope. Paris , J. Ruelle , Figures, /r. Lyon , de Tournes, 1 j 49 . in 16. 

1 9. La déploration de Venus fur le bel Adonis , qui efl un Recueil de 
plufenrs Chanfons , tant muficales que rurales , fait par du Moulin & ex- 
trait de plujieurs Poètes. Lyon , de Tournes , I CCI. 

La Croix-du-Mainc m'apiend qu'Antoine du Moulin avoit promis de 
traduire plufieurs anciens Philofophes Grecs & Latins } par exemple le Li- 
vre de la vertu & efficace de cœur , les rais de ce monde inférieur , dclchofcs 
accidentelles & furvenantes , par lefquelles on peut avoir connoi (Tance de U 
penfeedes hommes , la Chiromance & vraye Phyfionomie , ou dtverfe natu- 
Tedeshùtnmci % parLoxus, Médecin - t Arifiote & PoUmon, Auteurs 

Voyez 
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Voy. la Bibliothèque Françoifc de du Vcrdicr, pag. 74. & celle de la 
Croix.du-Mainc , pag. io. 



M 



PHILIPPE MOUTEAU. 

O UT EAU, ( Philippe ) Médecin & Intendant des Eaux miné- M P 0 Î J J ^ IPPE 
raies de Bourbon-Lancy, fa Patrie, où il mourut le 12. Février 
1697. âgé de 88. ans. 

Il a compofé l'Ouvrage qui a pour Titre : Les miracles de la nature , ou 
la guéridon de toutes fortes de maladies par Tuf âge des Eaux minirales de 
Bourbon-Lancy. Autun , Pierre Laimeré , 16 jj. in 8°. It. Châlon , Phi- 
lippe Tan, 1660. in 8°. 

Voy. pag- 226. Bibliot. Scriptor. Hi/lorix naturalts]. Jacobi Scheuchzer. 
Tiguri , 1 706. in 8°. 

JACQUES DE MUCIE. 

MUCIE,{ Jacques de ) naquit à Dijon, fut reçû Confeiller au JACQ.DE 
Parlement de Bourgogne , le 10. Mai 1681. &enluite Préfident à MUC1E * 
Mortier au même Parlement. Ce Magiftrat mourut à Dijon , le 10. Sep- 
tembre 1704. âgé de près de 64. ans. Il a fait un Recueil d^s Arrits rendus 
fur fon Raport , pendant le tems quil a été Confeiller. Ce MC qui elt con- 
ferve dans la Bibliothèque de M. le Prélidcnt Fyot de la Marche , eft cité' 
avec éloge, dans plufieurs endroits de la Coutume de Bourgogne , par Tai- 
fand , & fur-tout dans la Préface. 

FRANC.OIS MUDRY. 

MU DRY, ( François ) Obfervantin, Docteur en Théologie , étoit JJfig on 
né à Beaune , & vivoit au milieu du Siècle dernier. Il eft Auteur du 
Livre qui a pour Titre : 

Annotations fur les privilèges de ? Ordre des Frères Mineurs dé PObfer- 
vance Régulière , particulièrement des trois grandes Provinces de France : 
fç avoir , de France , Tour aine & Saint Bonaventure. Lyon , G. Valfray, 
164;./» 8*. pagg.290. 

PIERRE LE MUET. 

MUET,( Pierre le ) Confeiller, Ingénieur & Architecte du Roi, ^ R " ELE 
naquit à Dijon d'une bonne famille , le 7. Octobre 1 591. 11 étoit fils 
de Philippe le Muet , Garde Provincial de l'Artillerie de Bourgogne , & 
d'Anne de Circy. Pierre le Muet s'efl diftingué en France par fon nabileté 
dans les Fortifications , & particulièrement en Picardie où il fut employé 
parle Cardinal de Richelieu. 11 ièrvit dignement le Roi Louis XIII. aux 

Part. IL C c 
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Piî^ïRE LE Sièges de plufieurs Places importantes, & fut un des plus fçavans Architec- 
u tT * tes de (on Siècle. La Reine Mcrc Anne d' Autriche le choifu pour achever la 
fomptueufè Eglife du Val de Grâce à Pari*. 11 mourut en cette Ville , le 
2b. Septembre 1669. âgé de 78. ans. 

C AT ALbCU E DE SES OUVRAGES. 

1. Les cinq Ordres d' Architecture dont fe font fervh /es Anciens , traduits 
du Palladio. Amfterdam , 1726. in 8°. It. Paris , 1639. in 4 0 . It. ibid. 
François Langlois , 1645. /»4°. It. Amfterdam , Corn. Dankerts , 1646. 
/»4°. It. Paris, 1647. lt.\\\ 8°. fans date. //.ibid. 1672. 1682. 1718. 
1719. &i 721. On a joint à pre fque toutes ces Editions, les nouvelles in- 
ventions pour F Art de bien bâtir y C" le Traite desgalleries , entrées , f ailes , 
anti-chambres & chambres , avec la manière de trouver la hauteur de cha- 
que s pi Je es proportionnées félon leur grandeur ; comme au JJs leurs aires &fu- 
per ■ fuies , planchers & plat fonds des portes, des fenêtres & trot fées, & de 
leurs ornemens , des cheminées , des efcaliers , C de leurs diverses manières', 
enfemble , des combles {? de leurs couvertures , le tout ainfi que nous prati- 
quons en France. Cet Ouvrage , & tous les autres du même Auteur , ont 
été reçus avec beaucoup d'apro bat ion en France , & dans les Pays étrangers. 

2. Les Règles des cinq Ordres d' Architecture de Fignole , augmentées & 
réduites de grand en petit. Paris , 1 6 3 2. in 8°. Cet Ouvrage a été réimpri- 
mé plufieurs fois , fur-tout à Paris , chez Mariette & Jollain. Les Nouvel- 
les Littéraires de 171 y. Tom. II. pag. 348. par du Sauzct , nous aprennent 
qu'il y a fix ou fept Editions de cette Traduction du Palladio , & quelader- 
niére elt de 1700. Quelques Critiques ont blâmé le Muet d'avoir fou vent 
fubftitué fes penfées à celles de Palladio j mais il a été juftifié par d'autres 
qui penfent que le Traducteur a fait fagement de s'écarter de fon original , 
pour fe rendre plus utile à la Nation. 

3. La manière de bien bâtir pour toutes fortes de perfonnes. Paris, Lan- 
glois, 1623. in f°l'°- lt. ibid. 1647. It. ibid. 1664. It. 1681. m folio. 

Voy. le Diftionnaire de Moreri , & le Suplément de 1735. 

^UG^lJG» *DilG* nSIÏG* *3lftf Ow ^IK^^KT^HG* *D\Ky ^!rC"taK7 
ROMUALD LE MUET. 

romuald A/t UET, ( Romuald le) ancien Provincial des Frères de la Charité , 
le MUET. L\l fçavant Mathématicien , naquit à Colanges-Ies-Vintufes dans l'Au- 
xerrois. Le Public a vû plufieurs Lettres du P. le Muet , fur la Quadratu- 
re du Cercle , fur l'Aiguille aimantée , & fur d'autres f rejets fembtables. El. 
les font imprimées dans les Journaux de France. Ces Pièces que l'Auteur 
avoit toujours refufées conflamment à fès amis, & qu'ils ont tirées de lui pat 
adrelTe , lbnt toutes anonymes ou pfeudonymes. 
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E D ME MUGN1ER. 

MUGNIER, ( £</>w<r ) naquit à Châlon en 1 623. de N. Mugnier, mucnieH^ 
Procureur au Bailliage de cette Ville. Après avoir été reçu Docteur en 
Médecine , il retourna dans fa Patrie où il acquit l'amitié de Philippe Gui- 
de , de la Religion Prétendue Réformée , célèbre Mcdecin, cjui le plut à 
l'inftruire par les confeils. Mugnier n'oublia rien pour témoigner fa leçon* 
noiffance à fon ami, & il compolà, pour le retirer de l'erreur , l'Ouvrage 
dont je parlerai au N°. I. Mugnicr mourut le 9. Novembre 1702. à 79. ^ 
ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 
t. Calvin démafqué. Châlon, Philippe Tan, 1653. in ,2 - 

2. Queflio Academica , an eadem viu ac miferix Natalia. 4 Ibid. 1653. 
in 4 0 . pagg. 30. Il y a dans cette Pic^e beaucoup de citations "Grecques 6c 
Latines. 

3. La calomnie convaincue du Médecin prétendu. Brochure , in 4 0 . fans 
date, fans nom de Ville, ni d'Imprimeur. L'Auteur, en cet Ouvrage, fait 
Ion Apologie contre Bacot, de Verdun, qu'il nomme , tantôt Mcdecin, & 
tantôt Apoticaire , qui l'avoit accule d'avoir fait faigner un malade à con- 
tretems. 

4. On attribué' à Magnierla Eloges qui font dans PHiftoire de Châlon , 
intitulée : LMufirc Orbandale , imprimée en 1662. *»4°. 2. vol 

MUFARD. Voy. MUS S ARD. 



N... MUGUET. 

MUGUET, (iV...)de Châlon , a lailTé des Mémoires Mil ci- N .ï 
tés par le P. Perry , Jéfuite , dans fon Hijloire de Châlon. Le P. Per- MUoUET ' 
rv en a publié plufieurs extraits qui concernent lesévénemens paffés du tems 
ae Muguet, & fur-tout en 1 $91. 

JEAN MUNIE R, 

MU NIER, {Jean) Confeiller & Avocat duRoi au Bailliage d'Au- M J È N A ^ R . 
tun , naquit en cette Ville, le n. Août 1557. 11 étoit fils de Nicolas 
Munier , qui avoit pofledé la même Çharge avant lui , &de Marthe Moit- 
ton. Munier mourut à Autun en 1637. Il a lailïé les Ouvrages luivans : 

1. Recherches & Mémoires fervans àîHiftoirc de l'ancienne Ville & Ci* 
té d* Autun , par ]. Munier , & recueillis par Claude Thiroux ( Ion gendre. ) 
Dijon , Philibert Chavance , 1 660. in 4 0 . On trouve à la fin , des Eloget 
des Hommes illufires d' Autun, Ces Mémoires font loués par Ladonne dans 
fes Antiquités d' Autun. Voy. Teilfier , Catalog. Btblioth. pag. 193. Hal- 
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N. 

JEAN DE NAISSEY. 

AISSEY, ( Jean de ) Chanoine & Archidiacre de JEAN DJ > 
Châlon , mourut tn cette Ville , le 29. Décembre 1 J70. NAlbSEY. 
Selon le P. Jacob , il s'eft drftingué par fa pieté & par 
(on érudition. Jean de Naijfey a laifïe un Ml] qui étoit 
à Châlon dans la Bibliothèque de M. de Vircy , Maître 
des Comptes. Il eft intitule : Hifioria Regum Franco- 
rum Epitome , feu Chronicon. Le P. Jacob & Sai*t-Ju- 
lien, en ont fait mention. Ce dernier fait entendre que cet Ouvrage cil Fran- 
çois. 

Voy. J xcob , de claris Scriptoribus Cabilonen/îbus, pag. 20. & les Anti- 
quités de Chfyon , par Pierre de Saint-Julien , pag. 439. 

LE PERE ADRIEN NARDOT. 

NARDOT, {le Pere Adrien ) Dijonnois , Docteur en Théologie , LE pERG 
de l'Ordre des Frères Prêcheurs, a fait imprimer un volume de Ser- ADRIEN 
mons lous ce Titre : Dif cours prédicables amplifiés par lieux communs , pour NARDOT. 
fervir la plupart à Mets divers & extraordinaires. Lyon , Jacques Gaudion, 
1615. in 8°. Le Grec &l'Hébrcu Ibntfemés abondamment en cet Ouvrage. 

Voy.Echard, Scriptores Ordinis Prxdicatorum , Tom. I. pag. 436. 



FRANÇOIS - ANTOINE NARDOT. 

NARDOT, ( François- Antoine ) né à Dijon , Curé de Saint Pierre pR ANT 
de cette Ville , y mourut le 10. Janvier i68i.âgéde 76. ans. Il a corn- n ardot. 
pofé l'Ouvrage fuivant : 

Dif cours d'honneur à la mémoire d'illuflrijf. & ' Révérendijf.'Pere en 
Dieu , MeSJire André Fremyot , Archevêque de Bourges. Dijon , Pierre 
Palliot , 1641. in 4 0 . pagg. 52. 

PIERRE NATUREL. 

NATUREL, ( Pierre ) né à Châlon d'une noble famiÛe , a été , fe- M JjjR8j_ 
Ion le P. Pcrry , Jéfuite , Chanoine de PEglife Cathédrale de S. Vin- NATUREL 
cent ù Châlon, pendant 24. années , Chantre de la même Eglife pendant 
Part. IL D d 
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PIERRE 2.$. a>n, Grand ficaire & Officiai de cinq Evcques, Archidiacre de Tottr- 
NATUHEL. nm ^ Xrêfmcr de Œglife de Langres , Prieur de Suint Juliep en Gérais, & 
de Jiaume-la-Roche. Le P. Perry ajoute que Naturel avoit beaucoup d'éru- 
dition , de zèle pour la Religion , ite. que fes mœurs étoient irréprochables. 
Naturel mourut âgé de 80. ans , le 9. Décembre 1^82. 
Pontus de Tyard , fon ami , lui dreflii cette Epitaphe : 

Piit man'tb'n , perpetuA memoria Pétri Naturel li , qui , cum Colle» a Sa- 
aihujus Colley i XLIV. Coriphxus , & Cboro/lales XXV. annis fuiffet , 
quinqne Epi f top. Cabilon. Vï caria Opéra levajfet mente fan S in cor pore fa- 
no , cafliff. religiofijf. & piijf. vixijfet , fefeque mon bus taftigatiff. animo 
atqne ingénia , per Literas Divinas & Humanas elucidatijf. exempla , ad- 
mirandum atqne imitandum omnibus hominum Ordinibus prabuijfet , au no 
infiaurat a faJutis grneris humant MDLXXXII. die IX. Nov. & xlatisfu* 
LXXX. Chrifio fi'difiimè innitens , non duris fed levius culfeuii doloribus 
fraclm , bonorum omnium mxrore mortuus eft. 

Poëtus Tyardxus Epifc. Cabilon. hoc amicitix & pietatis officiumprx[lans y 

P. C. 

Le P. Jacob afTure qu'il a vû chez M. Bernard Durand , Avocat de Chà- 
lon , & chez M. Vircy , Maître des Comptes de Dijon , un Mf. de Natu- 
rel, intitulé : Hi/loria Eccleftx Cathedralis S. Vincent ii Cabilonenfis. Saint- 
Julien, qui en a parlé dans les Antiquité de Châlon, loue (on labeur en la 
perqnifition des noms , tems & gefies des Evcques de Chûlon. Le P. Pcrry , 
dans les Preuves de fon Hifioire de Chalon, cite un Titre qui porte ces paro- 
les : Eodem tempore florebat Petrus Naturel, qui fcripfa Hifioriam manu- 
feriptam Epifcoporum Cabilonenfium , quam è Latino vertit in Gallicum 
Petrus Sanjulianus. Dans Ylllu/lre Qrbandale , il eft fait mention du Cata- 
logue des Evcques de Chalon , par Pierre Naturel. 

J'ai vû chez M. le Concilier de la Mare , un autre Mf. du même Auteur , 
fous ce Titre : Le Cartulaire du Monaflére de Saint Marcel-lez-ChJlon , 4 
été fait par fon bon Seigneur , & comme Frère, Mefiirc Pierre Naturel. Ce 
ML eft à prefent dans la Bibliothèque du Roi. 

Naturel fut un de ceux qui furent choifis en 1 571. pour la réfbrmation de 
la Coutume de Bourgogne. Il eft qualifié Docteur ès Droits , dans le Pro- 
cès-verbal de la réduction de cette Coutume. 

Voy. Saint- Julien , Antiquités de Chalon, pag. 374. & 382. Perry, 



Hifioire de Chalon, pag. 360. & Preuves de la même Hiftoire, pag. 100. 
& 1 10. 'L'Illufire Otbandale , Tom. II. pag. 290. Jacob, dedans Scrip- 
tor. Cabilon. pag. 35" 



JACQUES NAUDOT. 

JACQUES A UD ÔT,{ Jacques ) étoit né à Autun. Il entra dans la Commu- 
NAUDOT. LN nauté du Collège de Navarre , où il enfeigna les Humanités. II reçut 
le Bonnet de Docteur en Théologie , & fut pourvu d'un Canonicatde TE- 
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glile Cathédrale d'Autun. Quelque tems après , le Collège de Belançon le JACQUES 
choilit pour erre Ton Principal. Pendant qu'il enexcrçoit les fonctions ? il NAUD0T ' 
CompoU les Ouvrages dont je vais rendre compte. Il mourut en 1 606. fort 
âge. Voici l'Epitaphc qu'on lui fit : 

Venerabllis M. Jac. Naudot , inpgnis Theologus , Grandxvufque Prtor 
Sorbonicus s de Republica Gallicana bene meritus , A. 5. Non. Januarii 
1606. lùc in Domino quiefeit unà cum Fratre Domino Emil. Naudot , in 
Bail. Hedu. Particul. Vice gerente Régis , quorum gratta Offkiumde tri- 
bus horis annuatimin Feflo Afcenjionis Domini peragendum M.Jùan. Nau- 
dot , D. Maria CAnonicus , fundavit An. D. 1614. 

His requiem precantïbus propitietur Dominus ! Amen. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Catéchifme en Vers Latins. Je ne fçais fi cet Ouvrage eit imprime'» 

2. Argumenta brevia in Evangelia dierum Dominicalium & Feriarum 
celebrium rotius anni , &c. Mf. chez les héritiers de l'Auteur , ainfi que le? 
fiiivans , dit le Docteur de Launoy , dans fon Hifloire du Collège de Navar- 
re ; c'cll à-dire , qu'ils font perdus ; car je n'ai pu découvrir , ni les MlT 
ni les héritiers. 

3. Argumenta in Evangelia de Feflis SanHorum. 

4. Di/licha in Epi/lolas de Communi Santlorum. 

$. Di/licha in Evangelia fpceialium Mi/farum , qua VotivAAppcllArifo* 
lent. Incipiunt : Zàchaeus Chriftum , Ce. 

6. DiflichA in Epi/lolas Alijfarum , qux Votiva dicuntur. Incipiunt : O 
Solima ! es felix. 

7. Di/licha qu&dam de Sanclis , quA prxtermijfa erant , nuncjuxta 
fium ordinem difpoJHâ. Incipiunt : Abiciflb Puero , c. 

Voy. Colle gît Navarrai Hi/loria, Edit. in a/, pag. 3 2 6. & 716. 



JACQUES DE NEUCHAISES , OU NEUCHESES. 

NEUCHAISES t ou NEUCHESES, ( Jacques de) Baron JACQ.&S 
de BufTy , des Francs, &c. naquit le 2 y. Octobre 1 591. [1] Il étoit NEUCH< 
fils de Jean- Jacques de Neuchèfes , Baron de Buflv , & de Marguerite Fre- 
myot , fille de Bénigne Fremyot , Préfident au Parlement de Bourgogne. 
Jacques de Neushaifes fut élevé par le fçavant Claude Robert , connu par 
fa Gaule Chrétienne ; prit à Bourges le Bonnet de Docteur en Théologie ; 
devint Chancelier de l'Académie Se de l'Eglife de Bourges , Vicaire Géné- 
ral de la même Eglife ; Abbé de Varcnnes , Ordre de CiteauX, du même 
Diocèfe ; Abbé de Saint Etienne de Dijon j de Ferrières , Ordre de 



[1] Le P. Jacob s'eft trompé à II page 109. de fe* Ecrkitins deChâlon , en mettant Ianaiflàa» 
ce de ce Prélat à Tanne» 1592. Le P. Perry , mieux inflruit, le fait naître en 



Digitized by Google 



io8 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

.!/,<;Qur S Benoît , Diocèfede Sens ; Prieur de Nar.tua, Ordre de Cluni , Diocèfede 
p£ XLUC. Ly on . D 0 y en de Saint Denys de Nogcnt-le-Rouou , Ordre de Cluni, 
Dioccfè de Chartres; & enfin , Evêque de Châlon-litr-Sône. 11 avoit été 
Député à rAflèmblée du Clergé en 162;. & en celle de 164J. Ce Prélat 
mourut à Châlon , le 1. Mai 1658. âgé de 66. ans , 6. mois. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Oraifon funèbre de François de la Grange de Montigny , Maréchal de 
France, prononcée * Bourges , le 14. Décembre 161 7. Bourges, 1618. 

2. Harangue prononcée à l'Entrée du Roi Loi'tis XIII. à Châlon, en 
1629. Elle cil inférée à la pag. 728. du I. Tome de Yllluf/re Orbundale , 
dans la Gaule Chrétienne de Me/iieurs de Sainte-Marthe, & dans le XV«. 
volume du Mercure François , imprimé en 1629. pag. 96. 

3. Harangue prononcée devant Henri de Bourbon , Gouverneur de Bour- 
gogne. Châlon , 165 3. & dans la Gaule Chrétienne. 

" 4. Harangues prononcées devant le Roi Louis XIV. & la Reine Anne 
d'Autriche , à Dijon , au nom des trois Etats de Bourgogne , en \ 650. Mi*. 

5. Rituel du -Diocèfe de Châlon. Lyon, Jean Certe , 165-3. '*4°- 

Voy. Jacob, de claris Scriptoribus Cabilonenfibus , pag. 109. Hi/loirc 
de Châlon , par le P. Perry , pag. 438. & fuiv. & pag. 494. Poë'fis Pinda- 
ric.t du même , pag. 1 90. & luiv. Hiftoire de F Egltfe Collégiale de Saint 
Etienne de Dijon, pag. 235. Vllluftre Orbandale , Tom. II. pag. 541. 
& iuiv. où Ton trouve ï Eloge Hiftorique de ce Prdar. Voy. auili le Dif- 
cours funèbre d'André F remyot, Archevêque de Bourges , par François- An- 
toine Nardot, pag. 13. 

®mmmmmmmmmmmmm*$mm& 

CHARLES DE NEUVEGLISE. 

charlf.s "VT EU V EGLIS E , ( Charles de ) naquit à Saint-Gcngoux , petite 
)ENEUV. XN Ville du Mâconnois , le 9. Mars 1646. & mourut le 14. Juillet 171 9. 

à 73. ans. Il étoit Prêtre & Profèlfeur de Philofophie au Collège deToifïèy 
dans la Principauté de Dombcs. Emploi qu'il a exercé pendant quarante 
ans , & qu'il préféra à des Bénéfices , dont M. Félix , Evêque de Châlon , 
vouloit le gratifier. Ce Prélat lui avoit ofïèrt une Cure conlidérable , & la 
place de Promoteur dans Ion Diocèfe. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Carte Topographique de Dombes , ave s f Hiftoire de ce Pays, en forme 
de Thèfes fou tenues par Claude Calhet dtGarncreau , fils de M. le Premier 
Préfident du Parlement de Dombes. ToûTey , Leblanc, 1697. in folio , 
Pagg- 5*- 

2. Réponfe de l'Auteur de r Abrégé de CHifloire de Dombes à la Critique 
de M. Guichenon par M. Collet ,(fàla Lettre du Pere Mene/lrier, Jéfuite. 
Trévoux , Ganeau , 1697. & 1698. in 8°. pagg. 74. 

3- 
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3. Trait J méthodique , & Abrégé de toutes tes Mathématiques , Contenant 
une Introduïlion , ou fon donne l'explication des termes , les règles des opi^ 
rations les plus rtécejfaires de f Arithmétique & de t Algèbre , & la pratiqué 
de plufieurs Problèmes de Géométrie. Lyon , Plaignard , in 8°. ». vol. fig. 

CLAUDE NICAISE. 

NÎCAISE, ( Claude ) Chanoine de la Sainte Chapelle de Dijon, . C^HP* 
naquit en cette Ville. Il ëtoit fils d'Antoine Nicaife , Contrôleur des N1CA18E < 
Mortes-Payes , & de N. Coquelin. [1] Après avoir fait les premières étu- 
des dans fa Patrie , il fc rendit à Paris où il recommença fa Philofophie dans 
rUniverfité , prit le Degré de Maître ès Arts , & étudia enlùite en Théo- 
logie au Collège de Navarre. Il y demeuroit depuis une année, lorfqu'il 
aprit qu un de lès amis alloit à Rome pour des affaires de la Maiion dé 
Longueville. Il le détermina à l'y accompagner. C'étoit au commencement 
du Pontificat d'Alexandre VII. en léjj.ou 1656. Comme il n'étoit que 
Sous-Diacre quand il quitta la France , on l'engagea à recevoir le Diaconat * 
& enfuite la Prêtrife. Peu de tems après , il parcourut une bonne partie dû 
l'Italie , & s'en revint en France par Venifc. 11 vit à Rome tout ce qu'il y 
avoit de Sçavans & d'habiles Artiftes , & fe fit eftimer & aimer générale- 
ment de tous ceux qui le connurent. Il compta parmi fes amis , des perfbn- 
nés du premier Rang. On peut voir le dénombrement de toutes les connoïC 
fanecs qu'il fît en Italie dans fes deux Lettres à M. Carrel , Prêtre de Seiflèl, 
inférées dans les Nouvelles de la République des Lettres , Octobre 1 703. II 
continua toutes fes liaifons, quand il fut de retour en France , par un com-« 
merce afïidu de Lettres , & il alla les cultiver une£èconde fois en Italie , fut 
la fin du Pontificat d'Alexandre VII. Mais ce voyage ne dura pas fi long- 
tems que le premier. Il revint dans le Royaume avec M. de Rancé , Abbé de 
la Trappe , qui l'honora depuis , de fon amitié. Tout le monde a oui parler 
de la Lettre que M. de la Trappe lui écrivit fur la mort de M. Arnauld , qui 
a fait tant de bruic M. Nicaife quitta l'Abbé de la Trappe près de Florence, 
& prit la route de Gènes où il fit quelque féjour. De retour à Dijon , il ne 




avant fon Exaltation , & l'Abbé Nicaife le complimenta par Lettre fur fon 
élection en 1700. Il mourut l'année fuivante 1701.1e 20. Octobre , à Villy, 
Village à 7. lieues de Dijon , âgé de 78. ans , après avoir été tourmenté pen- 
dant plufieurs années, des douleurs de la pierre. M de la Monnoye lui fie 
une Epitaphe , raportée dans les Nouvel/es de la République des Lettres , 
dans le nouveau Menagiana , dans les Poëfies de M. de la Monnoye , & 
dans le dernier Suplément de Moreri > ce qui me difpenfe de l'inférer ici. On 



[il Bafnage s'eft trompé dans fon Hijioin des Ouvrages, des Sçavtns , Décembre 1701. p. JjS. 
en difant que le frère de l'Abbé Nkaife a été Procureur Général a la Chambre des Comptes de 
Dijon. Moreri eft tombé dans la même erreur. 

Part. H fii 
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CLAUDE prétend que cette Epitaphe peu férieufc , dépeint affcz bien l'Abbé Nicaife. 
NICAISE. ' 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Elogium & Tumulus Pétri Petits Medici , in 8°. 1687. It. àUtrecht 
en 1 689. cum Dijfertat. de moribus Antropophagorum , £f de Ho Me ri Ne- 
penthe P. Petit/ , in 8*. Voy.le Journal des Sçavans de 1689. & V Hi/loire 
des Ouvrages des Sçavar/s par BaJnage, Mai 1689. pag. 193. Pierre Petit 
étoit ami de l'Abbé Nicaife y à qui il avoit dédié la Diilèrtation Latine fur 
la Croix ; mais cette Pièce n'a pas vû le jour. 

2. Explication d'un ancien Monument trouvé en Guyenne dans le Diocè- 
fe (TAufch. Paris , Daniel Hortemels, 1689. in 4 0 . pagg. 46. (ans l'Epitre 
Dédicatoire à l'Archevêque d'Aufch, de y. pages , & une Préface de dix , 
où il eft parlé des anciensTombeaux & de leurs différences. Quelqu'un ayanc 
critiqué fans raifon cet Ecrit , l'Abbé Nicaife répliqua à la Critique , & prou- 
va l'ignorance de fon Adverfaire ; mais il ne voulut pas faire imprimer la Ré- 
ponfe qu'il fè contenta d'envoyer manuferite à M. l'Archevêque d'Aufch. 

3. Extrait ef une Lettre que F Abbé Nicaife écrivit à M. Cou fin , au fujet 
de la Critique qu'on avoit faite de l'Ouvrage précèdent. Dans le Journal des 
Sçavans de 1690. pag. 26y. Edit. in 12. 

4. Extrait d'une Lettre de M. Nicaife au même. lbid. pag. y y I. Voyez 
Balhage , Hi/loire des Ouvrages des Sçavans , Mai 1690. pag. 422. 

y. De Nummo Pantheo Adriani Imperatoris ad Ezech. Sphanhemium , 
Dijfertatio. Lyon, Anifïbn , 1689. in a.°. Voy. Aila Eruditorum Lipf. 
Supplem. I. Se&. VII. pag. 373. & N°. 1 Tom. I. pag. 377. L'Au- 
teur y eft a pelle : Antiquitatis perferutator folertifimus. Voy. auffi Bafna- 
ge , Hi/loire des Ouvrages des Sçavans , ibid. pag. 1 3 y. N". 1 690. & Biblio- 
graph. Antiquatia Eabricii , pag. 268. 

6. Traité des Sirènes. Paris, Aniffon, 1691. /'«4 0 . L'Auteur prouve 
que c'étoientdes oifèaux. Voy. AS. Lipf . Tom. II. Secl. VII. pag. 341. & 
613. N°. 2478. Notes des Chridoph. Volphiusfur le CaJ auboniana , pag. 
22y. on y loue & l'Ouvrage & l'Auteur. Bafnage , Hiftoire des Ouvr. des 
Sçav. Septembre 1693. pag. 39. & Février 1696. pag. 283. Struv. Intro- 
duit, ad Hi/l. Liter. pag. 498. & le Journal des Sçavans de 1691. pag. y 14. 
Edit. in 12. 

7. Catalogue de la Bibliothèque de M. Fleutelot , Confeiller au Parle- 
ment de Dijon. Paris , 1693. in 12. L'Abbé Nicaife rangea ce Catalogue, 
& y mit une Préface Latine. 

8. Epitaphe Latine de Nicolas Pouffm , célèbre Peintre , fon ami. Elle 
eft imprimée dans les Entretiens fut les Vies des Peintres , par felibien , 
Tom. IV. pag. yo. Edit. in 12. & dans le Suplèment de Moreri de 1735. 
article Pouffm* 

9. Dans le Recueil intitulé : Funus Santolinum , imprimé à Dijon in 4 0 . 
•a trouve , pag. y 1. & 63. deux Epitaphes de Santeùil , par l'Abbé Nicai- 
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Ce ; lune , en Profe ; l'autre , en Vers. Elles font réimprimées dans les CE*. iM 5fc48f )a 
vres de Santeùil , Edit. en 3. vol. MCAlsE» 

10. Lettre à M. Bourielot , Médecin du Roi , fur la mort de M. Ar- 
nauld , Docteur de Sorbonne. Cette petite Pièce, qui a fait beaucoup de bruit 
& trouve dans pluficurs Recueils de Lettres écrites fur la mort de M. Arnauld. 

1 1 . Extrait de deux Lettres deP Abbé Nicaife , pag. 600. & 100. du Li- 
vre intitulé : Otium Hannoverianum , feu M-fcellan. ex oreO ' fchedis Leib* 
nhii. Leipfic, 171 8. in 8°. L'Auteur y fait mention de fa UùTcrtation , 
de Minerva Amelia , unà tutn Mercurio illius Symbolo , Ara fîngularis , 
Emin. Lard. Noritioconfecrata. Elle fut envoyée à Gronovius , qui devoit 
l'inférer dans fes Antiquités Grecques. Pagg. 6l.6tj2.otii Hanoveraniy il 
y a deux Lettres de M. Leibnitz à l'Abbé Nicaife. 

il. Difcours fur la Mufique des Anciens. Mf. Il avoit eu defTcin de le 
faire imprimer avec plufieurs Lettres de M. Ouvrard , Chanoine de l'Eglife 
Métropolitaine de Tours. Il 1'dcheva peu après k mort de M. Ouvrard , à 
qui il vouloit le dédier. Fabrkius a fait mention de ce Dilcours dans (& Bi- 
bliothèque Grecque , Tbm. II. pag. ici. 

13. Traduction Francoife de /"Italien de Bellori, contenant la Defcrip^ 
tion des Tableaux du Vatican , avec un Difcours fur T Ecole d'Athènes & fut 
te Parnaffe , deux Tableaux de Raphaël, Mf. L'Auteur vouloit dédier cet 
Ouvrage au Cardinal Albani , fon ami ; mais ce Cardinal étant depuis de- 
venu Pape , fous le nom de Clément XI. la modeftie de l'Auteur trouva cet 
Ecrit indigne de lui être préfenté. 

14. Lettre de F Abbé Nicaife fur la mort du Pere Pagi , imprimée dam 
les Nouvelles de la République des Lettres , du mois de Novembre 1699. p, 
595-. Ce Sçavant étoit en relation avec l'Abbé Nicaife -> à qui il a écrit j 
entr'autres , une Lettre fur diverfes découvertes de Chronologie , dans les 
Nouvelles delà République des Lettres , Juillet 1699. P a g- 4°- &dansl'H/^ 
toire des Ouvrages des Scavans , Mars 1698. pag. 138. 

1 y Quatrain & Lettre Latine aux Académiciens de Ricovratide Padoiie 
fur la mort de la célèbre Pifcopia Comara. MM. du May & de la Monnoya 
envoyèrent aufîi des Vers fur le même fujet à l'Académie de Padoiie , qui en 
fut li contente , qu'elle reçut dans Con Corps , nos «ois îlluftres Dijonnois», 

1 6. L'Abbé Nicaife a travaillé au plan des Thermes de Tivoli , que le Pera 
Kiricer a inféré dans ion Latium antiquum. C'eft à lui que ce pere doit le 
plan de ce qu'il y a de plus confidérable dans Ion Latium. L'Abbé Nicaife 
l'obtint pour lui du Cardinal François Barberin , à qui il préfenta un Mé- 
moire fur ce fujet. 

17. Deux Lettres à M. Carrel, Prêtre de Seiffel, inférées dans les Nou* 
velles delà République des Lettres, Octobre 1703. pag. 367. & fuiv. 

Voy. Lettres h M. Carrel, Eloge de M. Nicaife , par M.Pierre Legôus i 
Con fe Hier au Parlement de Bourgogne , dans les Mémoires de Trévoux du 
mois de Décembre 1 70 1 . pag. 15 1. Le Dictionnaire de Moreri , tyleSu* 
plémentde 1735. 
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JEAN NICOLAS. 

NICOLAS IC °LdS,( Jean ) ne à Dijon , Avocat Général au Parlement de 

JJN Bourgogne , mourut le 19. Janvier 168 1. âgé de plus de 70. ans. 

Il eft Auteur d'une partie des Pièces qui lont dans un Ouvrage burlefque, 
intitulé : La perdrix & l'orange , queition propofée au Carnaval en 1 64 y. 
imprimé/» 8°. la même année , à Dijon , chez Pierre Palliot. 

Les Ragoûts de Carnaval , brochure de 4. pages in 4 0 . 

Conclu/ions prifes le 1 y. Avril 1660. fur la préfen talion des Lettres pour 
le Gouvernement de Bourgogne , expédiées en faveur de Louis de Bourbon, 
Prince de Condê. Ces Conclufions font imprimées à la fuite duDifcours de 
Charles Fevret , fur le même fujet. Dijon, Palliot, 1660. «4°. 

J'ai un Ouvrage Mf. aflèz étendu en Vers libres du même Auteur. Il eft 
intitulé : Ordonnances à fe réjouir pourTann-e 1668. au fujet de la Poli- 
ce , difpofition , formalités , qui à t avenir s'obfervcron! aux foupers & repas. 

LE PERE NICOLAS. 

LE PERE ICO LAS, ( lePere) Prédicateur Capucin, étoit né à Dijon. 
NICOLAS. J>| Son nom de famille étoit Pcltret. Il mourut à Lyon en 1694. après 
avoir été trois fois Défîniteur de la Province , & Provincial. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

i.Oraifon funèbre de M. Odebert , Pré fident au Parlement de Bourgo- 
gne. Dijon, Grangier, 1662. /»4°. 

z. Pharaon réprouvé, ou r Avocat delà Providence de Dieu fur la répro- 
bation des Pécheurs. Lyon, Claude Muguet, 1685. in 4 0 . Ce font des 
Sermons pour l'A vent. 

3. Offuve du Saint Sacrement. Ibid. Deville , 1686. in 8°. 

4. OBavedetAffomption. Ibid. 1687. in 8°. 

y. Sermons fur tous les Evangiles du Carême. Ibid. 1687. in 8°. 3. vol. 

6. Vefprit du Chrétien Eccléfiaflique & Religieux. Ibid. 1688. in 8°. 
3. vol. 

7. Panégyriques fur les Myfiéres de Notre Seigneur. Ibid. 1688./» 8°. 

8. Sermons prêches pendant PAvent. Ibid. Plaignard, 1688. Deux 
très Editions la même année. 



9. Panégyriques fur les Myfiéres de la Sainte Vierge. Ibid. 
1688. in 8^. 

10. Lettre curieufe à un ami , dans laquelle on fait PAnalyfe de la nou- 
velle Théologie myftique du DoQcur Molinos. Dijon, Jean Reflayre , 1688. 
m 12. 

11. 
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1 1 . Sermons pour les Quarante Heurts , contre le mauvais ufage du Sa- LE p ERE 
crement de Pénitence. Lyon , De ville, 1691. /';; 8". NICOLAS. 

12. Panégyriques des Saints. Ibid. Thomas Amiulry , 1693. in folio , 
2. vol. 

13. Sermons furies Evangiles de tous les Dimanches de tannée. Ibid. 
1694./* 8°. 3. vol. 

14. Sermons pour les Fêlures & Profe fions Religieufes. Ibid. 169 r. /'« 
8°. 

15. Ocl ave des Morts. Ibid. 1696. ni 8°. 

16. Sermons pour les Quarante Heures , fo»/rr /<r mauvais ufage du Sa~ 
crementde f Euchariflie. Ibid. Deville , 1696. in 8°. 

Le Carême du Perc Nicolas a été* traduit en Italien , fous ce Titre ; Qua- 
ref/ma/e del Padre Nicolà , di Dijon , Provinciale dé Padri Capnccini délia 
Provincia di Lione ; tradotto del Francefe. Venife , France feo S sorti , 
1730. » 4 0 . 2. vol. 

Voy. la Bibliothèque des Capucins , par?e P. Denvs de Gènes , impri- 
mée m folio en 1691. Il a parle très peu exactement du Pere Nicolas. 

1 • A ifc nti ,tn ,9k 1 li 1 1, A A A A AAA A 



N. . . NIQUEVARD. 



NIQU EV AR D , ( iV. . . ) en 1634. étoit Capitaine des Enfans niquev. 
de Châlon ; & en cette qualité, il fit deux Dilcours à M. d'Uxelles , 
Gouverneur de cette Ville. Us font imprimes à la page 764. & 767. du I. 
volume de Yilluflre Qrbanialc. Pag. 782. ibid. on lit un Compliment qu'il 
fit , étant Maire de Châlon en 1660. à M. de Maupeou , lorlqu'il prit pot 
feflîon de l'Evèchë de cette Ville. 

N... LE NOBLE. 

NO BLE y ( N .. . /<f) natif de Bourgogne , réfi Jant à Paris , rem- _ N •• ; 
porta en 17 1 6. le Prix de Poclie , aux Jeux Floraux de Touloufe. LE NOBLE - 
Ilaauiîi remporte en 1722. le Prix de Proie , propofé par l'Académie 
Françoifc. Ces paroles de l'Ecdéfiafte VII. 6. en étoient le fujet : Melins 
eft à Sapiente corripi r quùm Stultorum adulatione decipi. Qu'il vaut mieux 
être repris par un homme fage , que d'être féduit par les flateries d'un inlèn- 
fé. Cette Pièce eft inférée dans le Recueil de plu fleurs Pièces d'Eloquence , 
préfentèes à P Académie Françoifc, pour le prix de l'année 1722. pag. i-ytS. 
Paris, Coignard , 1723. in 12. Voy. un extrait du Difcours de M. le No- 
ble , pag. 18. & fuiv. du III e . vol. de la Bibliothèque Franpife de Camu- 
fat, imprimé en 1723. in 12* 
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CHARLES NOBLOT. 

ES XT 0 B L 0 T » C ) naqwt le 1 7. Mai 1 668. à Aifi , Village du 

i*N Pay* d'Auxois , d'Emilien Noblot , & de Reine Compain, orieinai- 
re de Pre'cy fous-Thil. Le jeune Noblot , aptes avoir fait fes études à Dijon, 
fe rendit en 1 690. à Paris , oùil cultive les Belles-Lettres avec fuccès. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Géographie Univerfelle , HifforiqueC Chronologique , Ancienne & 
Moderne , où F on voit P origine , la changemens , la mœurs , les coutumes , 
la Religion , le gouvernement , les qualités de chaque Etat , & ce qu'il y a 
de plus rare & de plus remarquable. On y fait au$ mention des Inventeurs 
d'une infinité de chofes , (T Hommes célèbres , [oit dans les Lettres , foit dans 
la Guerre , parraport aux Villes où ils ont pris naiffance. On y a joint une 
Géographie Eccléfiaflique , ou un détail des cinq Patriarchats , leur établi f- 
fement & P état prefent de chacun, avec un petit abrégé des Conciles Géné- 
raux, que Pona mis au bas des Pille* , où ils fe font tenus. Les Chefs d Or- 
dres , tannée de leur in/litution , & les Ordres Militaires des Puiffances de 
P Europe. Paris , Ofmont , & Alloues , 172 e. in 11. vol. en 6. Tora. 

2. Tableau du Monde ancien & moderne, divifé en trois parties. La I e . 
contient la divifion du Monde en 7. âges , les époques les plus célèbres de 
PHifloire , depuis Adam jufqu\) prefent, & comment depuis la dernière des 
quatre Monarchies , qui e/l celle des Romains , fe font formés prefque tous 
les Etats qui fubfiflent aujourd'hui. La Ib. eflune courte Dejcription des qua- 
tre parties du Monde , contenant ce qu'elles produifent pour P utilité des hom- 
mes ; les mvturs , la Religion & la Langue de toutes les Nations. La HP. 
enfin , eflun Recueil de toutes fortes de Remarques curie u fes , parmi le f quel- 
les on trouvera P origine des Arts Cf des Sciences. Paris , Prudhomme, 1710. 
in il. pagg. 149. 

3. La Bibliothèque des Poètes Latins (jT François, Ouvrage auffi utile 
pour former le cœur, qu'agréable pour orner Pefprit. Paris, Rollin, 1731. 
in 1 2. On en trouve un long extrait dans le Mercure de Janvier 1 17 3 1 . pag. 
107. Voy. aufli la page 338. & f'uiv. du Nouvellijie du Parnaffe , impri- 
mé en 173 1. Lettre XIV. 

4. Les Tablettes Oenologiques de M. Marcel, Avocat au Parlement, 
contenant les fuites des Papes , des Empereurs (f des Rois qui ont régné de- 
puis J.C expliquées & continuées jufqù 'à préfent. Paris, ijia.in 12. 

y. L'origine des Arts & des Sciences. Paris , Hippolythe-Louis Gue'rin, 
1740. in 12. 

6. Lettre de M. Noblot , à M PAbbé de Gournê , fur le Profpcïlus de 
fa Géographie , imprimé dans le Mercure de Mars 1 741 . pag. c6 3 . Dans h 
Mercure de Juillet 1 741 . pag. 1 j 14 - 1 ; 2 3. 
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LITRES NON IMPRIMES. Slot! S 

7. Morale tirée de l'Ecriture Sainte & des SS. Pères , accompagnée de 
réflexions édifiantes , £f da notes pour mieux faire entendre les Paffages de 
t Ecriture. En fuivant F ordre alphabétique , on donne ta définition des ver- 
tus (y des v'mes. Enfin , tous les principes delà Religion Chrétienne font ren- 
fermés dans cet Ouvrage , qui par conféquent, ne peut être qu'extrêmement 
utile à toutes fortes de perfonnes pour remplir leurs devoirs , chacune dans 
leur état. 

8. Abrégé Chronologique pour f entrât Hi (loir c de tEglife, depuis JJfus* 
Chrift jufquà prèfent. 



HUGUES DE NOYERS. 

OYERS, ( Hugues de ) Evêque d'Auxerre , fils de Miles II. Sei- HUGUES 

gneur de Noyers', d'une ancienne Maifon de Bourgogne , dont on DE 

NOYERS. 



peut voir la Généalogie dans le Ditlionnaire de Moreri , eut de grands dé- 
mêlés avec le Comte d'Auxerre , qui tâcha de le noircir par toutes fortes de 
calomnies. Ce Prélat ufant du pouvoir que fa Dignité lui donnoit , l'excom- 
munia avec tous les Officiers , & les déclara indignes de la fépulture Ecclé- 
fiaftique. Cette action de vigueur & de fermeté, irrita fi fort ce Comte, 
qu'il fit enterrer le corps d'un enfant dans une des Salles de la maifon de Hu- 
gues , & chaffà tous les Ecclélïaftiques de l'Eglifè Cathédrale. Cette excom- 
munication dura aflèz long-tems , & ne fut levée qu'après la fatisf action du 
Comte d'Auxerre, qui fut obligé de déterrer lui-même le corps de l'enfant , 
& de l'aporter nuds pieds & en chemife dans le Cimetière , pour y être en- 
terré en préfence de toût le Peuple. Hugues mourut à Rome , l'an 1 206. le 
29. Septembre , félon les uns , & le 6. Décembre , félon les autres. On lui 
attribue un Traité Latin , intitulé ; De Clericorum Militum geflis mirabilis 
bus. Gefner , qui aflure que cet Ouvrage a été imprimé , l'attribue à un 
Hugues de Mâcon. 

Voy. Bibliot. Bibliothec. MjJ.Labbe, Tom. I. pag. 471. La Gaule 
Chrétienne de Claude Robert, pag. 252. celle de MM. de Sainte-Mar- 
the , Tom. II. pag. 282. & le Dictionnaire de Moreri. 
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LOUIS 
ODEBLRT. 



DEB E RT, ( Lo«« ) né à Avalon , Chanoine de 
l'Eglife Collégiale de cette Ville , fut dans la fuite Prin- 
cipal du Collège de Cambray à Paris. Il mourut à Ava- 
lon, le 5. Août 1535:. 1 

Parmi les Manul'crits de la Bibliothèque du Roi , on 
trouve l'Ouvrage fuivant : Ludov. Udebert Sermo Syno- 
dalis habitai anno ijii. apud Senones : Effunde fia- 
Venerabiles Univerfo. 

mm m$ mmmm '-m^mm 

PIERRE ODEBERT. 
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PIERRE 
ODEBERT. 




: beaucoup d'intégrité. 11 donna 80000 Uv. pour élever de jeunes i 
dans l'Hôpital de Sainte Anne de Dijon , & trente mille livres pour établir 
dans le Collège des Jéfuitcs de la même Ville , quatre Prof cireurs en Théo- 
logie. M. Odeberî mourut le 19. Novembre 1 661. Agé de 87. ans , & fut 
enterré dans l'Eglilè de Saint Etienne de Dijon, où on lui drefla cette Epi- 
taphe. 

DD. P. O. 

Sta, Fiator, & Agi; 
Âcceft/Jiad ViriTumulum, qui nobUiorcm , 

Si patfus effet , meruerat. 

Pctrus Odebcrtus h)c jaeet , 

In Libell. Supplie. Curia Prafes 

Magni nominis , major if que virtutis ; 
Qui , dum non paucis prtfuit , omnibus profuit , 

Jusfuum eut que tribuendo , 
Nec mirum j nam defuo cuique tribuit. 
Et qu.)m fervid&in Deum pietatis, tam 
Profufx in Pauperes liberalitatis fuit : 
lllh viffum , Mis hofpitium prMt. 

Amplijfima 
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Amplifiai* , Div/one & Avalione , Xenodothta pierre 

1 . ODEBERT 
Exf/rr/xit , Urbium ornamenta , yV« 

Potius propugnacula Patrum Capucinorum 

Canobium Avalione inflauravit , 

Gymnajiumque inibi fundaoit , infignem 

Informandis Juvenum anhnis PaUflram. 

Ad hoc pii films, Conjugis , Odette Maillard , 

Conftlio ufus , yiw «o» optimû dote magis 

Qtûtm prxclam animi dotibus , />/W»?/<r diligtntia 

Tantis opertbns incumbentem jrtvit. 

Jpfe deinde Theologix Scholam 

In Collegio Divio-Godrano aperuit, 

Seminarium Epifcopale ditavit , 

Refugiumque ; C effujisin Pauperes ofibui, 

Illos tandem hxredes tn/lhuit, 

Ut quorum Hofpa exfliterat , eorum nuncnparetur Pater. 
HisperaZis obiit anno atatisfux LXXXVll. 
Die XIX. Nov. M. D. G LXI. 
Publico lullu fepulttu , qnem , dum vixit, abftcrfcrat. 
Abi , Viatcr, & luge. 

M. Odebertcft. Auteur du Livre qui a pour Titre : P Académie des Afflic- 
tions , où fe trouvent les biens folides. Dijon, Philibert Chavance , 1666. 
in 4 0 . 

Le Perc Thomas Leblanc, Jéfuite , lui a dédie un Ouvrage quia pour 
Titre : Le Chrétien dans C Eglife , imprimé en 1658. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne, pag. 170. & le P. Perry , Jé- 
fuite , Poëjis Ptndarica , Edit. de 16 53. où il fait le Panégyrique de ce Pré- 
fident. 

o d o N. 

ODON, Chanoine Régulier de Saint-Pcre d'Auxerrc, vivoit dans le 0D0N i 
XII e . Siècle. Guillaume de Toucy, Evêque de cette Ville , fit tant 
d'eftime de lui , qu'il le fit premier Abbé de Saint-Pcre en n 78. On ignore 
pourquoi Oàon ne conferva pas cette place. D. Luc d'Achery , dans Te II e . 
volume de fon Spicilège , pag. 529. & y 3 j. a fait imprimer quelques Let- 
tres à'Odon. On trouve une Lettre du même dans la Chronique Latine de 
Saiut-Maurien d'Auxerre. On trouve en cette Abbaye , un Mf. qui eft 

Part. Il G g 
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peut-être d'Odon , lequel contient une elpèce de Théologie rédigée par Sen- 
tences , félon la coutume de ces tcms-là. Il cft intitulé : Sententix Magif- 
tri Odonis. Magiftcr Odo , Canonicus Reguiar. S. Pétri Antiffiodor. in Li- 
bre Mf.Scnteniiarutn. Ce Mi. eftdu XII e . Siècle. Un Critique de nos jours 
a prouvé que le Recueil de Sentences , imprimé à la fin de 1 Ouvrage de Hu- 
gues de Saint Viclor , eft à'Odân d'Auxerre. Du moins , dit-il , il s'eit pû 
faire que le Mf. de Hugues étant commun à Saint-Pere d'Auxerre , où l'on 
obfèrvoit alors la Règle de Saint Victor , Odon en ait tranferit , & expli- 
quée , de vive voix , les Sentences aux Religieux qui ctoient fous fa conduite. 

Dans l'Abbaye de Saint Maurien d'Auxerre , on trouve encore un Ml. qui 
a poux Titre : Serntones Odonis. 
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PIERRE PALLUET. 

ALLUET, ( ) Mépartifte, ou Prêtre Habitué PIERRE 

de l'Eglife Saint Michel de Dijon , naquit en cette Ville PALLUET « 
le c. IsTovembre 1651. & mourut vers 1700. Il a com- 
pote" les deux petits Ouvrages fuivans : 

1. De la dévotion 4u Sacré Caur de Je fui. Dijon, 
Michard, 1697. in 12. 

2. Réflexions fur les diff érentes Qualités & opérations du Sacré Caur de 
Jefus. Ibid. 1702. in 12. Il travailla à cet Ouvrage avec Madeleine Joly , 
Religieufe de la Vifitation , morte à 70. ans, vers 171 1. 

E D ME ET JOSEPH PANIER. 

PANIER, ( Edme & Jofeph ) frères nés à Auxerre. Lorfquc les Hu- EDME ET 
guenots firent le Siège de la Ville d' Auxerre en 1567. chacun de ces J0S * PAN " 
deux frères fit une Relation de ce Siège , dont on voit encore plulieurs co- 
pies à Auxerre. Ils marquent avec beaucoup d'ingénuité ce qu'ils ont vu ÔC 
entendu. M. l'Abbé Lebcuf convient que ces Mémoires lui ont été d'un très 
grand lecours pour l'Ouvrage qu'il donna en 1724. fur la même matière. La 
Relation d'Edme Panier cit plus étendue & plus circonftanciée que celle de 
Jufeph. L'un & l'autre moururent à Auxerre , dans une même année ; Ed- 
mjty le 21. Septembre 1 587. & Jofeph , le 26. Octobre. 

Voy. ÏHifloire d" Auxerre , par M. Lebeuf, pag. 1 y 3. 1 & la Préfa- 
ce , pag. 2. 

ALMAQUE PAPILLON. 

PAP ILLO N , ( Almaque ) Dijonnois , Poète François, Valet de almaq. 
Chambre du Roi François I. naquit en 1487. Sa famille conferve en- PAPlLLON - 
core à Dijon fon Portrait. ïî y eft marqué qu'il étoit âgé de 72. ans en 1 j J9. 
Marot étoit ami de Papillon , & lui a donné pluficurs marques de fon efti- 
me en difFérens endroits de fes Pocfies. Dans fon Epitre à François J. pour 
lui recommander Papillon , Poète François , étant malade , [1] il dit à ce 
Prince , 



£i] Cette Epitre au Roi , cil la dernière de celles de Marot. 
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almaq. Que Papillon tenait tn main la plume , 

Et de fes faits , faifoit un beau volume , 
Quand maladie extrême lui a fait 
Son Œuvre exprès demeurer imparfait. 

Je ne connois perfcnne qui ait parlé de cette Hiftoire de François I. par 
Almaque Papillon. Cétoit peut-être un Poème à la gloiie de ce Reftaura- 
teur des Sciences. 

Voici comment il parle de Papillon ; 

Et lui offrant tout ce que Dieu ha mis 
En mon pouvoir pour aider mes amis , 
Dont il ejl Pun , tant pour r amour du fyU , 
Et dufeavoir de fa Mufegentile , 
Que pour autant que fa Mufe enfanté 
A ta loïtange il a toujours chants , 
Puis adrefiant la parole à fon ami , il lui dit que 
Si oneques Mufe à l autre fait plat ftr , 
Certes la tienne e(l du Roi écoutée ; 
EnfuitC portant la parole à François I. 

Dois- je penfer que ton coeur tant humain 
Trouve mauvais fi je prîte la main 
A un ami , vît meme que nous f immès 
Et lui & moi du nombre de tes hommes"* 
Et ailleurs : 

Voilà les pleurs & regrets que je fais 
Pour mon ami le parfait des parfaits. 

Ces deux Vers font tirés d une Epitrc de Marot , qui parut pour la pre- 
mière fois dans les Œuvres de ce Poète , Edit. de la Haye 173 1. in 12. El- 
le fc trouve à la pag. a 14. & luiv. du lie' Tome. 

Paillon étoit connu du célèbre Corneille Agrippa , qui dans une Lettre 
datée de Strasbourg , le ji. Décembre 151 y. parle de lui en ces termes à un 
de fes amis : Eruditions Papilio in fuis Literis falutem ad me ex tuo nom/- 
ne fcripfit. 

La Croix-du-Maine dit que le Throne £ Amour efl de Papillon , tomme 
le témoigne t Auteur de la Généalogie des Dieux , fur nommé f Innocent éga- 
ré. Je n'ai pu voir le Throne d'Amour. J'ignore s'il eftenProfe ou en Vers, 
& s'il cft imprimé. 

Mais j'ai vû un autre Ouvrage de Papillon, intitule : Le nouvel Amour. 
Il parut d'jbord anonyme à la pag. 237. des 0 pu feules d 'Amour par Heroet 
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C autres divers Poètes , imprimes eu 1 C47. à Lyon , chez Jean de Tour- ALMAQ. 
ncs m 8°. Le nom de cet Auteur ne fut découvert que dans les Editions * 
fuivantes. Dans le Catalogue des Livres de M. Baluzc , N°. 1078. on cite 
le nouvel Amour du Seigneur Papillon , avec des Pièces de Fontaine, eTHé- 
roct, Ce Paris, 1549./» 12. Je trouve encore le même Poème avec le 
nom de l'Auteur , dans un Livre intitulé : Le mépris de la Cour, C c. Cet 
Ouvrage contient toutes les Pièces du Recueil de 1547. qui a pour Titre : 
Opufcules d'amour par Héroet , Ce On lit au feuillet 15 c. reilb , du mé- 
pris de la Cour , une Préf ace datée de 1 C46. que je crois de Papillon , auffi 
bien qu'un Huitain de Cupido , Ce & deux Dixains fur la même matière. 
A la fin de ces Pièces , l'Editeur, qui ctoit Antoine Alaigre , Chanoine de 
Clermont en Auvergne , a inféré le Poème du nouvel Amour inventé par le 
Seigneur Papillon. Cette Poëfie contient fix ou iept cens Vers de cinq pieds. 
Elle cil fuivie de cinq Dixains du même Auteur. Le Poëme du nouvel 
Amour , cft un Eloge des shajlcs Amours de François I. 

Voy. les Œuvres de Marot , pag. 281. & fuif. Edit. de 1581. & pag. 
214. du Tom. II. Edit. de la Haye ,1751. Agrippa , Epi/l. Lib. III. Epi/1. 
LXXXII.Tom.il. Edit. de Lyon , in V.apud Berin*os Entres. La Croix- 
du-Maine , Bibliothèque Françoife , pag. 422. & TEhgt hliflonque de M. 
Papillon , imprimé à Dijon en 1738. in 8°. pag. j. & 6. 

THOMAS PAPILLON. 

PAPILLON, ( Thomas ) de la même famille que le précédent , la- Jggjgg 
quelle conferve auflï fon Portrait, habile JuriUcnfulte & Avocat au 
Parlement de Paris, vivoit fur la fin du XVI e . Siècle , & au commence- 
ment du XV IL. Thomas Papillon étoit verfé dans la connoiflance des Lan- 
gues fçavantes , & des Belles-Lettres. Il a compofé les Ouvrages fuivans : 

1. Libellusde jure ascrefeendi. Paris, Berjon , 161 3. in 8°. It. ibid. 
\6\6. It. LugduniBatavorum, 1640. in 16. & 166c. in 12. Le Jurifcon- 
fulte Othon a inféré ce Traité , de même que le f uivant , dans le IV e . volu- 
me de fon Thefaurus Juris Romani, imprimé à Leyde , chez Vander-Lin- 
denen 1729. in folio. Konig , Lipenius & le P. Jacob ont parlé du Libef- 
lus de jure acerejeendi , & ont omis les autres Ecrits de Papillon. 

2. De direïlis hxredum fubftitutionibus. Paris, 1616./» 8°. 

2' Commentant in IV.priores Titulos Lib. I. Dige/l. Paris, Pierre Du- 
rand , 1 624. in 8°. J'ai vu des Mémoires xMfr. parlefquels il cil prouvé que 
cette Famille eft originaire de Tours. 

Voy. Konig, Bibliotheca vêtus C nova , pag. 606. Lipenius, Biblio- 
thesa Juridica, pag. 4. Jacob, de claris Scriptoribus Cabilonenfibus , pag. 
44. Mémoires de Michel de Marolles , Part. I. pag. 9. & 372. Beze, Htf- 
toire des Eglifes réformées de France , Tom. L pag. 750. 774. & 780. De 
Launoy , Hi/loire Latine du Collège de Navarre , pag. 268. & 407. Edit. 
in 4 0 . & l' Eloge Hiftorique de M. Papillon , pag. 6. & 7. 

Part. IL H h 
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CLAUDE PARADIN. 

CLAUDE T^ARADIN, ( Claude ) frère de Guillaume Paradin , qui fera le fujec 
ARADIN. I de rdrticlc fuiyant ^ étQh né à Cui f eaux ( dan3 Ie Bailliage de Châlon. 

Il étoit Chanoine de Beaujeu , & vivoit encore en i ;6i. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Epitre Dédicatoire au Seigneur Jean Parifet , Châtelain de Lon-lc 
Saulnier, /on onde. Elle eft à la tète de la divine Phtlofophie de Vivès, tra- 
duite en François par Guillaume Paradin, fon frère , & imprimée à Lyon , 
en i yyo. in% n . chez Roy , & à Paris en i yj6. in 16. Cette Epitre eit da- 
tée de Beaujeu, leaj. Mars tyjo. Le P. Niceron a oublié cet Ouvrage 
dans le Catalogue qu'il a donné des Ecrits de Claude Paradin. 

2. Quatrains Hifloriques de la Bible. Lyon, Jean de Tournes, IJC3. 
in 8°. It. ibidl nouvelle* Edition augmentée en 1 y j8. Il y a dans cet Ou- 
vrage des figures en bois du petit Bernard. Le P. Niceron dit que la fécon- 
de Edition eft augmentée de 2 3 1. Quatrains , accompagnés chacuns de leur 
devife. Il n'y en a que 226. 

3. Devifes Héroïques de Claude Paradin , avec figures. Lyon , de Tour- 
nes, 1557. inS°. ôcin 16. //.Anvers, Plantin, 1562. //.Doùay, IJ63. 
//. augmentée par François d'Amboife. Paris, 1620. //.en Latin, fousce 
Titre ; SytnboU Heroïca La tin è verfa , 1600. in 16. 

4. Alliances Généalogiques des Rois de France , & Princes de Gaules , 
ajfemblés de Pere .î Fils, avec leurs Alliances conjugales , Armoirh s & Ecuf- 
fons purs V ècarletés. Lyon , Jean de Tournes , 1 y 6 1. in folio. It. fécon- 
de Edition augmentée par Jean de Tournes. Lyon , 1 606. in folio. It. 3,. 
Edition revue & augmentée en plu peurs endroits, & en laquelle ont été 
ajoutés de nouveaux Blafons , & divers Ecartelages £ Armoiries. Genève , 
1 63 6. in folio. Ce volume ne contient que de fimples Généalogies lans au- 
cunes preuves. 

y. Huit Vers François à la tête de XHifloire de notre tems faite en Latin, 
par Guillaume Paradin, & traduite en François par lui-mi 'me. Lyon, 
Pierre Michel , 1 j;8. in 1 2. C'cft dans ces Vers qu'il fc dit frère de Guil- 
laume Paradin. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-du-Maine , pag. 61 . & celle 
de duVerdier, pag. 187. La Croix-du-Maine fe trompe , en attribuant à 
Claude Paradin , la Chronique de Savoy e , les Antiquités de Lyon , & la 
Traduilion de quelques Dialogues de Vives , Ouvrages qui portent tous en 
tête le nom de Guillaume Paradin. Voy. le P. Jacob , de claris Scriptoribtts 
Qabilonenftbus , pag. 127. le Dittionnairc de Moreri , & le» Mémoires du 
P. Niceron , Tom. XXXIII. pag. 196. 
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GUILLAUME PARADIN. 

T) A R A D IN t ( Guillaume ) Doyen de B;a ijeu , étoit né à Cuifeautf, GUILL. 
A [i J petite Ville de la Brefîc Chàlonnoile. Il s'elt rendu célèbre dans le PARADIN, 
XVI e . Siècle par fon érudition & par fes talens pour écrire l'Hiftoire. [a] Le 
P. le Longm'ayant demandé mon fentiment fur cet Auteur, afin de (émet- 
tre en état d'en parler dans fa Bibliothèque des Hiitoriens de France, [3] 
dont il préparait une nouvelle Edition, je lui répondis qu'on pouvoit re- 

5 rocher à Paradin la plupart des défauts des Hiftoriens de fôn fièJe, trop 
e crédulité , trop peu de critique : Que ces défauts font en quelque façon^ 
l'éloge de fa fincérité & de fa bonne foi , qualités qu'il peut difputer avec 
tous les Hiftoricns de la Terre. 

Paradin mourut à Beaujeu , le 16. Janvier 1 590. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. De antiquo Statu Burgundi* , Liber. Lyon, Etienne Dolet , 1742. 
in 4 0 . It. Bâle , Jean Oporin , in &°. avec d autres Traités Hirtoriques. //. 
ibid. 1 5 jo. & 1 jyi. & ibid. in 8°. fans date , ni nom d'Imprimeur. Voy. 
Boeder , Bibliog. cutiofa & Britannica. M. Tri ver a inféré ce Traité dan9 • 
fonTréfor Latin des Antiquité Germaniques. 

2. De rébus in Belgio geftis à Duce Anlcgavcnfi , an no 1 5*43. Epifiola. 
Paris, Gautherot, 1544. /» 8°. It. en François , fous ce Titre : Difcourt 
de la Guerre de fan 1742. & 1^43. traduit du Latin de Paradin, par 
P. H. G. c'efl-à-dire, Philibert- Hegemon Guide. 

3. Anglicx Defcriptionis Compendium & Hifioria. Paris , 1 54. f . in 8°. 
Le P. Jacob a oublié cet Ouvrage dans le Catalogue des Ecrits de Guillau- 
me Paradin. 

4. Memoria noftri temporis. Lyon , de Tournes , 1 548. in folio. II tra- 
duilit cet Ouvrage en François , fous ce Titre : Hiftoire de notre tems ,fai-> 
te en Latin par Guill. Paradin , & traduite en François par lui-mtme. 
Lyon, ijjo./'/iii. It.ibii. iyf2. & IJÎ4 &• avec une continua- 
tion tirée d'autres Auteurs jufqu'en 1 5 5:7. Cette Hiftoire renferme ce x\ui 
s'efl pafré depuis i' Avènement du Roi François L à la Couronne , jufqu'en 
IJ49. 

5. Continuation de CHiftoire de notre tems , depuis 1^0 jufqu'en 1^6. 
Lyon, 1^6. in folio. It. Paris , 1575. /*« 8°. M. l'Abbé Lenglet Ioiie cec 
Ouvrage dans fa Méthode pour étudier /' Hiftoire. Voy. pag. 276. & J07. 
du II. Tom. Edit. de 1729. in 4 0 . 

6. Traité du vrai amour & f*g> e ff e di vine , Introdutlion à la fageffe , tr* 



CO Le P. Niceron fe trompe, en difant Cniffame. 

[1] Le P. Jacob lui donne 1« Titres de Théologien , de Philofophe & de Poëte. 
lll Voy. Biluoskifu des Hiflvruni de Tianct, pag. 771. N°. 1501». 
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r.uiLL. dût du Latin deJem-Loys Vives. Lyon , Maurice Roy , & Louis Pefhot, 
PAOADIN. l5so .j„%o 

7. Chronique de S.tvoye. ' Ibid. de Tournes , 1 y y», in 4°. It. revue' 
augmentée , ibid. 156t. in folio It. fous ce Titre : Chronique de Savoy e , 
extraite pour la plupart de CHiftoire de Al. Guill. Paradin , y. Edition en- 
richie & augmentée en diven endroits , & continuée in f qu'à la paix de 
1601. ( Lyon ) Jean de Tournes, 1602. in folio. Les additions, qui le trou- 
vent en cette Edition , ont été tirées de differens Auteurs , comme l'Impri- 
meur le marque dans Ion Avcrtillèment , où il témoigne qu'il auroit public* 
plutôt cette nouvelle Edition ( les anciennes ne le trouvant plus depuis long- 
tems ) fans la mort de Meffieurt Paradin , & les troubles de la France. Cet- 
te Edition eft la meilleure } mais ce Livre n'eft pas eftimé. Voy. M Lcn- 
glet , Méthode pour l' Hi/loire , Tom. III. pag. 401. Edit. in 4". 

8. Méthode, on briève IntroduBion pour parvenir à la connoijfance de la 
vraye & folide Médecine , traduite du Latin de Léonard Fnfch. Lyon, 
de Tournes, iyy2. in 16. 

9. Hi/loire i Art fiée de la Translation de la Loi de Moyfe , écrite premiè- 
rement en Grec , & puis en Latin, par Mathias Paulm/er , & enfui te en 
François , par Guillaume Paradin. Lyon , 1 y p. in 12. fclon Fabricius , 
dans là Bibliothèque Grecque , Tom. II. pag. 318. ibid. Claude Senne- 
ton , 1564. /»4°. 

10. AjfliclA Britannica, Religionis , ac dentto refit tut a Exegema. Lyon , 
Jean de Tournes , 1 yy j. /// 8 U . 

11. Traité de Concorde publique. Beaujeu, Juftinien & Philippe Garils 
1 576. in 8°. & non 1 y66. comme le dit le P. Niccron. 

1 2. Le Blafon des Danfcs oùfe voyent les malheurs & ruines venant des 
d.vifes , dont jamais homme ne revint plus fage , ni femme plus pudique. 
Ibid. 15 j6. in 8°. Le P. Niceron s'ell encore trompé, en mettant cette 
Edition en 1566. 

1 3. Hifloriarummemorabilium ex Genefi DefcriptioTetrafticis VerGbus. 
Lyon, Jean de Tournes , iyj8./'»8°. 

14. DemotibnsGallix, & expngnato, receptoque Itio Caletorum , Com- 
mentant. Ibid. 1 5 y 8. in 4 0 . & dans le Hk volume , pag. 9. des Ecrivains 
d'Allemagne , par Simon Scardius , imprime à Baie en 1 J74. 

1 y. Mémoires de l Hi/loire de Lyon en III. Livres, avec les Infcriptions 
antiques, les Tombeaux & Epitaphes qui fe retrouvent en divers endroits 
de la Fille de Lyon. Lyon, 1*7*. in folio. It. ibid. 1674. La Croix-du- 
Mainc cite une Edition de 1 y 7 y. It. avec les Privilèges de la Fille de Lyon, 
recueillis par Claude de Rrtbys. Lyon, 162 y. in folio. Paradin prévenu 
des idées de Symphorien Champier , a rempli fon Ouvrage de Fables au 
jugement du P. Mcneftrier, qui ajoute à la pag. 176. de fon Introduction à 
fHt/loire de Lyon, que les Mémoires dont parle Paradin dans fon Epitre 
Dcdicatoire , & qu'il dit lui avoir été communiquée par Nicolas de Langes , 

& 
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( & non de Langa , comme le veut le Pcre Niccron ) Lieutenant Général de G 
'Lyon , font l'Ouvrage de Claude de Bellièvre, Prélident au Parlement de PAe 
Grenoble, intitulé : De Lugduno Prixo, dont Paradin s'elî lèrvi , fans 
avoir riendit de cet habile homme, quoiqu'il ait inféré tout (on Ouvrage 
dans fes Mémoires , & qu'il n'ait fait que le traduire. 

16. Les Annales de Bourgogne. Lyon, Antoine Griphius, ij66. in 
folio. Ces Annales commencent en $78. & finiflènt en 148a. 

17. Les deux premiers Livres de FHiftoire de Procope de Cêfarêe, de la 
Guerre des Goths , faite en Italie contre Juflinian le Grand, Empereur, 
traduits en François par Guillaume Paradin. Lyon, Benoît Rigaud , 1 J78. 
in 8°. 

18. Gtoll. Paraiini Auchemani Epigrammata. Auejjit Francorum Re- 
gumferies tum Notis annorum quibus finguli inierunt Principatum , codem 
Autore. Lyon , Antoine Griphe , iy8i./'»4°. çagg.72. Il n'y a rien d'in- 
téreflànt dans toutes ces Epi grammes , qui fontluivies de Quatrains , dont 
chacun traite d'un Roi de France. Paradin fe plaint de la fbiblcflè de fa fan- 
té , dans l'Epitre Dédicatoire de ces Poëfies. 

1 9. Six Difliques Latins à la tête des diverfes Leçons d'Antoine du Ver- 
die r , fouvent imprimées. 

20. Mémoriaux des Familles anciennes de France. Mf. oublié par le P- 
Nireron. La Croix-du-Maine & du Verdier en font* mention dans leurs 
Bibliothèques Françoifes. 

ai. Le P. Jacob, dans fon Traité, de Scriptoribus Cabilonenjibus , fait 
mention d'une Hi 'ioire de l Eg/tfe Gallicane , que Paradin a faite en Latin. 
Je ne fçais fi elle cil imprimée. Le P. Niceron fa omife. 

Voy. Konig. Bibliotheca vêtus & nova, pag. 608. Cet Auteur parle peu 
cxa&ement de Paradin. Jacob , de clans Scriptoribus Cabilonenjibus , p. 
2 y. Bibliothèque Françoife de la Croix-du-Maine , pag. IJ2.& celle de 
du Verdier, pag. joo. Le Long, Bibliothèque des Hifloriens de France, 
pag. 771. N°. 1 5022. & le Ille. volume des Mémoires du P. Niceron , pag. 
164. . 

JEAN PARADIN. 

PAR AD IN, ( Jean ) de Louhans au Diocèfc de Châlon, étoit pa- pjgjg^ 
rent , félon la Croix- du- Maine , de Guillaume Paradin. Le P. Nice- * . ' 
ron prétend que le P. Jacob eft tombé dans l'erreur, en difantque Jean Pa- 
radin étoit premier Médecin de François I. « Mais cela n'ayant aucune 
» vraye-femblancc , dit le P. Niceron , il eft à croire qu'il s'eft trompé. Il 
» dit de même , (ans preuve , Que Jean Paradin , Médecin , vivoit à Di- 
»jon vers l'an 1588. ÔMnourut âgé de plus de 80. ans , à Bellcneuve , près 
» de Mirebeau , d'où fon corps fut raporté à Dijon , & enterré dans l'Egli- 
» fe de S. Michel. La Croix-du-Maine & du Verdier ne difent rien de fem. 
» blable ; ainfi on peut préfumer que le P. Jacob a confondu Jean Paradin 
» avec quelqu'autre. » 

Part. IL Ii 
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jr A\ T On s'cxpofe aifémcnt à tomber dans l'erreur, quand on nie un fait attelle 
PARADIN. prJeiftment , parce qu'il ne paroît pas vrailcmblable. Premièrement , je ne. 

vois pas pourquoi il n'y a aucune vraifemblance que Jean Paradin ait été 
Médecin de François I. En {ècond lieu , comment la Croix-du-Maine & du 
Vcrdicr , qui ont écrit en 1 58 y. auroient-ils pu parler de l'enterrement de 
cet Auteur mort en 1 588 ? Si le P. Niceron eut fçû que le célèbre Etienne 
Bernard avoit époufe la fille unique de ce Médecin , il n'auroit pas nié té- 
mérairement , comme il a fait , l'enterrement du pere auprès de fa fille , dans 
la Chapelle des Bernard , à S. Etienne de Dijon. Voici ce qu'il a compofe. 

1. Micropœlie de Jean Paradin, de Louham. Lyon , Jean de Tournes , 
1J46. in 12. pagg. 107. Zf. Paris , Etienne Groulleau , 15^47. in 16. Les 
Pièces qui font contenues dans ce Recueil , font en Vers. En voici les Ti- 
tres : La mifére & calamité du tenu, commençant en Latin : Vivere diverib 
mortalesmore videntur. 

Dialogue de la Mon & du Pèlerin , Extrait des Dialogues Latins de Ra- 
vijius Textor. 

Cent Quatrains contenant les cent Di/liques Latins de feu M. Faufle. 

Epi grammes, Dixains & Hnitains fur divers fa jets moraux & amou- 
reux. 

Propos vulgaire d'un Amoureux &defa Mye , traduit d'Henri Bebelms. 

Ces Quatrains, dit Colletet , en parlant des cent Quatrains contenant les 
cent Dij'liques Latins de Fan/le , ne îbnt autre chofe qu'une Verfîon de cent 
Diftiques Latins , tirés de ceux que Fart/lus Andrelinus adrelfe à Jean Rufe, 
Tréforier Général des Finances de Charles VIII. Le Poète Latin le remer- 
cie d'une honnête penfion que Rufe lui faifoit toucher fur les deniers les plu» 
clairs de l'Epargne. Colletet cite deux Quatrains de la Traduction de Para- 
din , plutôt , dit-il , pour montrer le ftile de ce tems-là , que pour aucune 
eftime qu'il en doive faire. 

2. On lit un Dixain de Jean Paradin à la tête des Opu feules de Plutarque 
de Cheronêe, traduits par Etienne Palquier ,de Louhans , imprimés in 8°. 
à Lyon , chez Jean de Tournes en 1 546. 

Voy. la Bibliothèque Françorfe de la Croix-du-Maine , pag. ajj. & cel- 
le de du Verdier , pag. 736. Le P. Jacob , de claris Scripteribus Cabilonen- 
ftbus, pag. 123. Colletet , Traité de la Poe fie morale , pag. 1 18. & 12 y. 
Le même Colletet a fait la Vie de Jean Paradin parmi celles des Poètes Fran- 
çois , comme on le voit par. la lifte de ces Poètes , imprimée dans la Bi- 
bliothèque des Flifioriens de France , du P. le Long, «pag. 88 y. 

TRAJAN P A R*A DIN. 

varadw! \} ARADIN ?.( Tra 'jan ) étoit peut-être parent de ceux dont je viens 
A de parler. Voici ce qu'en dit le P. Jacob. « Paradin étoit Secrétaire de 
» PAbbelTe de Sainles ; il avoit de l'érudition , & il exeelloit dans la con- 
» noilfance des Langues Latine , Italienne & Françoife. Il a traduit de fit*. 
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lien en François , le Dialogue VIII. d'Antoine Bruccioli , du devoir d'un TRAJAN 
Général d'Armée , à Poitiers , chez Jean Marnef , en i f j i . PARADIN. 

J'ai vû encorê un Sonnet de Paraditi à la rite de la divine Philofophie de 
Fivès , traduite par Guillaume Paradin , & imprimée e n i y j6. à Paris , in 
16. ce qui me porte à croire qu'ils étoient parcns. 

Voy. la Croix-du-Mainc , Bibliothèque Françoise , pag. 469. celle de 
du Verdier, pag. 1 1 84. & le P. Jacob, de claris Set tptoribus Cabilonetijibus, 
pag. 128. 

4* ^ 

BL AISE PARISE. 

PARIS £, ( Blaife ) habile Avocat au Parlement de Dijon, mourut en BLAISE 
cette Ville , le 18. Février «70c. âgé de 70. ans. Il a fait des Notes fur PARISE « 
le Règlement des Décrets. Elles font imprimées dansles Inftituts au Droit 
Coutumicr de Bourgogne , publiés» Dijon , chez Jean Rellàyre, en 1697. 
in 8°. 

Voy. Vllifloire des Commentateurs de la Coutume de Bourgogne , par M. 
le Président Bouhier, pag. LX. 

GUILLAUME PASQUELIN. 

PAS QUE LIN, ( Guillaume ) Avocat, étoit né à Beaune. II eft pasqueL; 
Auteur de XApologème pour le gran l Homère , ÉOfftar /4 réprébenfion du 
Divin Platon , /«r 4»«wr péages d'tcelui. Lyon , Charles Pefnot , 1 J77. 

:„ * o 

m 4 . 

Voy. du Verdier , Bibliothèque Françoife v pag. 500. & la Bibliothèque 
Françotfe de M. l'Abbé Goujct , Tom. IV. pag. jo. & fuiv. 



GUILLAUME PASQUELIN. 

AS QU E LIN y ( Guillaume ) naquit à Beaune , le i Novem- p^q'uel 
bre 1 57 y. de Guillaume Pafouelin , Avocat , & de Jeanne Guyard. 
Le jeune Pafquelin étudia à Dijon au Collège des Jéfuites, qui, con- 
noifïant fes talens, le loi Uc itèrent à entrer dans leur Société. Il y fut reçu à 
Avignon. Après les deux ans de Noviciat , il étudia la Théologie à Tour- 
non , pendant trois années , après quoi il fut envoyé à Milan pour y pro- 
feflèr en Grec dans la Claffe de Rhétorique. 

Il le diftingua fi fort dans cet emploi , que le P. Mutio Vittellefchi, fon 
Général , lui donna ordre de fè rendre à Rome pour y enfeignerla Théolo- 
gie. Il prêcha dans cette Ville en préfence du Pape , qui l'honora de fon ef- 
time & de fon aprobation. 11 fe difpofoit à continuer fes fonctions de Théo- 
logie , lorfqu'il lui furvint une furdité , qui le contraignit d'abandonner là 
Chaire. Cette incommodité nerallentit pas fon zèle pour la Société. Il de- 
manda à être admis au quatrième Voeu , ce quf lui fut promis. Mais le P. 
Michaëlis , Provincial & Re&eur du Collège de Lyon , à qui l'Ordre du 
Général étoit adreffé , en différa l'exécution. J'ailû dans les Mémoires MfH 
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GUILL. du P. de la Vie , Jéfuite, que Pafquelin ne fit pas admis au degré Je Pro- 
PASQVËU^ ^ p Ane qu'Un* A voit pat réujfi en Théologie. Quoiqu'il en foit , ce délai 
du Provincial , toucha fènliblcment le jeune Jéfuite , qui ne put tellement 
dilîimuler fon chagrin , que le P. Michaé'lis ne s'en aperçût. Le Provincial, 
pour le mortifier , fît un jour prêcher au Réfèttoir , & l'Orateur eut ordre 
d'inférer dans fon Difcours , que fi une Etoile tombait du Firmament , Ir 
Ciel ne laijjeroit pas de rouler. Ce trait de raillerie, qui s'adrefïoit à Pafque- 
lin , ne l'empêcha pas de continuer fes follicitations pour être admis au qua- 
trième Vœu. Le P. Michaé'lis tâcha d'éluder (à demande par artifice, 
lui petfuada de faire le voyage de Rome , & d'obtenir lui-même ce qu'il de- 
mandoit du P. General , afin que vousconnoijjiés, lui dit-il , que je ne mets 
aucun obflacleà vos dêfirs. 

Pafquelin ayant reçu des Lettres de recommandation de fon Supérieur , 
fe mit en chemin pour aller trouver fon Général. Mais à peine fut- xi arrivé 
à Chambéri, qu'il eut un prefientiment que les Lettres dont il étoit le Por- 
teur , ne lui étoient pas auflî favorables , que le P. Michaé'lis avoit voulu le 
lui perfuader. Vaincu par ce doute accablant , il ouvrit les Lettres du Pere 
Michaé'lis. Il y trouva de quoi juftifier fes foupçons. Ce Pere écri voit au P. 
Général, qu'il étoit mécontent de Pafquelin , & qu'il n'étoit pointa pro- 
pos de l'admettre à la Profèflîon du quatrième Voeu. Cet artifice l'indigna fi 
ivïrt , qu'il prit furie champ la réfolution de quitter la Société. Il exécuta ce 
delTcin en 1 6 1 3. après en avoir obtenu difpenlc du Pape par un Bref, qui f ut 
fulminé par l'Archevêque de Lyon, & qui eft traité de fubrepticc dans les 
Kégiitrcsde la Compagnie. Pafquelin rendu à lui-même, fe retira dans fa 
Patrie auprès de Hugues Guyard , fon oncle & fon Tuteur , qui lui procu- 
ra libéralement tout ce qui cit néceffaire à la vie. 11 ne fut pas long-tems îàns 
emploi. La Prébende Théologale de l'Eglife Collégiale de Bcaune , étant 
venue à vacquer , il en fut pourvu avec un aplaudiffement univerfel. 

Les Jéfuites n'éteftent pas tellement mecontens de lui , que plufieurs des 
plus conlidérables d'entr'eux , ne cherchaflènt à lerapeller. Les PP. Cotton, 
Suffren , Arnoult & Garnier, fes amis , lui écrivirent pour l'engager à retour- 
ner dans la Société , & lui promirent qu'il y feroit reçu avec honneur , & 
qu'il obtiendrait ce qu'il déiiroit. Il ne leur fit que cette courte réponfe ; 
ALgrotum me noluiftis , fanum non habebitis. U ne s'en tint pas là ; if com- 
polà fa Protocaflafis contre les Jélùitcs, Ouvrage qu'il fît , félon quelques- 
uns , à la follicitation de M. l'Avocat Général Servin. Quoiqu'il en foit , les 
Etats Généraux du Royaume , étant pour lors affemblés à Paris, Pafquelin 
piéfcnta fon Livre au Tiers-Etat , dans lequel il crut trouver plus de protec- 
tion. Mais cet Ouvrage fut rejette unanimement parles trois Ordres ; & une 
Bulle \i] du Pape Paul V. acheva de le faire tomber entièrement. 

Pafquelin nefe rebuta pas de ce mauvais fuccès; il mit la plume à la main 
& fît un autre Livre , où il prétendit prouver que la Compagnie de Jefus , 
eft pernicieufe. L'imprctfion de ce Livre n'étoit pas finie , que le Licute- 



[1] Cette Bullee l datée le lô". M an itfi8. Voy. le P. Alphonfe Huilembroucq , Je'fuite, 
Flamand, dans fonl ivre intitule' : SotktMttt Jrfn vindicatianet aAi'tnùs Libitum Jppc!Uium,Tubam 
aUtram , imprimé à lîruxcllei en 1715. Voy. fur-tout les pages 48. 21a. & ai j. 

nant 
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nantde Police, qui en fut averti, vint enlever tous les exemplaires. Urbis CUILL. 
Pariftnx Prxtor, dit le P. Jouveucy [i] Sol/olem infulfi Obtretlatoris in PAb Q UEL< 
ipjii Typographi cunïs prsfocavit. 

Quelque tems après, Pafquelin reconcilia de bonne foi avec la Société; 
& pour marquer la lincérité de la reconciliation , il légua au Collège des jc- 
fuites de Dijon , (à Bibliothèque, qui e'toit alïèz confiderable : Cui, moriens, 
dit l'Auteur que je viens de citer, Bibliotbecam non contemnendamTefiamen- 
to legavtt , ut damnrtm Mis pravis Libris illatum melioribus compenf aret. 

Je ne dois pas oublier cependant que dans Pintervalc de Ion Livre , intitu- 
lé : Socictatem Jefu effe perniciofam mortalibus , & fi reconciliation avec les- 
Jéfuitcs, il compola contr'eux un autre Ecrit fort vif, dont je rendrai comp- 
te dans le Catalogue de fes Ouvrages. 

Au refte, Pafquelin e'toit de bonnes mœurs , & très attaché à fes fonc- 
tions , conîblant fans celle les malades & les affligés ; c eux qui l'ont connu, 
alfurent qu'il avoit pour eux une charité fans bornes. Tout ce qu'on peut 
lui reprocher , c'elt (on zèle trop amer contre les Jéfuites. Il ne lailfa pas ce- 
pendant de cultiver l'amitié de quelques-uns d'entr'eux. Outre les illuftres 
amis de cette Société, dont j'ai parlé , il en avoit d'autres de différentes condi- 
tions, qu'il s'étoit acquis par fon érudition & fon mérite perlbnnel. Le célè- 
bre Juret , qui a palfé une partie de fa vie à Savigny auprès de Beaunc , le 
vifitoit régulièrement tous les Jeudis, & leurs conférences duroient cinq 
ou 11 x heures. 

Pafquelin mourut le 29. Mars 1652. âgé de près de J7. ans. M. de La- 
curne , Avocat de Beaune , a compole un abrégé Mf de la Vie de Pafque* 
lin. C'ell de cet Ouvrage que j'ai tiré prefque tout ce que j'ai dit de Paf- 
quelin. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. Protocaftafts , feu prima Societatis Jefu Inflitutio reftauranda fummo 
Pont/ foi, Latino-Gallica expo/lulatione proponitur, Thcophili Eugeniize- 
lo , CTc. 1614. in 8 a . de 12 j. pages , fans nom d'Imprimeur, h. dans le 
Livie intitulé : Tuba magna mlrum fpargens fonum, ai SS. P. démen- 
tent XL & c. Strasbourg, 17 17. 2. vol. in 12. Voy. le II. volume. Baillct 
[2] attnbuoitce Livre au P. Théophile Raynaud , ou à Scioppius. En 161 y. 
on en vit paraître une réfutation attribuée au P. Louis Richéome , alors AU 
fiftant du Général pour la France. Elle eft intitulée : Lettre d'un Pere de 
la Compagnie de Je fus fur le point des Prof es & des Coadjnteurs fpirituels, 
propofée par Théophile Eugène , ces mois paffés, en fon Libelle fameux, .) 
un autre Pere de la même Compagnie. A Ormeville, par François de Véro- 
ne, i<5ie. in 8°. L'Auteur , pag. 20. & 29. reproche à Pafquelin d'être 
reflé iB.ans dam la Compagnie de Je fus , & de n'avoir pas été trouvé digne 
du Degré de Coadjuteur fpirituel, qu'il dédaignait , dont le célèbre Mafîéc 
s'étoit contenté , &c. 



[1] Voy. Hiflohrt de U Sodéti , Lit. XII. N°. 96. pag. 89, 
C*] Attunn dtgaifes , pag. jyt. Edii, 1» n. 

Part. IL 
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GUILL. 2. Societatem Jefu effe perniciofam monalibus. Ce Livre fut luprime , 
pasquel. commc . n0U s Pavons dit dans la Vie de l'Auteur. LeP. Jouvcncy, danslon 
Hiiloire de la Société , dit qu'il étoit fous prefTe en 161 y 

3. Onranologie , ou Dif cours ci le fie du Ciel ; Hisnthéorie des Ordres 
Religieux , montrant lafource des plus fignalis. Parallèle des modernes Re- 
ligieux avec les anciens , & le fpécial Parallèle de P Ordre des Jésuites. Pa- 
ris , Gilles Blaifot, 161 y. in 12. pagg. 603. Cet Ouvrage , qui eft dédie' 
au Roi Louis XIII. fut luprimé dès la naiffance. 

4. Quatorze Vers Elégiaques à la tête du II. vol. des Concluftons de Bou- 
chin , en 1620. 

j. Une Epigramme Grecque & une autre Latine , au-devant du Magif- 
trat parfait du même Auteur , en 1632. 

6. Qatéchifme pour les Enfans , fouvent imprimé. 

7. Officia propria infignis Ecclefu CollegiaU D. Maria, Virgin 'n apud 
Belnam. Dijon, Guyot, 1628./» 8°. 

8. Sermons Mff. 

ETIENNE PASQUIER. 

r.TiEN'N'F: T)ASQUIER ? ( Etienne ) Reéteur d'Ecole de Louhans , Diocèfe 
PASQUIER J- deChàlon, étoit habile dans les Langues Latine & Grecque. Je ne 
connois de cet Auteur que le Traité fuivant : 

Oph 'feules de Plut arche de Citronnée , traduits en François. Dialogue 
qui démontre que les animaux ont de la raifon. Traité de la manière de ren- 
dre f es ennemis ut il f s. Dialogue de la manière de conferver fa famé. Dia- 
logue ou l on montre s 1 il y a quelque puijfance de la raifon dans les animaux 
terre/ires & les aquatiques. Petit Commentaire de la vertu & du vue. 
Lyon , Jean de Tournes, 1 J46. in 8°. pagg. 216. Le P. Jacob s'eft trom- 
pé , en croyant qu'il y avoit autant de volumes féparés que de Traités. Fa- 
bricius a oublié cet Auteur , en parlant des Traducteurs de Plutarque danslà 
Bibliothèque Grecque , Tom. III. pag. 373. 

Voy. du Verdicr , Bibliothèque Frangoife , pag. 318. Le P. Jacob , dt 
claris Scriptoribus Cabilonenfibus , pag. 122. ScDraudius, Bibliotheca Exo- 
tica, pag. 104. 

ç *• -fp Ify *:> f'â'r ;T ?'''tr? v 'fo 1 j£> ■ jbclkfxlg .-jkcjbdk 

JEAN-BAPTISTE PATIN. 

PatÏn AP " P^ T/iV ? ( Jean-Bapîifle) Doreur en Médecine, né à Beaune, a 
fait imprimer l'Ouvrage lùivant : Les vert us O effets de la poudre pur- 
gative & fébrifuge , & la manière de s'en fervir. Beaune , Blaife Simon- 
not , 1725. in 12. pagg. 36. 
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JEAN PATOUILLET. 

PA TO 171 L L ET y ( Jean ) Protonotaire Apoftolique à Dijon , e'toic JEAN 
ne à Etcvaux , Village à trois lieues de Dijon , de Richard Patouillet, PAT °Vlk 
&m >urut au mois de Juillet 1585. 

Voici 1 Epitaphequ on luidreflà dans l'Eglife d'Etcvaux où il eft enterré. 

D. O. M. 

Jano Patoailleto , S. Sedis Apofi. Protonotario dignijfimo , Viro incom* 
parafait , in que m qtticqnid in egregittm hominem laudis dici pote/1 , hoc fuit 
natttrs. bénéficia tonlatum ,facundia mira, memoria tenacijjima , quijulium 
Cafarem , Titum Livium , Virgilium , Horattum , Maniaient , Corn. 
Tacitum , ac Sucton'tum , Authores Claflicos , nominatiffimos (y probos , fine 
Tabella recitaret, ita ut de ipfts apte O" refte loqueretur. Honora & Urbet 
refugit , Ruseoluitj O" parvo lare content us fuit , vixit an. LX. mort uns 
an. 1585-. menfe Julio. Janus Prevotius, J. C. ex Scmiffe hxres, ab eo hono- 
ris cauja fupremistabulismncupatus meerens pofuit ad honorent & virtutem. 

Ci-devant git Me. Janot Patouillet , Protonotairc du S. Siège Apoftoli- 
que , qui décéda l'an 1 j8y. au mois de Juillet. Priez Dieu pour lui. 

Patouillet étoit l'aîné de fept enfans quavoit cûs fon perc, mort en 1 ^46. 
Je ne crois pas que celui, qui fait le lujet de cet article, ait été marié. 11 ne laïC 
fà qu'une fille naturelle , légitimée par le Roi Henri 111. à caufe de là belle 
éducation. Ces Lettres de légitimation furent vérifiées au Parlement , le %. 
Août 1587. 

Je ne connois aucun Ouvrage imprimé de cet Auteur, qui étoit eflime des 
Sçavans de fon tems. Joleph Scaliger , dans fa Confutatio Fab.ulx Burdo- 
num , allure que Patouillet s 'étoit apliqué à écrire l'Hiftoiie. . Quelques re- 
cherches que j aye faites , je n'ai pu découvrir quelle Hiiloirc a compofé 
Patouillet. 

Roniard adreflè à Janot Patouillet , le XXXV. Sonnet delà H*. Partie 
de fès Amours. Il l'avoit adreflè' d'abord à Jacques Grevin , avec qui il fut 
en inimitié dans la fuite. Remi Relleau , en fa Note fur ce Sonnet , dit que 
Jean Patouillet étoit un homme de grand jugement , de grande letture , S ga- 
vant dans les Langues & dans CHtftoirc. 

Jean Richard a dédié à ce Sçavant , fon Ouvrage Latin fur les Antiquités 
de Dijon. Charles Cottier de Juilly , plus connu fous le nom de Flavigny , 
folio 44. de fa Confolation à fon /î/^apellc Patouillet, un Philofophe & une 
ame orayement démocritique. Ils ont cnfemble , dans le même Ouvrage , un 
entretien fort long & fort férieux fur le Deflin. 

M. le Confeiller de la Mare avoit compofé une Vie Mf. de Patouillet , 
laquelle je n'ai pû découvrir. 
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LOUIS PATOUILLET. 

patoi'iil T}ATOUILLET,{ Louis ) jéfuite , né à Dijon , a fait imprimer les 
1 deux brochures fuivantes : PoëÇies diverfesjur te Mariage du Roi , avec 
la Prince ffe Royale de Pologne. Strasbourg, veuve Michel Storck , 17 2 y. 

Poe fie Latine fur la Convalefcence du Roi en 1719. 



N . . . PENESSOT. 

N... T% EN ES S OTAN . . . ) de Châlon. Le P. Perry , Jéfuite, cite fré- 
PENESS. 




à 

les Mémoires de Peneffot étoient entre les mains de ce Pcre. 

LE PERE ANTOINE PENNETI. 

LE PERE 1} E N N E T I , ( le Pere Antoine ) Dominicain , étoit né à Mkon , 
ANT. PEN. X f e j on j e p Echard, qui afliire qu'il fit fà Profeffion Religicufe en la mê- 
me Ville. Le P. Penneti fe fit coniidérer à la Cour de Charles LU, Duc de 
Savoye. Il fut Confèffeur de ce Prince depuis 1 505. jufqu à fa mort arrivée, 
le 1 j". Août 1514. Le P. Echard ajoute que le P. Penneti a biffé quelques 
Ouvrages, & qu'il ignore s'ils lbnt imprimes. Ces Ecrits ont pour Titre : De 
rejormatione morum , atltones varia. 

Voy. Echard , Scriptores Ordinis Prs.dk atorum , Tom. II. pag. 28. 

BENIGNE PERARD. 

BENIGNE T3 ER ARDy ( Bénigne ) Controlleur des Décimes , & Receveur des 
PERARD. X Conlignations en Bourgogne, étoit né à Dijon, & mourut en cette Vil- 
le, l'an 1558. Etienne Brechillct , fon ami , fit iur fa mort une Elégie , im- 
primée à Dijon , in 4 0 . cher Philibert Chavance. Voici comme ilparle de 
Pérard, à la pag. 7. 

Qui pourroit relever a" un air plut gracieux , 
Soit un grave fu jet , fait un facétieux. 

Il eft Auteur des Pièces fuivantes , mêlées de Vers François & Bour- 
guignons. M. delaMonnoye , excellent ConnoiiTeur en ce genre , ellimoit 
beaucoup ces Poëfies. 

1 . Ebolement de Tailant. 1611. in 8°. Pérard & Brechillet font Auteurs 
de cette Pièce , de même que des quatre qui fuivept. 

2. Paffaige des Pouacres , in 4 0 . 

$• 
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3 . Retour du bon tems , dédié à M. le Prime , Gouverneur & Lieutenant BENIGNE 
de Bourgogne. Dijon , veuve Claude Guyot , 1632. m 4 0 . pagg. 76. ^ 

4. Rêjoitt fiance de l'Infanterie Dijonnoife pour P Entrée de Al. le Mar- 
quis de T avaries, Lieutenant au Gouvernement de Bourgogne. Ibid. 1632. 
/'»4°.pagg. 31. 

y. Réjoui 'fiance de F Infanterie Dijonnoife pour la Venue de Monfeigneur 
le Dut d'Anguien, le 2 y- Février 1636. Ibid. /»4°.pagg. 23. 1636. ibid. 

6. Les Vœux delà Ville de Dijon à M. le Prince. Stances, ibid. ma?. 

7. A la Bourgogne , pour Centrée de M. le Prince. Stances , ibid. 1630. 
i»4°.pagg.4. 

8. Sept Stances â la tête du Procès criminel de Cothenot, imprimé en 
1645./» 12. 

9. La ViUoire de Rocroy, à M. le Dut d'Anguien. Dijon , Pierre Pal- 
Lot , 1643. in 4 0 . Il y a quinze Stances de dix Vers chacune. 

' 10. Dans un Recueil burlefque , imprimé ibid. en 164J. m 8°. fous ce 
Titre : La perdrix C Porange , que/lion propoféeau Carnaval de Pan 1 6q$. 
ave tles Grottipètes , [i^fans vin, il y a. plu! ieurs Vers de Bénigne Pérard , 
à la page 17. L'Editeur ainftré une Pièce de plus décent Vers par ce Poè- 
te. Voy. aufli , pag. 41. & 42. où l'on voit cinq Stances du même. 

11. J'ai vû chez M. le Confeiller Pérard de la Vefvre, plufieurs autres 
Pociics Bourguignones de Bénigne Pérard. Elles font manuferites. 

ETIENNE PERARD. 

PERARD,{ Etienne ) Maître des Comptes , naquit à Dijon en p !rardÎ E 
1590. & époufa en 161 y. Claudine Bretagne, dont il eut plulieurs en- 
fans } entr'autres, Jules Pérard , habile Concilier au Parlement de Bourgo- 
gne , dont je parlerai dans peu. Etienne Pérard mourut Doyen de (a Com- 
pagnie , le y. Mai 1663. âgé de 73. ans Le P. Perry , Jéluite, dans fon 
Hifioire de CM Ion , fait l'Eloge de Pérard , & dit qu'il étoit plein d 'honneur 
& de mérite , C que par fes autres excellentes qualités , il fut honoré d'un 
Brevet de G onf ailler d'Etat. 

Pérard mourut avant que de voir l'impreflîon du Livre, qui lui a donné 
de la réputation, & qui a pour Titre : 

1. Recueil de plufieurs Piètes turieufes fervant a P Hifioire de Bourgogne, 
thoifies parmi les Titres les plus anciens de la Chambre des Comptes de Dijon, 
des Abbayes 0 autres Egltfes confidérables , & des Archives des Villes (y 
Communautés de la Province , pour jufti fier P origine des Familles les plus il- 
lufires, & pour inflruire des anciennes Loix , Coutumes C Privilèges des 
Villes de la Bourgogne. Paris , Claude Cramoify , 1664. tofoih , pagg. 
608. 



£1] C'efl-à-dire , ceux qui alloient à uni certaine grotte. 

Part. IL 
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ETir\ T >îE M. Moreau de Mautour [i] s'eft trompe , en dilant que Pèrârd mit ce 
PERARD. R ecue ii au jour. Il n'y en avoit qu'une partie d'imprimée , quand l'Auteur 
mourut. Ceft ce que nous aprend fon fils, qui prit foin de l'Edition , après 
la mort de fon pere , dans Ion Epitre Dédicatoire à M. le Prince , & qui 
nous promettoit une fuite de cet Ouvrage , par laquelle Etienne Pérard 
avoit préparé un très grand nombre de matériaux contenus en plus de vingt 
gros porte-feuilles, confervésen partie chez M. le Confeiller Pérard, petit 
fils de l'Auteur, &qui font très dignes d'cire publiés , fi l'on s'en raporte à 
l'acciieil f avorable que le Public a lait à l'Ouvrage de Pérard. 

Cette aprobation cependant n'a pas été fi univerfclle , que pluficurs per- 
fonnes quiontloiié d'ailleurs le Recueil pour? 'Ht flotre de Bourgogne, n'ayent 
reproché à l'Auteur , de n avoir pas cité les Layettes de la Chambre des 
Comptes de Dijon , & les cottes des Titres imprimés dans ce Recueil ; ce 
qui paroit en quelque façon néceflàire , parce qu'il y en a beaucoup qu'on ne 

les plus 



trouv 



'e point depuis long-tcms , & dont les plus anciens Inventaires n'ont 
point fait mention. M. Profper Bauyn a mis par écrit cette même plainte 
dans fes Notet mannferites fur les Annales de Bourgogne, par Guillaume Pa- 
radin. Il aurait été à fbuhaiter encore qu' Etienne Pérard eût donné lui-mê- 
me l'Edition de ces Titres , qu'il y eût joint des Notes , & que les Titres euf- 
fènt été imprimés plus correctement. L'Auteur étoit très capable d'y faire 
d'excellentes Notes; car il avoit une connoiffance parfaite de l'Hiftoirc de 
Bourgogne , & des Titres qui la concernent , confervés dans la Chambre 
des Comptes de Dijon. 

a. Cette même Chambre des Comptes conferve encore deux autres MA*, 
du même Auteur. Le premier , conf ilte en des Notes fur le fécond volume 
de PHi/loire de Bourgogne , par André du Chefne , qui eft l'Hiftoire Gé- 
néalogique des Ducs de Bourgogne , imprimée en 1618. in 4 0 . 

3. Le fécond, eft intitulé : Prorogatives de la Chambre des Comptes de 
Dijon , N°. 374. des Mfl. de la Chambre des Comptes. 

4. Extrait des Arn ts & Jttgemens rendus par le Confeil Privé de Phi- 
lippe-le-Bon, Duc de Bourgogne, ès années 1438. 1439. r44o. 1441. (f 
1442. Cenla Chambre des Comptes de Dijon, depuis 1464. ju) qu'en 
l6%t. Régi flres des Cautions de la même Chambre , depuis 1 490. juj qu'en 
1628. M. le Préfident Bouhier aune copie Mf. de ces extraits , contenus en 
un volume in folio. 

y. Extraits des anciens comptes rendus fous les Ducs de Bourgogne de la 
première & féconde Race , fous les Rois Louis XL Charles VUL Louis 
XI L & François I.par les Financiers & les Bailliages de la Province. Mf. 
en 4, vol. in 4 0 . chez le même. 

6. Recueil de plufieurs c ho fes remarquables , concernant la Relique de la 
Sainte Ho/lie , confervèe en la Sainte Chapelle de Dijon ; les préf cm faits 
ài celle, &c. Mf. 

[1] Dans le Carton qu'il a fait de la Ville de Dijon , & inlVré" dans le DiEliontahc Gtogrt- 
fhqxe de Thomas Corneille , M. de Mautour y parle de plulleuts Ecrivain» de cette Ville. 
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7. J'ai vu chez M. Pérard , Confcillerau Parlement , petit-fils de l'Au- 
teur , les Annales de Bourgogne , par Guillaume Paradin , dont toutes les 
matgt9 font cl arge'es de Notes d'Etienne Perard. 

JACQUES PERARD. 

PER ARDj {Jacques ) Jé fuite , peut-être de la même famille que P eraku E9 
le précédent, vivoiten 1656. Il a compofé les Ouvrages iuivans. 

1. Entretien fpirituel pour tous les Dimanches de f année , divifé en deux 
volumes. Paris, Cramoify, 1637. in 8°. 

2. Tapifferie fpirituelle , en laquelle font repréfentêes pluficurs perfon- 
nes de diverfes conditions. Ibid. Jacquinot , 1638. in 8°. 

3. Sonnet à la tête de l'Académie des Affligions , par le Préfident Ode- 
bert , imprimée à Dijon en 1656. W4 0 . 

JULES PERARD. 

PERARD y ( Jules ) fils d'Etienne Pérard , dont j'ai parlé , fut reçû , p ^rd. 
félon Palliot , Confeiller au Parlement de Bourgogne , le jo. Novem- 
bre 1641. & mourut le j. Mars 1690. âgé de 76. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. \ 

I. Panegyricus, Ludovico Borbonio Condxo fupremam Burgundia, Pra^ 
fcBuram fufeipienti , feriptus. Dijon , Pierre Palliot , 1648. in folio, 
pagg. 26. 

a. Ode Latine de dix Strophes. Elle cft à la tête du Traité de l'Abus , par 
Charles Fevret , Edit. de 16 J4. & 1667. Cette petite Pièce , ainfi que quel- 
ques autres , ont été fuprimées , mal à propos , dans les Editions fuivantes. 

3. Ode Françoife de dix Strophes , au-devant de t 'Académie des Afflic- 
tions du Préfident Odebcrt. Dijon , 1656. in 4 0 . 

4. Bemardo Fuxeo Duci Spemonio fupremam Burgundia, Pr&feïluram 
fufeipienti > Julti Perardi munus adventitium. Dijon, Palliot, i6tf.in 
folio , pagg. 84. 

y. Jules Pérard prit foin de l'Edition du Recueil pour PHiftoire de Bour' 
gogne, d'Etienne Pérard fon fils , & en fit l'Epitre Dédicatoire au Prince 
de Condé. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 319. 
PERIERS. ( Bonaventure des ) Voy. DESPERIERS. 
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PIERRE-THOMAS PERREAU. 

T'ier. TH. yyERREAU, ( Pierre-Thomas) Cutè de Saint Martin-les-Samt-Ju- 
A lien , eft Auteur de plufieurs peutes Poëfles Françoitès , dont il m'eft 
impoffible de donner le détail II a fait un Sonnet pour VHtfloire de la Prife 
(TAuxerrCy par M. l'Abbé Lebeuf, imprimée en 1724. Il devoit paroître 
avec cet Ouvrage, & je ne fçais pourquoi on ne l'y trouve pas. C'cft fans 
raifon , que l'on a attribué à M. Perreau, quelques Satyres en Vers , entiè- 
rement opofées à fon caractère. 

FRANC.OIS PERREAUD. 

PERREAU P £RR EAUDy ( François ) naquit à Buffv , proche de Châlon , 
' JL d'une des plus anciennes & des plus confidérablcs Familles de ce Bourg. 
Il étoit fils d'Abel Perreaud , Miniftre de la Religion Prétendue Réformée 
dans le Pays de Vaux. François Perreaud exerça le Miniftére à Mâcon & 
à Thoiri , Bailliage de Gex. Il eut de fa femme , nommée Anne Farcy , 
un fils , habile Médecin , qui mourut jeune & fans être marié , vers 1663. 
Perreaud nous a confervé quelques circonftances de fa Vie dans l'Epure De- 
dicatoire de la Démonologne. « J'aproche , dit- il , le fécond terme & le plus 
» long de l'ordinaire de cette vie humaine ; c'eft-à-dire, 80. ans. J'ai lervi 
1 pendant 52. ans dans le Miniftére. » Il sexprimoit ainii en 1652. Il mou- 
rut à Gex quelques années après. 

Voici le îcul Ouvrage qu'il a fait imprimer. Quoique peu confidérable , 
il n'eftpas commun: 

Déiwiologie , ou Traité des Démons & Sorciers , de leur puijfance tf 
impuijfancc ; enfcmble , F Anti-Démon de Mâcon , ou H/floire véritable 
de ce qu'un Démon a fait & dit , il y a quelques années , dans la mai fon du 
Sr. Perreaud à Maçon. Genève, Pierre Aubert, 1655. in 12. Le Synode 
de Bourgogne avoit nommé M. Connain , Miniftre de Bcaune , ôc Reenaud 
de McpiUat, Miniftre de Mâcon, pour examiner ce Livre ; mais ils lui re- 
lu férent leur aprobation. Perreaud envoya fon Mf. au Sr. Dupon , lbn ami, 
Miniftre à Genève , qui le fit imprimer en cette Ville. Je tiens cette cir- 
conftance de M. Louis le Sage , réfidant en ce Pays-là. 

Voy. Baillct , II e . vol. de fes Satyres perfonnelles , pag. 1 36. & 1 80. & 
les Notes de M. de la Monnoye, fur cet Ouvrage , pag. 290. Edit. m 4 0 . 



JEAN PERRELLE. 

PERRELL TD^^^^^^^ï & non P erre l » comme le nomme un Aujeur de notre 

Jean ) naquit à Châtillon-fur-Seine. M. de la Mare nous 
aprenddans la Vie d'Hubert Languet [1] qu'il avoit profefîe les Belles- Let- 
. très en cette Ville , & qu'il fut chargé de l'éducation de Guillaume Philan- 

[1] M. de la Marc l'apclle mal-à-propcs Jacqucj. 

dricr , 
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drier, Ton Compatriottc » qui lui fit beaucoup d'honneur par Tes Païens , & JFAV 
par la feieneequi le rendirent enfiles fi célèbre. PJrrelle avoitété attaché 
auparavant à la Famille de Pierre Paulmicr , Archevêque de Vienne , qui 
lui avoit procuré un emploi dans fa mailbn. Il fe fit beaucoup de réputation 
par fon habileté dans la Médecine ; & pendant que Guillaume Philandrier, 
Ion Difciple , fui voit la fortune de Jean d'Armagnac , fon Mécène , qui de- 
vint cnfuite Cardinal , il brilloit à Paris par Ion érudition. 
Perrclh a compofé les deux Ouvrages iuivans : 

i. Theodori Gazx , Thejfalonicenjis , Liber de menfibus Atticis , Joanne 
rpretc. Paris, Colines, in 8°. & pluficurs autres fois 



Perrelh Interprète. 

enfuite. Voy. Maittaire , Annal. Typograph. Tom. II. Part. II. pag. 823. 
& 840. & Popeblount , Cenfura Autltorum , pag. 47 y. Cette Traduction 
efldé< iiée à Pierre Paulmier , Archevêque de Valence. Ce fut à la follicita- 



tion de Jacques Tufan, Profèfîèur Royal en Langue Grecque à Paris, que 
Perrelh entreprit cette Traduction. EÎleeft inférée dans le lX«. volume des 
Antiquités Grecques de Gronovius , pag. 977. Mais ce qui fait un honneur 
irfini au Traducteur , c'eft que le P. Petau adopta cette Traduction, &l'in- 
léra dans fbn Vranologion , parmi les bons Auteurs qui ont travaillé fur cette 
matière. Ce fçavant Jéfùite ne fit aucun changement à la Traduction de 
Perrelle , qui fè trouve à la page 27 j. de YUranohgion , Edit. de Paris , 
1630. /;/ folio | & dans l'Edition d'Amfterdam , faite en 1703. chez Geor- 
ge Gallet. C'eft. la Vile. Pièce du III e . volume du Traité, de Doftrinatem- 
porum , in folio. On fçait que VUranologion étoit fait pour lèrvir de troifié- 
me volume à la Chronologie du P. Petau. 

2. Ejnfdem Interpretis , deratione Lunx & Epallarum , fecundum Grf- 
zam , cumTabnla pcrfeïli ambitûs annorum intercalarium. Ce fécond Ou- 
vrage fe trouve à la fuite du premier dans toutes les Editions, excepté dans 
le IX e . volume du Thefaurus Grxcarum Antiquitatum de Gronovius, où, 
il fit à la page 1009. 

Voy. Guillelmi Philandri Vita , per Philibertum de la Mare , page 9. 
& 10. lltiberti Langneti Vita, du même, pag. 5. Konig , Bibliothcca 
vêtus C nova , pag. 6 1 9. & le Suplément de Moreri de 1 7 3 e. 

JOSEPH-AIME* PERRENEY. 

E RR ENEY , ( Jofeph-Aimé ) Maître des Comptes de Dijon , Jos. aime- 
avoit époufé Charlotte-Chriftine Fevret. Il mourut à Dijon en 1678. PERREN - 
âgé d'environ jy. ans. Il eft Auteur de l'Ouvrage fuivant : 

Lettre de M. Perreney , Confeiller du Roi, Maître en la Chambre des 
Comptes de Bourgogne & Brejfe. Sans nom de Ville ni d'Imprimeur ( D/- 
/o», Jean Grangier) 1669. in 12. Ces Lettres , au nombre de 26. adrek 
fées à des perfonnes de qualité , ne leur ont jamais été envoyées. Elles font 
à la louange du Roi Louis XIV. 
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ïSJSut nERRIER^ Franfois ) fils d'un Orfèvre de Saint-Jean-dc-Lône, 
1 naquit en cette Ville, [i] Fclibicndit que le jeune Perrier ic débaucha, 
quitta les parens pour aller à Rome , étant encore fort jeune ; mais que man- 
quant d'argent , il fè laifla aller aux perfuafions d'un aveugle , qui ayant en- 
vie de faire le même voyage , le pria de le conduire pendant le chemin. Per- 
rier e'tant arrivé à Rome , fut cmbarafle pour trouver le moyen de fubfiiler 
en cette Ville. Il fôuffrit beaucoup dans les commencemens ; mais la nécef- 
fité où il fe trouvoit , & la facilité de fon génie , le mirent bientôt en état 
de fe tirer d'affaire. Il entra chez un Peintre célèbre , chez qui i! demeura 
quelques années. Mais ce Peintre étant venu à mourir , il lui fallut chercher 
parti ailleurs. Heureuf c ment pour lui , celui oui acheta les Tableaux de ion 
Maître , le logea chez lui , & voyant fon inclination pour la peinture , il 
emprunta de fes amis , les meilleurs Tableaux , pour les lui faire copier. II 
fit plus , car il lui donna la connoilïànce du célèbre Lanfranc. Ce fut à la 
:itation de ce fameux Peintre , qui étoit jaloux du Dominiquain , que 
Perrier grava à l'eau forte , le Tableau qu'Auguftin Carache avoit peint aux 
Chartreux de Boulogne. Ce morceau de l'Art repréfentoit la Communion 
de S. Jérôme , & Lanfranc prétendoit prouver par cette eftampe, que l'Ou- 
vrage fi vanté, que le Dominiquain avoit fait à Rome furie même fujet pour 
la Maifon de Saint Jérôme de la Charité , n'étoit qu'un pur larcin } ce qui 
étoit faux, félon Felibien en fes Vies des Peintres. 

Perrier s'acquit dans le Deflein une pratique aifée , agréable & de boa 
goût ; ce qui fit que plufieurs jeunes gens s'adreflerent à lui pour lui faire re- 
toucher leurs Deflèins, & que quelques Etrangers enachetoientdes fienspour 
les envoyer à leurs parens , & s'attirer par-là de l'efUmc , & du fècours dans 
leurs dépenfes. 11 ^'acquit , au pinceau , la même facilité qu'il avoit pour le 
crayon. Animé par la promptitude avec laquelle il manioit les couleurs , il 
rélolut de retourner en France ; & étant arrivé à Lyon , Jacques Sarrazin , 
habile Sculpteur , lui fit peindre le Cloître des Chartreux. M. BrofTèttc n'a 
pas oublié ce curieux morceau , dans fon nouvel Eloge de la Ville de Lyon. 
Perrier alla enfùite à Mâcon , voir deux de fes frères ; l'un , Peintre ; l'au- 
tre , Sculpteur. Ceft aparemmentdc ce premier , que le Comte a fait men- 
tion dans fon Cabinet des Tableaux , quand il dit que plufieurs ont gravé 
les deflèins de François Perrier ; entr'autres , Gilles Rouficlet , & G. Perrier 
le jeune , de Mâcon. Perrier paflà enfuite en BrefTe , où il fit plufieurs 
Tableaux , & grava quelques planches à l'eau forte. En 1630. il fe rendit à 
Paris , & travailla quelque ttms pour le Peintre Voiiet , qui étoit alors Maî- 



[i] C'eft fans raifon , que dans le DiStionnairt de Mortri , on le fait naître en Franche-Comte'. 
L'origine de cette erreur vient de Fcïibien , qui à la page 59. de fon Catalogue des Peintres fa 
flus ctlibres , & pag. uo\ du lV e . vol. de fes Vies des Peintres , Edit. de 1700". in 11. place S. 
Jeacwde-Lonc dans le C >mté de Bourgogne. En quoi il a été fuivi par plufieurs autre s , comme 
par de Piles, Vies des Peintre, , pag. 481. par le Comte , pag. 8p. du 111. volume de fon Cabi- 
net des Tableaux, <ft. M. l'Abbé Gouieia reûilié la f*uu deMoiti», dam fon SupJément 
de i 7 îj. 
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tre de tous les grands ouvrages. La Chapelle du Château de M. d'EfTiat , } f'RAlVC,. 
cil toute entière de Perrier, furies deffeinsde Voiiet , & c'eftec qui cil de PEItllIEIU 
mieux peint dans cette mailbn. On voit encore de lui à Paris, des Tableaux 
dans l'Eglilè de Sainte Marie , rue S. Antoine , la Gallerie de l'Hôtel de la 
Vrilliére peinte à Frcfque : La face de cet Hôtel du côte de la cour , forme 
en pilaflre avec les ornemens , efl d'une belle dillribution. Les figures de 
Mars & de Minerve , qui (ont à l'entrée de ce magnifique bâtiment , prou- 
vent que Pe trier etoit aufïi habile dans la Sculpture que dans la Peinture» 
Tout ce qu'il a fait , efl travaillé avec goût. Félibien lui reproche cepen- 
dant d'être fouvent peu corredt ; il ajoute que fes airs de tête font lècs & peu 
agréables , & fon coloris un peu noir , & qu'il ignorait la pcrl'pcttive & 
l'Archite&ure j ce qui caulè beaucoup d'irrégularité dans le plan de lès fi* 
gures. 

En 163 y. Verrier reprit la route de Rome. Y ayant demeuré dix ans , iî 
retourna à Paris. Ce fut au retour de ce fécond voyage , que l'Académie de 
Peinture lui donna la qualité d'Ancien ; c'eft-à-dirc , qu'il fut l'un des deux 
qu'elle choififlbit au fort en ce tems-là. Perrier en exerça pendant deux ans 
les fondions, avec honneur, & mourut Prafcflcur de cette Académie , au 
mois de Mai 1 6 jo. félon Guérin , pag. 1 7. de fa Defcription de f Académie, 
Edit. de 171 y. in 12. 

Michel de Marolles , dans fes Mémoires , fait l'Eloge de Perrier. Dans 
fon Catalogue d Eftampes , il alTure que ce Peintre a gravé à l'eau forte , 
plufieurs choies cjui font pleines d'efprit ; tels que les bas - reliefs , les plus 
beaux de Rome } cent des plus célèbres Antiques , & plufieurs choies d'après 
Raphaël ; entr'autres, quelques-unes de la Gallerie Julliniene. Selon de Pi- 
les , il a gravé de clair antique quelques Pièces anciennes , d'une maniera 
dont on lui attribue l'invention, mais qui avoit déjà été mile en ufage par le 
Parmelân. Cette manière confifte en deux planches de cuivre , qui s'im- 

f triment fur un même panier de demi teinte ; dont l'une , quiell gravée à 
ordinaire , imprime le noir ; & l'autre dans laquelle confifle tout le fècret , 
imprime le blanc. 

firice , dans là Defcription de Paris , loue une Salutation Angélique de 
Perrier , qui e/l fur le grand Autel de t Hôpital des Incurables , Çf un autrâ 
Tableau de la même Eglife, qui efl dans la Chapelle à main droite , & qui 
fait fimétrie à une peinture de Champagne. 

Selon l'Abbé de Marolles , que j'ai déjà cité , François Perrier & Michel 
Natalis , ont fait 3 j8. Pièces. Elfes ont été gravées par plufieurs , tels que 
Corn. Bloëmart, Gilles RouiTclet, Jean Couvay , Jean le Pautre, C7V. 
On voit quelques figures du même Perrier dans YHeJperides , five de malo- 
rum aureorum cultura & ufu , Lib. IV. Joan. Bapt. Ferrarii , Sen. Soc. 
Jefu , 1 646. pag. 1 50. 1 J7. Statues de F. P. avec leurs conir épreuves. Un 
Livre de Triangle en dix Pièces , qui font des figures , CX le Banquet des 
Dieux. Voy. le Cabinet de le Comte , p. 229. Quatorze figures de femmes 
affifes , repréfentant des Vertus. 

Voici les Titres de deux excellens Recueils , gravés à l'eau lorte de la fa- 
çon de Perrier. 

Segmenta nobiliitm fignorHm & Jlatuarum , qua, temporis dentem irtvl* 
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franc., dur» évafere , Vfbii s.tern& ruinis ereptx , Typh Mneis abfe commiffa , per- 
PERRIER. p c{UA venerat i 0Jl h tnonnmcntum , Fr. Perrier. D. D. D. Roms. , 1638. 
£f ù Paris , chez la neuve de défunt Verrier , in folio , cent figura. 

Icônes & Segmenta illuflritmt è marmot e Tabularum , qnx Rom a ex fiant 
à Fr. Verrier , delineAtâ , & ad an tiquant formant lapideis exemplaribus 
paflim collapfis reftituta. Roms, 1645. C Pariftis , 1 64 y. in folio oblon- 
go , yo. planches. On en dit 54. à la page 178. du Catalogue de M. de 
Vilcmbrouck. 

Dans le Catalogue , intitulé : Indice délia Stampe di Çiacomo de Roffi, 
Scc.iuRoma, 1657. je trouve ceci : Statue injigni di Rom a intagliate al 
Pacqua forte, e copia ta da Franc. Perrier , Libro in 103. quart ifogli im- 
périal! , & pag. yo. Caino che Ammarza Mêle inuentione , C intaglio al 
Pacqua forte di Franc. Perrier, merzo folio reale. 

Voy. Félibien , Catalogne des Peintres les plus célèbres , p. 74. Vies des 
Peintres, du même, Tom. III. pag. 313. & IV. vol. pag. 136. Edit. 
de 1706. in 12. De Piles , Vies des Peintres , pag. 482. Le Comte , pag. 
89. & 180. du III e . yoI. de fon Cabinet de Tableaux. M. Brouette , Eloge 
de Lyon , pag. 103. Biicc , Defcription de Paris , Tom. I. p. 274. & Tom. 
III. pag. 1 14. Mémoires de Marolles , pag. 1 $4. & 258. & Guerin , Def- 
cription de l'Académie de Peinture , pag. 17. Edit. de 171 y. m 12. 



FRANC.OIS PERRIER. 



perrier:* T}ERR1 ER, { François ) Avocat au Parlement de Dijon , Subfti- 
J. tut de M. le Procureur Général , naquit à Bcaune , le 14. Janvier 
1 64 y. A l'âge de 1 8. ans , il fc rendit à Paris , y étudia en Droit , s'y fit re- 
cevoir Avocat , & plaida quelques Caufcs au Chatclct. De retour en Bour* 
j»ogneen 1664. il plaida afTiduemcnt au Barreau de Dijon. Un jour que 
Ion perc, quictoit Procureur Fifcal du Marquifat de la Borde , vint à Di- 
jon rendre viiite à M. Brulart , Seigneur de cette Terre , & Premier Préfi- 
dent du Parlement , ce grand Magiftrat lui témoigna la fatisfaction qu'il 
avoit eue depuis peu à la plaidoirie de fon fils. II fit Ion Eloge , & propofa 
au pere , que fi Ion fils vouloit demeurer auprès de lui , il lui offroit la table , 
une chambre & un Domefiique. Le pere reçut cette propofition avec une 
"joye égale à celle de fon fils. Ce fut à cet illulîre Maître que le jeune Perrier 
dut une partie de fon mérite , qui fut tel , que pendant 21. ans qu'il a exer- 
cé les fondions de Subftitut de M. le Procureur Général , les Arrêts étoient 
toujours conformes à fes Conclufions. 
Cet habile Jurifconfulte mourut fubitement à Dijon , le 3. Octobre 1700. 
Il a laifle un Recueil de 3 yo. Arrêts de ce Parlement , dans lefquels il a 
- donné un précis judicieux des Arrêts des Parties. L'Auteur commença cet 
Ouvrage , le 27. Janvier i66y. & le continua jufqu'au 22. Août 1699. Un 
Avocat de cette Ville vient d'en enrichir le Public, & y a joint d'amples Ob- 
fervationsdefa façon, danslefquelles il a fait entrer les principales queflions 
qui regardent notre Coutume. Ce Recueil imprimé , a pour Titre : 

I. 
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t. Arnts Notable* dit Parlement de Dijon , reciïeillii par M. François FRANC,. 
Perrier, Substitut de M. le Procureur Générât , avec des Obfervations fur RiUER - 
chaque que (lion, par Guillaume Raviot , Ecuyer , Avocat au Parlement, 
O" Conftilde> Etats de Bourgogne. Dijon , Arnauld-Jcan-Baptille Augé , 
173 j. in folio , a. vol. 

2. Le même Pcrrier a laiflfé un autre Recueil de Droit fort épais. Il ren- 
ferme des Commentaires fur la plupart des Loix du Code & du Digelte. Il 
marque celles qui ne (ont plus en vigueur , & quel ulàge on doit iàire des 
autres dans cette Province. 

L'original eft entre les mains de M. Davot , ProfeÏÏèur en Droit François 
dans rifnivcrlité de Dijon. 

3. Un volume de Remarques fur plufieurs que (lions de Droit des plus im- 
portantes. 

4. Les minutes de fes plaidoyers , & un grand nombre d'Avis (y d'autres 
Etrits concernant le Droit. 

y. Remarques de Belles-Lettres. Ces trois derniers Mlf font entre les 
mains de M Louis Pcrrier , fon frère & Ion héritier. 

JEAN PERRIER. 

PERRIER, ( Jean ) frerc du précèdent , Bourgeois de Bcaune , na- JEAN 
quit en cette Ville , le 22. Novembre 1 654. & mourut le 9. Avril ^..«MUEIL 
Il cft Auteur de l'Ouvrage luivant : 

Réflexions fur la machine du corps humain, & furie fang, avec det 
Remarques utiles pour faire vivre plus long-term , 1726. làns nom d'Au- 
teur, de Ville, ni d'Imprimeur. Pcrrier tâche de prouver trois chofes dans 
cet Ouvrage. I. Que le chile ne fe change point en lang. II. Qu'il ne fe fait 
point dans notre corps une fur-abondante repletion de lâng , qui demande 
une évacuation parla faignée. III. Que notre lang ne le peut corrompre 
dans nos veines. L'Auteur tire pluficurs conféquences de ces principes ; & 
celle-( 




que 

lui ont . 

rendu la famé fbiblc & languiflante. Par une fuite de la même prévention 
& du même fiftême , il n'a jamais voulu donner fa fille à un riche Médecin, 
qui la lui demandoit en mariage. 

NICOLAS PERRIER. 

PERRIER, { Nicolas ) Avocat au Parlement de Dijon , & Secre- £ ,£oo? E LAs 
taire au Parlement de Metz , étoit d'une honnête famille de Saint- Jean- 
de-Lône , & v naquit en l'année 1 628. S'étant apliqué avec fuccès , à l'é- 
tude de la Jurilprudence , il fe fit recevoir Avocat au Parlement de Dijon, & 
fe fixa en cette Ville. La difficulté , qu'il avoit à prononcer , l'empêcha de 

Part. IL Nn 



Djgitized by Google 



, 4Î BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

NICOLAS briller au Barreau. Il en fut dédommagé par les Constations, où il fut très 
PERRIERW em ployé , & il acquit une grande expérience dans les affaires. 

Comme il ne laiflbit pas d'être aflidu aux Audiences , il y remarqua avec 
foin , les Arrêts les plus importans , & il en a laifle un ample Recueil. Il 
mourutau mois de Septembre 1694. & laifTa deux enfans de fon mariage 
avec Bénigne Tribolet ; Antoine , mort Trélbrier de France en la Généra- 
lité de Bourgogne ; & Jacques , Sieur de Montrichard , Capitaine de Gre- 
nadiers au Régiment de la Chefnelaye. Nicolas Parier a donné au Public 
un petit volume , intitulé : Obfervations de Droit & de Coutume , félon 
PUfage du Parlement de Dijon. Dijon, Jean Grangier , 1688. in 4° 
pagg. 89. L'Auteur n'y mit pas fon nom ; mais le déligna feulement par 
ces quatre mots : Cor, lux jus aperiens, qui font l'anagramme de fon nom 
Latinifé. Ces Obfervations font au nombre de douze , fur le premier 
Titre de la Coutume de Bourgogne. 11 avoit eu delTein de continuer 
cet Ouvrage , & même il en publia en 1691. une féconde Edition chez 
le même Imprimeur , dans laquelle on trouve le commencement d'une 
treizième Obfervation furie droit d'Indire ; mais qui , je ne fçais pourquoi, 
eft demeurée imparfaite. Ces Obfervations ont été réimprimées en 1736. 
in 4 0 . à Dijon , chez Augé. Elles font jointes aux Obtèrvarions/âr la Coû- 
tante de Bourgogne , par feu M. François Bretagne , Concilier au Parle- 
ment de cette Province. Comme les Obfervations àt Nicolas Perrier fur no- 
tre Coutume , font judicieufes & fondées furlajurifprudence des Arrêts de 
la Cour , elles méritent fort d'être lues, & font regretter que l'Auteur n'en ait 
pas donné davantage. Il avoit deflèin , ainli que je l'ai dit , d'en faire im- 

S rimer la fuite. L'original de cette féconde Partie manuferite , eft aujour- 
'hui entre les mains de M. Davot , ProfefTeur en Droit François dans l'U- 
niverfité de Dijon. M. Raviot , en fa Préface des Arrêts du Parlement 
de Dijon , recueillis par François Perrier , avoue que pour cet Ouvrage , 
il a profité du Recueil d'Arrêts Mf. de Nicolas Perrier, qui apartient à M. 
Davot. Le même M. Raviot fait un grand éloge de Perrier, qu'il regarde 
comme un grand Juriflonlulte. « Quoiqu'il eût peu de talent pour la parole, 
dit-il , il excelloit dans cette partie de l'cfprit , qu'on apelle la judiciaire. » 

Voy. XWfloire des Commentateurs delà Coutume de Bourgogne , par M* 
le Préfident Bouhier , pag. LlX.dont cet article eft tiré pfefque entière- 
ment , & la Préface de M. Raviot , furies Arrêts du Parlement de Dijon , 
recueillis par François Perrier. 

FRANC.OIS PERRIN. 

P£R R IN, ( François ) Chanoine de lEglife Cathédrale d'Autun , 
étoit fils de Martin Perrin, & de Pierrette Pitois , & mourut le 9. Jan- 
vier 1606. Etienne Ladonne parle de lui fort honorablement. Florucre 
qu'idem , dit-il , [1] fuperiori atate duo Viri celeberrimi, Francifcus Perri- 
nus , & Jacobus Le où m , uterque Hedui celeberrimi , quos audio Civitatcm 

[1] AmiquitMt. H*Jh*. imprimées eu 1640. pag. tfj. 
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Mduam Gallici defcripfijfe. Sed nefcio quo fato accidit, ut Authores tanti no- FRANC, 
minis in publicum prodire vetentur , imà nec privatim eos videndi copia fat. PE&lUN» 
Nihilampliusfupere/l , quàmutTypis eorum Opéra mandentur , & Auf- 
pice Janino[i] tmmortalitati confecrentur. Edme Thomas [2] cite le Titre 
de ce Livre , tel que je le vais raporter , & dit qu'il n'en a pu recouvrer 
le Mf. Le P. Jacques Vignier, Jéfuite [3] nousenaaprislefôrt. Il prétend 
que de fon tems, l'original ctoit chez M. Artault. Le P. Vignier doute s'il 
doit attribuer cette Hiftoire à Perrin ou à Aubery , Médecin de Bourbon- 
Lancy. Quoiqu'il en foit , voici le Titre de cet Ouvrage : 

1 . Véritable rechercha de f Antiquité de la Cité d'Autan. MC 

2. Regrets furies ruines de la Cité £ Autun. Mf. Thomas , qui avoit vû 
cet Ouvrage , en dit beaucoup de bien , & prétend que Perrin étoit bon 
Poète François. 

5. Le Portrait de la vie humaine , où naïvement e(l dépeinte la corrup- 
tion , la mi f ère , & le bien fouverain de C homme, en trois Centuries de Son- 
nets , dédiés au R. Evt que d Autun ; avec P Antiquité de plufieurs Cités mé- 
morables , nommément d Autun , jadis la plus fuperbe des Gaules : Exem- 
ple évident de l'inévitable mutation des chofes. Paris , Chaudière , 1 J74. 
m 8°. 

4. Imploration de la Paix au Roi , extraite du Latin de M. Lazare Tho- 
mas , Cr mife en Vers François. Lyon , 1576. in 8°. 

y. Cent & quatre Quatraines de Quatrains , contenant plufieurs belles 
Sentences & Enfeignemens extraits de Livres anciens & aprouvés ; le/dites 
Quatraines div'tfees en quatre Quarterons. Lyon, Benoît Rigaud , 1587. 
in 12. On lit à la fin de cet Ouvrage , des Prières , à [imitation de celles 
dont on ufe ordinairement en tEglife Catholique , traduites du Latin. L'Au- 
teur y remarque que la pefte délbloit alors la Bourgogne. 

Voy. Ladonne, Antiquités Latines d Autun. Edme Thomas, Hiftoire 
manu fer ite d' Autun , &duVcrdicr, Bibliothèque Franfoife , pag. 406. 
Cet Auteur parle peu exactement de Perrin. 

CLAUDE PERRY. 

PERRY, ( Claude ) naquit à Châlon en 1602. de Pierre Perry , & CLAUDE 
de Philiberte Penneflbt. Son pere , qui aperçut de bonne heure en lui PERRy * 
d'heureufes difpofitions pour les Sciences , lui fît prendre des Leçons de Ju- 
rifprudence. Le jeune Perry le fit recevoir Avocat ; mais le lalTànt bientôt 
du tumulte du Barreau , il embrafla l'Etat Eccléfiaftique , & fut pourvu 
d'un Canonicat de l'Eglife Cathédrale de Châlon , auquel il renonça, pour 



£1] Le Préfident Jeannin , à qui Ladonne dédie fon Ouvrage. 
[*] Hifioiu manKfcmttAHmn, chap. VIII. 

lil Dan» «ne Note Mf. fur le Livre de Ladonne , cnei les Jéfuites de Dijon, 



r 44 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

CLAUDE entrer chez les Je fuites. En 1628. il fit fon Noviciat à Nancy. Sot w cl 
PERRY. nom aprend que le P. Perry a proièfle les Humanités & la Rhétorique au 
Collège de Dijon. Il mourut en cette Ville , le 2. Février 1684. âge de 8 3 . 
ans. C'étoit un homme d'une humeur agréable & enjouée , & d'une pe- 
tite taille. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Poëfts Pindarica. Chalon, 164t. II. i6yo. 16 J3. 1659. ibid. & 
ailleurs. 

2. Icon Régis, tribus Libris comprehenfa , quibus res prxclarxgeflxà Lu- 
dovic 0 Juflo deftribuntur. Paris , Rocart , 1 642. in 12. 

3. Pwticus Eminentiff. Cardin. Mazarini. De Bibliothccx commenda- 
tione Cl. Vit. Jo. Chri/l. Virey. Imprimé en feuille» volantes , & enfuite 
dans la Poêjis Pindarica. 

4. Magnas Mammes , puer infignis , Ecclefix Lingonenfis Patronus. 
Long Poème Lyrique. Langrcs, Jean Boudrot , 1641. /» 4 0 . 

y. Panegyris llluftriff. Pétri Odebert , Libellorum fupplicum Prxfidis. 
( Ode ) Dijon , Palliot , i6ji. in folio. 

6. Vie de Saint Ertflafe, Abbé de Luxeiiil. Metz, Jean Antoine, 164 y. 
in 12. 

7. Panegyris llluflrijf. D.Jacobi de Neufchèfes, Epifc. Cabilon. Cha- 
lon , Philippe Tan , 1652. in 4 0 . pagg. 12. 

8. Thèandre, ou Semaine Sainte par Dialogues. Lyon, 1653. /,; 4°' & 
Châlon, la même année , in 8°. Baillct , en les Jugemens des S^avans , fe 
mocque de l'oblcurité , que le P. Perry a affedléc dans le Titre de ce Livre. 

9. Vers Latins , à la tête du Dialogue Latin de Charles Fevret , des #/- 
luftres Avocats du Parlement de Bourgogne. 

10. Seize Strophes Alcaïques, au-devant du Traité de J. Morel , de febrt 
purpurata. 

11. LuUus Cabilon/ s in obi tu illuflrijf. Ludoviei Châlon du Blé , Mar- 
thionis d'Uxelles , Urbis Cabilon. Gnbernatoris dejignati. Châlon , Phi- 
lippe Tan , 1658. in 4 0 . pagg. 1 3. 

12. Hi/loire de Châlon. Ibid. 1659. in folio. Burch. Gottelf. Struvc , 
ag. 333. Introduit ad rem literariam , fe trompe , en difant que cette 
liftoire eft in 4 0 . 

1 3. Long Poème Héroïque Latin , au-devant du IV e . vol. des Fleurs la- 
tines des Cardinaux , par Louis Doni d'Attichy , Evèque d'Autun , en 
1660. 

14. Ode Alcaïque de feize Strophes , à la tête du Negotium Sxculorum 
Mari a , du P. Courcier, Jcfuite. Dijon, 1660. in folio. 

i y. Dans le Tumuius Naudxi , par le P. Jacob, en 1 679. on trouve Epi- 
cedium per Cl. Perry. . 

If. 
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1 6. Ode Latine , au devant du Traite du même , de claris Scriptoribus CLAUDE 
Cxbiloncnftbus. PErtRY. 

17. Extrait d'une Lettre du P. Perry , fur la Période Julienne. Dans le 
Journa/ des Sçav.ms de 1666. pag. 699. Edit. in 12. 

18. Obelifcns Plo.nberianus, Dijon, Reflayre , 1681. in 4 0 . 

19. Delphini & Marix-Annx Chrifiinx Bavarx Filii, Genethliacum. 
Ibid. 1682. i» 4 0 . 

20. Campininm, Villa Philiberti de la Mare , Carminé eelebrata. In 
Plomberianam Villam à Phtliberto de la Mare celebratam. H elt parlé de 
ces deux Pièces , pag. 29. Confpiïl. IJi/loric. Burgund. de M. de la Mare. 

21. Ad clarijf. Petronillam Gaulthier, Cl. V. Jo. de Clugny , Prxtork 
Divion. viduam, ob concejfum ex argent 0 felido ornamentum majori Al tari 
Templi Collegii Divion. Soc. Jefu, Carmen Eucharifticon. Dijon , Rc£ 
fcyre, 1683. ' n 4°* 

22. Carmen votivum in LXX. xtatis annttm , & Decembris 16. natali- 
tiumdie;». V. clarijj. Car. Fevreti % Junfconfulti celeberr. MC in 4 0 . chez 
M. Fcvret de Saint-Mefmin. 

23. /» Bibliothecam Pairttm Soc. Jefu Lttgdun. Ode in Hiftoriam Poêla- 
rum Gallon/m Cl. Viri Guill. Colletet. Mf. 

24. Vie d y André Gui jon, Douleur en Théologie, Chanoine & Théologal 
de S. Ladre <fAutun , & Vif aire Général. Mf. in 4 0 . Elle e'toit chez M. 
PhilibcrtdelaMare, à Dijon. 

25. G néthliaque de Monfeigneurle Duc de Bourgogne ( en Vers Fran- 
çois. ) Ce font les iêuls Vers François que j'aye vus de ce Père. 

26. Ode Latine à M. Fleutelot,furfa Bibliothèque. Feuille volante. ' 

27. Une autre fur la Bibliothèque de M. le Préfident Bouhicr. Feuille 
volante. 

28. Ode Latine fort longue à M. de Mucie , Conf ciller au Parlement ds 

Dijon. Mf. 

29. Sylvarum Lyricarum , Tom. III. Heroïcoïum Liber I. Mf. in folio, 
de la main de l'Auteur , au Collège des Je'fuites de Dijon. 

Voy. Baillct, Jugemens des Sçavans, Tom. I. pag. ccj. Edit. in 12. 
Labbc , Bibliot. Bibliothee. pag. 202. Tciflier , Catalog. Author. & Bi- 
blioth.pag. 58. Jacob, de claris Scriptoribus Cabilonenfibus , pag. ne. 
Konig , Bibliothcca vêtus (f nova, p. 62. De tous les Ouvrages du P. Per- 
ry, Konig ne fait mention que de YHi/loire de Châlon. 



■ 0? 
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CLAUDE PERRY. 

CLAUDE p £ R R 7, ( Claude ) neveu du précédent , mourut à Beaune. Il a tra- 
x duit en Vers François l'Ouvrage de fon oncle , intitulé : Carmen Eu~ 
charifiicum ad Cl. Petronillam Gaulthier , ob concefjum ex argcmo fol/do 
entament um majoti Al tari T empli Collegii Societ. Je/'u Divioncnfis. Di- 
jon , RelTayre , 1682. in 4 0 . 

PIERRE PESSELIERE. 

PBSSEL E T^ESSELIERE , ( Pierre ) Moine de l'Abbaye de Saint Germain 
A d' Auxerre , vivoit au milieu du XVI». Siècle. Il ell Auteur des Traités 
fuivans : 

1. TraiuUion du Tra'ftéde Saint Jean Chryfoftôme : Que nulricft offenfé* 
(i-nonpar foi-même. Paris , Adam Saulnicr , 1 543 . in 8°. Du Verdier par" 
le de cet Ouvrage dans fa Bibliothèque Françoife , aufli bien que la Caille, 
dans fon Hi/loire de f Imprimerie de Paris , où Pejfelière efl apellé mal-à- 
propos Baflèlière. 

2. Ode Sapphiqne Latine de fept Strophes , à la tête de 1 Inftitution de la 
Femme Chrétienne de Vivès, traduite par Pierre de Changy. Lyon, 1543. 
in 1 6. Dix dm fur la mort de Pierre de Changy. Ibid. 

fi. Vit a Saniïi Germant , Authore llerico , Monacho Benediïl. édita flu- 
dio Pétri Pejfelerii , Antijfiodor. Cœnobitx. Paris, Colines, 1543. 

4. Liber IL de miraculis S. Germant , qua in ejus Vit a omiferat Hericut 
AltiJJiodorenfis. Dans h nouvelle Bibliothèque des Mff. du Pcre LabBe, 
Tom. I. pag. y 31. 

y. Dès 1542. Pejfelière avoit fait l'Epitre Dédicatoire de Claude 
d* Auxerre , furies Epitres de S. Paul aux Gaines. Elle éfl: imprimée dans 
h Bibliothèque des Pères , Tom. V. pag. 795. Edit. de 1654. 

Voy. du Verdier, Bibliothèque Françoife, pag. 1038. 

PAUL PETIT. 

p AUL T) E T I T , ( Paul ) Licentié de Sorbonnc , naquit à Dijon , le 2 1. Jan- 
PETlT. 1 vicr 167 1. &mourut*en cette Ville, le 3. Septembre 1734. Pcrfonne 
n'a refufé à cet Abbé , le titre de bel-efprit. S'il eût cultivé les heureufes 
dilpofitions qu'il avoit pour les Sciences , on lui auroit vû occuper une des 
premières^ Places de la République des Lettres. C'eft ainli que m'en a fou- 
vent parlé M. de la Monnoye. Nous n'avons de M. Petit, que lesamulè- 
mens (ùivans. 

» 

t. Virgile virai en Borguigmu , Livre premei. Dijon, Antoine de Fay, 
1718./;/ 12. pagg. j<S. 



Digitized by Google 



DE BOURGOGNE. 

2. Deuxeime Livre. Ibid. 171 9. m 12. L'Ouvrage de M. Petit , dans 
le fécond Livre , ne commence qu'au VII e . Vers de la 16 e . page : 

Car, disù-ti, fi dan h varve. 

l'Auteur m'a fouvent avoué lui - même , que les Vers , qui précédent , 
étoient delà compofition de M. le Conlèiller Pierre Dumay. On peut auflî 
confulter fur ce fujet , la page 2 \ 6. du Glojfaire des Noëls Bourguignons de 
M. de la Monnoye , qui cite quelques Vers de M. Dumay , inlcrés dans le 
II. Livre du Virgile Bourguignon. 

La Verfion ell littérale ; & malgré cette contrainte, les Traducteurs ont 
fçû faire quitter agréablement au Poète Latin là gravité, pour lui faire ra- 
conter dans le Jargon Bourguignon , les avantures du Héros de Troyes. On 
peut aflurcr qu'on trouve dans cet Ouvrage beaucoup de naïveté , & en 
mômc-temsle badinage le plus fin & le plus fpirituel. Enfin , pour me fervir 
delà penféed'un Auteur eitimé, [1] le grand Virgile rira peut-être autant 
avec M. Petit , & avec M. Dumay , qu il avoit eû lujct de rire avec le célè- 
bre Scarron. 

L'Imprimeur nous avoit promis la Traduction des III. IV. V. XI & XII e . 
Livres de PEneïde, par M. Petit. Je ne fçais pourquoi il n'a pas tenu parole- 

3. Sonnet en Bouts-Riméi. Ce Sonnet , qui remporta le prix , que M. 
Vaillant , Gentilhomme chez le Roi , avoit propofë pour le Vainqueur , 
eft imprimé dans le Journal Hiflorique , fur les matières du tems , Tom. 
XIV. Juillet 1723. pag. 18. 

4. Deux Sonnets en Bouts-Rimés , à l'honneur de Monfeigneur Bouhier, 
nommé premier Eut que deDijon. Dijon, Augé, 1726. feuille volante. 

j. Divertijfement au fujet de la Naijfance de Monfeigneur le Dauphin, 
chanté chez M. delà Briffe, Intendant de Bourgogne, le 2. Oïlobre 1729. 
Sans nom de Ville , d'Auteur, ni d'Imprimeur ( Dijon ) 1729. 

6. Relation des Réjoui jfances qui fe /ont faites à Dijon , à la Naijfance 
de Monfeigneur le Dauphin. Dijon, de Fay, 1729. in 4 0 . pagg. 48. 
Cette Relation , qui eft très bien faite , a été placée prefque toute entière 
dans le Mercure de Janvier 1730. pag. 49 - 7 y. 

7. Divertijfement exécuté en préfence de S. A. S. Monfeignertr le Duc , 
Gouverneur de Bourgogne , le 10. Mai 1730. Ibid. Augé, 1730. /'«4 0 ; 
P a gg- IJ. . 

8. Divertijfement pour le jour de la Fête de M. le Comte de Tavanes , 
Brigadier des Armées du Roi , & fon premier Lieutenant Général en Bour- 
gogne. Ibid. 1730./» 4 0 . pp. 1*. 

9. Ode à Monfeigneur Bouhier, Premier Eve que de Dijon. ( Treize 
Stances de 8. Vers chacune. ) Ibid. 1732. /«4 0 . 

iq. M. Petit eft Auteur du Catéchifme , imprimé par Ordre de M. fE- 
vêque de Dijon , & du Mandement qui eft à la tête. Ibid. 173 3. in 12. 



[1] Gabriel G*eret , Parnafe Rtfmrmi , pag. iff. 
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FRANÇOIS PET1TOT. 

PETITOT T} ETITOT, ( Ftancois ) HuiHïcr au Parlement de Dijon , naquit en 
A cette Ville, le i. Septembre i6jj. & mourut le n. Novembre 1735. • 
â^é de 80. ans. 11 cft Auteur de la Continuation du Parlement de Dijon , 
imprimée Tous ce Titre : 

Continuation de PHi/loire du Parlement de Bourgogne , depuis r année 
160.9. jufqu en 1733. contenant les Noms , les Surnoms, Qualités, Armes 
O Blafons des Préfdens , Chevaliers , Confeillen , Avocats & Procureurs 
Généraux , & Greffiers qui y ont été reçus dans cet intervalle. Dijon , de 
Fay, iy^^. in folio. Voy. le Journal des Scavans du mois d'Août '734. 

• Il cft encore Auteur de la Relation des Réjoùijfances faites à Dijon pour 
la Naiffance de Mon feignent le Dauphin.-^ En Bourguignon. ) Ibid. * 
Augé , 1730. in il. pagg. 4J. 

SIMON PETITOT. 

Simon T) ETITOT, ( Simon ) fils du précédent , a fait imprimer en 1 72 1 . 

T1TOT. |^ - n go ^ Lyon, chez André Laurens , l'Ouvrage liiivant : Vidée géni- 
tale d'une machine hydraulique de nouvelle invention exécutée à Lyon fur le 
fleuve du Rhûne m pendant Tannée 1750. Pacg. 19. pour l'Ouvrage. Les 
aprobations des Echevins de Lyon , & de MM. de l'Académie des Sciences 
& Belles- Lettres de cette Ville , font enfuite jufqu'à la page 27. 

GUILLAUME PHILANDRIER. 

euiLL. V)HILAN DRIER , ( Guillaume ) naquit en 1 505. à Châtillon , 
PHILANU. X d'une bonne & ancienne famille ; mais plus recommandable encore pat 
la vertu que par les titres & les honneurs de la fortune. M. de la Mare , qui 
nous a donné la Vie de ce Sçavant , fait mention d un frère & de deux focurs 
de Philandrier. L'une , fut mariée à Giifey de Poitiers, Maire de Châtil- 
lon j & l'autre à Jean Michelinot , qui avoit aullî un emploi dans la mémo 
Ville. Je ne connois aucune circonltance de la Vie de fon frere. Guillaume 
lut élevé avec foin. Il eut pour Précepteur Jean Perrelle , fon Compatriotte, 
qui devint dans la fuite Médecin célèbre , & le fit un grand nom à Paris où 
il exerça fon Art. Perrelle e nfeigna à Philandrier , la Grammaire , la Rhé- 
torique , la Dialectique , & fur-tout cette partie de 2a Philofophic , qui 
aprend à connoître les fecrets de la nature , & ce dernier fit du grands pro- 
grès dans toutes ces Sciences. Le mérite de Philandrier ne relia pas long- 
tems dans l'obfcurité. George d'Armagnac , de l'illuilre famille de ce Nom , 
connu par la protection dont il honorait les Gens de Lettres , qui avoit 
fuccédé en 1 5-29. dans l'Evcché de Rhodes, à François d'Eftain , & qui fut 
Cardinal en 1 544. ayant entendu parler des rares connoiiTanceSjqucP&Aw- 
drier avoit acquifes , rélblut de le l'attacher , & le fit fon Lecteur, ou 

plutôt 
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plutôt fon ami & Ton Confident. Ce fut en vain que les amis de Philânérivr CjP IM» 
voulurent le dillûader de prendre avec ce Prélat , un engagement qui lui fut 
difficile de rompre dans la fuite. Pour les confoler de ion éloignement , il 
leur envoya fon Portrait , qu'il grava lui-même , & qu'il accompagna de 
huit Vers François , que M. de Ta Mare nous a conièrvés, & qui font ra- 
portés dans le dernier Saplémcnt de Moreri. 

A peine fut-il à Rhodes , qu'il eut occafion de faire plufieurs Infcriptions, 
qui furent gravées dans cette Ville. 11 fit l'une , au fujet du Pafïàge du Roi 
François L par cette même Ville, avec les trois Princes, les Enfans, François 
Dauphin , Henri & Charles ; une autre , lorfqu'Henri II. Roi de Navarre 
& fa Femme Marguerite de Valois , Sœur de François I. paflè'rcnt par la 
même Ville en 1 5 5 j. pour être couronnés Comtes de Rhodes. 

Pendant ce tems-là , Philandrier , qui avoit du goût pour l'Art Oratoi- 
re , travailloit à commenter les Institutions de Quintilicn. Marguerite de 
Valois, qui aimoit les Lettres, & y étoit même verfée , ayant vû une par- 
tie de cet Ouvrage , conçut beaucoup d'eitime pour le Commentateur , & 
lui ordonna de faire imprimer fes Notes, félon M. de la Mare, qui regrette 
beaucoup la perte de la fuite de ce Commentaire. 

Philandrier s'apliqua enfuite à l'Architecture , & prit Vitruve pour fbn 
modèle. Non feulement il connut la théorie de cet Art , il paflà même juf- 
qu'à la pratique , & l'on voit encore à Rhodes , plulieurs monumens des ta** 
lens qu'il avoit acquis en ce genre. George d'Armagnac lui confia la direc- 
tion de l'Edifice de là Cathédrale. Les voûtes de cette Eglifc font d'un tra- 
vail hardi , & l'on en prendra une grande idée , filon en juge par cette Ink 
rription de Philandrier. 

F ace fiant ALgyptiorum 
Infant, Pyramidurn moles. 
Valeant Orbh miraculé. 

Par où , dit M. de la Mare , il paroilToit défier l'Univers de montrée 
quelque chofe qui pût égaler cet Edifice. 

Pendant que Philandrier étoit occupé à orner la Ville de divers Edifices , 
George d'Armagnac fut envoyé à Venife , en qualité d'Ambaflàdeur du Roi 
François L Philandrier fuivit fon Mécène , & profita du voyage de Rome 
pour y étudier l'Architecture fous le célèbre Sébaftien Serlio de Boulogne. 
Après fon retour à Venife , il fongea à travailler fur ce que les Anciens lui 
parurent avoir laifle de plus utile. Il choifit Vitruve , & en conféra exacte- 
ment tous les MIT. qu'il put trouver , au moyen defquels il en réforma le 
texte. Ce travail lui coûta beaucoup de foins & de peines. Serlio & Braman- 
te lui furent d'un grand fecouts; il profita de même des lumières de tousceux 
qui voulurent lui faire part de leurs recherches fur cet Auteur ; & après lui 
avoir rendu prefque toute fa pureté , il lui fut aifé alors d'édaircir un grand 
nombre d'endroits , que plufieurs Sçavans avoient tenté inutilement julqucs- 
là d'expliquer. Quand Ion Ouvrage fut prêt , il le dédia à François I. le 
Pere & le Protecteur des Arts. 

Part. U. Pp 
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GU1LL. George d'Armagnac, ayant été honoré en 1 5-44. du Chapeau de Cardinal 
PHiLANU. p ar | e p a p e p au [ \H t CC t te Dignité lui donna un nouveau crédit, dont 
Philandrter profita pour examiner avec plus de foin & d'attention , les 
reftes précieux des Antiquités , dont Vitruvc a fait mention. Il joignit à 
cette aflîduité , un commerce rcglé avec tous les habiles Architectes de Ro- 
me. Ses nouveaux efforts fur Vitruvc, plurent au Pape , au Sacré Collège, 
& à toute la Cour Romaine. Philandrier nous aprend lui-même [ij que 
Ton Commentaire reçut pendant deux années entières, les aplaudilkmens 
de toute la Ville de Rome. Ce fut cette eilime univerfclle , qui lui procura 
le Titre de Citoyen Romain, qu'il obtint pendant ectems là. 

En 15:44. il revint à Rhodes avec le Prélat, qu'il avoit accompagné, & il 
prit alors le deflèin d'entrer dans l'Etat Eccléfiaflique , & de s'y lier par 
les Ordres Sacrés. Mais il n'exécuta cette réfblution que dix ans après. Dans 
cet intervalle , il continua à exercer l' Architecture à Rhodes , & eut le foin 
de dreflèr lui-même des Infcriptions Latines , pour les Edifices publics, dont 
il eut la direction. M. de la Mare les a toutes raportées dans la Vie de ce 
Sçavant. En 1 j^. ayant embrafïe l'Ecat Eccléfiaflique , il fut pourvu d'un 
Canonicat de l'Eglife Cathédrale de Rhodes , vacant par la mort de Be- 
noît Valiat ; & le 8. Décembre 1561. il fut fait Archidiacre de la même 
Eglife. Il remplit les fonctions de ces deux Places , avec honneur & avec 
beaucoup de piété jufqu a la fin de fa vie , en partageant lbn tems entre l'é- 
lude & Jes fonctions de Ion état. George d'Armagnac, ayant été nommé à 
l'Archevêché de Touloufè , tenta en vain Philandrier de i'accompagner en 
cette Ville ; celui-ci fe fixa à Rhodes , &fe contenta feulement de lui ren- 
dre vifite deux fois l'année. Ce fut dans l'intervalle de l'un de ces voyages , 
cju'il mourut àTouloufc , le 18. Février iy6j. âgé de 60. ans , & regretté 
infiniment de George d'Armagnac , qui le fit enterrer dans FEglilc de Saint 
Etienne , où il lui fit ériger un Maufbléc , avec cette Infcription : 

D. O. M. 

Guillelmo Philandro , Caftilion&o , Civi Romano ; eximia eruditionc 
ac doïlrina Jîngulari , virtute nobili , fcient'hî claro , pietate infîgni ,Reli- 
gione non Aliéna , morum fuavitate facili , animi can'lorc confpicuo , fo/fu 
erga omnes probo , Antiquitath & Architeclura peritijjimo , famxque (t/e- 
britate , ctiamexhrh, noto^quiin fladiis Litcramm, rnultis arinh coii- 
Jnmptisy dura An ti quorum monument a evolveret, ac fe Anagmflen iUttflrif- 
fmo Cardinal/ Annaniaco prxberet , tandem attr/tis viribus torporis , lent 
fufpirio viUtmefflavit. Georgius^ Cardinalh Armani acus , fUclifono A.iag- 
noftx fuo , fpe futurs, refurreïlionii hoc Monttmentum mz/iïtfimus P. C. 
Vixit annos LX. fato vero fuo funftui cil X. Kal. Mart. anno Domini 
M.D.LXV. 

C'eft à tort que M. de Thou , & Sainte-Marthe , ont reproché à Philan- 

[1] rr*f*t. ir Lpijl. DcJUtt. à François I. 
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drier, d'avoir p.- fie les dernières anne'es de (à vie dans la parelïè. Bailler. lui a GUILL. 
fàitle même reproche ; mais M. de la Monnoye l'a pleinement juiHfié dans HILAND «. 
fes Notes lur les Jugemcns des Sçavans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. In Inflitutiones Quintiliani, Spécimen Annotât. Lyon , Gryphe, 153 e. 
in 8°. & plufieurs fois depuis. 

2. Annotationes in Vitruvium. Rome, lt. ijy*. 2'. Edition 
augme ntée d'un tiers pour les Notes, & accompagnée d'un Abrégé Latin des 
Livres de George Agricola , de ponderibus & menfuris. Du grand nom- 
bre d'Editions qui le font faites de cet Ouvrage , la dernière de 1 649. in fo- 
lio, chez les Elzévirs , cftla plus belle. L'Auteur dit dans fon Epitre à 
François I. que cet Ouvrage lui a coûté trois années de travail. 

Jean Martin traduifit Vitruvc en François , avec les Notes de Philan- 
drier, & fit imprimer fa Traduction en 1 57 2. à Paris , in 4 9 . & à Genève 
en 1 618. Voy. la Bibliothèque Erançoife de la Croix-du-Maine , pag. 220. 
243. & 530. Scioppius confeillc de lire le Vitruve de Philandrier. 

3. De Seciionibm marmoreisO* polituris. Mf. Ce Traité étoit achevé 
tùnii que les fuivans , que Philanlrier avoit promis. 

4. De Upidum coloribm. Mf. 

5. Diatriba de piïlura & colorum compofuione. 

6. De Hyaburgia , plaflicc & bapbicc. Mf. 

7. De umhrii. Mf. L'Auteur n'étoit pas content de ce que Léon-Bat. 
Alberti , avoit écrit lur le même fuict. Du Verdier dit qu'il avoit vu tous 
ces MU 

8. Voy. fa Vie , par M. delaMarc , fous ce Titre : Devita, meribus& 
feriptis GutUelmi Philandri , Epi/lola ; & le Suplément de Moreri de 1 7 3 y. 

JEAN PICARD. 

*jT}7 CA R D , ( Jean ) naquit à Toutry , Village du Bailliage de Sc- 
meur dans la Vallée d'Epoiflès. II paraît par fes Ouvrages , qu'il étoit 
*:onnu & eftimé des Sçavans de fon tems , & qu'il réfidoit à Paris. Il vu 
voit vers la fin du XVI e . Siècle. 

CATALOGUE DE SES OU y RAGES. 

1 . Six Vers Grecs , à la tête du Traité de Jean Macer , Dijonnois , de 
profperisGallorumfucce0us, 1558. in 8°. 

2. Trente Fers Elêgiaques , au-devant d'un autre Traité du racm: Ma- 
cer , de laudibus Mandubiorum. Ibid. ifiyy. in 8". 

3. De Prifca Ce/topadia. Paris , Math. David , 1 y y 6. in 4 0 . 

4. Epicinion de rébus ge (lis Caroli Coflti Brifacei Domini , GallU Pole- 
marchi , & Alpini Limitis Prxfetli^in quo , qux non minus fortiter , quàm 



JEAN 
PICARD. 
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JEAN fiàditcr, in Cxfalpiua Reloue fub illins au f pi dis gefla finit , p au ci s entt- 
PICARD. merâ „ tuft Paris, Prévoit, 1583. /« 8°. 

y. Gui/Mmi Neubrigcnfts , de rébus Anglicis fui temporis, Libri V. ium 
Notis J. Picardi , 16 10. in 8°. 

♦♦♦♦♦♦ 

ANNE PICARDET. v 

T}ICAR DET, ( ^ ) vivoitdans le dix-feptiémc Siècle. Elle 
A a tait imprimer des Cantiques Spirituels. 



HUGUES PICARDET. 

Hucvr s O / CA RD ET, ( Hugues ) Procureur General au Parlcmtnt de Bour- 
WCARDET I gogne , naquit à Mircbeau , Bourg à quatre licuè's de Dijon. Il étoit 
fils de l Amodiatcur & Faftenr de la Mai [on de M. de Biron , Seigneur de 
Mhebeatt, & Comte de Charny. Mais il répara gloriculement la baîJè'fc 
de fa naiflànce , par lès talcns & fon mérite. 11 fut marié deux fois; de Cx 
première femme , Anne de Berbiièy , [1] il eut plulieurs enfàns , dont l'une, 
nommée Marie , époufa Jacques-Auguflc de Thou , Préfidcnt au Parle- 
ment de Paris. M. Picardet réligna la Charge , le 3. Avril 1641. à Pierre 
Lcnct, Conlèiller au Parlement , qui fut reçu, le 3. Aoûtfuivant. I! mou- 
rut à Dijon , le 2 9. Avril 1 64 1 . à l'âge de 8 1 . ans , & fut enterré i boJnt 
Etienne. Voici l'Epitaphe qu'on lui érigea : 

Gygit Mejjlre Hugues Picardet , Confeiller du Roi enfes Confeils , £? 
fon Procureur Général au Parlement de Bourgogne , lequel 'après avoir fer- 
vi fidèlement en fa Charge , trois Rois de France , pendant cinqnante-liois 
ans entiers, décéda le Lundy 29. Avril 1 641 . igé de Zi.ans, coiffant pot :•» 
unique héritière , Damoifcllc Marie Picardet , fa fille , qui lui a fait ce 
Monument. Priez Dieu pour fon ame, 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Recueil des principaux points de la Remontrance faite eu li Cour d* 
Parlement de Bourgogne , /? 24. Novembre dernier par file, i ligues Pi- 
cardet. Dijon , Jean Maignien , ifioj. /'// 8°. paçg. J2. avec une E pitre 
Dédicatoire de Daniel Briet, au Préfident Jeannin. //. dans le Recueil que je 
vais citer au N°. 2. 

a. Remontrance fur PEdii de Nantes , les Duels, Blafphêmes, &s. 
Dijon , Claude Cuyot , 1614. in 12. dans le Recueil fuiront : 

. I. Les Remontrances faites en la Cour du Parlement de Bourgogne , par 
Hugues Picardet. Paris, Claude Morel, 1618./'» 8°. pagg. 403. It.ibid. 

[i] Fille de Thomas deBerbifey, Procureur Général du Parlement de Dijon, qui liû 
réTiçna fa Charge . en mëme-tcms qu'il lui donna fa fille «n mariage. Hugues P.ea. Jtt fuc 
tcjû le vj. Janvier ij38. 

1624. 
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1624. in 8". félon le Catalogue des Livres de M. de Thou , pag. 25;. HUGUES 
L'Auteur , fuivant la coutume de ce tems-là , cite fbuvent du Grec , & PlCARDE 'f. 
quelquefois même de l'Italien. La première Remontrance fut prononcée à 
Fiavigny , le 1 y. Novembre 1 590. & la féconde , le 1 6. Novembre 1 591. à 
Semeur, où le Parlement avoit été transféré pendant la Ligue. 

4. Plaidoyê fur une vieille erreur populaire , que le droit (TAubeine 
efl aboli en la Ville de Dijon. Ibid. 1 6 1 9. /// 4 0 . pagg. 42. 

5. Georgii Flori, Mediolanenfîs Jurifc.de Bello Italico, & rebut Gallo» 
rumprxJarè geflis, Libri Vl./cilicet, de Caroli VUl. Expédition Ne apo- 
litaua , Libri II. de Ludovic» XII. Expeditione Bononienfi, Bello Genuenfi, 
& Bello Germanico , Libri IV. edenie Hugone Picardeto. Paris , Robert 
Etienne, 161 5. in 4 0 . L'Editeur dedia ce Livre au Chancelier de Sillery. 
11 dit que l'Hiltoire de Flore avoit été écrite depuis plus d'un fièclc ; qu'il 
écrit avec foin & avec liberté , & qu'il réfute bien les railleries de Guichar- 
din , &des autres Hiftoricns contraires aux intérêts de la France. George 
Flore vivoit en 1 y 1 2. Michel Maittaire s'eft fouvenu de l'Edition de Hu- 
gues Picardet , dans (es Annale s Typographiques, Tom. III. pag. 862. De- 
nys Godefroy a inféré une partie de l'Ouvrage de Flore , en ton Hifloire 
de Charles VIII. imprimée à Paris, en 1684. in folio ; fçavoir , l'Expédi- 
tion de Naples par Charles VIII. en 1494. & 149 y la Guerre de Boulogne 
entrepriic par Louis XII. du tems du Pape Jules II. la Guerre que ce Prince 
fit aux Génois pour les foumettre , & celle de Maximilicn contre le même 
Louis XII. pour le chafTer d'Italie. 

6. LAJfemblée des Notables de France , faite parle Roi en la Ville de 
Roiien , avec les noms des Elus & Notables. Paris , 16 17. in 8°. 

7. UAffemblèe des Notables , tenue à Paris, ez années 1626. 1627. 
& les rJfolutions prifes fur plufieurs queflions tX propofi lions d" Etat très 
importantes pour le Règlement de Juflice , Police, Finances, ôcc.& au- 
tres chofes nîceff aires pour la fenretê& Gouvernement de ce Royaume, avec 
plufieurs Harangues prononcées par les plus Notables de ladite Affemblêe* 
Paris, Befogne, i6y2. in^°. Voy. la Bibliothèque des Hiftoricns de Fran- 
ce du P. le Long , p. 5 84. 

8. Il y a une Remontrance du même Auteur, à la pag. 870. & fuiv. du 
Recueil des Harangues & Avions publiques , imprimé à Paris , chez Ha- 
queville , in 8°. 

9. Charles Fevret, pag. yo. & fuiv. de fon Dialogue, dedans Fori Bur- 
gundici Oratoribus , parle d'un Dialogue de ce Magiftrat avec François 
Briet , Confeiller au Parlement. Je ne fçais fi cette Pièce exiile. En voici 
le fujet , tiré de Fevret : Franc. Brtetum , clarijfunum &" integerrimum Se- 
natorem , poftquam in humanis effe de fit , ftnxit ( Picardetus ) ftbi de no3c 
adftantem , feque alloqucntem , plurimaque graviter Cferio commonentem 
ad vitam , more f que ex aquitatis , juflitiaque norma componendos. Quoi 
feripti genus brève , fed emditum Çf ferium miré probatum e/l. Ibid. 
p. 52. 

Part. IL Qq 
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HUGUES 10 . M. le Confeiîlcr de la Mire avoit quelques Lettres de Hugues Pi~ 
PICARDET carla à Gu ]j on 9 Procureur du Koi à Auiun. Elles foin Mit. 

Le P. Jacob aflure qu'une partie des Livres de M. Picarlet eftpaflee dans 
la Bibliothèque de Pierre Dupuy. Pluficurs Auteurs ont dédié des Ouvrages 
à cet habile Magiftrat. 

Pierre Blanchot , Avocat du Roi à Arnay-le-Duc , lui dédia en 1627. 
fon Livre , intitulé : La Jufiice de la Jérufalem Célefle. 

Le Jurifconfulte Pierre de BrolTc , lui dédia en 1609 fon Edition de Caf 
ftodore. 

Claude-Barthelemi Morifot lui adrefTe plufieurs Lettres. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 349. où l'on trouve quel- 
ques circonftances de la Vie de ce Magiibat. Charles Fevret , de clam Fort 
Burgundki Oratoribus, pag. p. & luiv. Cet Auteur en fait un grand élo- 
ge ; Bibliothèque des Hi/lor/ens de France du P. le Long , pag. 3 84. Qlau- 
dii-Burtholomxi Morifoti , Epiftolarum Centitria I. pag. 91. C? feq. Paul 
Dumay , qui parle de lui avec eltime dans tes Notes Latines fur les Epitres 
d'Innocent III. Dernier , pag. 8. de fon Plaiioyé fur tin Mariage clandef- 
tin. Le P. Jav;ob , Traite des plus belles Bibliothèques , pag. 573. 

N . . . PICHOU. 

N . . . O IC HO U, ( N . . . ) Poète François , naquit à Dijon. Le Sieur If- 
PiCHOU. X oard , Ion ami [1] & Editeur de la Filis de Scire, par Pichou , dan» 
une Préface allez longue & affez bien écrite, qui cft au-devant de cette Pas- 
torale , nous a confervé quelques traits de la Vie de ce Poète. Pichou étoic 
fils d'un pere , qui malgré la Profcfîion des Armes , Pavoit élevé avec foin. 
Il fit les premières études au Collège des Jefuitcs de Dijon , où il fit paroître 
une heureufe mémoire , beaucoup de lolidité de jugement & de vivacité 
d'clprit. Mais le fatras de la Philofophie, ( ce font les termes d'Ifnard ) que 
fon foujfre aujourd'hui dans les Ecoles , le dégoûta , & il lentit pour cette 
étude , une averfion invincible. Dès (es plus tendres années , il montra du 
goût & de l'inclination pour la Poëfie Latine. L'Hilloire &la Poë'fie firent 
toute fon aplication. Cètoicnt, lelon Iinard , les deux AlaUreffes dont ii 
étoit paff.onéMent a-mouretix. Le même Panégyrillc reconnoit dans fon ami 
ce talent Poétique que le Ciel ne donne qu'à des perfonnes extraordinaires y 
& qttà ceux qui ne viennent au monde que par miracle. 11 prouve ce qu'il 
avance par PAprobationdont M. le Prince ( Pere du Grand-Louis de Con- 
dé) rccompenla fes premiers travaux , par l'honneur qu'il lui fit d'employer 
fa plume en diverfes 01 calions , & par les aplaudifTemcns dont toute la Cour 
avoit honoré les repréientations de quatre Pièces Tragicomiques de ce Poè- 
te. Pichou fut alfalfiné vers 1630. 



£1] Ilnard item M/decin , & né à Grenoble. Je ïuù fgrpris qu'Alard I ait oublie dam fa Bi- 

HicilèqHe du D*Mpbi»t. 
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CATALOGUE DE SES OUTRAGES. ncùév. 
i . Les Folies de Cardenio. Attires Œuvres Poétiques du Sitar Pickott. 
Paris , François Targa , 1630. in 8". Plulieurs Ccnfèurs s'élevèrent contre 
la Folies de Cardenio. On en critiqua , dit Ifhard , la bardiejfe trop exief- 
five, C la barbarie du langage. Mais Ifnard y admire au contraire , une 
oeconomie judicieufe , & une verfification magnifique. 

2. Les Avantures de Rofilîon. Ibid. 1630. in 8". Cette Pièce eft tirc'e du 
Roman de PA'lrée de M. d'Urfé. 

3. V Infidèle Confidente. Ibid. 163 1. Cette Picve a fouvent été repre- 
fentéc par les Comédiens de l'Hôtel de Bourgogne. Ifnard prétend qu'elle 
efface toute la gloire des autres qui avoient été admirées auparavant. Voyez 
la Bibliothèque des Théâtres , pag. 176. 

4. Pa florale delà Filis de Scire. Ibid. 1 63 1 . in 8°. Cette Pièce eft fut- 
vie de quelques Stances au Roi Louis XIII. Elle enleva généralement tous 
les fuffrages de la Cour. Le Cardinal de Richelieu , qui en vit la repréfenta- • 
tion , dit que c'étoit la Paftoralc la plus jufte & la mieux travaillée qu'on 
eût encore vue. 

Voy. X Art de la Poëfîe Françoife y par la Croix, imprime en 1694. à 
Lyon , pag. 414. Il ne fait mention que des Folies de Cardenio , C de la 
Filis de Scire ; la Bibliothèque des Tblatrcs , & fur-tout la Préface d'Ifnard, 
qui eft à la tete de la Filis de Scire. 

CLAUDE PICQUET. 

PICQUET, ( Claude ) Docteur en Théologie , Cordelicr de 1E- CLAUOE 
troite Obiervancc, & Gardien de Chàlon, éioit né à Dijon. Il vi- plc U UEr * 
voit au commencement du Siècle dernier. Voici les Ouvrages qu'il a fait 
imprimer. 

1. Çommentaria fuper Evangelicam Fratrum Minorum Régulant , ac 
Sancli Francifci Teflamentum : Adjecit ejufdem S. Patris Vitam & Vira* 
rum illnflrium ejnfdem Ordinis Qatalogum , ordine alphabetico dige/lum. 
Lyon , Jean Didier , 1 C97. 

2. Provincia, S. Bonaventurx, feu Burgundix , Fratrum Minorum Re- 
gularis Obfervantia. , ac Cœnobiorum ejufdem initium , progrejfns & def* 
criptio. Tours, Claude Michel , 1610. in 8". It.fecunda Editio auclaTrac- 
tatulo Juris Domicilii concefi Patribus Recolletlis , & quibufdam Notis in 
errata ejus , qui hanc Defcriptionem in prima Editioue impugnare tentavit. 
Non enim omnino conveniunt circa res ejus Ordinis. Ibid. 1 62 1 . in 8°. Luc 
Wading s'eft trompé , en difant que la première Edition eft de 1 617. J'ai 
vû celle de 161c. 

3. Vita Clementis IV. Papx. Mf. Lugduni, apud Renatum Gros à S: 
Jayro, Equitem S. Michaëlis , dit Wading. 

Voy. Wading , Scriptores Ordinis Fratrum Minorum, pag. 91. & 92. 
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& Konig , Bibliot!. ce a vettts & nova , pag. 637. Ce dernier Auteur ne ra- 
porte pas tous les Ouvrages du 1 J . Picquet. 

2ACHARIE PIGET. 



T) IG ET , ( Zacharie ) Prcfidcnt au Bureau des Finances à Dijon , vi 

A voit vers le milieu du Siècle dernier. l'ai vû une Harangue qu'il pro 



ZACHAR. 

J'ai vû une Harangue qu'il pro- 
nonça en préfence d'Henri de Condé , lorfquece Prince fit fon Entrée a Di- 
jon en 1632. Cette Pièce fe trouve à la pag. 26. de la Defcription de cette 
Entrée , par Pierre Malpoy , imprimée à Dijon en 1632. in folio. 

JACQUES P1NSSONAT. 

J ^CQUES r) IN S S O NA T, (Jacques ) ProfefTcur Royal en Langue Hébraïque, 
'INSSON. JL c uu | ^ Saint Sauveur des petites Maifbns , Docteur en Théologie de 
laFaculté de Parisen 1686. &Cen(èur Royal des Livres , étoit né à Belle- 
vévre , Village dépendant du Bailliage de Seurre , & mourut à Paris, le 9. 
Novembre 1723. âgé de 70. ans, après avoir légué fa Bibliothèque aux Pè- 
res de la Doclrine Chrétienne de la Mail'on de S. Charles à Paris. Il el\ Au- 
teur des Ouvrages fuivans : 

1. Grammaire Hébraïque. Je ne connois pas ce Livre , qui lui cfl: attri- 
bué dans les Nouvelles Littéraires du mois de Décembre 1723. & dans lç 
Suplémentde Moreri de 1735. 

2. Confiiérations furies Myftéres , les Paroles & les Avions principales 
de Notre Seigneur Jefus-Chri fi : Avec des prières peur s'entretenir en la pré- 
fence de Dieu. Il y a eû deux Editions de cet Ouvrage. La féconde , qui 
eft corrigée & augmentée de plus de moitié , a été faite à Paris , chez Gré- 
goire Dupuys en 1720. in 1 2. Voy. \a Journal des Sçavans du mois de Fé- 
vrier 1721. 

3. M. l'Abbé Goujet , dit que M. Pinjfonat, au commencement des ion- 
tefiations préfentes del'Eglife , publia une brochure, qu'il intitula : La Veu- 
ve de Sarepta. 

Voy. le Mercure de Novembre 1723. pag. 1004. Les Nouvelles Litté- 
raires de Décembre 1723- pag. 77. La Bibliothèque Janféniflc du P. de Co- 
lonia , pag. 447. & le Suplement de Moreri de 1735. 

JEAN PIOCHON. 



JEAN 
PIOCHON, 



PIOCHON, communément apellé de Launay , {Jean ) naquit à 
Dijon, l'an 1649. de Nicolas Piochon, Entrepreneur de cette Ville. 
Jean Piochon Ce deftina de bonne heure à l'Etat Eccléfiaftique , & fut, à ce 
lujet , étudier à Paris , dans le Collège de Lilieux. Il fit même un cours de 
Théologie. Mais la mort inopinée d'une perfonne de diftinclion , qui 
l'honoroit de fon amitié & d'une eilime particulière , le détacha entiére- 
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ment du monde. Après s'etre livré pendant quelque tems à la retraite & aux p^HoN. 
exercices de piété , il fè préfenta aux Chartreux. Il y fut reçu avec joyc ; 
mais la délicateffe de fon tempérament ne put rélifter, au-de là de fixmois, à 
l'auftérité de cette vie. Rendu aumonde, il y vécut avec une piété exemplai- 
re. Ses amis , qui connoiflbient là probité & fà capacité , l'engagèrent à 
rendre fes talens utiles au Public. - Il lùivit leur confèil, choifit la Chirurgie » 
&s'apliqua particulièrement à la cure des defeentes &dcs hernies. Il travailla 
fous le célèbre Blegny , habile , à la vérité ; mais dont Pefprit trop a£tif Se 
trop remuant , a beaucoup obfcurci le mérite , & même fait tort à là fortu- 
ne. Ce ne fut pas fans une extrême jaloufie , que Blegny vit le Public fe dé- 
terminer pour Ion Elève. Il tâcha d'effacer la réputation naiffante de Pio- 
chon. Mais voyant que tous fes efforts étoient inutiles , il abandonna Paris , 
ne pouvant fuporter la préférence que fon Elève avoit fur lui. Piochon de- 
venu , pour ainfi dire , Maître du champ de bataille , & paifible Poffefleut 
du Titre de Chirurgien Herniaire , tâcha de plus en plus de mériter l'erti- 
me publique par lès recherches & par fon aplication à tout ce qui pouvoitle 
perfectionner dans fon Art. Blegny ne fut pas le feul , qui tenta de mettre 
obllacle à fa réputation , plufieurs Chirurgiens , dont le mérite eft obfcurci 
par celui de Piochon , tentèrent de le décrier. Mais ils n'y purent réuffir; & 
les opérations fréquentes qu'il fit avec fuccès , lui attirèrent les aplaudiflè- 
mens de toute la France , & le déterminèrent à mettre au jour le Livre donc 
je vais rendre compte. Le Roi même eut de l'eftime pour lui , & le fit rece- 
voir Maître Chirurgien à Saint-Cofme. Il étoit arrive au plus haut point ds 
fa réputation , quand il fut attaqué d'une inflammation d entrailles. Cette 
maladie auffi prompte que dangéreufe , l'enleva le 17. Juin 1701. avec les 
plus vifs fentimens de Religion & de piété. 

Il avoit époufé en 1690. Catherine-Françoifc George , morte le 20. Jan- 
vier 1 720. de laquelle il laiffa deux enfàns , un garçon & une fille. La fille 
a fait Profeflion dans le Monartére des Carmélites de S. Denys , à Paris ; & 
le fils , qui m'a communiqué une partie de cet Eloge, exerce avec beaucoup 
de fuccès , la Profeflion de fon pere. Piochon n'a compofé que cet Ouvrage : 

Inf/ruciions nêceffaires pour ceux qui font incommodés de defeentes , avec 
quelques Remarques fur le remède du Roi, & fur les moyens qu'on peut 
prendre pour envoyer des bandages dans les Provinces. Paris , Laurent d'Hou- 
ry, 1690. in 12. pagg. 102. It.iùid. 1730. in 12. Ce Livre eft dédiée M. 
du Tertre , Chirurgien du Roi , Prévôt Perpétuel & Lieutenant Général de 
M. le Premier Chirurgien de Sa Majeflé. L'Auteur lui dit que c y e(l à fes 
opérations fameufes, à fes fçavantes Confultations , qu il doit la meil- 
leure partie des connoijfances & des lumières, qu'il a dansP Art de guérir les 
defeentes , &c. 

PANTALEON PION. 

PÏO N, ( Pantalèon ) Bachelier en Théologie , & Principal du Collé- PANTAL; 
gede Châtillon-fur-Seine , mourut en 1703. âr* d'environ jo. ans. Il 1 
eft Auteur de l'Ouvrage , qui a pour Titre : 

Part. Il Ri 
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Relations des Réjoui fiances qui fc font faites à Châti lion- fur-Seine , pour 
la Réduiïtcn de la Ville de Mons. Châtillon, Claude Bourrut , 1 691. in 1 2. 

pagg. 60. 

ED ME PIROT. 

r.DME n/ROT,) Edme ) l'un des plus habiles Théologiens du Siècle der- 
IROT. n ^ ef ^ na q U j t 4 Auxerre , le 12. Août r6i 3. de Guillaume Pirot , [1] 

Avocat en cette Ville , & de Chreftienne Vincent. Le Pere Froment , Cu- 
ré de Notre-Dame la d'Hors , [2] donna les premières teintures des Belles- 
Lettres au jeune Pirot , qui étoit fon Paroifïîen. Le Difciple répondit avec 
fuccès , aux {'oins de fon Maître. Apres que M. Pirot eut fait fes premières 
études dans fa Patrie , il alla à Paris , prit des Leçons en Théologie , & fc 
fît recevoir Docteur en cette Faculté, il devint enfuite Profèfïèur de Sorbon- 
ne. Quelque tems auparavant , il avoit été pourvu de la Chantrerie de Var- 
zi, dans le Diocèfe d' Auxerre ; mais il ne crut pas que cette Dignité de- 
mandât une réfidence exacte. 

Les Evèques d'Auxerre , qui ont gouverné cette Eglifede fon tems , ont 
fait tous leurs efforts pour l'attirer dans ce Diocèfè. Le pieux Nicolas Col- 
bert, qui remplifloit le Siège Epifcopalen 1672. mit tout en ufage pour 
faire revenir M. Pirot dans fa Patrie. Mais l'attachement que celui-ci avoit 
pour fes fonctions de Profeflèur de Sorbonne , l'emporta fur toutes les priè- 
res & toutes les promefles qui lui f urent faites à cette occafîon. 
' M. Pirot mourut à Paris , le 4. Août 171 3. & fut enterré à S. Euftache. 

Quelque réputation qu'ait eue cet habile Docteur, on ne trouve rien d'im- 
primé de fi façon , que le Dit cours Latin qu'il fit à t ouverture des Ecoles de 
Sorbonne en 1669. Il parut l'année fuivante 1 670. à Paris , chez Sébaftien 
Mabrc -Cramoi fy. 

Il a compofé une Relation manuferite des vingt-quatre dernières heures 
de la vie de Marie- Madeleine (TAuâray , Marquifede Brinvilliers , qui eut 
la tête coupée en 1 676. M. l'Abbé Lenglet du Frefnoy a parlé de cette Re- 
lation, à la page iji.de fon Traité Hi/lorique & Dogmatique du fecret de 
la Confefion , imprimé à Lille en 1708./» 12. Cet Auteur dit qu'on y 
voit tout ce que la Religion & la prudence permettoient à M. Pirot , Di- 
recteur de cette Dame , d'écrire en pareil cas. Il entre quelquefois , dit M. 
Lenglet , dans un détail un peu ennuyant ; mais le tout en eft beau. Il en 
fait une Pénitente fi bien convertie , qu'il fc hazarde jufqu'à dire qu'il auroit 
f ouhaité d'être en là place. Ce font ( continue' toujours le même Ecrivain ) 
de petits accès de piété , qu'il faut pardonner à un Pere Spirituel. Quand 
on eft revenu à la tranquillité naturelle , on penfe tout autrement. 

On attribue à M. Pirot des corrections & changemens faits au Livre de 



. CO H eft parlé de cet Avocat à la pag. np. des Grmtî de l'Alhye de S. Cnmvn d' Auxerre > 
wnpr. en 1714. 

[2} Curt d' Auxerre de l'Ordre dei Premontre*. 
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M.leTourneux, intitule : Abrégé des principauxTraitêi de Théologie , im- 
prime in 4 °. en 1693. à Paris. Ces correajons font manufcrites. Jenaivù 
un exemplaire , contenant 140. pages;» 4*. 

LE PERE MARCELLIN DE PISE. 
)ISE,(lePcre Marcellin de ) Capucin , naquit à Mâcon , d'une D £ E pf s E * K 
bonne & ancienne famille , en 1 y 94 . & mourut le 5. Juin 1656. a 
62. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

ï Moralis Encyclopedia veritatis. In 4 0 . ( dit le P. Denys de Gènes ) 
*n. 16 54. a in folio 1644. apud Jo. Toft , feu Joejl. [l] Il Tomus Vene- 
tiis , 1 627. & Pariflis , 1640. apud eund. in folio, IV. Tom. In folio y 
L»gduni, apud Laurentium Aniffon , 1656. Cependant M. Dupin die 
que le III e . Tome fut imprimé en 1643. 

2. Commemaria Literalia & Moralia in Evangelium Mathxi. Lyon , 
1656. in folio. 

j. Commentaria Literalia in Marcum, Lucam& Joannem. Ibid. 2. 
vol. in folio. Voy. la Bibliothèque Sacrée du Pere le Long, pag. 907. 

4. Vit* & Gefla Urbani VIII. Pontificis Maximi. Roms. , ex Typogr. 
Camers, Apoftolics, , 1645. i» 4 °. 

y. Vita& 'Gefla P. Hieron. Narnienfts , Vie. Generalis Capucinorum. 
Ibid. 1 644. in 4 0 . 

6. Annalium, flve Sacrarum Hiftoriar. Ordin. Min. S. Francifci Capu- 
tin. Tom. m. ad annum 1611. Lyon , AnilTon & Pofuel , 1 676. 

7. Appendix ad Annales Minorum Capucin. Mf. 

8. Genius Chri/lianus, idefl, qualiter Spiritus Chrifli influât in omnes 
homines Chriflianos. Mf. 

9. An VirtutesTheologales apud Génies floruerint , &c. Mf. 

Voy. Bibliotbeca FF. Minorum Capucinor. imprimée en 1691. pag. 
229. & Dupin , Tables des Auteurs Eccléfia(iiques , Tom. II. col. 20J4. 

* BERNARD, SEIGNEUR DU PLESSIS - BESANC.ON. 

PL E S S I S - B E S A N C t O N , ( Bernard Seigneur du ) Gentil- BERNARD 
homme Bourguignon , Gouverneur d'Auxonne. Je neconnoiscet Au- DU PLESS. 
tcur que parce que m'enaprend le P. le Long dans fa Bibliothèque des Hif 
miens de France, où l'on voit que du Pleflis-Befançon a compofé les Ou- 
vrages fuivans : 



[1] ctft W. 
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BERNARD j. Les Vies de Jacques Antoine de Chabannes. Paris, i6\j.inZ°. 
du pless. 7 ' 

a. Négociations faites en Italie en 1650. In folio, Ml. dans la Biblio- 
thèque de M. Colbert , entre les Mlf du Cardinal Mazarin. 

3. Le P. le Long fait encore mention des Négociations du même à Ve- 
niie , depuis 1644. jufqu'en 16 56. 2. vol. in folio , panni ksAlJf. delaBi~ 
bliothèque de M. Segmer , A". 67. 

Voy. la Bibliothèque des Hi/loriens de France, par le P. le Long , pag. 
671. N°. 13 162. pag. 678. N°. 13293. & pag. 706. N°. 13866. 

ANNE DE LA PLUME. 

ANNE de T) LU ME, ( /4»«<t de la ) Grand Prieur & Aumônier de l'Abbaye de 
LA PLUME 1 S . Bénigne de Dijon , & Vicaire Général de l'Abbé de cette Maifon , 
mourut à Dijon, le 16. Septembre 1636. âgé de 66. ans. Sa Famille étoit 
alliée aux Seigneurs de Miffery & de Mefley. Dans la Defcription de f En- 
trée du Prince Henri de Condéà Dijon, en 1632. par Pierre Malpoy , on 
trouve , pag. 34. un Compliment qu'Anne de la Plume prononça devant ce 
Prince. Dijon, Claude Chavance , 1632. in folio. 

DENYS POILLOT. 

denys HO ILLOT, ( Denys ) Préfident au Parlement de Paris , & Ambaf- 
Poillot. 1. f adeur pour le Roi en Angleterre , naquit à Autun. S étant établi à Pa- 
ris , il s'éleva aux premières Charges de la Robe. Il fut d'abord Avocat au 
Confèil , puis , Procureur Général au Parlement de Dijon , le 18. Décem- 
bre 1 5 14. & Confciller au Grand Confcil en 1 5 1 6. Les Rois Louis XII. 
& François I. l'employèrent en diverfes Négociations & Ambalïàdcs , & 
ce dernier créa en la faveur un Oflicc de Maître des Requêtes en 1 C22. dans 
le tems qu'il étoit Ambafïàdeur en Angleterre. En 1 J26. il fut honoré d'une 
Charge de Prélident à Mortier au Parlement de Pans , dont il fit les fonc- 
tions jufqu'à fa mort , arrivée à Paris, le 29. Décembre 1 5^4. & fut enter- 
ré à Saint Euftache. 

M. le Confeiller de la Mare nous aprend dans fbn Confpcftus Hiftorico- 
rum Bnrgundis. , qu'il avoit des Mémoires fervans à la Vie de Denys Poil- 
lot , avec les Lettres de fon Ambaffaie. Ce Mf. cil: à préfent dans la Biblio- 
thèque du Roi. 

Voy. Guichenon , Hiftoircde Brejfe. Blanchard , Hi/loiredes Préfident 
du Parlement de Paris, pag. 147. Palliot, Parlement de Bourgogne ,pag. 
34 y. Hommes Jlluflres et Autun , à la fin des Mémoires de Munier, pour 
tHiflotre de cette Ville. Philiberti de la Marc , Hi/loricorum BurgundU 
ConfpcSlus , pag. 70. 
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YVES DE POISEU. 

POIS EU, ( Yves de ) Prieur de S. Marcel-Icz-Châlon, de l'Ordre YVES DE 
de S. Benoit , Abbé de Cluni en i 257. puis Evêque d'Agcn , naquit, PoISEU * 
fije ne me trompe, dans le Val de Vergi , où l'on voit un Fief, apcIléPo/'- 
fet, ou Poifeu, [1] & mourutà Cluni [a]le 26. Août 12JJ. [3] &fut en- 
terré entre l'Autel de S. Jacques & celui de S. Clément. Yves de Poifeu a 
laifle un Ouvrage Mf. intitulé : Hifioria Figuralis. L'original de cette 
Hiftoire eft , fclon Poflèvin , en fon Apparat , dans la Bibliothèque de S. 
Gai en Suifle. François de Rivo, Grand Prieur de Cluni, qui eft entré dans 
un grand détail des donations quTi>« de Poifeu a faites en faveur de l'Ab- 
baye de Cluni , ne parle pas de ce Mf. 

On trouve encore une Lettre du même , écrite en 1281. dans les Preuves 
de fHifhire de T Abbaye de S. Germain des Prés, par le P. Bouillard. Ce 
Pere dit que cette Lettre eft copiée fur l'original ; mais il ne dit pas où eft 
cet original j c'eft aparemment dans l'Abbaye de S. Germain des Prés. 

Voy. le P. Jacob, de claris Scriptoribus Cabilonenfibus , pag. 9. la Chro^ 
nique Latine de Cluni , par François de Rivo , inférée à la pag. 1 667. de la 
Bibliothèque de Cluni de D. Marrier , & Preuves de l'Hi/loire de l'Abbaye 
de S. Germain des Prés , pag. LXVIII. 

JEAN DE POLIGNY. 

POLIGNY, ( Jean de ) Confciller au Parlement de Dijon, étoic JEAN DE 
fils de N . . de Poligny , Marchand , & de N . . Malpoy. Il naquit POLlGNY - 
à Dijon en 1564. puifqu'en 1597. il avoit 33. ans , félon fon Portrait qui 
eft confetvé chez M. le Préfident Bouhier. Jean de Poligny mourut à Di- 
jon en 1620. âgé de 56. ans. 

Ce Magillrat a fait imprimer en 1617. in 8°. les Quatrains dePibrac, 
qu'il mit dans un nouveau ftyle , & les adreflà à lbn fils, qui mourut fort 
jeune , & en oui le nom de Poligny fut éteint. 

M. le Préfident Bouhiet conferve un Mf. original de Jean de Poligny ,• 
intitulé : Journal de ce qui s'e(l pajfé au Parlement de Dijon , depuis le com- 
mencement de Janvier de Tannée 1598. jufqu'à la fin de Aîars 1600. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 264. 



[i] Voy;. la Cane de Bourgogne par Delifle, gravée en 1709. A la page il. ce Fief eft 

[a] C'eft Yves de Poifeu qui commença la Fondation du Collège de Cluni à Paris , achevé* 
par Yves de Chafaos , fon neveu & fon Succefleur. 

[j] Le P. Jacob »*eft trompé" , cnplaçant cette mort au 8. Septembre, 
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PIERRE POLLECH A T. 

pierre YyOLLECHAT, ( Pierre ) célèbre Avocat au Parlement de Dijon , 
POLLECH. X mourut en cette Ville vers l'année i6iy. Fevret affure que Pollechuc 
avoit l'efprit très fubtil t & qu'il ne difoit que ce qui convenoit à fon fùjet. 
Hoc tantum diceret eutod optis effet. 

Pollechat a biffé des Obfervations fur la Coutume de Bourgogne, dont 
Bernard Durand a profité , & fait des extraits dans fes Remarques furies 
Inflituts Coùtamiers. 

Dans la Bibliothèque de M. le Préfident Bouhier, il y a un Recueil d'Ar- 
rêts d'Edmc Rigoley , parmi lefquels, ( pag. j. ij.CJ*. ) on cite des Ar- 
rêts recueillis par Pierre Pollechat en 1 6 1 1 . 

Voy. Fevret , de claris Fort Burgundici Oratoribus , pag. 94. & fuiv.' 

LOUIS DE PONCELET. 

LOUIS DE T)0 NCELET, {Louis de ) Lieutenant à Saint Gengoux, vivoic 
PONCEL. 1 dans le XVIIc. Siècle. M. de la Mare a fait mention d'un Ouvrage MC 

de Poncelet , intitulé : Mémoires fervans à fHi/loire de la Ville d* Saint 

Gengoux. 

Voy. Hifloricorum Burgundià ConfpeSlus , pag. jô. 

CLAUDE DE PONTOUX. 

CLAUDE ONTO UX, ( Claude de ) naquit à Châlon , d'une noble famille. 
DE PONT. A Après avoir fait fes Humanités , il fe fît recevoir Docteur en Médeci- 
ne. On peut voir par ces Ouvrages , que cette Science ne fit pas toute (on 
occupation. Il cultiva toujours les Belles- Lettres, & fur-tout la Poëfie Fran- 
çoife. Il avoit voyagé en Italie , & il avoit allez bien apris l'Italien pour 
compofer des Sonnets en cette Langue. Il mourut à Châlon , dans un âge 
peu avancé , vers 1 579. Pontus de Thiard fit imprimer un Recueil de Ver» 
Latins fur fa mort. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Harangues de S. Baftle le Grandi) fes jeunes Difciples Çf Neveux : 
Quel profit ils pourront recueillir de la letlure des Livres Grecs. , des Auteurs 
Prophanes , Et niques Paye ns , traduite du Grec en notre Langue , par 
Claude de Pontoux. Paris , Jean le Royer , 1 rj». in 8°. Le P. Niceron af- 
fure que PEpitre Dédicatoire efl du 8. Novembre 1 j6 1. Je crois qu'il a vou- 
lu dire ikl 

2. Huitains François pour F interprétation & intelligence des figures du 
Nouveau Te (lament. Lyon, Guillaume Rouille , 1570. /"«S*. 

3. Harangues lamentables fur la mort de divers animaux , Extraites du 
Tufcan , rendues & augmentées en Profe Fran$oife> ou font re pré f entés au 
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Vif la naturels defdits animaux , & les propriétés Vieeux , avec une Rhéto- CLAUDE 
riqu; gtillarde. Lyon, Benoît Rigaud, 1570. in 16. L'original Italien PON *» 
ctt à'OrtïnJio Lanio. Le P. Jacob dit que la Rhétorique gaillarde fut impri» 
me'e feparément la même année , in 1 6. 

4. Ode Françoife fur la Profopographie d'Antoine du Verdier, impri- 
mée en i J7 3. à Lyon , chez Gryphc. Cette Ode a lix Strophes de dix Ver9 
chacune. 

> 

5. Gélodacrie amoureufe , contenant plusieurs Aubades , Chanfons gai/ 
lardes , Pavanes , Branfles , Sonnets , Stances , Madriga/es , Chapitres , 
CW« , & autres efpèces de Poefîe Lyrique & nouvelle , fort plaifante 
récréative , tant à la leiïurc , qu'au chant vocal ou organique pour Pébate- 
ment des Dames , & non encore vue par ci-devant. Lyon , Benoît Rigaud, 
1 5:76. in 16. & non 1 ^69. comme l'a crû le Pere Niceron. Cet Ouvrage cil 
moitié Profe , moitié Vers. Le P. Jacob , qui l'apelle Poëma Lyricum , ne 
l'avoit fins doute pas vu. 

6. Les Œtrvres de Claude de Pontoux , Gentilhomme Cbâlonnois , Doc- 
teur en Médecine. Lyon , Benoît Rigaud , 1 J79. in 16. pagg. 347» Voi- 
ci les Pièces qui compofent ce Recueil. 

Vidée , contenant 288. Sonnets à la louange de fa Maîtreflè.( Il y a ea 
uelqucs-uns en Italien ) Odes , Fantaiiics , Chanfons , Stances, Mignar- 
ilcs , dans le goût des Pièces , apcllées en Latin Bajia. 

Elégie fur le trépas de la Prince jfe Ifabellede France , Reine d'Efpagne. 

Elégie des troubles & mi f ires de ce tems. 

La Foret parenetique ou admonitoire de Maître Ligierdu Chefne , Lee- 
teur du Roi à Paris , traduite des Vers Latins en François. La Traduction 
eft fuivie du Texte Latin de du Clufne. 

Chant Poétique plein ePéjoiiiJfance & iTallégreJfe fur les triomphantes & 
magnifiques Entrées du Roi très Chrétien Charles de Patois , IX. de ce nom, 
CT de la Reine de France Elisabeth d'Autriche , Fille de PEmpéreur Maxi- 
milien II. qui furent faites en la Pille de Paris , les 6. & 29. jours de Mars, 
Pan 1571. 

Elégie fur la mort £ un Cochon , nommé Grongnet. 

Les tri/les & lamentables Vers de Philippe Beroalde , fur la Mort&Paf- 
fion de Notre Sauveur J. C. au Vendredy Saint , rendus de Latin en Poëfie 
Françoife. 

Cantiques. Toutes ces Poëlies , félon le P. Niceron , ne contiennent 
rien qui mérite de l'attention. 

7. La Scène Françoife, contenant deuxTragédies & trois Comédies, ac- 
commodées furies Hifloircs de notre tems. Mf. Ce il une Traduction , dit 
le P. Jacob , du Grec en Latin , d'un ftile affez élégant. 

Voy. un Recueil de Vers Latins de Pontus de Thiard , fur la mort de 
Claude de Pontoux , in Pontofii obitum. Préface des Œuvres de Claude de 
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Claude Pontoux. Bibliothèque Françoifedeh Croix-du-Mainc , pag. 6l. & celle 
DE PONT. j c j u y cr jj er) p a g ,gg Guijoniorum Opéra , p. 262. où Jacques Guijon 
aJro'Ic quelques Vers Latins à Claude de Pontoux. Bernard Durand , Dê- 
fenfede la Propane e de la Ville de Chalon-fur-SCne , pag. 45;. 

NICOLAS DE PONTOUX. 

Nicot AS Y) O NT OU X, ( Nicolas de ) de la même famille que le précédent , 
DE PONT. * Docteur en Médecine de la Faculté de Montpellier, naquit à Châlon 
en 1 574. de Claude de Pontoux, Sieur de Granges , & de N. Vallon, & 
mourut le 9. Septembre 1620. à 46. ans , après avoir pafle fa vie dans le 
Célibat, & au lervice des Pauvres , parmi lefquels il voulut être enterré. Le 
P. Jacob raporte une longue Epitaphe de Nicolas de Pontoux ; mais comme 
elle ne nous aprend d'autres circonitances de la Vie de ce Médecin , qu'une 
lifte des fondations qu'il a faites , je n'ai pas crû devoir l'inférer ici. Nicolas 
de Pontoux a compofé un Poème François , intitulé : Le Gentilhomme 
Chalonnois , & imprimé à Châlon. 

Voy. le P. Jacob , de claris Scriptoribus Cabilonenjîbus, pag. 64. 



CLAUDE POPION. 

CLAUDE J'y O P 10 N, ( Claude ) naquit à Auxonne. Il étoit Maître d'Ecole & 
POPION. X marié , lorfque par un motif de piété , du confèntcment de fa femme , 
il fe fépara d'elle pour embrafïèr l'Etat Eccléllaftique. Popion entra au Sémi- 
naire , reçut l'Ordre de Prêtrifè , & fa femme fit Profefïion dans une Com- 
munauté Religieufe. Mais elle ne tarda pas à fe repentir de fa trop grande 
facilité à fuivre les confeils de fon mari. Elle réclama contre les Vcteux , & 
voulut fe rejoindre à lui. Ce Procès donna lieu à l'Ouvrage fuivant de 
Popion. 

La Sainte Agamomachie , ou Apologie de Cl. Popion , contre It Sr. Gon- 
thier, Grand Vicaire de Monfeigneur de Langres , i6y$. in 8°. 

Je n'ai pû découvrir quelle fut la fuite de ce Procès ; mais il eft vrai-fèm- 
blable que fa femme fuccomba , puifque Popion devint enfuite Curé d'un 
Village proche d'Auxcrre , & mourut dans ce Bénéfice , vers 1680. 

MACLOU POPON OU POMPON. 




f v — j — 7 y s » - g — * — »w— 

putation jufqu'en 1 554. qu'il fut reçu Confeiller au Parlement. II conferva 
cette Charge jufqu'en 1577. H fe trouva, le 17. Janvier 1 561. àlaConfé- 

[ 1] C'tft ainfi que l'apel'c Jacques tic Vituemillc , dam une Lettre Mf. originale , qui eft emr« 
jiies mains, datée de 1544. 

rence 
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rence tenue' en prcTcnce du Roi entre les Docteurs Catholiques, & les Mi- MACLOU 
niftres de la Religion Prétendue' Réformée. Il y fut traité principalement du PoPON * 
culte des Images. 

Dans le IX e . Régiftre du Parlement , fol. 303. on trouve une Juflion ) 
Mm ion Popon , Confeiller , pour procéder à F exécution de la Commijfton à 
lui adreffée pour le rétabli fiement de for & Argent , ci/aille, recelé au Roi 
par les Abbé & Religieux de Fontenay , £f Commijfton à lui pour faire ar+ 
pen/erles Bois vendus en Bourgogne depuis 25. ans. 

Maclou Popon mourut le 6. Mars 1577. à 63. ans. Jacques de Vintcmil- 
lr , Confeiller au Parlement , fon ami depuis plus de quarante années , fit 
la Vie , & invita tous les beaux efprits de fon tems , à faire des Vers à fa 
louange. M. de Vintemille fit imprimer ce Recueil , fous ce Titre : Macu- 
ù Pomponii , Senatoris Divionenfis , Monumentum à Mu fis Burgundi- 
cis ere&umO' confecratum. Paris , Frédéric Morel , 1580. in 8°. pagg. 95:. 

L'Auteur du Recueil nous aprend plufieurs circonftances de la Vie dé fon 
ami , avec lequel il avoit voyagé en France & en Italie. Il affure que M. 
Popon étoit très fujet aux douleurs delagravelle, qu'il touchoit parfaitement 
du Luth , qu'il avoit toujours cultivé les beaux Arts & les Lettres , que fa 
Bibliothèque étoit très confidérable , par raport à fa petite fortune , ou pour 
mieux dire , à ce tems-là , puifqu'ejle ne contenoit que 1 500. volumes. 

Le même Jacques de Vintemille lui a adrefTé pluiieurs Ecrits , tels que 
ceux-ci : Ad Macntum Pomponium^ Jac. Vintimilli Rhodii Carmen Sa- 
tumalitium. Carme Saturnal Latin & François. Versa Maclou Popon , 
1 J64. in folio. 

Plufieurs autres Gens de Lettres ont parlé de ce Magiflrat avec éloge. 
Hugues Picardet , Procureur Généralau Parlement de Dijon , le range par- 
mi ceux que la Bourgogne fe vante d'avoir engendrés , CJ7* nourris comme les 
plus rares omemens du monde. 

Dans des Lettres de Théodore de Bèzc , que j'ai lues en Mf. chez M. le 
Confeiller de la Mare , on voit que ce fameux Proteflant étoit ami de Ma- 
clou Popon , qu'il traite d'homme très docte. Ces Lettres , qui font adref- 
fées au même , étoient au nombre de quatorze. 

Le Sieur de Juilly , dans la Confolation à fon fils , parle amplement de 
M. Popon , qu'il apelle luftre Cfelde notre Bourgogne. 

Girard lui a adreffé quelques Epigrammes , auffi bien que Philibert Co- 
lin , Confeiller *" Parlement de Dijon. 

Tabourot lui a adrefTé auffi une Epitaphe Latine. 

Quoique cet illuflre Magiflrat ait été connu d'un grand nombre de Sça- 
vans , je ne crois pas qu'il ait fait imprimer autre chofe , qu'un Sonnet 
qui fc trouve à la tête du Ditlionnaire de Rimes , par le Fevre , imprimé en 
1572. & réimprimé en 1 y 8 8. Mais j'ai vû plufieurs Ouvrages Mff. de fa 
façon , chez M. de la Mare. 

1. Plufieurs Lettres Latines au Confeiller Morin. 

2. Un Recueil de diverfes Pièces , concernant le démêlé entre Gafpard de 
Saulx , & MM. de Récourt & Popon , Confeillert au Parlement , Corn- 

Port, {h T « 
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maclou miffaires Députés du Roi pour f exécution de P Edit de Pacification, du ic. 
popon. D hembre^(> V In folio. 

5. Il a dreflé des Mémoires de PAJfemblée faite en interprétation des Arti- 
cles de la Coutume de Bourgogne. Voy. la Coutume de Bourgogne de 717. 
pag. 461. 

4. Jacques de Vintcmille , à la pag. 1 j. de (onTumulusPomponii , parle 
des Ambaflades que Maclou Popon avoit mis par écrit : Qttibus, dit-il y 
Legationibus funclusfit, qux do&i commentatus fit , q.iibus ettam Officiis 
■ Regem demeritus fit , C quibus artibus Rempublicam juverit , adjicerem , 
&c. 

y. J'ai vû chez M. de la Mare , une Relation manuferite de la Conféren- 
ce tenue en préfence du Roi , le 27. Janvier 1 y 6 1 . entre les Do.leurs Catho- 
liques & les Mini (1res de la Religion Prétendus Réformée. Je crois que cet- 
te Relation cil du même Auteur. 

Voy. Macuti Pomponii , Senatoris Divionenfts , Monumentum à Mufis 
Burgundicis cretlum & confecratum. Bigarures dt Tabourot, pag. 280. 
Edit. de 1 640. IV e . Remontrance de Hugues Picardet , Procureur Général 
au Parlement de Dijon , pag. 183. Confolation du Sr. de Juilly à fon fils ; 
& la Coutume de Bourgogne , par M. le Préfident Bouhier , imprimée en 
17 17. pag. 461. 

PIERRE POU PO. 

pierre p O U P O , ( Pierre ) Poète François, né à Bar-fur-Seine , a fait im- 
A primer un Livre , intitulé : Mufe Chrétienne , in 12. & un Sonnet à 
la tête du Traité de P état & origine des anciens François, par Nicolas Vig- 
nier , imprimé à Troyes en 1 582. in 4 0 . 

Voy. la Pancharis de Bonncfons , qui lui donne le Titre de Dodie ; une 
Pièce du même , adreflee à Lazare Cochlées , Conieiller au Parlement de 
Paris , Icônes Boiffarti, II e . Partie , pag. 14. Edit. de Francfort, 1630. 

FRANC.OIS POYENS. 

franc,. pOF£iVS,( François ) apellé ordinairement le Pcrc François de Nuys, 
POYENS. Prédicateur Capucin , & Oéfiniteur de POrdra , naquit en cette peti- 
te Ville , & y mourut le 29. Mars 1673. âgé de près de 76. ans , & de plus 
de yo. de Profe/Iion. Il eft Auteur du Livre fuivant : 

La Tour de David, d'où pendent mille boucliers pour la défenfe des Conf- 
tit ut ions des Capucins. 

Voy. Dupin, Table des Auteurs Eccléfiaftiques , Tom. III. col. î68. & 
pag. 122. Bibliot. Script or. Capucin, per Fr.Dionyf. Genuenfem. Genua:, 
1691. in folio. 
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JEAN DE PRECI. 

PR ECI, (Jean de) Religieux Bénédittin , Abbé de S. Germain des p JEAN DE 
Pre's , e'toit originaire de Bourgogne , & vraifcmblablcment de Bour- 
gogne même , [1] quoique j'ignore Te lieu de fa nailfance , qui étoit illuf- 
tre. Il mourut à Paris dans le Monaftére de S. Germain $ le 1 7. Décembre 
1 3 J 3 . Voici l'Epitaphe qu'on mit fur fa tombe , dans la Chapelle de Saine 
Simphorien. Elle mérite d'être raportée pour (à fingularité. 

Hicjacst Abbas Joannes de Preci nomine diïlus , 
Nobilis hic moribus Pago Burgundix natta. [2] 
Ejus cura fuit fempervenerari Mariant. 
Omnibui hic largus vixit , non parcus Egenis. 
M.fcmcl, C. wr, L. 1. ter mort u us in an no 

Decembri menfe feptimd dem die. 
Spiritus ejus in pacc requiefeat. Amen. 

On confervedans la Bibliothèque de l'Abbaye de S. Germain des Prés, 
une Verfion Françoife du Commentaire de Bernard de Aiontcajfm , fur la 
Règle de S. Benoit. C'cft en 1 300. que l'Abbé /frfwcompolà cet Ouvrage. 
D. Jacques Bouillaud en raporte quelques paflàges dans lbn Hi/loire d* S, 
Germain des Prés. 

Voy. I 1 'Hi/loire de r Abbaye Royale de S. Germain des Prés , imprimée en 
1 7 24. in folio , pag. 1 j z - 1 57. où l'Auteur a ramafle tout ce qui concerne 
Jean de Preci. 

♦+♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦+*♦ I HIMIMMMt ♦ ♦♦♦ 

JEAN PRESTET. 

PR EST ET, ( Jean ) l'un des plus habiles Mathématiciens du Siècle ^gmT. 
dernier , naquit vers 1648. à Châîon-fur-Sône , où fon pere étoit HuiÊ 
lier au Bailliage , & fort peu favorifé des biens de la fortune. S'étant rendu 
jeune à Paris, il entra, après les études , au fervice du célèbre Pere Malle- 
branche de l'Oratoire, qui lui trouvant de l'efpnt & beaucoup de difpofi- 
tion pour les Sciences, cultiva ces talens , & lui cnfeigna les Mathémati- 
ques. Le Difciplc , par fon aplication continuelle , ht en peu de temsde fi 
grands progrès , qu'à l'âge de 27. ans , il publia des Elémens de Mathé- 
matiques, qui, félon M. l'Abbé Goujet , font les premiers quiayent paru en 
François. Il entra au mois de Décembre de la même année , dans la Con- 
grégation de l'Oratoire, où il enfeigna les Mathématiques avec beaucoup 

[1] Il 7 a en Bourgogne deux Villages qui portent le nom de Precy. L'un ou l'autre a , 
lins doute , donné naillance à cet Auteur. Voy. la Note fui van te. 



t*2 Ce Vers confirme la naiflince que je lui attribue en Bourgogne. 
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JE ^ N _ d'aplaudifîément , pendant plufieurs années , dans l'Univerfité de Nantes j 
' mais principalement à Angers. Il fortitde cette Congrégation en 1689. par- 
ce que quelqu'un lui avoit reproche qu'il avoit été au fervice du Pere Malle- 
branihe , & qu'il s'étoit fauflèment imaginé qu'on le méprifoit pour ce fu- 
jet dans la Congrégation. Il y rentra en 1690. & mourut le 8. Juin de la mê- 
me année , dans la Maifon de Marines où on l'avoit envoyé. Il étoit âgé 
d'un peu plus de 40. ans. 

Il a compofé l'Ouvrage fuivant : 

1. Nouveaux Elément de Mathématiques, ou Principes généraux de tou- 
tes les Sciences qui ont la grandeur pour objet. Paris , 1 67 j. in 4 0 . It. ibid. 
Paris, Praflard, 2. vol. /'«4 0 . //. Paris ( Hollande ) 1699. Profper Mar- 
chand , dans fes Notes fur les Lettres de Bayle , pag. 270. dit que cette der- 
nière Edition eft pleine de fautes. Dans la Préface de la féconde Edition de 
ce Livre , il relevé avec force , ce que M. Wallis , fçavant Mathématicien , 
avoit dit contre cet Ouvrage , & contre Defcartes , qu'il aceufoit d'avoir dé- 
robé d'un Anglois , nommé Hariot , tout ce qu'il avoit de meilleur fur l'Al- 
gèbre. 

Voy. les Lettres de Bayle, Tom. I. pag. 320. de l'Edit. de M. des Mai- 
zeaux, l'Abbé le Clerc , Bibliothèque du Ricbelet-, &lc Suptiment de Mo- 
reriàt 1737. 
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BARTHELEMI QUARRE*. 

UARRE, ( Barthelemi ) étoit fils de N. . . Quarré , BARTH. 
Profeflèur de l'ancien Collège de Dijon , parent d'Edme Q u A,lRE '* 
Robert , Doyen de la Chapelle-au-Riche de cette Ville, 
frerc de Claude Robert , Chanoine de la même Eglife, ôc 
connu par fa GaUia Chrifiiana. Claude Robert réfigna 
(on Canonkat à Barthelemi Quarré , qui en lut pourvu 
le 27. Avril 1609. & qui non content de ce Bénéfice, 
exerça encore les fondions de Vicaire Perpétuel de la 
Paroillè S. Michel de Dijon , jufqu a fa mort arrivée en 1643. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Manière de vivre angèliquement. Dijon, veuve Guyot , 1614. 
in 8 - . 

2. Dif cours fpirituels pour confoler les malades & parens des défunts : 
Enfemble , un Traité pour aJmini/trer le Sacrement de Î Extrême-Onction* 
Ibid. 1627. gros in 12. 

3. La Garde Angélique. Ibid. 1631.1» 8°. //. féconde Edition fort 
augmentée, ibid. 1633. 

4. Le Chariot Angélique pour conduire les Ames au Ciel. Ibid. 1632./"» 
8°. 2. vol. 

y. Explication de r Office & des Cérémonies que ? Eglife & le Peuple ôb- 
fervent auxObfèques , Vigiles & Mejfes des Tfépajfs. Ibid. 1634. in 8°. 

6. Ordre de piété , infpiré parle S. Efprit , drtffépar Barthelemi Quar- 
ré , pour affifler le Saint Sacrement , quand on le porte aux malades. Ibid. 
1641. in 8°. 

ETIENNE QUARRE". 

QUARRE', ( Etienne ) Chevalier de Malthe , troifiéme fils de Gaf- ETIENNE 
pard Quarré d'Alignv , Avocat Général au Parlement de Bourgogne, °* UARRE * 
& de Marguerite Perreault de la Serrée , naquit à Djion. Tailand , dans 
fes Vies des Jurifcon fuites , nous a confervé quelques circonftances de la Vie 

Part. IL V v 
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ETIENNE Jccc Chevalier , qui lui avoient été communiquées par François Quarré 
QUARRE. j'Aligny , frère d' Etienne. « Une s'eil point fait de Campagne , depuis 
» 1621. jufqu'en 16^4. dit Taifand , où Quarré ri ùt chercné de la gloire. 
« Il a été trois fois Aide de Camp. Au fecours de Verrue , il commandoit 
» une Compagnie au Régiment du Marquis dTs-fur-ThilIe. M. le Prince le 
» fit Capitaine des Moulquetaires de fà Garde. Il fut député deux fois pour 
» vifiter les Places Frontières de la Lorraine & de la Bourgogne , & les mit 
1» en état de fe deffendre & de fe confèrver. » 

Le Pere Nicolas de Chevanes d'Autun , Capucin , dans fon Livre Je la 
Conduite des Illuftres , parle amplement d'Etienne Quarré. « Ce Chevalier, 
» dit-il , doit donner inceflamment au Public , un Livre où l'Art Militaire 
» eft réduit en pratique , & où toutes les Maximes delà Guerre s'aprennent 
par des démonitrations fenfibles. * Ce Perc avoit vu le Traité d'Etienne 
* Quarré ; car il en donne l'idée. « On y enfeigne , continuë-t-il , les dc- 
» voirs d'un bon Soldat , & ceux d'un bon Capitaine. On y aprend à for- 
» tifier les places les moins régulières , & à les rendre prefque imprenables ; 
» à prendre les plus fortifiées , & à confèrver les plus foibles. » Cet Ouvra» 
ge du Chevalier Quarré n'a pas vû le jour. Je me fuis aperçu , au relie , 
que Taifand a copié mot-à-mot , le récit du P. Nicolas de Chevanes , fans le 
citer en aucune façon. 

Etienne Quarré a encore compofé PEpitaphe Françoifc de fbn pere , qui 
eft imprimée à la page 472. des Vies des Jurifeonfuites , par Taifand. 

Voy. Taifand , Vies des Jurifeonfuites , pag. 472. & fuiv. & le P. Ni- 
colas de Chevanes , dit le P. Jacques d'Autun, Di la Conduite des llluftres y 
Tom. I.pag. 15J. Paris, 1657. 



FRANC.OIS QUARRE' D'ALIGNY. 

ouarre'* O UARRE &ALIGNY,( François ) frère du précédent , Avo- 
Q ' cat Général au Parlement de Bourgogne , étoit né à Dijon , & mou- 
mtle 31. Octobre 1721^77. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Dans le Mercure Galant du mois de Novembre 1678. on trouve l'ex- 
trait d'un Difcours qu'il fit t l'ouverture du Parlement , le 12. Novembre 
1678. Ce Difcours étoit fur la Juftice. 

2. Conclu fions prifes dans le Procès de M. le Cardinal le Camus , Eve que 
& Prince de Grenoble, contre les Religieufes de Montfleury y mu Parlement 
de Dijon. Dijon, Grangier, 1685. in 4 0 . Elles font à la fuite des Plai- 
doyers des Avocats. 

3. De la Décence extérieure du Magi/erat y Difcours prononcé , le 12. 
Novembre 169 y. Dijon , Auge , 1717. inq°. 

4. L'Epitaphe Latine qu'il a faite pour fon perc , gravée à S. Pierre , fur 
une Table de Marbre , eft imprimée dans les Vies des Jurifeonfuites , pat 
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Taifand , pag. 473. On la trouvera ci-après , article GASPARD FRANC. 
QUARKE'. QUARRf. 

c. Il a compofé un grand nombre de Harangues, dont voici le fujet: 
VUuion de laju/lice avec la Religion. 
Le Serment. 

La Juftice Morale G Civile. ' 
Les Défordres que caufeni la paffions dam la diftribution de I4 Jufliee; , 
De la Jufliee & de ! Equité. 
De la Jurifprudence naturelle. 

Delajurifprudence Civile, &dela niée tftté de / on ft cours. 
t Du Magiflrat & de la Loi. 
Des Conflitutions & du Droit. 
Dif cours pour les Avocats. 

Si les Avocats peuvent fe charger des Caufes feulement probables. 

La Juflicc des Armes Prançotfes , & quelle Guerre peut être utile à fan 
Tribunal. 

La Religion protégée parla Juftice. 

Les be foins réciproques de la Juflice & delà Paix. 

De r Union des Officiers delà Juftice. 

6. Outre toutes ces Harangues, qui mériteraient de voir le jour , l'Au- 
teur a encore compofé , félon un Mémoire qu'il m'a communiqué , un Poè- 
me Latin fur la Paffion , pour la Concordance des quatre Evangélifles. Mf. 
de même que les fuivans. 

7. Paraphrafesfurfix Pfeaumes des plus difficiles. 

8. Delà véritable durée de la vie des premiers hommes. 

9. Du Signe & Figure de la Croix. 

10. De l'Invention des Lettres. 

11. DePImprimcrie & des Bibliothèques. 

12. Desfept Sages de la Grèce. 

1 3. Hifloire & Origine des Amazones. 

14. Hifloire desSybilles. 

1 5. Hifloire de la Verfion des Septante Interprètes de la Bible. 

16. Abrégé Hiftorique de f Empire Romain. 
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FRANC.OIS QUARRE'. 

franc.. /^V U A R R E , ( François ) Procureur Général au Parlement de Bour- 
QUARRE*. Vigogne, efl né à Chalon. Cet éloquent & habile Magift rat a fait con- 
noître la beauté de fon génie , & la folidité de fon jugement , dans les Con- 
duirons qu'il a données. Voici celles qui ont été imprimées. 

i. Concluftom à Poccafion du Mandement de M. r Eve que de Chalon. 
Dijon, Reflayre , 1716. in^°. 

t. Concluftom à Poccafion d'un autre Mandement du même Prélat. Ibid. 
171 8. *'»4°. 

3. Concluftom fur le Manifefle ctEfpagne. Ibid. 17 19. insf. 

GASPARD QUARRE'. - 

GASPARD f~\ U ARR E\ ( Gafpard ) Seigneur d'Aligny , naquit à Dijon , le 20. 
QUARRE*. Décembre 160y.de Jean Quarré , Conleiuer au Parlement , & de 
Marie Langlois. Gafpard Quarré fut reçu Avocat Général au Parlement de 
Bourgogne , le 14. Juin 1641. par la réjignation de Pierre de Xaintonges. 
Le onzième Juillet 16 p. le Roi lui donna des Lettres de Confèiller d'Etat, 
avec une penfion de 1200 livres. Cet habile Magiftrat mourut le y. Janvier 
165-9. à 64. ans , & fut enterré à S. Pierre , dans le Tombeau de cette fa- 
mille , où on lit l'Epitàphefuivante , compoféc par François Quarré , fon 

* * • • • 

Htcjacet 

Gafpardus Quarré, Eques, Toparcha tPAUgny, 

Régi h Conflits , 
Et in Suprema BurgundU Cuna Advocatus Catholkus, 
Cui nobilis Avorumferies perdecem & ultra gradus 

Splendoris minus contulit , 
Quùm wgenii& doUrina excellentia , 

In Judiciis integritas , 
Ac inviaa in obeundis Magiflratûs Officiis-, 
Maximè verà in public* utilitatis am«re ac patrocinio , 
Animi conflantia. 

Obiit die V. Jan. an. 1659. 
Sociam viu habuit , ac fepulturx , 
Margaritam de Perreault de la Serrée , 
Tumnatalibus , tum virtutibus fponfo digniftmam. 
Sicut enim adgeneris antiquitatem , 

Solus 
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Solus Stephaniflii Melitenfes inter Equités adfcripti £vIIrI? 

Titulus fufficit. 

ha eximinmdiuturnx vidai lad s exemplar, 

Necnon Mi jf arum Solemnium dotatiohac in Ecclefiâ 

Per Hebdomadas Corporis Chri/Ii 

Pietatem teflantur. 

Deceflit ann. 1699. die 16. Dec. atat. fu& 8a. 

Amborum Parentum aternùm memor pofuit Franc. Q. iAl. Filius, Ad- 
voc. Catholicus. 

Gafpard Quarré a compofé les Ouvrages fuivans : 

1 . Les Plaidoyês & Harangues de M. Quarré , Confeiller du Roi en fes 
Confeils , Avocat Général au Parlement de Bourgogne , Seigneur de Gou- 
loux , Jnrifconfulte. Paris, Antoine Chreftien , 1658. in 4 0 . Quelques 
exemplaires portent le nom de Pierre Lamy , Imprimeur. Dans le Catalo- 
gue de Faultrier , pag. 40. & dans celui de Maridat, pag. 18. l'Edition efl 
placée à l'an «659. Mais , ou c'cft une faute dans ces Catalogues , où l'Im- 
primeur des Plaidoyês de M. Quarré, aura changé la première feuille pour 
donner à l'Ouvrage, un air de nouveauté; car certainement il n'y en a eu 
qu'une Edition. Ce Livre n'eft: pas commun. Mais ce n'eft pas par-là feu- 
lement qu'il mérite d'être recherché. Les Jurifconfultes le regardent comme 
un Ouvrage éloquent , & rempli de judicieufes maximes. La curiofité du 
Lecteur y'eft d'autant plus fatisfaite, que l'Auteur raporte les Arrêts donnés 
fur fis Conclufions. 

2. Hi/loire des anciens Rois , Ducs & Comtes de Bourgogne, jufqiïà 
r 'année 96;. Mf. L'original cil dans la Bibliothèque de M. le Président 
Bouhier. 

3. Roman Hiftorique fous le nom dcPeiralilé. Mf. 2. vol. m 4*. Fran- 
çois Quarré, fon fils, m'a dit que cet Ouvrage, dont l'original eftehez 
M. le Préfident Bouhier , contenoit XHijioire de Henri , Prince de Condé m 

Voy. Palliot, Parlement de Bourgogne , pag. 34*. Taifand , Vies des 
Jurifconfultes , pag. 468. & la Conduite des llluflres , du P. Jacques d' Au- 
cun, Capucin. 



PIERRE QUARRE'. 

QUAR R E , ( Pierre ) Charollois , Docteur en Médecine, mourut piebre 
vers le milieu du dernier Siècle. Il eft Auteur du Traité qui fuit ; QUARRE'. 

Les merveilleux effets de la Nymphe de Santenay [1] au Duché de Bour- 
■ — ■ ■ 1 

Ql] Gros Bourg entre Chilon & Beaune. 

Part.II v Xx 
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PIERRE gogne , où e(l fommairement traité de fort origine , propriété £P ufage. 
QUARRE . ]jjj on ^ ve uve Guyot , 1633. in 4 0 . pagg. 47. L'Auteur prétend que les 
eaux de Santenay doivent leur vertu au mélange d'Alun , de Vitriol , de 
Souffre , de Sel , de Nitre , de Fer & de Mercure. Il dit que M. Robin , 
très fameux Médecin à Dijon, avoitfait le recollement des effets aux caufes, 
enfui te du concours de plusieurs indications contraires. 

LEGER QUENTIN. 

LEGER r\ U E NT IN , ( Léger ) né à Autun, Théologien du XVI*. Siècle, 
QUENTIN. a compofé l'Ouvrage , qui a pour Titre : 

Theologia an tiqua de Martyris adxquatè fumpti Notione. Lyon , 1658. 

Cet Auteur me donne occafion de parler ici d'un célèbre Peintre de 
Dijon , du même nom. Il mourut en cette Ville, & fut enterré , le 11. 
Septembre 1636. ù S. Nicolas , Jant monument, difent les Régiftres de cet* 
te Paroiflè ; mais les Ouvrages qu'il a laides , feront un monument éternel 
de fa capacité & de fon bon goût. J'ai oui raconter par d'anciens Peintres, 
que Nicolas le Poulfin , partant à Dijon , ÔC voyant aux Religieufes Jaco- 
bines de cette Ville , un Tableau du Maître Autel , qui reprélènte Jefùs- 
Chriit , communiant Sainte Catherine de Sienne, admira la beauté de cet- 
te Peinture , & demanda fi le Peintre demeuroit à Dijon. Quand on lui ré- 
pondit qu'il y étoit domicilié , il n'entend pas fes intérêts , répartit le Pouk 
lin , que ne va-r-il en Italie, il yferoit fortune ? Nous avons du même Pein- 
tre plufieurs autres Tableaux , à Dijon : Aux Dominicains , une Circon- 
cifion dans la Chapelle du Nom de Jefus. Ce morceau elt très eftimé pour 
le coloris & pour le deffein. : A S. Michel , une Réfurrection : Aux Ca- 
pucins , une autre Réfurrection , & un Couronnement d'Epines : A la Ma- 
deleine , dans la Chapelle de MM. Bretagne , on voit trois ou quatre Por- 
traits exccllens , qui repréfententdcs Anciens de cette Famille : Aux Jéfui- 
tes , dans la Congrégation , dite des Meilleurs , il y a du même Quentin , 
plufieurs grands Tableaux fur Jes Myftéres de la Vierge. Quentinïes a laits 
avec toute la délkatefle de l'Art , la force du coloris , la correction du de£ 
fein , & tout ce qu'on a coutume de louer , dans ce qu'on apelle le goût 
Lombard. J'efpére qu'on me pardonnera cette digreiîîon en faveur de ceux 
qui aiment les beaux Arts. 

PAULIN QUINSON. 

Paulin (~*\U I N S O N, ( Paulin ^ Màconnois, fit imprimer en 161 3. à 
QUINSON. VXLyon , chez Claude Morillon, des Quatrains de la vanité du monde y 
avec des Noëls (y Cantiques fur la Nativité de Notre Seigneur Jefus-Cbri/l, 
& quelques Airs Spirituels. Brochure in 8°. d'environ jo. pages. 
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JEAN QUINTIN. 

QUINT IN , ( Jean ) naquit à Autun , le 20. Janvier 1 yoo. de Phi- JEAN» 
libert Quintin, Greffier de lOfficialité , & de Philibertc Laborault. Q U1NT,Î * 
Il voyagea dans la jeunefle , en Grèce , en Syrie , en Paleftine & à Rhodes, 
avant que cette Ifle fût prifè par les Turcs» Fatigué de lès courlis , il revint 
en France , & fixa fa réfidence à Paris. Bayle prétend , après quelques Au- 
teurs , que Quinùn eut d'abord du penchant pour le Calvinilme ; mais que 
fa Foi, qui n'étoit qu'àtems , ne fut point à l'épreuve d'une longue perfec- 
tion , qu'il s'accommoda bientôt après, d'un bon Bénéfice qu'on lui precutâ 
dans l'Ordre des Chevaliers de Malthe. Quoiqu'il en loit de ce récit « 
peu après fon retour en France , il fut élevé à la Charge de PiofèfFeuren Droit 
Canonique , à Paris , l'an 1 y 3 6* L'a&ion , qui donna le plus grand fujet dé 
parler de Quinùn , fut la Harangue qu'il prononça au Nom du Cierge , 
dans les Etats d'Orléans , au mois de Décembre 1 j6o. Il choqua plulicurs 
Proteftans par ce Difcours , & fut obligé de faire fàtisfaction à l'Amiral de 
Châtillon , en déclarant devant les Etats , qu'il n'avoit point eû en vue ce 
Seigneur , qu'on prétendoit qu'il avoit déligné, & qui s'en étoit plaint à la 
Reine. Ramus le choifit en 1 743. pour l'un des Juges de la difpute , qu'il 
fbûtint contre Govea ; mais Quinùn , & Jean de Baumont , Docteur en 
médecine , qui étoit l'autre Juge , déclarèrent , lorlqu'il fallut prononcer la 
Sentence, qu'ils ne fe vouloient point mêler de cette affaire. 

Comme tout ce que je pourrais dire ici fur la Vie de Quinùn , ne ferait 
qu'une répétition de ce que Bayle en a dit, je renvoyé le Lecteur à fon Dic- 
tionnaire. J'aioûtc feulement que Quinùn mourut le 9. Avril ij6i. & fut 
enterré à l'Eglife de S. Jean deLatran , à Paris, où l'on voit cette Epuaphe. 

Quinùnm Dotfor , Librorumque Hclluo fummut , 
Dum nul/a dapis alterius tentatur orexi , 
Dumque F idem , pro qua calamo pugnavit & ore , 
Forùter affligi videt acrius , & dolet , ex hoc 
Orbe invitis , non invites migrât amicit. 
Obiit nonâ Aprilis 1 j6r. 

Bayle prétend encore , avec plufieurs autres , qu'il mourut du regret qu'il 
eut de voir fa Harangue au Nom du Clergé , critiquée , & l'Auteur raillé 
d'une manière fanglante , par les Proteftans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Meliu InfuU Defcriptio. Lyon, Gryphe , 1^6. in 4". //. Pa- 
ris , Wechel , in%°. h. Francfort, 1600. Voy. Catalog. Bodley, pag. 88. 
Lie. E. & Annales Typographiques de Maittaire , Tom. II. pag. a. 

a. Tratïatus de Ventis & Nauttca Buxu/a Ventorum Indice. Pari», 
Weckel , in 8°. 
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3. Exeg°(is Confilii cnjufdam generalis in uno Bencfciorum multitudi- 
nem vetautis 3. Lib. Décrétai. Gregor. cap. 28. titre 5. ibid. Weckel, 1539. 
/'// 4 0 . 

4. De Juris Cânonici laudibus. Ecrie fiafttcorum Canonum defenfio bre- 
viterCT jimpliciter duabus Conciunculis , autboritas r theoria , fimul & 
praxis ad Ecrie fia/lie*. (Economix, Qrdinifque Tabernaculi Confecrationem. 
Ibid. Jacques Dupuys, 1J40. inaf. 

y. Juris Analciïa , in Tit. de verb.fignifiê. L y. Decretalium Greg. IX. 
Paris , Regnauld Chaudière , 1 C44. m 4 0 . //. Paris , 1 60 1 . in 4 0 . //. Nu- 
remberg 9 1 671 . m 4* 

6>JDe Juris Cânonici laudibus. Paris , Jacques Dupuys , 1 549. & t y yo. 
in 4 0 . 

7. Spéculum Sacerdotii , Apoftati deferibentis Epifcoporum , Prw£y- 
terorum & Diaconorum mores. Ibid. Weckel , 1559. * n 4°« 

8. Repetit a dudum duo. duorum capitum PrxleUtones, cap. de multaPrt 
videntia , de Prxbendis & Dignitatibus , & cap. novit Ule qui nihil igno- 
rât , de Judiciisin antiquis , quorum altéra Beneficiorum Ecrie '[ia/licorum , 
Ecrie fia ftica Difpenfatio dcpgnatur; altéra Chriflianx Civitatis Atiflocra- 
tia deftderatttr. Paris, Weckel, 1572. in folio. Ic. dans un Recueil de 
Droit , imprime en 1618. à Cologne , en 6. Tomes in folio, chez Gymni- 
cus. Le iujet de ce dernier Ouvrage, ell la pluralité des Bénéfices , ckl'Arif- 
tocratie de la Religion Chrétienne. 

9. Orationes dua advenus Gnoflicorum Sycophantas. Paris , Weckel * 
1556./» 8°. • 

10. Apofioli deferibentis Vitam Epifcoporum, Prxsbiterorum & Diaco- 
norum mores , ex 2 y. Grattant Difiinclionibusexcerptas Decretorum Part l 
De Clericor. moribus 0 vita fmgulari. Ibid. 1 yy6. in 4 0 . 

1 i.Joannis Zonarx Commentarii in Canones Conciliorum , ta m QZcume- 
nicorum , quàm Provincialium. Ibid. 1 y 5 8 . in 4 0 . & Milan ,1613. 

1 2. Qïlogmta quinque Regulx , Comnet Apoflolorum , mm tv/tafâ 
/o. Monachi Zonarx Scholiis , L4//'w<? modd verfis. Paris , Weckel 1 çç8 
in 4 0 . // dans la Verfion de Zonare , fàite au Louvre en 1 6 1 8. in folio & 
avec quelques changemens dans les Pandecix Canonum Bereregii. Oxonii, 

1 3. Synodus Gangrenfis Evangelicx Promulgationis anno c'trciter ?oo 
congregata. Jam tôt abiere Sxcula , Sxculi prxfentis errores , multafqne 
multorumjuperf/ttiones & imptetates condemnans , explicata Commentant 
lis. Pans , Weckel , 1 y 60. in 4 0 . 

14. Stholia in Tertulliani Librum , de Prxfcriptionibus Hxreticorum 
Ibid. i S 6o. & isSi.intf. Voy. Fabricius, Supplem. IL Bibliot. Latin. 
kdit. de 172a. pag. 373. 

1 5. Hxreticorum Catalogus & Hi/loria , ex Gratiano in Can. Quidam 

autem , 
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autcm, colleSlus. Ibid. i j6o. 4 0 . & cj6i. félon Dupin , Tom. I. de lEAti 
fon Catalogue des Auteurs Ecclifiaftiques , col. 1 1 26. QUiNTi 

16. Il a traduit en Latin le Syntagma Canonum Grxcorum , compofé 
par le Moine Mathieu Blaltares. Mais cette Traduction n'eft qu'en MC. 
dans la Bibliothèque du Roi. 

17. Harangue prononcée au Nom du Clergé, dans les Etats d'Orléans , 
au mois de Décembre 1 j6o. Cette Pièce ell imprimée dans le Livre , 
intitulé ; Del Etat de la Religion delà République , par de la Place, & 
dans le I. vol. de l'Hi/loire de France, par Lancelot de la Popeliniere, 
Tom. I. Edit. de 1521. in 8°. feuillet 446. 

Voy. Bèze , HiJIoire Eccléjiaflique , Hifloire de M. de Thou , Etat de la 
Religion Çf de la République , par la Place ; & le Diilionnaire de Bayle. 




Part. IL 



1 



, 7 8 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

'.»««•• »»»».»♦«#♦»»•»•••«*•»•••••*•••**•*•»••»•*••••••*••••••**•***•*••* •»•**•»*•♦•»•»•*••» ^4 





R. 

FRANC.OIS DE RABUTIN. 

FRANÇOIS | r — ]| ABUTI N , ( François de ) Bourguignon , Gentil 

DE RABUT |j %ïsZ\Z±A &l homme de la Compagnie du Duc de Nevers , François 

de Clèves. 

Dans le I. vol. des Mémoires MJf. [i] de Palliot pour 
FHtfloirede Bourgogne, François de Rabutin cil traité 
de haut & puifiant Seigneur , Chevalier de l'Ordre du 
Roi , Seigneur de Borbilly , Foui , Pleumeray , Ce . Il 
ne mourut au plutôt que l'an i y8i. car dans les Mémoi- 
res de Palliot , [2] il efl cité comme prefent au Contrat de Mariage de 
Claude de Clugny , Sieur d'Aify , pafle le 15. Mars de cette même année. 

Je fuis furpris que le Comte de Bufly , dans le Plan de fa Généalogie , 
qu'il envoya à Madame de Sevigné, & qui le trouve dans le Recueil de fes 
Lettres , n'ait point rangé François de Rabutin parmi ceux qui ont fait hon- 
neur à fa Famille. M. de la Rivière , gendre de BulTy , à qui je témoignai 
ma furprife fur cefujet , me rit réponle , le 27. Mai 1736. qu'il avoit fait 
autrefois cette queftion à M. de BuiTy , qui lui dit qu'il avoit oublié Fran- 
çois de Rabutin , parce que ce Gentilhomme avoit été Domeflique du Duc 
de Nevers, & que ce qu'il avoit écrit , ne valoit rien. Cependant bien des 
Auteurs n'ont pas porté le même jugement des Ecrits de François de Ra- 
butin. 

Cet Auteur a compofé des Commentaires des dernières Guerres du Roi 
Henri II. & de r Empereur Charles-Quint , en fan de Salut 1 5 52. Paris , 
Vafcofàn, icyj. in /f. 

Continuation des Commentaires des dernières Guerrrs en la Gaule Belgi- 
que , entre le Roi Henri IL &r Empereur Charles- Quint , & Philippe , 
fon Fils , jufqu'en 1 578. Ibid. 1 y c8. in 8°. Ces Mémoires furent réunis 
cnfcmble en XI. Livres , & imprimés en 1 574. in 8°. à Paris y chez Marc 
Lagueneux. Guillaume de la Noue donna la même année une Edition de 
cet Ouvrage en 2. vol. in 8°. Cette Hiftoire renferme les Guerres arrivées 



[l] Pag. 9j. ces MIT. font confervés à Dijon, chez M. le Pre*Gdcnt Joly de Blaiff. 
[i] Fol. 507. ibid. 
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depuis icjo. juHiu'en icj8. L'Auteur dit que fon VI e . Livre fut corrigé par FRANC* 
Guy de Bruez , Gentilhomme de Languedoc , & que Bernard de Puey-du* DE RABU1 
Luc-en-Bear , revit le refte. Le P. le Long a remarque' que M. le Comte de 
Brienne a retouché les Mémoires de François de Rabat m , qu'il lui a donné 
un ftile plus coulant & plus moderne , & que le Mf. étoit entre les mains de 
ce Comte , tout prêt à être imprimé. M. l'Abbé le Gendre paraît cepen- 
dant aflèz content du ftile de Rabutin, &dit qu'il cft limple & aflèz châtié 
pour le tems. M. L'Abbé Lenglet loue ces Commentaires. La Croix-du- 
Maine & du Verdier font mention de deux MIT. de François de Rabutin ; 
l'un , intitulé : La Louange de la Folie , Traduction de l'Encomium Mo- 
ri a d'Erafme ; l'autre, a pour Titre : Defcription du Voyage dernier qui 
fit M. le Duc de Guife en Italie. 

Voy. Du Chcfne , Lijle des Auteurs cités à la tete de fon Hifloire de 
Vergy. Méthode pour étudier t 'Hifloire , par M. l'Abbé Lenglet du Fref- 
noy , Tom. II. pag. 176 & 508. Edit. de 1729. in 4 0 . La Caille , Hifloi- 
re de V Imprimerie , pag. 160. Bibliothèque des Hijloriensde France du P. 
le Long, pag. 59J. N u , 7646. Le Gendre, Jugemens fur les Hifioriens 
de France , pag. jy. Bibliotheca SeleSla Pojfevini , pag. j6j. Bibliothè- 
que Françoife delà Croix-du-Maine , pag. 103. & celle de du Verdier, 
pag. 409. 

JEAN - LOUIS , COMTE DE BUSSY - RABUTIN. 

RA BUT IN , ( Jean -Louis , Comte de Bstjfy ) Confeiller d'E- * toùiS 
tat de l'Empereur, Maréchal de Camp, Général & Colonel du Ré- deRabut 
giment de Dragons , naquit en Bourgogne de la même Famille que Roger 
de Bufly , mais d'une branche différente. Il époufa en 1682. Dorothée Eli- 
zabeth, Duchefle d'Holftein , dont il eut des garçons. [1] II mourut à 
Vienne , le 17. Janvier 17 17. à 74. ans. On voit une defes Lettres dans le 
IV«. Tome du Recueil de celles de Bufly. L'Abbé Lenglet , oag. 346. de 
fa Bibliothèque des Romans , lui attribué' Y Heureux Page, Nouvelle Ga- 
lante > in 11. Hollande y 16. «Cet heureux Page, dit-il, eftle célèbre 
» Comte de Rabutin , qui eft devenu Général des Troupes de l'Empereur. 
» Il a été Page favorifé de deux Grandes Princellès , & en a époufé une en 
„AlIemagne. Il eft morteftimé dans l'Empire, après avoir rendu de grands 
„ ferviecs à la Maifon d'Autriche. „ 

LOUISE - FRANC OISE DE BUSSY RABUTIN. 



A BUTIN,{ Loûife- Françoïft de Bujfy ) troifiéme Fille deJ^NC. 
Roger , Comte de Bufly , & de Gabrielle de Toulongeon , avoit 



R 

époufé en premières Noces, Gilbert de Langeac, Marquis deColigny, 



[1] Un de ces Fils eft mort à Péterbourg en 1717. Voy. fon Eloge , pag. 18$. du tôt. 
T- m. de la Bibtiothiqitt ÇtrmaniiHc , où l'on aprend que l*s Cens de Lettres le regrettoient. 
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?.. ! RA\ T r,. Comte de Daict ; & en fécondes Nùces , elle époufa Henri François de la 
u Rivière. Cette Dame mourut en 1716. âgée de 74. ans. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

1 . C'cft elle qui a compofé l'Epitaphe de Ibn père. Elle fut imprimée fut 
«ne feuille volante. On la trouve dans le Snplêment de Morcri de 1 73 j- 
art. Roger de Rabutin. 

2. La Vie en abrégé de Madame de Chant al , Première Mere & Fonda* 
tri ce de P Ordre de la Vifitation de Sainte Marie. Paris , Bernard , 1 697. 
in 12. Le P. le Long s'elt trompé [1] en donnant cette Vie au Comte de 
Bufîy. L'Epitrc Dcdicatoire eft lignée , L. de R. ( Loiiiie de Rabutin )& 
l'Auteur s'y dit petite Nièce de Madame de Chantai. 

3. Abrégé de la Vie de S. François de Sales. Paris , de Laulne , 1 699. 
in 1 2. Ccït mal-à-propos que Baillct attribue [a] cet Ouvrage à Diane de 
Bufly-Rabutin , Religicufe de la Vilitation de Paris. Une Lettre, que M. 
de la Rivière me fit l'honneur de m'écrire , le 27. Juin 1735. lèvera les dou- 
tes qui pourraient nous relier fur l'Auteur de ces deux Ouvrages. 

,, Vous ne pouviez jamais mieux vous adreiïèr qu'à moi. C'eftfèuLoui- 
„ fc de Rabutin , ma femme , qui a écrit les Vies de S. François de Salles, 
„ & de Madame de Chantai. Par modeftie & par attention fur les bien- 
„ {lances de fon lexe , elle ne voulut point le faire connoître au Public fous 
„ le Titre d'Auteur. Elle pria M. de BufTy, fon pere , d'adopter ces Ouvra- 
„ gcs. 11 y conlcntit volontiers , fçachant bien qu'ils ne {croient point de 
„ tort à la réputation de bien écrire. „ 

M. de la Rivière m'aprend encore que Loiiis XIV. ayant lû une i T ingtai* 
ne de Lettres de la femme, chez Madame de Montefpan , lui avoit dit , en 
les lui rendant ; Votre Femme a plus d'efprit que fon Pere. Il eft vrai , dit 
M. de la Rivière , que ces Lettres étoient toutes de feu. Il ajoute qu'il les a 
brûlées , croyant que li on les eut imprimées, on aurait fait un prêtent dan- 
gereux à la Pollérité , parce qu'elles étoient propres à inlpirer des pallions , 
CTc. 




MARIE DE RABUTIN. 



MARIE T> A B U T IN , ( Marie de ) Dame de Chantai & de Bourbilly , na- 
DEKABUT AV quit en Bourgogne , le 5. Février 1626. de Celle - Bénigne de Rabu- 
tin , Baron de Chantai , Bourbilly , &c. Chef de la Branche aînée de la 
Maifon de Rabutin , & de Marie de Coulanges. En 1644. Marie de Ra- 
butin epoufo , à l'âge de 18. ans , Henri , Marquis de Sevigné , Maréchal 
des Camps & Armées du Roi , 2c Gouverneur de Fougcnes, d'une très an- 
cienne Mailbn de Bretagne , dont elle eut un fils & une fille. Elle perdit (on 
mari en 165-1. dans un Combat qu'il fit avec le Chevalier d'Albret. Elle 



[1] Bibliot. d, t Hijlor. de France , pag. 297. 

[1] Table critique fur le ip. Janvier , des Vies des SS. p. 150. 

eut 
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eut beaucoup Je tendreflè pour (es enfans. On voit par fes Lettres à Mada- MARTE 
me de Grignan , combien elle aimoit cette fille , pour qui elle a confervé , Dt * RABUT 
julqu'àla mort, l'amitié la plus tendre & la plus confiante. Madame de 
Sevigné mourut en 1696. à Grignan , Seigneurie en Dauphiné, près S. Pol- 
trois-Châteaux. 

Tout le monde connoît la beauté de Tcforit de cette Dame. Ses Lettres 
font un modèle en ce genre , qui feront pafîer fbn nom jufqu'à la poftérité 
la plus reculée. Les Lettres de Madame de Scvigné , dit un Critique mo- 
derne , [1] feront dire à nos neveux, que les Lettres de la coufine valent 
bien celles du coufin. [2] Parmi les Letticsadoptives , qui font dans le Re- 
cueil des Lettres du Comte de Bufly, dit un Auteur célèbre [3] celles de Ma- 
dame de Sevigné font , fans doute , les meilleures. Elle avoit bien du fèns 
& de l'elprit , ajoute cet Ecrivain. Elle mérite une place parmi les femmes 
illuilres de notre Siècle. Bayle fouhaitoit d'aprendre quelques circonflances 
de la Vie de cette Dame , pour en faire un article de fon Dictionnaire. 

On ne doit pas être furpris de trouver dans 17 ii (luire Amoureufe des Gau- 
la , un Portrait de Madame de Scvigné , qui ne lui fait pas honneur. Le 
Comte de Bufly eft connu pour un homme dangéicux , la plume à la main , 
& accoutumé à noircir tout ce qu'il touche. 

Les Lettres de cette Dame li connues & fi eflime'es, parurent pour la pre- 
mière fois en 1726. en 2. vol. in 12. [4] & l'on en donna la même année , 
deux Editions ; mais l'une & l'autre , il informes & li défc&ueufes , qu'el- 
les n'ont (èrvi ou'à en faire délirer une plus complettc , plus exacte & plus 
digne de l'illullre Auteur. L'Edition de 1733. en 3' vo "- n ' a yant encore 
rempli aucune de ces qualités , M. le Chevalier Pcrrin , homme de beau- 
coup d'cfprit , a pris foin de recueillir , autant qu'il a été en lui , les origi- 
naux de ces Lettres , de les ranger par ordre chronologique , & d'en don- 
ner une Edition exacte & fidèle , qu'il a publiée en 4. vol. in 12. en 1734. 
à Paris , avec des Notes utiles , le Portrait de Madame de Scvigné , & une 
Préface auffi curieufè que délicatement écrite. Voy. l'extrait de cette Edi- 
tion dans le Journal des Sçavam du mois d'Août 1 7 34. pag. 147 1 . & fuiv. 
tk le XX C . volume de la Bibliothèque Françoife , imprimé en 1735. paç. 
242. Cette Edition a été contrefaice en Hollande , & elle avoit été tradui- 
te en Anglois quelques années auparavant. . 

M. le Chevalier Perrin a fait encore imprimer deux nouveaux volumes de 
Lettres de Madame de Scvigné z Madame la Comtefîè de Grignan , là fille, 
qui en font les V. & VI e . Tomes, à Paris, chez Rollin , en 1737. in 12. 
L'Editeur aprend au Public que l'on ne doit pas compter de voir jamais les 
Réponfès de Madame de Grignan , comme un Auteur eftimé [j] l'avoic 
fait efpérer. 

[1] Vigneul-Marville , Mélanges , Tom. I. pag. 174. 

[a] Le Comte de Buffy. 

[j] Bayle dans fa (551. Lettre. 

[4] Ces paroles doivent s'entendre d'une Edition (Vparée ; car il avoit dtfja paru plus de 
cent L ettres de Madame de Scvigné , parmi celles du Comte de Bulfy. 

[5] M. l'Abbé Goujet, dans fon Suplémcm de Moreii , article Scvigné. 

Part. IL Z z 
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M \RïE Voy. le Men.igiana , Tom. I. pag. 84. & Tom. III. pag. 387. le Mer- 
DE RA3VT cufe t i ( j^^ fi l j 2 ( )% p. & fuiv. celui de Mai 1728. p. 905;. & fuiv. où 
l'on trouve l'Eloge de Madame de Sevigné, le Journal des Sçavans de 1727. 
p. 387. Edit. in 12. celui d'Août 1734. pag. 1471. le XX* 1 . vol. de la Bi- 
bliothèque Françoife , pag. 242. le Suplément de Moreridc 1735. les deux 
Préfaces que M. le Chevalier Pétrin a inférées à la tête des Lettre* de Mada- 
me de Sevigné; l'une, en 173 3. & l'autre , en 1737. 

MARIE-THERESE DE BUSSY RABUTIN. 

M. m tj 4 BUTIN, ( Marie-Tb/rèfe de Buffy ) naquit en 16 fu Elle étoit 
AV fille aînée de Loiiifc de Rouville , féconde femme du Comte de Buffy. 
Cette Dame fut d'abord Chanoineiïè de Rcmircmont. Elle quitta enfuite 
cet état pour époufer Louis Madaillan , Marquis de Montatairc. Ellcmou- 
mt le 18. Aval 1729. non à 76. ans , comme on le dit dans le Mercure 
d'Avril de cette année , pag. 827. mais à 78. ans , ainfi queje le tiens d'une 
pei -tonne de cette famille. 

On trouve trois Lettres de cette Dame à fon pere , fous ce Titre : Lettres 
de Madame de Buffy à M. fon pere. Voy. l'Edit. de 1714. Tom, I. pag. 
22 f. Tom. III. pag. 284. & 457. Tom. I. pag. 188. on lit un Madrigal 
de la même Dame. 

NICOLAS-AME' DE RABUTIN, MARQUIS DEBUSSY. 

derabut R A BUTIN, ( Nicolas- Ami, Mardis de Buffy ) & après la mort 
iLV de Roger de Bulfy , Ion pere , apelic le Comte Je Buffy , étoit fils de 
L-uiitè de Rouville , féconde femme de Roger. Il mourut au mois d'Août 
1719. fans enfans. On a quelques Lettres de lui parmi celles du Comte de 
EuiTy. Voy. Tom. III. pag. 22t. 233. 237. 27e. 293. 32 e. IV e . Tome, 
pag. 40. & pag. 5J. J7. 88. 1 01. 118. 158. du vol. 

ROGER, COMTE DE BUSSY RABUTIN. 

de ZIÎvt R A B U T 1 N » ( Ro * er Comte de Bn iïy ) Lieutc ™ nt Ge ' nc ' ral des Ar- 
méesduRoi, naquit le 3. Avril 1618. à Epiry [1] proche d'Autun. Il 

a été marié deux fois; la première, le 28. Avril 1643. avec Gabrielle de 

Toulongeon, morte en 1646. [2] la féconde, en 1630. avec JLouifè de 

Rouville , dont il eut deux fils 6c deux filles. La Généalogie de cette Famille 

fe trouve dans Moreri & ailleurs , auffi bien que celle du Comte de Buffy. 

C'eft pourquoi je ne parlerai que de fès Ecrits. Je me contente feulement de 

dire qu'il mourut le 9. Avril 1 693. & qu'il fut inhumé à Notre Dame d'Au- 

[»] Terre fort ancienne dans cette Famille , & qui en eft fouie. Voy. Mémoire, Je Bittf* . pair. 
3. Tom. I. Edit. «4 0 . 7 f8 

M U en eut trois filles , Diane, Charlotte 8c Louife-Françoife. Voy. pag. iu, & ntf. 
iiid. 
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tun , où on lit Ton Epitaphc , faite par Loiiilè de Rabutin , Comtefîè d'Al- ROGER 
Ietz , fa fille. Je ne la raporte point ici, parce qu'elle le trouve en deux Li* DE KAWL,r ^ 
vrcs , qui font entre les mains de tout le monde. [1] 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Hifloire amoureuf r des Gaules , 1 6 6 f. in 1 2. & plulîeurs fois depuis. 
Je ne fçtis fi c'eft le même Ouvrage que celui qui eft cité dans le Catalogue 
des Livres de M. de Cangé , [2] & qui a pour Titre : Cartes Géographie 
q>tes de U Cour , £f autres Galanteries , par Rabutin. Cologne , 1668. 
in 1 2. On cite le même Ouvrage, p. 2J9. ibid. avec YHi/loire amoureuf: 
des G ' Jules , imprimée avec les noms propres des Acleurs, «fil. & Ton 
ajoute au N°, fïiivant : Copie d'une Lettre de Bujfy au Comte de S. Agnan, 
le 12. Novembre i66y. Buffy , par complailànce pour Madame de Mon- 
glas , avoit écrit les amours de MelHamcs de Châtiflon & d'Olonne. C'eft 
ce qu'on a coutume de joindre à la Gaule amoureufe. C'eft fans doute , cet- 
te Hiftoire qui a fait dire agréablement à Vigneul-Marvillc [3] que Bujfy 
dclcendoit du côté de l'efprit de Petronius Arbiter. Aurefte, elle eft fort 
bien écrite. Elle a fait beaucoup de bruit à la Cour, & tout le monde fçjit 

3uccct Ouvrage fut la caufe de fa dilgracc. Voy. ce qu'il en dit lui-même 
ans fes Mémoires , Tom. I. p. 212. Edit. in 4 0 . J'oubliois de dire que les 
Maximes d' Amour par Bujfy , le trouvent quelquefois avec l' Hi/loire Amou- 
reufe des Gaules. J'en ai vû une Edition allez belle , au-devant de laquelle il 
y a une Eftampc qui repréfente quantité d'Amours qui badinent eniemble , 
avec ces paroles au bas : Bujfy invenit , Rabutin exendit. 

2. Difcours prononcé le jour de fa réception à f Académie Françoife. Il fut 
nommé pour remplir la place de Pcrrot d' Ablancourt , au commencement 
de Mars 1 66 5. & l'on Difcours fut imprimé la même année , à Paris , in 4 0 . 
Il fe trouve auflî dans le Recueil des Difcours de P Académie. 

3. Remercimeni à l 'Académie en 1682. Pag. 376. du même Recueil. 
Il le trouve aufïi , p. 278. de l'Ouvrage luivant , Edit. de 1730. 

4. Difcours de Bujfy <> fes enfans , fur fufage de aiverfitès O" les divers 
événemens de fa vie. Paris, 1694. m I2 - & contrefait la même année à 
Lyon. It. fous ce Titre : Les Jlluflres Malheureux par Bujfy ; avec un Dif- 
cours h j r es enfans , fur le bon ufage des Adverfités. Cologne, 1694. m 
12. //. Paris , 1730. in 12. Cet Ouvrage aauflï été joint à lès Mémoires , 
imprimés en 2. vol. in 12. en Hollande. 

Tciflier, p. 238. du II. vol. de fon Catalogue Latin des Auteurs, dit : 
Roger. . . de Bujfy fcripjit propriam Vitam Gallicè , apud Jo. Anijfon, 
1 697. in 4 Q . Je ne fçais fi c'eft le même Ouvrage que le Difcours de Bujfy, 
&c. 

5. Mémoires concernant ce qui s'efl pajfé depuis 1630. jufqu'en 1665". 

[1] Lz continuation Je l'Hifl. Je ? AcaJ. Fr. & le Suptcmetit Je Mereri de 17JJ. 
[1] Pag. 118. 

[j] Mélanges Je Litt('ratnn , p. *7J. Tom. I. | 
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ROGE3 Paris , i6<)6. 2. vol. in 4 0 . &: ibi'i. 3. vol. in 12. & plufieurs fois ailleurs , 
>E rabut cormne ^ Lyon & à Amflerdam. Le Catdogue des Livres imprimés chez 
Boufquet , à Genève, en 172G. cite, pag. 28. une Edition de ces Mémoi- 
res en 8. vol. in 1 2. Hollande. C'eft làr.s doute une faute. lt. Amfter- 
dam, Zacharie Châtelain , 173 1. in 8°. 3. vol. Les deux premiers volu- 
mes contiennent les Mémoires ; & le troiliéme , les Œuvres mêlées, où le. 
trouvent les Ouvrages lùivans. I. Rabutiniana , ou Penfées diverfes du 
Comte de Buffy-Rabutin. « Le Rabutiniana [ 1 ] renferme plufieurs penlées 
» choilics , & tirées des Lettres , Mémoires & autres Ouvrages du Comte 
» de Buffy. On y retrouve avec plailir , mille traits délicats , embellis par ce 
» tour d*exprelFon& ce charme de ftile , qui (ont ù propres à Buffy , qu'il 
» eft en cela véritablement original. Ce choix eft fait avec goût & difecr- 
»nement. » II. R~ flexions fur la Guerre. III. Critique de quelques Epi- 
grammes , traduites de Catulle & de Martial. IV. S'il efl néceffaire que 
les Gens de qualité étudient , & à quel genre d'étude ils doivent s'apliquerï 
L'Auteur y traite delà Grammaire , de 1 Eloquence , de la Logique & de 
la Phyfique. V. Dif cours à fes Enfans , &c. Ce il l'Ouvrage cité au N°. 
4. Cette collection étoit annoncée dès 1 7 1 o. dans le Journal des Scavans de 
cette année , pag. J94. Edit. in 1 2. 

6. Lettres & leurs Réponfcs depuis 1666. juf qu'en 1692. Paris, 1697. 
4. vol. râi2. Aurres Lettres , réimprimées avec les premières en 1714. 
avec un nouvel ordre. Dans l'Edition de 173 1. on y a joint les Mémoires. 

Dès 1 70 y. les Mémoires de Trévoux du mois c J .e 13 écembre, nous avoient 
annoncé , p. 2 1 6 1 . la Vie de Buffy , laite par l'Abbé du i'relnoy , qu'il de- 
voit joindre à une nouvelle Edition des Lettres de Buffy , avec des Notes. 

Bernard, p. 448.de les Nouvelles de la République des Lettres , Avril 
1702. parle d'un Recueil que le Sieur Boyer fircn Anglois des Lettres de 
plnfeurs perfonnes d'ej prit , parmi lcfqucllesilyen avoit plufieurs de Buffy. 

7. Hi/loire de Louis XI y. Paris, 1699. in 12. Ce n'elt que le canevas 
de l'Hiiloire de ce Prince. 

8. Buffy , pag. 28. du 2. vol. de fes Lettres ./ M.1 lame de Sevi^nê , par- 
le d'une Vie qu'ila faite de fon pere , & d'une autre de Ion grand pere. Il al- 
fure que ces V ics ne font point flateufes. 

Voy. le P. Rouvére, Reomans^ ou Hifloire de Moûtier-Saint ■ Jean , p. 
673. Lettres de Bay le , pag. yy6. & 6j2. Bafnagc , Hifl. des Ouvr. des 
Sçav. 1697. Mars, p. 30J. Prolper Marchand , pag. yy6. defesiVofw fur 
les Lettres de Bayle. Le Clerc , Bibliothèque ancienne & moderne , Tome 
VIII. p. 4^9. Fabricius, Supplem. ad Bibliot. Lat. Part. II. p. 207. Brof- 
lette lurHoileau, p. 77. du I. vol. Edit. in 4 0 . 17 18. Titon du Tillet, 
Parnaffe François , pag. 4J2. Edit. in folio Continuât, de PHi/l. de l'Ac. 
Fr. p. 297. Moreri , & le Suplément de 173 y. 



[1] Je t?oi< la connoiffance de cette Edition a M. Micliault , Avocat au Parlement de Bour- 
gogne , quia fait l'Extrait du Rj''«c»wi,tHrt , tel que je le donne ici, dans l'a Bibliothèque MC 
des Livres, dont le Titre elt termine ca ana. 

LAZARE 
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LAZARE RABYOT DE OORLON. 

RABYOT de Cor/on, ( Lazare ) Procureur du Roi au Bailliage d'Au- Lazare 
tun , cftné en cette Ville , le 22. Septembre 1673. Il n'a donné au RABY0T ' 
Public qu'une Ode , fur le fujet propofé par MM. de l'Académie Françoiie, 
pour le prix de Poè'fie : Que jamais Prince ria mieux connu futilité & i 'im- 
portance du fecret , que Lâùis le Grand , Ct ne Pa jamais mi eux gardé y f oit 
dans le Gouvernement , fait dans la vie civile. Cette Pièce eft loiiœ dans les 
Mémoires de Trévoux du mois de Mai 1722. pag. 833. Elle ell imprimée 
dans le Recueil des Pièces propofées pour le prix de P Académie françoife 
pag. 127. &fuiv. Paris, Coignard , 1721.//1 12. , 
Le même Auteur a traduit en Profe , l'Enéide de Virgile. Le Traducteur, 
m'a aiTuré que cette Verfion étoit le travail de plufieurs années. J'ai oui dire 
auflî qu'il a traduit les Epitres de Senèque , & les Hymnes Latines du R. P. 
Oudin , Jéfuite , en Vers François. 

RAIGNAULD. 

RA IG N AU LD , Archevêque de Lyon 7 & Abbé de Vczelai, étoit 
fils de Dalmice Montaigu , Seigneur de Semeur en Brionnois , & d'A- 
remburge de Vergi , d'une des plus anciennes & des plus illuilres familles de 
Bourgogne. Raignauld , félon plufieurs Auteurs , étoit frère de S. Hugues, 
Abbé de Cluni , & de Géoffroy de Semeur. Mais le P. de Colonia, dans 
fbn Hi/ioire Littéraire de la Ville de Lyon , a prouvé par l'Auteur de la Bi- 
bliothèque de Cluni , & par les Ecrivains du XIIc Siècle , qu'Hugues 
étoit oncle , & non pas frère de Raynauld. Ce dernier mourut le 7. Août 
1 129. à Cluni , où on luidreifa cette Epitaphc : 

Hic requiefeit Dominus Rainaldus , quondam Abbas& Reparator Veze- 
liacenfis , Ct po/lea Archiepifcopus Lugdunenjis. 

Pierre le Vénérable lui fit une autre Epitaphe en Vers , raportéepar Clau- 
de Robert dans fa Gaule Chrétienne. 

Raignauld a laiflTé un petit Ouvrage , intitulé : Vita Sanlli Hugonis , 
Fratris fui , Abbatis Cluniacenfis , mortui atat. 85. an. 1 109. On le trou- 
ve imprimé dans la Bibliothèque de Cluni , par D. Marrier , pag. 648. 
dans Surius , & dans le Recueil de Bollandus , Tom. III. On a eu tort dans 
le Titre de cet Ouvrage , de dire que Raignauld étoit frère d'Hugues. 

Voy. Claude Robert , Gallia Chrifiiana , & la Gaule Chrétienne de 
MM. de Sainte-Marthe , pag. 3 14. Henri de Gand , p. 162. Edit. d'Au- 
bert le Mire en 1639. Voffius , de Hi/ïoricis Lâtinis, pag. 373. Edit. de 
16 ji. Cafimir Oudin, Comment ar. de Scriptor. Ecclefta/L Tom. II. page 
1106. Dupin, Table des Auteurs Eccléjiaftiques , Tom. I. col. 469. & 
Aut. Ecclel. du XII e . Siècle , p. 663. où il place mal-à-propos la mort de 
Raignauld vers 1 1 60. Synopfis V'tt& S. Hugonis , metricè ; Bibliotheca. Clu- 
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niaccnjts, p. 654. & Yllt/loire Littéraire de Lyon, par le P. de Colonia, 
Tom. il. pag. 232. 



RAI NOGAL A. 

RAINOG. Al N O G AL A y Chanoine d' Auxerre, vivoit en 878. fous Vala , 
IV Evêque de cette Ville. Dans l'Hilloire des Evêques d' Auxerre , pu- 
bliée par le P. Labbe , on trouve ces paroles : Duo lutninaria Colhgii nof- 
tri Rainogala & Al.tgus , collaborante Herrico , Theofopho fimul Çf Mo- 
nacho, Ge/la Prafulum i fit us Se dis compendioje & commaticè elncubratisin- 
diderunt. Rainogala a donc travaillé à cet Ouvrage , donné au Public par 
le P. Labbe , fous ce Titre : Ge/la Epifcoporum Antitfiodoren/ium. 

Voy. la Bibliothèque des MJfi du P. Labbe , p. 41 ï . & fuiv. Le Long, 
, Bibliot. des Hifl.de France , p. 194. N'\ 4104. Anale :la AUbillonii , Tom. 
I. p. 878T& l'article ALAGUS dans cette Bibliothèque. 

JEAN-BAPTISTE RAMEAU. 

J. BAPT. A M EA U, ( Jean-Baptifle ) l'un des plus habiles Organises de no- 
RAMEAU. l\ tre Siècle , eftné à Dijon, le 2j. Septembre 1683. de Jean Rameau, 
aufïï Organiile , & de Catherine Martinécourt. 

' CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Des 1706. pendant qu'il étoit Organifte des Jéfuites de la ruë S. Jac- 
ques , & des Pères de la Mercy , à Pans , il ht imprimer en cette Ville , un 
premier Livre de Pièces de Clavecin, grades par RonJfel t in 4 0 . oblong. 

2. Traité de Fharmonie , réduite à fes principes naturels , divifé en IV. 
Livres. Livre I. du raport des raifons & des proportions hartnoniques. Liv. 
Il de la nature & delà propriété des accords , & de tout ce qui peut fervirà 
rendre une Mufique parfaite. Livre III. principes de la compofiùon. Liv. IV. 
principes d'accompagnement. Paris, Ballard, 1722. in 4 0 . p. 432. fans la 
Préface de 6. pages , & un Suplément de 17. pages , qui contient quelques 
changemens & corrections néceffaircs pour deux chapitres. L'Auteur étoit 
pour lors Organifte de l'Eglife Cathédrale de Clermont en Auvergne. On 
trouve un extrait & un éloge de ce Livre dans le Mercure du mois de Mai 
1 727. p. 470. & dans les Mémoires de Trévoux , Otlobre 1 722. p. 171 * . 
& Novembre de la même année , p. 1876. Les Journaliftes de Trévoux al- 
furent que la découverte de M. Rameau fur le faux principc,où font les Mu- 
ficiens de faire ly ncoper toute dilTonance, peut feule donner l'immortalité à 
l'Auteur. 

3. Nouveau fy fit- me de Muftquc théorique , oh fon découvre le principe 
de toutes les règles nécejfaires à la pratique , pour fervir d'introduction au 
Traité de F harmonie. Paris, Ballard, 1726. in 4 0 . Voy. l'extrait de cet 
Ouvrage dans les Journaux de Trévoux , Mars 1728. p. 472. « Le Public, 
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» y eft-il dît, a ratifié ce fyftêmc, &le fiiocèa a paffé les efpéranccs de 
» l'Auteur. L'accompagnement en particulier , outre la régularité & la juf- 
» teflè à laquelle il elî réduit par l'Auteur, qui a convaincu de faux fur ce 
» point les plus habiles Maîtres , fans en excepter les Corelli , n'elt plus 
» qu'un méchanilme éclairé qui ne demande , pour être apris , que le tems 
» qu'il faut pour accoutumer la main & les doigts à une fuite demouvemens 
>» fort fimplcs& fort naturels , & qui font preique toujours les mêmes. Il a 
» fallu julqu'ici des cinq , fept , dix & quinze années pour aprendre aflèz 
» mal cet accompagnement. M. Rameau pourrait citer pluficurs Ecoliers , 
» & même quelques-uns de grand nom , qui après trois mois, ont Içù tou- 
» te la théorie ; après fix, toute la pratique , & qui en un an , quinze ou 
„ dix-huit mois tout au plus , en ont poflédé toute la routine ; mais une rou- 
„ tine régulière & pleine d'intelligence , jufqu'à être en état de corriger les 
„ chiffres des plus grands Maîtres , de fe pafïèr de chiffres, d'en faire des 
„ leçons aux autres , d'en raifonner , & même d'en écrire. On pourrait ci- 
„ ter ici un de ces Ecoliers illuflrcs , fi une pareille gloire n'étoit pas fort au- 
,, deflbus de celle à laquelle fon nom & des talensfupérieurs le dcllinent. Il 
„ fùffk que c'clt un fait afïèz connu. „ 

4. Dans le Mercure de Novembre 1728. pag. 2fi 1. il cft parlé d'une 
Cantate , intitulée : Le Berger fidèle , mile en mufique par M. Rameau. 

y. Dijjertationfurles différentes méthodes d'accompagnement pour te Cla- 
vecin, ou pour C Orgue ; avec le plan d'une nouvelle méthode établie fur 
une mèchanique des doigts , que fournit la fuccefiion fondamentale de l'har- 
monie, à l'aide de laquelle on peut devenir fç avant Compofiteur, & habi- 
le Accompagnateur , même fans f Ravoir lire la mufique. Paris , 1752. in 4 0 . 
Voy. les Mémoires de Trévoux , Janvier 1732. t>. 1 87. & Mars de la même 
année , pag. 447. où l'on trouve un extrait fort long de fort honorable de ce 
Livre. Les Journaliftes difent que M. Rameau fait pajfer l oreille dans les 
doigts , C fefprit dans la main, Sec. 

6. Hippolythe & Aricie , Tragédie de M. ï Abbî Pelle grin , mife en mu- 
fyue par M. Rameau, repréfentée le Jeudi I. Octobre 1733. Paris , in folio. 

7. Les Indes Calantes , Ballet Héroïque , repréfentè pour la première 
fois furie Théahe de r Opéra , le Mardi 23. Août 1735". Les paroles font 
de M. Fuzelier , & la mufique , de M. Rameau. Je ne fçais fi cette Pièc e efl 
imprimée. Voy. le Mercure de Septembre 17^7. p. 203 J. le Journal Poli- 
tique C Littéraire du mois de Janvier 1737. p. 30. & le II. Tome des Ob- 
fervations fur les Ecrits des Modernes , p. 238. Lettre XXV. 

8. Traité de Mufique , fous le Titre de Génération harmonique. Paris , 
1737. in 8°. Voy. le Mercure de Février àc la même année , p. 326. où 
l'on donne une idée de ce Livre , & où l'on afïùre qu'il a été préfènté par 
l'Auteur à MM. de l'Académie des Sciences , qui l'ont aptouvé. 

9. Second Livre [1] de Pièces de Clavecin , en ijit.ou 1722. 



[1] Le refte de cet article nous a été envoyé* par l'Auteur. 
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10. Norrvelles Pièces de Clavecin , en 1726. ou 1727. 

11. Cantate, en 1729. ou 1730. 

12. Ca(lor(? Pollux, Tragédie reprèfentèe pour la première fois , ^24. 
Ollobre 1737. Les paroles font de M. Bernard. 

1 3. Les Fîtes d'Hébt , ou les Talcns Lyriques , Bal/et reprêf enté pour la 
première fois au mois de Mai 1739. Les paroles font d'un Anonyme. 

14. Dardanus , Tragédie reprèfentèe pour la première fois , /r 19. Octo- 
bre 1759. Les paroles font de M. de la Bruière. 

1 6. Livre de Clavecin en Concerts , avtc un violon ou une flûte, & une 
viole ou un fécond violon. Ce Livre doit paroître après Pâques de l'année 
1741. 



CLAUDE RAPIN. 

CLAUDE T£ APIN, ( Claude) Céleftin, né àAuxerre, mourut en 1493. II 
RAPIN. X\ a compolë : Expofiùoin qninque Pfalmos pro Mtffs. Celebratione prx- 
paratorios , & in Pfalmum 118. Le P. Becqueta parlé de ces Ouvrages 
dans (es Eloges des Cèle/lins. 

Voy. auflî la Bibliothèque Sacrée du P. le Long , pag. 919. & fa Bibl/o\ 
thèque des Ibfloriens de France , pag. 266. 



CLAUDE RAVEY. 

Claude rj AVEY , {Claude) habile Avocat au Parlement de Bourgogne, 
RAVEY. XVétoitné àChâlon, & mourut à Dijon, le 14. Août 1707. âgé de 
42. ans. M. Ravey étoit très verfé dans les Belles-Lettres. On admiroit , 
lorfcju'il plaidoit , fa promptitude furprenante pour la répartie. Il cft Auteur 
dcl'Ou vrage fuivant : 

Dom Alvare , Nouvelle Allégorique. Sur la copie imprimée à Cologne , 
chez Pierre Hyp, in sa. pagg. 128. Ceft l'Hiitoirc de fes Galanteries, 
avec une Demoifelle de Dijon. Alvare eft une efpècc d'Anagramme de 
Ravey. 

On attribue au même Ecrivain , un Ouvrage , intitulé : Style du Parle- 
ment , de la Chambre des Comptes ,& de la Chambre des Finances. Dijon, 
deFay , 171 1. in 12. 

GUILLAUME RAVIOT. 

GUïll. AVIOT, ( Guillaume) Ecuyer, Avocat au Parlement, & Con- 
RAVIOT. J\ £jj £ QS £ tats j e j a p rov i nce <J e Bourgogne , eft né à Dijon , le 29. 

Novembre 1667. de Bénigne Raviot , Ecuyer, Concilier, Secrétaire du 
Roi , & Audicncicr à la Chancellerie , & d'Anne Béruchot. 

CATALOGUE 
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CATALOGUE DE SES OU VR AGES. rawotT 

1. Confultation dun Avocat, fur la Bulle Unigenim; fçavoir, tiicfl 
permis d'apeller. 17 17. in 12. fans nom d'Imprimeur. Cette Pièce, où 
l'Apel cft condamné , fut imprimée , fans la participation de l'Auteur. 

2. Amor ebrius. In 8°. fans nom d'Imprimeur & fans date ; mais en 
1722. à Dijon , chez Augé. Ceft une Elégie qui contient plus de 250. 

Vers. 

3. Poëftes Latines, fur la Statue Equeflre de Louis le Grand, érigée dans 
la Place Royale de la Ville de Dijon , Capitale du Duché de Bourgogne. 
Ibid. 

4. Arrêts Nôtables du Parlement de Dijon , recueillis par M. François 
Perrier , Subflitut de M. le Procureur Général, avec les Obfervations fur 
chaque que (lion. Dijon, Augé, 1735. 2. vol. in folio. Voy. un extrait de 
cet Ouvrage, dans le Journal des Sçavans , du mois de Novembre 1735. 
pag. 2041. & fuiv. Edit. in 12. 

y. De Arte Poëtica. ( En 810. Vers ) Ibid. 1736. m 8°. pagg. 28. 

6. Nouveau fyfiême du Ciel. MC 

7. Deus. Poème Latin Mf. contenant plus de neuf mille Vers. Ceft 
une efpèce d'Antilucrèce , où l'Auteur prouve en VI. Livres, Cexiftencede 
Dieu, contre Lucrèce. 
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RAYNARD, RAYNAUD, OU REGNIER. 

A Y N A R D , Raynaud, ou Régnier, Abbé de Citeaux , étoic fils RAYNARD 
de Milon , Comte de Bar-fur-Scine. Il fut d'abord Religieux de l'Ab- 
baye de Clairvaux , & enfuite Général de l'Ordre, au mois de Septembre 
1 140. M. Gervaife, dans fa Vie d'Abélard , raconte le voyage de Ray- 
naud à Cluni , & la manière édifiante avec laquelle il y parut. „ Une vile 
monture, dit- il , lui tenoit lieu de caroife à fix chevaux ; un pauvre Frè- 
re Convcrs , qui Paccompagnoit , faifoit toute fa fuite ; mais fon mérite 
n'avoit pas befoin de ces marques extérieures d'une grandeur mondaine , 
„ que le farte & la vanité ont introduites dans la fuite des tems , trifte fu- 
„ plémcnt à la piété & à la vertu des Saints Fondateurs. „ Le même His- 
torien obferve que ce ne fut que plus de 1 yo. ans après , que les Abbés de 
Citeaux commencèrent à quitter cette fimplicité de leur Etat , & à prendre 
des équipages de grands Seigneurs. Ceft ce qui donna occafion à ce Décret 
du Chapitre Général de l'an 1281. Qnoniam Gênerait Capitula datum e(l 
intelligi , quod quidam Abbates muliebrem mollitiem imitantur, in curribus 
CT leilicis ge/latoriisfaciunt fe port art , (latuit & ordinat Capitulum Géné- 
rale , quod nullus Abbas , aut Monachus de c utero talibus uti audeant , alio< 
quin quandiu ufufuerint , in pane & aqna jejunent , authoritate Capituli 
Generalis. 0 
Raynaud ayant oui parler de la difpute qui s'étoit élevée entre S. Bernard 

Part. If. Bbb 



i 9 o BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

RAYNARD & Abclard , voulut ctre le Médiateur de la réconciliation de ces deux 
grands i'crfbnnages. 11 en vint heureufement à bout , conduilit Abclard à 
Clairvaux , & fut témoin des marques mutuelles damitié & d'eilime 
qu'ils fe donnèrent. Raynaud mourut le 16. Décembre 1151. regretté uni- 
verfellcmcnt de tous ceux qui le connoiflbient , & principalement de Saint 
Bernard , qui donna des larmes à fa mort. Parmi les Lettres de ce Saint , 
il y en a une adrefle'e à Raynaud. C'cit la 270 e . de l'Edition du Pere Ma- 
billon. 

Manriquès a fait imprimer dans fes Annale 's de Citeaux, chap. VI. ad an. 
1 1 34. un Recueil des ConlHtutions de l'Ordre , depuis S. Etienne , troilic- 
me Abbé de Citeaux , compilé par Raynaud. Ce Recueil eft intitulé : Spé- 
ciales Con/litutiones à S. Stepbam , diverjîs temporibns po(l Chartam Cbari- 
tatis lata 187. Capitibus d/filin:lx , & an. 11 $4. vulgatx. Ces Constitu- 
tions font auffi imprimées à la page 245. & fuiv. du Monafiicon Ciflercien- 

fe , publié en 1664. à Paris , in folio , par Julien Paris, Abbé de l'oucar- 
mont. L'Editeur donne le Titre de Saint à cet Abbé. 

Dans le Catalogue des Mjf. a" Angleterre , imprimé à Oxford , en 1697. 

in folio , on cite , cod. 2 1 96. un autre Ouvrage de Raynaud, fous ce Titre : 

Regnardi O/lercienfs , & Bernardi Clarevallis Abbatum ad Innocentinm 

Epi/lola. 

Voy. Henriquès , Menolog. Ciflercienfe , au 1 6. Décembre. Dcviich , 
Bibliotb. Ci (1ère. p. 284. Robert , QâUiâ Cbri/liana , p. J41. & Supplé- 
ment. Sigebertt , an. iiji. 

GILBERT REGNAULD. 

GILBERT T) EGN AULD, ( Gilbert ) Juge-Mage de Cluni , étoit de la Reli- 
HEGNAU. J.V gj on Prétendue Réformée. On lui attribue un Ouvrage des plus hon- 
teux & des plus cyniques , qui ayent jamais été fabriqués. C'cit la Légende 
de Dom Claude de Guife , Abbé de Cluni , contenant fes faits & ge/les , 
depuis fa nativité , jnfqu\) la mort du Cardinal de Lorraine , & des moyens 
tenus pouf faire mourir le Roi Charles IX. enfemble p'ufeurs Princes , 
gran 4s Seigneurs , & autres durant ledit tems. ie8i.pagg. 2j6. in 8°. 
fans nom de Ville , d'Imprimeur ni d'Auteur. Dom Claude de Guife , qui 
apritquc ce Livre étoit de Regnauld , voulut le dépolèr de la Judicaturede 
Cluni j mais Regnauld fut maintenu par Arrêt ; & le lendemain , il tint une 
Audience , après laquelle il jetta les provifions de fon emploi au milieu du 
Parquet , & fit connoître par-là , le peu de cas qu'il faifbît de cette Charge, 
& de celui dont il la tenoit. Il fe retira enfuitc à M acon , & y exerça la Pro- 
feflion d'Avocat pendant quelques années, après lesquelles il mourut fort 
âgé , puifqu'il dit qu'il a exercé la Jurifprudcnce pendant 40. ans. On 
ignore le tems de fa mort. En divers endroits de fon Livre , & dans fon Epi- 
tre Dédicatoire à Henri de Lorraine , Duc de Guife , Gouverneur de 
q Champagne , O'c. il annonce un fécond volume de cet Ouvrage , qui fera 
farci, dit- il, cCnne infinité d'autres empoifonnemens , meurtres, Sic. par 
Dom Claude de Guife. Cette féconde Partie n'a point été imprimée. Dom 
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Claude de Guifc paflbit communément pour le Bâtard du Cardinal de Lor- GILBERT 
raine ; l'Auteur do la Légende prétend qu'il étoit fils illégitime de Marie 1 
Serre , Prélidcntc à la Chambre des Comptes de Dijon. Cet Abbé mourut 
le 23. Mars 1612. &fut enterré à Cluni , vers le Grand Autel , du côté de 
l'Evangile , fans Epitaphe & Tans Maulblée. La Légende le charge de tou- 
tes lortesde crimes , tels que parricides , empoiibnnemcns,concuffions, f aut 
le monnoyc & atheifme. Il faut avouer que la tradition du Monaftérc & de 
tout le Pays , confirme afTez ce qui cil: raporté dans cette Légende. M. le 
Cardinal île Bouillon , Abbé de Cluni , détruifit tout ce qui pouvoit ra- 
pcllcr la mémoire de Dom Claude de Guife. 

Je n'ignore pas que le P. le Long attribue cet Ouvrage à Dagonncau , 
Sieur de Vaux 7 Juge de Cluni. Il prétend auffi que l'Edition que j'en ai ci- 
tée , jcfl la féconde , & que la première fut donnée fous le Titre de Légende 
de Saint Ntcd'fe. M. de Thou avoir déjà crû que cet Ouvrage étoit de 
Dagonncau. M. l'Abbé Lcnglct a fùivi le P. le Long , en citant deux Edi- 
tions de la Légende. Le Sieur Gabriel Martin, fameux Libraire de Paris , 
cltauflidufèntiment, que cette Légende eflde Dagonncau. [1] Je crois 
ces deux faits abfolument faux. Dans aucun endroit de l'Edition de 1 58 1. 
il n'ell fait mention d'une première. L'Epitre Dcdicatoire cft datée de Pa- 
ris , le i. Juin 1 j8 1. Pourquoi le P. le Long n'a t-il pas cité la date de la 
première Edition ? Il n'y a pas d'aparenec non plus , que Dagonneau foie 
Auteur de ce Livre, jjuifqu'à la page 177. fà mort elt marquée en 1580. 
Cette preuve me paroît fans réplique. Ce qui a , fans doute , fait tomber le 
P. le Long dans l'erreur , c'eft qu'il efl dit à la page 1 6 j. du même Ouvrage, 
u'un Seigneur de Vaux a été Juge de Cluni. Comme la Légende eft d'un 
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|ugc de Cluni , & que Dagonneau étoit Juge de ce Lieu , je préfume que 
eP. lcLon^, fans autre examen, lui a attribué cet Ouvrage. Il pouvoic 
cependant faire attention, que lorfquc la L'gende fut imprimée , il y avoic 
trente & tant d'années que la Charge de Juge de Cluni avoit été remplie 
par un Seigneur de Vaux. A la pag. 194. ibid. on réfute le bruit qui cou- 
roit que de Vaux avoit compote une Pafquinade en Vers François contre 
Saint Nicaife, & l'on fait la critique du rtile & de la Poëfie de cette Pièce. 
Pcuc-ctrc que le P. le Long a pris cette Pafquinade, qui eft imprimée à la p. 
196. de la Légende pour la L 'gende même. Au refte , cet Ouvrage n'eft: 
>as commun. Un exemplaire en fut vendu 39. livres dix-neuf fols , dans 
a vente delà Bibliothèque de M. Dufay, en 1725. 

Voy. Chronologia Abbatum Cluniac. & Bibliot. Cluniac. par D. Mar- 
ner , imprimée à Paris en 1 6 14. Hiftoire de M. de Thou , ad an. 1 574. 
N°. 7867. le Long, Bibliothèque des Hifioricm de France , N°. 7867. & 
M. l'Abbé Lcnglct , Méthode pour -étudier l 'Hiftoire , II. volume, pag. 
509. & 520. Edit. de 1729. in 4 0 . 



[1] Dans le Catalogue qu'il a ic'digc' de la BiHioikeqiu de M. Dufay , «n 17x5, pag. 408. 
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JACQUES REGNIER. 

s O EG N I E R , ( Jacques ) Médecin de Beaune , naquit en cette Vil- 
• XV. le, le 6. Janvier i j8 9. de Benjamin Régnier , Avocat, évdeThéo- 
dorine Simon. Après f es premières études , il f ut chargé de l'éducation de 
quelques jeunes Gens de qualité , & fut enfuite Correcteur d'Imprimerie. 
Fatigué de ces différentes occupations , il prit le parti de (e fixer entière- 
ment par l'exercice d'un emploi qui s'accordât avec Ion caractère. Il crut n'en 
pouvoir choifir de plus convenable, que l'étude de la Médecine. Il étudia en 
cette Faculté pendant quelques années , après quoi il fut reçû Docteur à 
Cahors, le 3. Décembre 1624. H mourut le 16. Juin 1^53. âgé de 64. ans, 
accablé de miféres & de maladies. 11 n'a fait imprimer que l'Ouvrage fui- 
vant : 

1. Apologi PhsArït , ex LudicrisJ. Regnerii Belnenfis Doïloris Mcdici. 
Dijon , Pierre Palliot , 1643. in 12. pagg. 12J. J'ai oiii dire que feu M. 
Mallemant , Chanoine de Sainte Opportune , avoit le Mf. original de la 
Ile. Partie de ces Fables. Je ne fçais pourquoi M. de la Mare , dans fa Vie 
Latine de Claude Saumaifè , qui n'a pas été imprimée , prétend que ces Fa- 
bles font dédiées à Charles Fevret , bon ami de l'Auteur. L'Epitre Dédica- 
toirc, au nom de Palliot , eft adrclîée à Gilbert Gaulmin. M. de la Mare , 
au refte , loue & l'Ouvrage , & l'Auteur. Régnier a lame les Mil fuivans , 
dont Edme de Lacurnc , Avocat de Beaune , a fait mention dans fon 
Abrégé Mf de la Vie de Régnier, excepté celui dont je parlerai au N°. y. 

2. Livre d'obfervationfur les maladies peflilentielles. On le croit perdu*' 

3. Apologies plus amples que ceux qui font imprimés. 

4. Poème fur la Patfwn , & antres Poëftcs Latines. Ces Ouvrages font 
perdus. 

y. M. de la Mare , dans la Vie de Saumaifè que j'ai citée , fait mention de 
quelques Ouvrages de Médecine , corn pôles par Régnier. Mais il ajoute ea 
même tems : Qii& feripta fnere ab eo in re medica , veluti Pentbei membre 
difperfa funt. 

Voy. la Vie Mf de Régnier, par Edme de Lacurne, Avocat de Beaune, 

JEAN REGNIER. 

r ffiSïU R EGNIER , ( Jean ) Ecuyer , Seigneur de Guerchy , Bailly d'Auxcr- 
1 * V re , & Officier du Duc de Bourgogne , pour lequel il témoigna tou- 

jours beaucoup d'attachement , étoit né à Auxerre. Régnier fut Bailly 
de cette Ville pendant trente-fix ans. La Croix-du- Maine nous aprend qu'il 
avoit époufé en 1460. Ifàbeau Chrétienne , & cite pour garant de ce fait , 
les Ouvrages mêmes de Régnier. Cet Auteur étoit avec le Duc de Bourgo- 
gne , lorlque ce Prince faifoit la Guerre au Roi Charles VII. & il fut fait 
prifonnier àBeauvaisen 1432. Comme le parti qu'il avoit pris, étoit un 
A&e de révolte , il crut qu'on le puniroit de mort ; & pour charmer Ces en- 
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nuis , il compofa dans la prifon un affcz grand nombre de Poé'fies Françoi- JE \™ 
fcs. Il fit aufli fon Teflamcnt , 6c le fie fèriculcment comme un homme qui REGN,£:R - 
fe difpoloit à la mort. Mais ayant eû enfin efpérancc que fon affaire n'iroit 
pas fi mal qu'il Pavait apréhendé , il fit un fécond Tcftament moins féricux 
en Vers , où il décrivit d'une manière badine , les cérémonies qu'il vouloic 
que l'on obfcrvât à fon enterrement. Il ne fortit cependant pas gratuitement 
de prifon. Il paya , dit du Verdie r , pour rançon de ja prifon^ où il fut par 
fefpace (Tan an & huit mois , trois on quatre mille écris , comme lui-même 
fajfetre an Difconrs fit/dit imprimé ( c'eft l'Ouvrage dont je vais parler. ) 
Régnier avoit voyagé en Europe , en Allé , en Afrique , & fçavoit les Lan- 
gues Etrangères. La Croix-du-Maine dit qu'il mourut fort vieux après l'an 
1463. Il a compolé l'Ouvrage fuivant : 

Les fortunes & adverfîtés de Jehan Régnier, Vivant , Seigneur de Gar- 
chy. Paris , Jean de Lagarde , 1526./» 8°. en 18. feuillets , împreflion go- 
thique , félon du Vcrdier , qui ajoute qnil n'y a rien de bon dans ce Livre , 
que quelques Proverbes qui fervent de refrains à la Ballade. M l'Abbé"' 
Goujct place 1 Edition de cet Ouvrage à l'an 1 524. 

Voy. la Bibliothèque Françoi fe de la Croix-du-Maine , pag. 261. celle 
de du Vcrdier , pag. 75:0. & le Suplément de Morcri de 1735-. 

REMI. 

RE MI y d'Auxerre , Religieux de l'Abbaye de Saint Germain de cette P " 
Ville , vivoit à la fin du lX e . Siècle , & au commencement du X. Il 
fut pendant plulieurs années ibus la difeiplinc d'Hervic, fçavant Bénédic- 
tin de S. Germain d'Auxerre. Sa réputation le fit choifir pour fuccéder à 
fon Maître dans la Préfecture des célèbres Ecoles de cette Abbaye. C'cftfbus 
lui qu'Odon , Abbé de Cluni , puifa ces grandes qualités , qui l'ont tant 
diilingué dans lbn Ordre. Plufieuis Villes témoignèrent à Remi l'ellimc 
qu'elles avoient pour lui. Foulques , Archevêque de Reims , l'attira auprès 
de lui pour rétablir les études qui avoient été un peu négligées , fbus Hinc- 
mar, fon Prédcccflèur. Remi enfeigna les Humanités & la Théologie <n 
cette Ville , aux jeunes Clercs. Il fut enfùite à Paris , exercer les mêmes fonc- 
tions , & toujours avec beaucoup d'aplaudilîcmcns. On a peine à fixer le 
tems de fa mort , & les Ecrits qu'il a compofés. Trithême 6c Sixte de Sien- 
ne le font trompés , en le failànc Evêquc d'Auxerre. Sigebert & les autres 
anciens Auteurs , qui ont parlé de Remi , ne difènt rien de cette Dignjfé. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. Expofitio M/Jfx. Ccfl fon premier Ouvrage. Il cil dans le Vie. To- 
me de la Bibliothèque des Pères , Edit. de 1 5^9.^ Tom. XVI. p. 883. de 
l'Edit. de 1677. Cafimir Oudin croit que le Traité , de bid.tmentis Eccle- 
Jia(lieis , dont le Mf. c ft onlcrvé à Long-pont, Ordre de Citeaux , Dio- 
cèfe de Soilfons , eil le même que celui qui a pour Titre : Expofitio AVJf-i. 
C'eit peut-être encore le même que celui-ci : InCanonem Mijfx , imprimé 

Part. IL Ccc 
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REMI. dans le XVI e . Tome , pag. 88 3. de la Bibliothèque dei Pères. Le Père Ma- 
billon prétend que le Traité de X Explication de la Méfie eft inieré dans le 
chapitre XI. du Traité d'Alcuin , de Divtnis Offrais. 

2. De Divinis Officiis , Liber I. Voy. IcsŒuvres pofthumes du P. Ma- 
billon , Tom. I. pag. 514. Lettre àj. Schilter. 

3. De Fe/livitatibr/> SanHorum , Liber ï. 

4. Ad Epifcopwn Heduortvn Grialonem. Ce Prélat avoit interrogé Ré- 
mi fur deux chofes ; la première , de Altercatione Michaëlh Archangeli cum 
Diabolo, de Moyfi cor pore , qttod legi tarin Epi/Ma Juda Apo/loli. Altéra , 
de eo quoi répondent Dominai ad Job , de Turbine dixit : Eue Behetnot , 
quant feci tecum. Cet Ouvrage n'eft point imprimé. Voy. Bcllarmin , de 
Scriptoribus Ecclejîa/licis. 

y. Homilia una de Filio Prodigo. Mf. CafimirOudin dit qu'il l'a vû. 

6. Glofix in Vetm Tefiamentum. Mf à Barfelle , Diocèfe de Bourges. 
Voy. la Bibliothèque Stcrée du P. le Long , pag. 923. & le Voyage Litté- 
raire du P. Martène, Tom. I. Part. I. pag. 19. 

7. Expofiùo in Bcrefitb, feu Genefion. Mf. M. le Préfident Bouhierer* 
a une copie du Xe. Siècle , in folio. On en voit une autre du Xll e . Siècle , 
dans l'Abbaye de S. Marien d'Auxerre. Le P. Pez , Bénédictin, dans fa 
Préface , m Anonym. Mellic. de Scriptor. Ecclefiaft. fait mention d'une au- 
tre copie de ce Commentaire , confervée, dit-il , in Bibliotheca Garfbrenfi 
in Au/lria. 

8. Comment aria in XL minores Prophetâs poserions , exeepto Ofea. 
Hcntcnius publia cet Ouvrage avec yEcumenius en i 745. à Anvers. Il le 
trouve aufli dans la Bibliothèque des Pères y Tom. I. pag. 622. Edit. de 
1 6 J4. Il y en a une copie parmi les Mfl~. de la Bibliothèque du Roi. 

9. Commentaria in Ofea, V. priora capita. Mf. à S. Germain d'Auxerre. 
In joelem , à S. Marien d'Auxerre ; O" inomnes Pfalmos , à Pontigny. Ces 
Commentaires font tirés de S. Ambroife , de S. Auguftin , & de Caffiodo- 
rc. Ils font imprimes à Cologne , in folio, en 1 J36. 1 y 38. & dans la Bi- 
bliothèque des Pères , Tom. IX. Edit. de Cologne , & Tom. XVI. pag. 
883. Bibliotheca Maxims. PP. Pierre Lombard a copié du Commentaire 
de Remi , beaucoup de choies qu'il a inférées dans le lien. Voy. Mir&us & 
Ilenric. à Gandavo , de Scriptor. Eccleftaft. p. 1 67. 

id. ïn Cantica Canticorum. Ils parurent en 1 j 5 5- fous le nom d'Hai- 
mon. Voy. le Voyage Littéraire du P. Martenc, Tora.I. Part. I. p. îey. 

11. In Math&um. Mf. à Vienne en Autriche , &àVenife. Voy. Diar. 
Italie. Montfaucon , pag. 364. Dupin croyoit fauflement cet Ouvrage 
perdu. Voy. fa Table des Auteurs Eccléfia/liques , col. 366. 

12. InMarcum. Mf. du Xlle. Siècle , confervé à Modène. H porte ce 
T'xxxc.SequiturTraïlatus Domini Remigii , Venerab. Mouachi , & erudit. 
Commentatoris. In omnibus au te ut nomen fuum tac ait , ut cum fapientia , 
tulmen quoque humilitatis attingat. Ce Traité de Remi eft après plufieurs 
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autres. Le P. de Montfaucon aflîire qu'il en a vû un Mf. du IXe. Siècle , REMI, 
proche de Pavie. Voy. Montfaucon , ibid. pag. 36. 

13. Villalpandus, Jé fuite Ei'pagnol , a fauflèment attribué à Remi , Ar- 
chevêque de Reims , le Commentaire de Remi d'Auxerre , fur les Epitres 
de S. Paul, imprime par les foins à Rome , cm 598. & à Maycnce , en 
1614. Ce Pere n'a pas pris garde que S. Benoît & Bede , qui ont vécu long- 
tems après Remi , Archevêque de Reims , font cités dans cet Ouvrage. 
François d'Origny , autre Jéfuite, dans la Vie de S. Remi de Reims , a tâché 
de juîtiticr Villalpandus. 11 fait tous fes efforts pour prouver que le Com- 
mentaire fur les Epitres de S. Paul , eft de S. Remi, oc que Remi d'Auxerre, 
pendant le long fejour qu'il fit à Reims , fc remplit des penfées de ce Saint , 
pour en compoler Ion Ouvrage. Mais cette conjecture eft fans fondement. 
Le flile du Commentaire fait voir qu'il crt de Remi d'Auxerre , félon le P. 
Mabillon , & les meilleurs Critiques. D'ailleurs , le P. Alexandre aflùre que 
le nom de Remi d'Auxerre, fe trouve dan» la plupart des Mlf. de ce Com- 
mentaire , qui le trouvent dans la Bibliothèque du Roi , & dans celle de 
Montcaffin. Voy. les Mémoires de Trévoux du mois de Novembre 17 14. 
Ce qui a , (ans doute , fait tomber Villalpandus dans l'erreur , au fujet de 
l'Auteur de ce Livre, c'eftquc fur fonMf. qui étoitde 1067. & qu'en 1598. 
onconfervoit encore à Sainte Cécile de Rome , il avoit lû ces paroles : Re- 
migius Remis compofuit Epifiolas S. Pauli Apofloli luculento Sermone. Ce 
fçavant homme ignoroit peut-être , ou ne le ïbuvenoit pas que Remi d'Au- 
xerre avoit été à Reims pendant plufieurs années. Voy. Apologia pro Rnper- 
io, P. Gerbcron, pag. 44$. & le P. de Longueval , Jéfuite , Hi/loire de 
fEglife Gallicane , Tom. II. vers la fin du V e . Livre, article de S. Remi 
de Reims. 

14. Commcntaria in Apocalypfm. Paris, JAn Petit , 162 1. ït. Colo- 
gne, 1624. & Paris, 1640. fous le nom d'Haimon. Un Mf. confervé 
dans la Bibliothèque Ambrofienne de Milan , porte le nom de Remi. Je ne 
lçais pourquoi les Ouvrages ont été fi fouvent attribués à Haimon. C'étoit 
peut-être parce que celui-ci étoit encore Moine de l'Abbaye de S. Germain 
d'Auxerre , en même-tems que Remi. 

1 y. Interpretatio Vocabulorum Biblioram. On voit plufieurs MfT. de cet 
Ouvrage , fans nom d'Auteur , dans plufieurs Bibliothèques , comme à S. 
Victor de Paris , &e. 

1 6. Commentarius in Rjegulam SanUi Bencdiiïi. Mf. chez les Camaldu- 
lcs de Florence , lelon Sigcbert & Trithême. 

1 7. Le P. Martene a fait imprimer dans le III e ; vol. de fbn Traité , de au- 
tiquis Ecclefix Ritibus, publié en 1702. in 4 0 . un Sermon Latin de Remi 
d'Auxerre , fur la Dédicace des Eglifcs , tiré d'un Mf. de S. Oucn. 

18. Le même Bénédictin dit qu'il a vû dans l'Abbaye de S. Hydulphecn 
Lorraine , & à Moycn-Mouticr , des Homélies MIL de Remi d'Auxerre. 
Voy. Voyage Littéraire , TVn. I. Part. I. pag. 57. Se Partie II. pag. 136. 

19. Fabricius fait mention d'un Ouvrage de Remi , intitulé : Remigii 
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REMI. AjttiJJiodor. Commeniàrim in MartUnum Capellam de Nnptiis Mentait & 
Philologix. Pcrizonius avoit ce MC dont il fit préfent à la Bibliothèque de 
Leyde. Fabricius ajoute que ce Ml. eft très beau & très correct , qui lecis , 
etiam , dit-il, Grotto Jndice, dcfperatifiimis medetitr. Cafimir Oudina 
aufli parle de ce Ml*. 11 y en a un autre du même Ouvrage dans la Biblio- 
thèque du Roi , & deux en celle de M. Colbert. 

20. RemigiiGlojjx in Donatnm de Grammatica. Mfdansla Bibliothè- 
que du Roi , & en celle de M. le Prèïident Bouhier. Ce dernier Ml. cft du 
a'I c . Siècle. In Lib. de Diale'lica , deRhetorica, de Geo.netria , de Aritlj- 
metica, de Afirologia, de Mftfica. Mf. chez M. Colbert , & dans l'Ab- 
baye de S. Viclor. 

Voy. Flodoard, Lib. IV. Hifl. Kow.cap. IX. Sîgebert , cap. 113. Tri- 
thême , de Scriptor. Ecclepafl. Bibliot. de Sixte de Sienne , pag. 318. Edit. 
de 1 J7 j. D. Viole, Vie de S. Germain d'Auxerre , pag. 209. Natal. 
Alexandr. Srec. IX. & X. Hijl. Ecclef. pag. 282. Mabillon ^ Sxc. V. Be- 
ncdiïï. pag. 157. Le Long, Bibliothèque Sacrîe , pag. 923. Bcllarmin , 
de Scriptor, Ecclef. M.irténe , Voyage Littéraire , en difivrens endroits. 
Cave , Hij'loire Littéraire. Dupin , Bibliot. du Au t. Ecclef. du IX r . Siècle. 
& Fabricius, Bibliot. Lat. Supplem. p. 286. Part. II. Edit. de 1722. 

FRANC.OIS REMOND. 
FRANC T? EAÎOND, ( François) naquit à Dijon en 15 58. de Guillaume Rc- 
RLMONd! 1\ mond , Confeiller au Parlement de Bourgogne. Sotvvel nous aprend 
que François Rêmond fît un voyage fort jeune en Italie, & qu'il entra dans 
la Compagnie de Jefus en^i 580. âgé de 22. ans. Le P. Rèmond profeflala 
Théologie pendant 20. anne'es , à Bourdeaux , à Parme & à Padnuë. Le 
Prince Ranutio Farneze , ayant établi une nouvelle Académie àMantouë, 
c.igagca le P. Rêmond à prendre loin de ce nouvel établifïcment. Priants , 
dit Sotvvel , Stttdiorum PrxfeHus créants e(l. Ce Pere fignala fon zèle & 
là charité pendant le Siège de Mantouë. Il mourut en cette Ville , le 14. 
Novembre 1 6 3 1 . en conlèlïànt des malades attaqués de la pelle. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Oraticnes, Elegix , Epigrammata. Lyon, Pillchottc, 160J. in 12. 
//. Pont-à-Moullon , 1605. in 16. Cologne, & Ingolltad, 1607. in 12. 
//. Paris, Cramoify, 161$. in 2". 

2. Epigrammata & Orationss XII. Cologne, Conrard Burgenius, i6oy. 
&1606. Anvers, 1607. in 12. //.Genève, Chouet, 1607. in 8°. Voy. 
Draudius, Btbliotheca , p. 15-33. & Poffcvini Apparat tts , Tom. I. page 
591. Une partie de ces Poëlies cil inférée dans le troifiéme volume de l'Ou- 
vrage , intitulé : Delitix Poeiarum Gallcrttm , parGnitcr, pag. 209- 
237. Konig ne cite que cette Edition des Délices des Poètes François. 
Voy. fa Bibliothèque ancienne Ù" moderne ,• pag. 68 j. 

3. Car mina & Orationes novx. IngoliUJ , 161 y. itt il. //.Cologne, 

Burgcns , 
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Burgcns, \6\$.in 8°. Paris, Cramoify, 161B.W is. & Anve», 1623. r £Jon£ 
/» 8° On trouve une partie de ces Pièces dans un Recueil de Poclies, inti- 
tule : Epigrammata Seleila. Pont - à - Mouflon , Bernard , 1 6 1 j. i» 1 2. 
Voy. la page 6i y. & fuiv. 

/±Poèmata& XXL Orationes. Epigrammatum Libri IL Elegix VIIL 
De divinis amoribus , Akxiâs. Elegix VU. Anvers , p. 1 6 14. /// 1 2. & Ro- 
me , 1618. VAlexias eft inférée dans le Recueil , qui a pour Titre : Sacra- 
rum Elegiarum DclieU , per Phil. Ubbe. Paris , 1 648. in 12. 

5. Panegyricx Orationes XV. de S. Ignatio Loyplâ , # ZPi A E ran- 
ci feo Xaverio. Epitome Vit a eorum. Una de S. Qarolo Borromxo , cmnali- 
quot clarorum Virorum E/ogiis. Plaifance , Jac. Ardizzoni , 1626. in 4 0 . 

6. Panegyricx Orationes XXX. cum panegyrica Oratione S. Caro/i y &c. 
Lyon , Jacques Cardon, 1627. in 12. 

7. Oratio in funere Mathxi Contarclli Cardina/is. 16Î6. In f ancre 
Conf/antii Sarnani Cardinalis. ij 9 6. Phiiippi Guaflavillxi Cardina/is. 
1587. Ces trois Pièces font inférées dans le Recueil, intitulé : Orationes 
funèbres , & imprimé à Hanovre , chez Wcckel , en 1613. in 8°. La I. 
eil pace 41 3. La IK pag. 418. & la I1K pag. 445. 

Collctet , dans fon Traité de la Poëjie Morale , dit qu il a autrefois tra- 
duit en Profe , & publié PAlcxiade' du Pcrc Rémond , & fes Epi^rammes 
Saintes. Ces Pièces furent imprimées en 1622. avec quelques autres Poëfics 
du même Colletct. Ce Traducteur traite de merveilleux , les Vers de l'A- 
lexiade , & il prétend que l'Auteur fit ce Poème à l'âge de 20. ans. Le P. 
Vavaflèur met le P. Rémond parmi ceux qui ont fait l'agrément & l'admira- 
tion de leur Siècle. Qui majoribus no/lris voluptati pariter CX admiraùoni 
fuerunt. 

Voy. Sotwcl, Scriptor.Soc.Jefa, pag. 246. Draudius, Bib/iot. pag. 
10 j. PolTcvin, Apparat, Tom. 1. pag. 591. Collctet, Difcours de (a 
PoVfie Morale , pag. 34. 174- & 75- Vavalfcur , Traité de fEpigramme, 
pag. 260. 

RICHARD DE RENVOISY. 

RENVOISY, ( Richard de ) Chanoine de la Sainte Chapelle de j^^JJJ* 
Dijon , & Maître de Mufique en la même Eglife , mourut au mois de 
Mars 1586* C'étoit un des meilleurs Muficiens, & des plus excellens 
Joueurs de Luth de fon tems. On en peut juger par les Vers que Philibert 
Colin Confeiller au Parlement de Dijon , ht à fa louange , & qui por- 
tent ce' Titre : Revifto Mujico & Citharxdo eximio. Voici quelques Vers 
dccePoëme. [1] 

^ mm 

[i] L'original de» Pocfics de Philibert Colin , eft à Dijon , dans la Bibliothèque de M- le 
PreTtdent Legoiw. 

Part. IL Dd <* 
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richard Carminé vocali clarum devine et Iopam ; 

;ir p -vtv. 

Dorceiti huic fidibns cedet , & huic Glaphyrus. 
Quicquid ab his olimfaflum , cecinere Po'cts. , 

Hoc nihil efi , [paies fi qrtx agit hic citharâ. 
Huic cita, tarda , gravis , vox magna e[l , parvula , acuta % 

Quant premit , injUclit, fublevat ex libito. 

Du Verdier , dans fa Bibliothèque Francoi[e , a donne un Catalogue des 
fameux Muficicns de fon tems , dont Ronfard a parlé ; le nom de Ren- 
voi[y n'y efl: point oublié. Le même du Verdier nous aprend que Rcnvoify 
a mis en Mn(iquc à quatre Parties , les Odes <T Anacrèon , imprimées à Pa- 
ris par Lettre Francoi[e , par Richard Breton. La forme du Livre & la da- 
te de Tannée ne lont point citées dans la Bibliothèque de du Verdier. Ce Bi- 
bliographe fait encore mention ailleurs de cet Ouvrage de Renvoify. Je crois 
avec M. le Préfident Bouhier , que la Traduction des Odes d'Anacréon , 
dont il cft ici parlé , n'eft: autre choie que celle qu'avoit faite le Préfident Be- 
gat ; car du Verdier , qui ne connoifïbit pas l'Auteur de cette Traduction , 
convient qu'elle étoit différente de celle de Remi Bellcau. 

Voy. la Bibliothèque F r an coi [e àz. du Verdier, pag. 34. 886. de 1221. 
& YHi/loire des Commentateurs de la Coutume de Bourgogne , par M. le 
Préfident Bouhier , article B E G A T , pag. XLI. & XLII. 

SAINT RETICE. 

RET ICE, ( Saint ) Ev«que d'Autan , au commencement du IV*. 
Siècle. Grégoire de Tours , qui en parle allez amplement , Papelle Ri- 
tice, & dit qu'il étoit d'une Famille très illuftre. Retice fut engage d'abord 
dans le Mariage , où du confentement de fà femme , il garda une perpétuel- 
le continence. Ils s'apliquoient l'un & l'autre à la prière &aux autres Donnes 
oeuvres , fans le mêler des affaires du Siècle. Quelques tems après la mort 
de fa lemme, Retice fut nommé Evêquc d'Autun par lesfutfrages du Peuple 
de cette Ville. 11 fut au Concile d'Arles en 3 14. Ce Concile le choifit pour 
être Juge des Donatiftcs , avec Materne , Evêquc de Cologne, & Martin 
d'Arles. Eufcbe apclle Saint Retice, premier Catéchiftc de l'Empereur. 
Relies fît le voyage de Rome , par Ordre de l'Empereur Conflantin , pour 
juger l'affaire de Cécilien. Ce Saint a compole quelques Ouvrages, dont il 
ne nous refte prefque que les Titres. Saint Jérôme dit qu'il a fait un Com- 
mentaire [ur le Cantique des Cantiques. Le S. Docteur prétend qu'il y 3 
dans cet Ouvrage plus d'éloquence que d'érudition. Les Auteurs de XHif- 
toire Littéraire delà France , raportciit un Partage de Saint Jérôme , ou ce 
Pere reproche à Retice d'avoir mêlé dans les Commentaires , fur le Can- 
tique des Cantiques, plufieurs chofes fades & inlipides , d'avoir pris Thar- 
fis pour la Ville , qui étoit la Patrie de S. Paul , & l'Or d'Ophaz pour Saint 
Pierre , à caufe que dans l'Evangile , cet Apôtre eil nommé Cephas. Il 

\ 



SAINT 
RLTICE. 



Digitized by Google 



RETICE. 



DE BOURGOGNE. , 99 

nous rcfle un fragment du Commentaire de Saint Retice dans l'Apologie de a SAINT 
Bérenger le Scholaftique. Saint Auguftin en raporte un autre dans fon I. Li- 
vre contre Julien , chap. I. tiré de l'Ouvrage contre les Novaticns. 

Ceft tout ce que nous avons de l'Ouvrage de Retice. Ce Prélat eft loué 
par S. Auguftin , comme une des lumières de fon Siècle , & le modèle des 
Evêques. 

Voy. Grégoire de Tours , de gloria Confejforum , cap. 7 j. Augujfinus 
contra Julianum, Lib. I. cap. 2. 3. 7. Hiftoire de la Délivrance de Rome, 
parConftantin, Part. II. cap. 2. Hieronym. de Viris illuflribus, cap. 82. 
D. Ceillicr , Hifl. des Auteurs Sac. & Ecclef. Tom. IV. Baillet , Vies des 
Saints , au 19. Juillet ; & le Suplêment de Moreri de 173 j. 



R 



REYNAULT OU RAYNAUD. 

EY N AU LT ou Raynaud , apellé auflî Hugues , étoit de l'illuftre REYN. 
Famille des Comtes de Bar-fur-Seine & de Tonnerre. Il fut nommé à 
l'Evéché de Langres, vers ioéy. Selon le P. de Vignier, il aiïiftaaux Etats 
Généraux de Bourgogne en 107 f. aufquels le Duc de Bourgogne préfidoit, 
& en 1077. il fe trouva au Concile d'Autun avec Hugues de Die , Légat du 
S. Siège , & les Evcquc de la Province de Lyon , ubi refertur déganter per- 
orajfe , dit le P. Vignier , qui place là mort en 108 y. au 3. ou j. d'Avril. Ce 
Prélat étoit fort fçavant j & tous ceux qui ont parlé de lui , conviennent 
qu'il étoit très verfé dans les Langues Latine & Grecque , & qu'il étoit fore 
éloquent. 

Reynauld fit en 1076. le voyage de Jérufalem j il retourna en France pat 
Conflantinoplc , & en raporta plufieurs Reliques ; & entr' autres, un Bras 
de S. Mammetz , qu'il mit dans fa Cathédrale. Cette Eglife quitta dès lors 
le nom de S. Jean l'Evangélirte , qu'elle portoit auparavant , pour prendra 
celui de S. Mammetz , qu'elle choifit pour fon Patron. 

Nous avons deux Ouvrages de Reynault; l'un, en Profe} l'autre, en 
Vers. 

» 

Le I. eft intitulé : De Vita , Agone , ac Triumpho S. Mamantii Martyr 
f is, è Gracorum fonte Liber unicus. Ceft une fimple Traduction de la Vie 
de ce Saint , par Métaphrafte. Voy. D. Raynaut, Aiïa fincera , pag. 277. 
& fcq. Le P. Jean du Bofc a inféré cette Vie à la pag. 2 1 9. de la lî e . Partie 
de là Bibliotheca Floriacenfis. Surius l'a aufli placée dans lès Vies des Saints^ 
au 17. Août, aufli bien que Bollandus. 

Le fécond Ouvrage de Reynault eft en Vers Héroïques fur le même fu- 
jet. L'Auteur anonyme , qui a publié le Livre Latin des Tran flattons des Re- 
liques de S. Mammetz , Martyr , imprimé à la fuite de la Traduction de 
Reynault , dit ceci de notre Auteur : Quam Vitam pofl modum Verfibut 
Heroïcis dicitur exarajfe. De eodem Antiphonas & Refponforia mirabili 
modulatione compofuit. On ne fçait ce qu'eft devenu ce Poème fur Saine 
Mammetz. Celui qui eft dans le Bréviaire de Langres, au 10. Octobre, 
pour la Tranflation de ce Saint, eft le même qu'Henri Canifius , dans le 
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REYN. Vie. vol. de fes Leçons anciennes , attribue à Valfrid Strabou, Abbé de 
Mcthzau , en Latin, Augia. Cet Abbé le compofa peut-être àla prière de 
Reynault , & c'eftec qui aura pu quelquefois le faire pafler fous Ion nom. 
Quoiqu'il en foit, l'Anonyme croit encore que Reynault eft Auteur de 
l'Hymne que l'Eglife chante le jour des Rameaux , & qui commence , Glo- 
ria, lausfyhonor. Mais Sigebert aflurc que cette Poé'fie eft de Théodul- 
• phe , Evéque d'Orléans. 

Voy. Robert, Gallia Chrifiiana , pag. 374. Tillemont, Hifioire de 
fEglife, Tom. IV. pag. 361. & 38$. Baillet, Critiques des Vies des 
Saints, du 17. Août. Vignier , Chronique de Langres, pag. 90. & feq. 
Gautherot , AnaftaÇe de Langrcs , pag. 3 56. Du Boulay , Hifioire de PU- 
niverfité de Paris , Tom. 1. pag. 362. Sirmond , Not. ad Theodulph. Au- 
relian. pag. 284. Lupus Ferrar. Epi/2. 20. Naucler , Chronolog. fol. 647. 
Sethus Calvilius , & le P. Petau , Rationarium temporum ad an. 822 

PHILIPPE RIBOUDEAULT. 

Philippe T>1BOUDEAULT,( Philippe ) fils d'un Apoticairc de Châlon. 
RiBOUD. XV Son pcre, né dans la Religion Prétendue' Réformée, quoique médio- 
crement favorifé des biens de la f ortune , ne négligea rien de ce qui pouvoit 
contribuer à Ion éducation. Philippe Ribouleault , après avoir étudié en 
Théologie, fut choili pour exercer le Miniftére à Châlon. Il s'acquitta de 
cette fonction pendant plufieurs années j mais à la Révocation de l'Edit de 
Nantes , il fut contraint de fbrtir du Royaume. Il fc retira en Suifïè , où il 
mourut vers 1 690. Il eft Auteur de 1 Ouvrage qui fuit : 

Sacrum DesOraculum Urim & Thummim h variis D. Joh. Spenceri y 
Theologi Cant abri gien fis , excogitationibus libernm. Authore Philippo Ri~ 
boudealdoy Cabilonenfi. Genève, Samuel de Tournes, 158J.//712. 

Spencer , dans fa DilTertation fur l'Urim & le Thummim , qui eft la 
feptiéme de fon grand Ouvrage , [i] de Legibus Hebrxorum Ritualibus , a 
prétendu prouver fort au long , que YUrim étoit une petite pièce creufe de 
figure humaine , que le Souverain Pontife cachoit fous la doublure de fon 
Pectoral , & par laquelle Dieu, ou un Ange répondoit aux interrogations 
qu'on lui failoit ; en un mot , que c ctoit un véritable Téraphim. Ribou- 
deault tâche de réfuter ce fentiment , & fait voir, qu'encore que Dieu fe fbit 
quelquefois accommodé aux ulages des autres Peuples , pour détruire plus 
facilement le penchant que les Juifs avoient à l'Idolâtrie , cette raifonne con- 
clut rien en particulier pour la convenance de YUrim , avec les Statues qui 
fèrvoient aux faux Oracles , puifqu'il eft certain que Dieu a deffendu à fon 
Peuple , une infinité de choies , précifément parce qu'elles étoient en ufage 
dans les Pays Idolâtres. Après avoir répondu à plufieurs autres raifons àe 
Spencer,P Auteur examine les autorités qu'il allègue en faveur de fon opinion, 
& qu'il emprunte en partie de l'Ecriture , & en partie de plufieurs autres Li- 



£i] Elle fe trouve à la page HJ* - 141 J. du II. rol.de l'Edit. de Lcipfic , 1705. in 4 0 . 
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vrcs. Pour ce qui eft du Thnmmim , le Théologien Anglois veut que ce PHILIPPE 
fut une autre petite Statue , qui différoit de la première , & quant à Pufagc, RlBOUD - 
& quant a la tonne ; mais que l'on tenoit cachée auprès de l'autre fous le 
Pectoral. IluoitqueDku en régla I établilTement fur ce qui fè pratiquoic 
en Egypte , où le Grand Prêtre portoit pendue à Ion cou , une figure for- 
mée de pierres prêt ieules , laquelle on apclloit la Vérité. Riboudeault ré- 
pond qu'il y a plus d'aparenec que les Egyptiens ont pris cette coutume 
des Juifs ; & aprèsavoir içavammcnt répondu aux remarquesde fon Advet- 
fdire , il examine en peu de mots , les divcrlcs opinions des Docteurs an- 
tiens & modernes , fur YUrim & le Thummim , & fait voir par-tout beau- 
coup dVipritck d'érudition. 

Voy. Baylc , Nouvelles de la République des Lettres du mois de Feorier 
1686. art. XI. & la Bibliothèque Sacrée du P. le Long , pag. 92 j. 

GERMAIN - GILLES RICHARD. 

RICHARD, {Germain-Gilles) Seigneur de RufTey, Vefvrotte, W CHARD, 
& du Mortray , Prcfident à la Chambre des Comptes de Bourgogne , 
& Elu pour le Roi aux Etats Généraux de cette Province , cft: né à Dijon , 
le 1 1. Octobre 1706. de Germain Richard , Chevalier , Seigneur de Ruf. 
f'cy , & Vefvrotte , aulfi Préfidcnt à la Chambre des Comptes , & Elu du 
Roi aux Etats de Bourgogne ; & de Marie-Anne Durand. 

Il s'ell fait connoître dans la Républioue des Lettres par plufieurs amu- 
femens en Vers ? qui ont mérité l'citime des Connoillèurs. Il a fait impri- 
mer les Pièces tuivantes : 

1. Ode fur le Camp de la SCne , commandé par M. le Duc de Lévi. Cette 
Ode, qui eft de neuf ftrophes , fut imprimée à Dijon en 1727. in 4 0 . El- 
le cil aulfi inlérée dans le Mercure de Novembre de la même année , page 
2429. 

2. Eloge funèbre de M. de la Monnoye, de l'Académie Françoife. Poème 
Latin du R. P. Oudin , Je fuite , mis en Vers François par M. Richard de 
Ruffey. Dijon, de Fay , 1729. ht 8°. & à la fuite des Nocls Bourguignons, 
de M. de la Monnoyc, réimprimés ( à Dijon ) en 1738. in 12. 

3. Anùœhus, Poème Héroïque , tiré de f Ecriture Sainte. Dans le Mer- 
cure de Juin 1729. pag. 11 18. 

4. Ode fur la Naijfance de Monfeigneur le Dauphin. Dijon , de Fay , 
1729. in 4 0 . & dans le Mercure tCOilobre 1729. pag. 2331. & fuiv. 

y. La Beauté, Ode. Mercure de Juin 1730. pag. 1263. & fuiv. 

6. Stances fur la fièvre. ( Il y en a huit , de huit Vers chacune. ) Mercure 
de Mai 173 1. pag. 1042. & fuiv. 



7. Epithalame de M u - de la Briffe , Fille de M. r Intendant de 
gne ,& de M. le Comte de Morges , Chevalier d'Honneur du Parlement 

Part. IL Eee 
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r.ILLFS de Dauphin!. Mercure d'Août 1732. pag. 170J. & fuiv. Cette Pièce efi 
RICHARD. Monorime, 

Il cft aufli Auteur des Dev'sfes & Infcriptions de la Pompe funèbre de fon 
Alteffe S-rént fltme Monfrigneur le Duc , faite <) Dijon par Aieffiemn la 
Elus Généraux des Etats de Bourgogne , le 17. Décembre 1740. Ces Dcvi- 
lès ibnt imprimées dans la Dclcnption qu'en a donnée le Sieur le Jolivet. 
Dijon, deFay, 1741.M4 4 . 

JEAN RICHARD. 

JEAN 13 / C H AR D, ( Jean ) Avocat au Parlement de Bourgogne , étoit 
RICHARD. X\ ne à Dijon de Claude Richard , & de Jeanne Vefc. Fcvret parle fort 
amplement de Jean Richard , dans fon Dialogue Latin des illuflres Avocats 
du Parlement de Bourgogne. Scion cet Auteur , Richard avoit un grand 
fond de lecture & d'érudition ; mais il lui manquoit plufieurs chofes nécef- 
faircs à l'Orateur ; la mémoire , l'action & l'éloquence. Charles Fevret a 
encore remarqué que Richard étoit excellent Poète Bourguignon , que cha- 
que événement remarquable luifburniffoit de quoi exercer la veine. Le mê- 
me Auteur ne craint point d'avancer que la gravité de Virgile, les agrémens 
de Martial, la douceur de Catulle 2c la déUcateflè d'Anacréon, n'ont rien 
qui furpaffe les Vers de cet Auteur. Tout le monde , continuè'-t-il, fc fai- 
llit un plaifir de copier , & même d'aprendre par cœur les Amufemens 
Poétiques de Richard. Aucun morceau de ccsPocfies ne (ublitte aujour- 
d'hui. Je ne doute point que Fevret n'ait pouffe lès louanges trop loin , & 
qu'un Eloge fi magnifique ne foit un défaut dans fon excellent Dialogue des 
Avocats de Bourgogne, 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

r. Jo. Richards Antiquitatum Divioncnfî'tm , & de Statuts noviter Di- 
vione repertisin Collegio Go.lraniorum , Liber ad Joan. Patouiltetum. Ai- 
jeïlifuntaà calcemhendecafillabi defortuna reduce , & alii alijuotferè ad 
eafdem Ami suit ates ejufdent An t hors s f pesantes Verfns^ im prisais funèbres. 
Paris, Guili. Linocerius, 1585. in 8°. de 48. feuillets. Konig a fait men- 
tion de cet Ouvrage dans fa Bibliothèque ancienne & moderne, pag. 691. 
auffi bien que le P. Labbe , Bibliot. Bibliot hec. pag. 361. Teiflier, Cata- 
log. Aittor. & Bibliot. pag. 52 y. & Léon Allatius , dans fon Livre , inti- 
tulé : Animadverfones in Antiquitatum EtruÇcarton fragsnenta , ab Inghi- 
ramio édita. Paris , 1 640. ///4 0 . Allatius prétend que comme dans les Inf- 
• criptions que Richard a tâché d'expliquer , il y a des termes dont on ne voit 
point la lignification , il faut que ceux qui les ont écrits , ayent emprunté 
pour cela les caractères des Nations étrangères , & leur manière de s'expli- 
quer. Cum nshil Jignificent , alio etiasn à Latino , charallerum génère , 
vcl a'i.trmn atqrte aliarum Nationum Notis commixto effe conferiptas , &c. 

2. Vidi F abri Tetraftica Gallica , Diflichis Latinis reddita à Jo. Richar- 
do Dsvhnenjt. Paris, 1 j8j. in 4 0 . pagg. 32. Le Traducteur a ajouté 
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quelques Pièces de fà façon , à la fin de cette Verfion , oubliée par Colle- JEAN 
tel , dans fbn Difcours de U Poëfie Morale , pag. 1 34. Richard. 

5. On a encore de Richard quelques courtes Notes fur Pétrone. Elles ont 
paru pour la première fois en 1585. chez Guillaume Linacicr, félon la Cail- 
le , dans fbn Hi/loire de f Imprimerie de Paris. Elles furent réimprimée! la 
même année , in 8°. chez Patiffon , avec les Remarques de Douza le Père , 
fur Pétrone , & à Genève , en 1629. /»4°. avec les Notes de plulicurs Cri- 
tiques. Au commencement du IIR volume fur Pétrone , iri/f. imprimé à 
Francfort en 1629. on trouve trois Tables des Auteurs qui ont travaillé fur 
Pétrone. A la page 10. de la troifiéme , on lit ces paroles : Chrifiophori Ri- 
chardi Biturigis Nots in Petronium. Les Notes de Richard ne font pour- 
tant pas inférées dans cette Edition } on trouve feulement fbn nom à la pag. 
20. parmi ceux qui ont fait mention de Pétrone dans leurs Ecrits : avec ces 
paroles : Chrif/ophorus Richardus Biturix in Prxfatione Petronii Arbitri Sa- 
tiricurn fané eruditijfimum relegi. Mais ces Notes du prétendu Chrillo- 
phe Richard de Bourges , font certainement dçfean Richard de Dijon ; on 
y trouve le même ftyle & les mêmes tours de phrafes que dans les Ecrits de 
cet Auteur , félon un Critique du premier ordre , qui ne doute en aucune 
façon , que Jean Richard de Dijon ne foit le véritable Auteur de ces Notes. 
On en fera plus aifément perfuadé parla leélure de l'Ouvrage que j'indique 
au N°. y, lln'efl donc pas f iirprcnant que Fabricius les ait attribuées au faux 
Chriltophc Richard de Bourges. 

4. Lesfept Pfeaumes Pénitent iels du Roi & Prophète David, avec quel- 
ques autres , fans ordre , mis & tournés en Odes Françoifes & Pindarelles. 
Dijon, Jean Motet , 1607. in 12. 

y. De antiqua Francorum Origine , fragmentum ex Scholiisjo. Richar- 
di ai Petronium Arbitrum. Paris , J. Rithcr , 1 6 1 1. in 8°. de 32. fèiiillcts. 

Voy. Charles Fevret , Dialogns , de claris Fort Burgundici Oratoribus , 
pag. 78. Les Allatius, Animadverfiones in Antiquitatum Etrufcarum frag- 
menta ab Inghiramio édita , pag. 62. La Caille , H : fi. de f împrim. de Pa- 
ris, p. 174. Fabricius, Bibliot.Lat.ipzg. 386. 

JEAN-BAPTISTE RICHARD. 

/ C HA RD, ( Jean-Baptifle ) Avocat au Parlement de Bourgogne, JEAN n*r\ 
naquit à Dijon en 1547. U avoue lui-même dans une Enquête par AllD * 
Turbe, imprimée dans la Coutume de Bourgogne , par M. le Prélident 
Bouhier , qu'en 1 58 1 . il avoit trente- (ix ans , & qu'il efl reçu, Avocat à la 
Cour depuis feize ans. J'ignore le tems de fa mort ; maisjefçais qu'il vi- 
vait encore en 161 y. puifque cette même année , il plaida une Cauie, quoi- 
quâgé de 70. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 
j. AdilluftrijJ. Virum Dionyf. Brulartum , fupremumSenatus Divion. 
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jf wbap. Prxfihm , pro re (lit ut a confine tndine , & in/laurato Foro , Carmen Jo. 
RICHARD. fi} caf if 9 (je. Cette Poëlic de 50. Vers Alexandrins, eit à la tête de la 
Coutume de Bourgogne , imprimée en i J76. à Dijon , chez Defplanches. 

2. Plaidoyé pour les Habitam de Couiches , contre le Prieur & Baron de 
ce Lieu. Paris, Nicolas Chefneau , 1^82. in 12. La Croix-du-Moine a 
l'aie mention de cette Pièce dans fa Bibliothèque Françoife. 

3. Trois Diftiqucs Latins, & un Grec, au-devant du Diclionnaire des 
Rimes y par Etienne Tabourot , imprimé en 1588. in 8°. L'Auteur ligne 
Richardus, au lieu que plus haut , il iignoit Ricarius. 

4. Plaidoyé pour le Sieur de Tintry , contre Dame Antoinette de Rouvray y 
veuve du Sieur Baron Je Rnlly : Enfemble , C Arrêt de ladite Cour de Par- 
lement ( de Dijon ) donné fur ledit PUidoyé décifif C interprétatif de l'arti- 
cle de fa Coutume dudit Pays y fur la forme C folemnité des Te/lamens. Pa- 
ris, Claude de Montrezil , &J. Richer, 1595. in 12. pagg. 78. Il eft 
parlé de cette Piè^e dans la Li/le alphabétique , ou Bibliothèque des Coutu- 
mes , donnée par MM. Bcrroycr & de Laurière , 1699. in 4* ou l' on re- 
marque que Choppin , en fa Préface fur la Coutume d'Anjou , attribué à 
Richard , un Commentaire entier lur la Coutume de Bourgogne. Je crois 
que Choppin fe trompe j car je ne connois aucun Auteur qui ait parlé de 
ce Commentaire; 

Voy. le Difcours de Sortvert , furies SucceJJîons, imprimé en 1604. Ha- 
rangues de M. de Xaintonges , Avocat Gén -ral au Parlement Je Dijon , p. 
238. où l'Auteur loue tous les Plaidoyés de Richard , & dit : Après que 
Jean-Baptifie Richard , dolle fils déunpere fortfçavant , eut ./ fon accoutu- 
tnée , traité richement cette matière , &c. Bibliothèque des Coutumes , par 
MM. Baroycr & de Laurière , pag. 102. & la Coutume de Bourgogne de 
M. le Prélident Bouhier, pag. 462. 



PIERRE RICHARD. 

PIERRE p ICHARD y ( Pierre ) Ecuycr , Sieur de Grammont , Avocat au 
Richard. J\ Parlement de Dijon , naquit à Beauncen 1630. Il étoit fils de Louis 
Richard & d'Anne Cortclot. On voit par la Coutume de Bourgogne de 
Taifand, que Richard exerçoit la plaidoyeric à Dijon en 1 670. Il mourut 
en cette Ville , accable de gouttes, la nuit du y. Février 1701. à 71. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Lettre fur la Comète qui parut en 166$. 7«4°.de 12. pages. 

3. Lettre aM.P... fur le Tableau de f Enigme qui doit être expliquée 
par M. Morin, fils, le 22. Juillet 1673.* Dijon. Dijon, RelTayre, 1673. 



/»4° 



3. Epitaphe de Santeuil ( en dix-fept Vers François. ) Elle le trouve 1 
la page 62. du Recueil de Poëlies faites à l'honneur de ce célèbre Poète , & 
imprimé à Dijon , chez Michard , en 1698. fous le Titre de Funus San- 

tolinum. 
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tolinum. Cette Epitapheelt aufli inférée dans les Œuvres de Santeùil, Edit. PIERRE 
de 1729. Paris, tn 12. RICHARD. 

4. Dif cours fur tes révolutions préfentes , & furie changement du tenu 
& des faifons. Brochure in 8 Q . de 30. pages , dédiée à M. Bouchu , Pre- 
mier Préiident du Parlement de Bourgogne. Elle fut imprimée fans date & 
fans nom de Ville, mais à Dijon , chez Jean Grangier , en 1698. L'Au- 
teur prétend dans ce petit Ouvrage que le tremblement de terre arrivé en Si- 
cile au commencement de 1693. eft la caufe du dérèglement des années qui 
ont fuivi. 

y. Traité de l'Agriculture. MIT Je crois que c'eft le même dont j'ai parlé 
dans l'article de Liger d'Auxerre. L'Auteur avoit deflèin de le mettre au 
jour , lorlqu'il mourut en 1701. 

6. Il a laine quelques Mèmoiret MJf. pour FHifloire de Bourgogne , les- 
quels il n'a pas eu le tems de mettre en ordre. 

7. TraiuHion de Lucrèce en Vers François. Mf L'Auteur regardoit cet 
Ouvrage , comme le plus important qu'il eût fait. Auffï c'étoit là produc- 
tion favorite , à laquelle il avoit donné un tems confidérablc. Richard ne 
s etoit pas borné à la Traduction de Lucrèce. Il avoit deflèin de faire un 
corps complet de la Philofophie d'Epicure , pour fervir de Suplément à Lu- 
crèce. Ce grand Ouvrage forme un Poème François , divifé en 2 1 . Livres, 
& achevé en 1 696. Le Mf. original eft aujourd'hui entre les mains de M. 
Gillct, Maire de Bcaune, & gendre de l'Auteur. Il promet depuis long- 
tems de le donner au Public. Je ne crains point de dire que fi le Traité de 
l'Agriculture de Richard étoit le même que celui que pofféde M. Joly , & 
<iont j'ai fait mention à l'article Liger , la Traduction de Lucrèce ne figure- 
toit pas mal avec la Pucelle de Chapelain, s'il eft permis de juger des Vers 
de notre Auteur par fa Profe. 

Voy. Taifand , Coutume de Bourgogne , pag. 294. 

CLAUDE RICHER. 

RICH £R, ( Claude ) Chanoine de S. Quiriace de Provins , fils de CLAUDE 
Jean Richer , Avocat au Parlement, Seigneur du Bouchet, & de Ma- RICH ER. 
rie le Clerc , eft né à Auxcrre , le 10. Novembre 1 680. 

M. Richer a donné dès fa plus tendre jeuneflè , des marques de fbn incli- 
nation pour les Mathématiques. A l'âge de 20. ans , il fit imprimer l'Ou- 
vrage fuivant : La Gnomonique univerfelle , ou la Science de tracer les Ca- 
drans Solaires fur toutes fortes de furfaces , tant fiables que mobiles. Paris, 
Jean Jombert , 1701. in 8°. 

Cet habile Mathématicien eft Auteur de X 'Anatyfe générale , qui contient 
des méthodes nouvelles pour ré foudre des problèmes de tous les genres & de 
tous les degrés à f infni. 1733./'» 4 0 . Quoique cet Ouvrage ait paru fous 
le nom de M de Lagny ; il eft certain , dit M. l'Abbé Goujet , qu'il eft de 
M. l'Abbé Richer, Mathématicien très habile , qui a feulement profité des 

Part. Il Fff 
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CLAUDE papiers affez informes de M. de Lagny, fon ami , avec qui il e'toit depuis 
Richer. j on g. tema cn grande relation. Ce volume , que l'Académie des Sciences a 
adopté, &cjui forme le Tome XI. des Mémoires de cette Compagnie, 
doit être fuivi de trois autres que M. Richer cil cn état de publier, & qui 
font délires avec ardeur , par tous ceux qui entendent les matières , & qui 
font inftruits du mérite de ce fçavant Mathématicien. 

M. l'Abbé Richer promet un grand Ouvrage fur XArchitcBure. 

Voy. le Snplèment de Moreri de 1735". Article Lagny ( Thomas Fan- 
tet , Sieur de ) 

JEAN - BAPTISTE RIGOLLIER. 

r^goll AP ' ï? IGOLLIER y (Jean-Baptifle ) ancien Grand Vicaire , Officiai 
MX, & Chapelain dans l'Eglife de Notre-Dame d'Auxonne , Qualités qu'il 
prend lui-même , naquit à Auxonne , où il mou>ut en 1733. Il eft Auteur 
des deux Ouvrages luivans , où le ridicule règne au dernier point. 

1 . Explication myftique & morale du S. Sacrifice de la Meffe , félon PE- 
criture Sainte , le% fentimens des Saints Pères & des véritables Chrétiens , 
conformes à la Doïlrine de l'Eglife. Dijon, 1732. in 8°. pagg. 73. fans 
compter la Préface & l'Epitrc Dédicatoire au Roi Régnant , à qui il dit 
que Louis XIV. d'heureufe mémoire fon bifayeuL conduit & infpiré par 
l'Efprit Saint , n'a pas moins fait pour détruire l'Heréfie en France, & pour 
y perpétuer la pureté de la Religion, que les Apôtres , pour y abolir l'Ido- 
lâtrie , & y établir la même Religion. Louis XIV. étoit làns doute un 
grand Roi , plein de zèle pour la Religion : mais afin que la comparaifori 
fut exacte , il faudrait que de fon tems , la France eût été entièrement Cal- 
vinifte , comme elle étoit toute Idolâtre avant les Apôtres. J*ofe mCler met 
Vœnx , ajoute l'Auteur , avec ceux des Prêtres du Seigneur , qui implorent 
continuellement la longue fanté & profpirité de V. Ai. la durée de fon Rh 
gne devant Dieu , la confervation de fa Famille Royale , & le mérite de 
fon immortalité. Je crois que c'en eil allez pour juger du ftyle de cette 
Epitrc. 

2. DiJ cours prononcé dans l'Eglife Collégiale de Notre-Dame Auxon- 
ne , le 2. Octobre 1729. In folio, pagg. 29. fans nom de Ville ni d'Impri- 
meur. LaNaifîànce de M. le Dauphin fait le fujet de ce Difcoun? , qui eil 
du même ftylc que l'Epitrc dont je viens de parler. 

JEAN ROBELIN. 

», J ™£, N ,v O BELIN, (JftfiO Docteur en Médecine, étoitné à Dijon, où 
ROBELIN. J\ à ^ uxonne u «rat fo^ fi n du XIVc Siècle, & a laiffe les Ouvra- 
ges fui vans : 

1. Jo. Robelin Burgundionis Pxmata. Paris, Orry, 168 y. in 8°. 
pagg. 141. 
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2. Difcours funèbre fur la mort de M. le Duc dejoyeufe. Ibid. 1687. 
m 8°. 

H^» »^ •^♦♦^•^•^♦H^***^* 

ROBERT. 

ROBERT, d'Auxerre , furnommé Abolanz , Chanoine de l'Eglife ROBERT, 
Cathédrale d'Auxerre dans le XII e . & XIII e . Siècle , eut dans lbn 
Chapitre la qualité de Lecteur , qui lui donnoit la Direction de tous les 
Chantres de l'Eglife d'Auxerre , & le foin des Archives & des Mff Ce'toic 
un homme fludieux , & fur-tout fort attaché à l'Hiftoire. Il fit écrire à fes 
dépens , deux grands volumes d'Actes des Saints àl'ufâge de ibn Eglifc j l'un 
qui contenoitles mois de Mai , Juin , Juillet, Août j l'autre , les quatre der- 
niers mois de l'année , & d'autres Livres utiles. Peu après que ces Ouvrages 
furent finis , un mouvement depiété le porta à fe retirer aux Prémontrés ; & 
avant que d'y entrer,' il fit fon Tcftamcnt dans lequel il nous aprend ces cir- 
conftances. Ce Teftament cil de 1 20 j. H prit l'Habit de Prémontré dans 
le Monallére de S. Maricn d'Auxerre, qu'il vifitoit fbuvent auparavant en 
qualité d'ami de Milon , Abbé de cette Maifbn. M. l'Abbé Lcbeuf a prou- 
vé que la Chronique de Saint Maricn d'Auxerre , efl de Robert, qui a été 
attribuée pur plufieurs Critiques à un Moine , nommé Hugues. 

Robert mourut en 121 1. Les deux Vers Latins qu'on lit dans cette 
Chronique à l'an 1 172. prouvent que celui qui les a compofés , n'étoit alors 
que dans fa feiziéme année , & qu'en ce tems il prit la tonfure où il fe fie 
Moine. Voici ces Vers : 

Annut hic ipfe mihifextus decimusfuit /Evi, 

Quo mea, Chri/Ie , tuo prxbeo colla jugo. 

M. l'Abbé Lebeuf prétend que ces deux Vers attribués par Camufat , pre- 
mier Editeur de la Chronique de Saint Alarien , font d'une main étrangère, 
& non de l'Auteur même de la Chronique , qu'ils peuvent être du Conti- 
nuateur, & que de la marge ils font pafîes dans le texte , puifqu'ils (ont 
d'une écriture différente. M. Lebeuf croit qu'il y a beaucoup d'autres Vers 
dans cette Chronique , qu'il ne faut point mettre fur le compte de Robert. 
Le Continuateur de cet Ouvrage donne de grandes louanges a Robert. Eo~ 
dent anno ( 1 2 1 2 ) dit- il , moriturfel. mentor i a Frater Robert m ; hiccgreçiè 
literatus. Sed eloquens erat impense , & in Hi/loriarum notifia uulli tern- 
porisfui fecundut . . . Virgo creditur obiiffe. 

La Chronique de S. Manen d'Auxerre a pour Titre : Chronologia feriem 
remporum, & Hifioriam rerum in Orbe geflarurn , continem ab ejus origi- 
ne uf que ad annum à Chr. orta 1200. Nicolas Camufat, Chanoine de 
Troyes, Pun des plus fçavans hommes de fon tems dans l'Hiftoire , fît im- 
primer pour la première fois cet Ouvrage à Troyes , chez Noël Morcau en 
1608. 11 fè trouve auflïà la page 17. du Tome I. des Hiftoriens François , 
imprimés par les foins de du Chefne , dans fa Divifion Latine de la France. 
Baillet prétend que la Vie deS. Gilbert, premier Abbé de NeufTontaine en 
Auvergne , a été tirée de la Chronique de Robert, & inférée dans le II. To- 
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ROBERT, me de la Bibliothèque des Prémontrés par le Perc Paige. Le Pere Mabillon 
prétend que le Ml. de cette Chronique , confervé dans l'Abbaye de S. Ma*, 
rien d'Auxerre, eft plus ample que ce qui eft imprimé. M. le Venicr , Pé- 
nitencier d'Auxerre , mort en 1 669. avoitdeflèin d'en publier une nouvelle 
Edition ; mais ce projet n'a pas été exécuté. 

M. de Launoy , dans (a Diflertation Latine , qui a pour Titre : Locus 
Sulpicii Severi déprima Gallia Martyr um e pocha vinJicatus, traite afïèzmal 
Robert , Auteur de cette Chronique. Tarn confufa , dit-il , monumentafe- 
cutus e(i , utmijfum à Clémente Photinum Lugdunenfem Epifcopum feri- 
bere non erubuit. 

M. l'Abbé le Gendre fait cependant beaucoup de cas de la Chronique de 
Robert , dont il loue l'humilité. Il ajoute qu'un fi bel Ouvrage, qui lui avoic 
coûté tant de peines , ne pouvoit que lui faire un très grand honneur. 

M. Dupin s'eft trompé , en croyant que Robert a poufle fa Chronique 
jufqu'en 1 2 1 1. Ces fculs termes du Continuateur démontrent cette erreur : 
Hucufquc, dit-il, perdu xi t fuaChronica Frater Roberttts , currente adhuc 
hoc anno 1 2 1 1 . &c. 

Le même Dupin & le P. Mabillon , avec plufieurs autres, ont crû mal- 
à-propos que la Chronique de S. Marien, étoit d'un nommé Hugues, Fbt- 
gonis ejfe certum. C'eft le P. Mabillon qui parle , per/nadet Primarii , ut 
qnidemputo , exmplaris Titulus bis verbis : Incipit Prologus Magiftri Hu- 
gonis in Chronicis fuis. Prima Scriptoris manu$ définit in anno 1203. qux 
fequr/ntur ad an. 1320. alia manu adjeïld [tint. Cette continuation ne va 
que jufqu'en 1 225. Ce qui a caufé l'erreur du P. Mabillon fur l'Auteur de la 
Chronique, c'eft qu'il y a la tête de cet Ouvrage, une Chronique de Hu- 
gues de Saint Vidtor , & qui porte feulement le nom de Hugues , laquelle 
devoit fervir de Guide à Robert pour fes époques , & qu'il ht mettre à la 
tetc du volume i ce qui a fait confondre les deux Ouvrages en un. Au refte 
le Continuateur de la Chronique de Robert eft abfolumcnt inconnu j & fé- 
lon M. l'Abbé Lcbcuf , ceux qui le nomment Hugues , devinent. Je dirai 
en finiflànt cet article , que la Chronique impriméeparles foins du P. Mar- 
téne , dans fbn Trêfor d'Anecdotes , Tom. III. pag. 1 x 84. qui va depuis 
l'an 102 2. jufqu'en 1188. peut fervir de préliminaire & d'introduction à cel- 
le de Robert. 

Voy. Baillet , Vies des Saints, au 3. Octobre , Table des Auteurs. M. le 
Gendre , Jugemens furies Hifloriens de France , pag. 1 y. à la tête de fbn 
Hifloire de France. Launoy , Locus Sulpicii Severi de prima Gallix Mar- 
tyrian epocha vindicatus , pag. 54. Dupin, Auteurs Eccléjiafliques du, 
Xlh. Siècle , pag. 210. Mabillon, Itinerarium Bnrgundicum , pag. 4. à 
la tête du II. Tome de fes Œuvres pofthumes. Fabricius , Bibliot. med. & 
infhn. Latinit. Tom. I. p. 211. Lettre de Al. f Abbé Lebenf fur le véritable 
Auteur de la Chronique de S. Marien d'Auxerre, dans la Continuation des 
Mémoires de Littérature & d'Hi/loire, Tom. VIII. Part. II. pag. 412. & 
le Suplément de Moreri de 1 7 3 j. 

CLAUDE 
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CLAUDE ROBERT. 

RO B ERT, ( Claude ) Chanoine de la Chapelle-au-Richc de Dijon , claude 
Grand Vicaire du Diocèle de Châlon , naquit à Cheflay , Village en- 
ROBERT. 

tre Bar-fur-Scine & Tonnerre , d'une famille peu connue' , félon le P. Pcrry, 
Jtfuite i qui a remarque que de Jbntems f on voyoit encore* Chejlay la Mai- 
[on du pere de Robert, & ait il étoitaffez bten accommodé pour un homme 
de Ça condition. Le P. Jacob s'eft donc trompe dans fes Ecrivains de Châlon^ 
en fàifant naître Claude Robert à Bar-fur-Aube. Robert naquit vers 1 J64. 1 
Il a cû loin de nous aprendre lui-même , qu'aprèsavoir fait fes premie'res étu- 
des en Bourgogne , il fe rendit à Paris , & fut élevé dans le Collège de 
Cambray , ou il fut gratifié d'une bourfe. Il profita pendant quelques années 
des Leçons du fçavant Théodore de Marfilly , Profeflêur des Belles- Lettres. 
Il fit (à Philofbphie & fi Théologie avec une ardeur incroyable. Les jours 
les plus longs fuffilbient à peine à les études. Une inclination fi louable lui 
concilia tellement l'eftime & l'amitié de Théodore de Marfilly , quece Pro- 
fèifeur le propolbit pour modèle à les autres Ecoliers. Robert fe diflinguoic 
aufli par la piété. M. Frcmyot , Prélidcnt au Parlement de Dijon , qui con- 
noifioit fbn mérite , lui confia l'éducation de fon fils André Frcmyot, qui 
fut depuis Abbé de S. Etienne de Dijon , & Archevêque de Bourges. Ro- 
bert , qui venoit de fe faire recevoir Licentié en Droit Canon , quitta Paris 
pour (è rendre en Bourgogne avec fon Elève. Il y fît quelque fejour , & en 
1 5^0. il fut pourvu d'un Canonicat à la Chapclle-au-Rkhe de Dijon. Il le 
garda pendant 1 9. ans ; c'eft-à-dire , jufqu'cn 1609. qu'il le réfigna à Bar- 
thelcmi Quarré , fbn parent , dont il a été parlé ci-defius. 

Robert parcourut avec fon Difciple , la France , la Flandre , l'Allemagne 
& l'Italie. Je vois les noms de Robert & d'André Fremyot , cités comme 
préfens à une Thèle de Médecine , foutenuë en 1 £94. dans l'Univerfité de 
Padouë , par Jean Gucncbault , Dijonnois , Auteur du Réveil de Chindo- 
nax. 

Robert fe fit connoître & eftimer à Rome de plufieurs perfonnes diftin- 
guées parleur naifîànce& par leur mérite , tels que les Cardinaux Baronius, 
BcIIarmin & d'OfTat. Ce fut en cette Ville qu'il conçut le dcflèin de fon 
grand ouvrage de la Gaule Chrétienne. Le Cardinal Baronius , à qui il fie 
part de ce projet , l'invita à l'exécuter , & lui dit obligeamment qu'il ne con- 
noifïbit perfonne plus capable que lui , de l'entreprendre. Une invitation fî 

§lorieufe l'anima extrêmement , & le Public ne fut pas long-tcms fans jouir 
u fruit de fbn travail. 
M. Fremyot ayant été élevé à l'Archevêché de Bourges, emmena Robert 
avec lui , & fe fervit utilement de fes lumières. Il l'employa dans toutes les 
vifites qu'il fit en fon Diocèfè. Ce Prélat ne confulta néanmoins pas telle- 
ment fon intérêt particulier & celui de fon Eglifc , qu'il ne confultât auffï 
celui de Jacques de Nuchclès , Ion neveu. Il lui confia l'éducation de ce jeu- 
ne homme , qui étant monte dans la fuite fur le Trône Epifcopal de Châlon- 
fùr-Sônc , reconnut les obligations qu'il avoit à un fi bon Maître. Il lui 

Part. U. Ggg 
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CLAUDE conféra un Canonicat dans fa Cathédrale , le fit fon Archidiacre & fbn 
Rujlkt. Qjjmj Vicaire. M. de Nuchèfes voulut lui procurer d'autres Bénéfices, 
qu'il refuf a conftamment. Il remplit fes fondions de Chanoine, avec une 
exactitude que le P. Perry a louée dans fon Ht/toire de Châlon - t & par une 
délicatefle de confciencc , il ne voulut jamais réligner ce Bénéfice. Cet habi- 
le homme mourut à Châlon, dans le Palais Epifcopal , le 16. Mai 1637. 
& fut enterré dans l'Eglifè Cathédrale. Jacques de Nuchèlès , Evêque de 
cette Ville , le pleura amèrement , & lui dreffa l'Epitaphe fuivante , qui eft 
fur une lame de cuivre , attachée à un pillier , vis-à-vis de fon tombeau : 

Epitaphium Claudii Roberti. 

D. O. M. 

HScjacet Ciaudiut Robertus , PrAsbyterLingonenfis Diœcejts , hu'jtn Ec- 
elefia. Canonicus , Major Archidiaconui , Author Gallix Chriflianx , qui 
obiit 16. Mm au. 1637. Pofuit amantijftmo Prxceptori Cabilonev/is Epif 'co- 
pia Jacobus , & eï quem Virumfuum confiituerat Vicarinm Gêneraient , 
ex animi voluit hoc fludio gratitudinis parentari. 

Cette Epitapheeft imprimée dans Xllluftrc Orbaniale. On trouve d'au- 
tres Epitaphes de Claude Robert , dans le Traité du Perc Jacob , de clarit 
Scriptoribus Cabilonenjibm , compofées par ce Pere. 

Robert fçavoit parfaitement les Langues fçavantes. Sa Bibliothèque, qu'il 
légua aux Jefuites de Châlon , étoit choifie & remplie d'cxcellens Hifto- 
riens. Il avoit un frère ( Edme Robert ) qui fut Doyen de la Chapclle- 
au-Riche , par réfignation de Jean Robert fon frère , mort le 1 9. Jan- 
vier 15:97. à 58. ans, dont il parle dans fà Divio. Edme Robert étoit 
fçavant dans les Langues , & avoit été Profeflcur dans l'ancien Collège de 
Dijon. Son Epitaphe gravée à la Chapclle-au-Richc , où il eft enterré , mar- 
|Uc qu'il avoit destalens particuliers pour élever la Jeunelîè. Auffi a-t-il eu 
es Ecoliers qui lui ont fait honneur par leur mérite & par leur érudition. 
Claude Robert avoit fouhaité ardemment d'être enterré avec fes deux frères : 
In quorum, dit-il, charijjimorum fratrum ftde , faxit Detn opt. max.pof- 
fm aliquando quiefeere ! 

L'Ouvrage, qui a donné de la réputation à Claude Robert , eft intitulé : 
G allia Chrtfiiana , in qua Regni r ranci x , Ditionumjne vie inarum Diœ- 
cefes, C in iis Prxfitles deferibuntur. Paris, Sébaftien Cramoify, 1626. 
in folio y pagg. 662. Les trois Appendix , pagg. 119. fans compter les Pré- 
faces, les Tables Chronologiques, & c. Le P. Jacob , fon ami , aflureque 
F Auteur avoit deffein de donner une féconde Edition de cet Ouvrage. En 
effet, M. le Confeiller delà Mare envoya à MM. de Sainte-Marthe, les 
matériaux que Robert avoit amalîes pour cette féconde Edition. Malgré cet- 
te obligation , ces fçavans Auteurs n'ont pas rendu à Claude Robert la julti- 
ce qu'ils lui dévoient. ( Le P. Perry leur a déjà fait ce reproche avant moi. ) 
A peine en font-ils mention dans leur Préface. Il eft vrai qu'ils ont augmen- 
té conlidérablement fon Ouvrage , comme on peut le voir par la nouvelle 
Edition qu'ils en ont donnée en 1676. en 4. volumes/» folio. Mais on a l'o- 
bligation à Robert d'avoir ouvert le premier cette carrière. Les perfonnes 
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impartiales feront toujours de l'eftime de fon travail , & s'étonneront qu'un R q^|^ e 
fëul homme ait pu le pouflèr fi loin. Il y a des fautes , à la vérité , mais el- 
les {ont inévitables dans le prodigieux nombre de faits contenus en cette 
collection , & MM. de Sainte-Marthe n'en ont peut-être pas diminué le 
nombre. Quoiqu'il en ioit , la Bourgogne , en particulier , aura toujours 
lieu de le glorifier d'avoir produit un li habile homme , qui a inféré dans (on 
Ouvrage , quantité de chofèsqui regardent l'Hiftoire de cette Province, & 
qui le rendront toujours précieux. Les Traités intitulés , Divio & Belna , 
qui font à la fin de la Gaule Chrétienne , font très bien faits. L'Auteur a 
donné dans? Appendix , une lifte des Chanceliers de France , qui ont été 
Evêques, une autre de quantité de Généraux d'Ordres, celle des Patriarches 
d'Aquilée , & de pluficurs Evêchés des Royaumes voifins. Ces liftes font 
fui vies d'un Difcours Latin , qui a pour Titre : Digrefiio , feu difeurfus de 
morte pulchra , honefla , pretiofa , & c. 

Le P. Jacob fait mention de quelques autres productions manufcritcs de 
Claude Robert , que la modeftic de l'Auteur , dit-il , ne lui ont pas permis 
de donner au Public. Voici ces Traités. 

I. Adagia Sacra ex Sacris Scripturis eruta. 

II. De Theologia Scholaftica. 

III. De Geographia. 

Du Chefne , à la fin de fa Préface de YHifloire Généalogique des Ducs 
de Bourgogne, imprimée en 1628. in 4 0 . dit que Claude Robert lui a four- 
ni plu fieurs enfeignemens pour l'illu/lration de la Branche des Seigneurs de 
Montagu. 

Voy. Perry , Hifloirede Châlon, pag. 469. Robert , Gallia Chrifiiana , 
pag. 386. 111 tt (Ire Orbandale , Tom. II. pag. J44. Vignier , Chronica 
Lingonenfts. Pierre de Saint-Romuald , Journal Chronologique , Tom. L 
pag. 414. Jean Guencbauld , Réveil de Chindonax , pag. 9. Boeder , 
Bibliograp. Critica , pag. 87 c. Edit. de Léipfic , 171 j. Du Saufîày, de 
Myflicis Gall. Scriptor. Dupin , Catalog. des Auteurs Eccléfiafl. Tom. III. 
col. 394. Jacob , de claris Scriptor. Cabilon. p. 86 no. &c. & Bibliothc- 
ca Pontiftcta du même , pag. 290. outre pluficurs Ecrivains cités parle Perc 
Jacob, ibid. 

PHILIPPE ROBERT. 

ROBERT, ( Philippe ) Avocat au Vénérable Parlement de Bourgo- Philippe 
gne ( c'eft la qualité qu'il prend à la tête de fa Traduction de ÏExhor- ROBERT. 
tation à la paix, du Grec d'Ifocrate , ) étoit né à Châlon. Cet Auteur a 
demeuré dans l'obicurité pendant près d'un fiècle , jufqu'à ce que Louis 
Mailley , Avocat de Dijon , s'avifa en 1 666. de ramafTer les Poëfies Lati- 
nes de Robert , & de les faire imprimer. L'Editeur prit foin , non feulement 
de raflèmbler ces Pièces fugitives , mais encore de découvrir quelques cir- 
conftances de la Vie de leur Auteur, lesquelles il a fait entrer dans l'Epitre 
Dédicatoire des Poëlies de Philippe Robert à M. Philibert de la Marc , Con- 
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PHILIPPE feiller au Parlement de Dijon. Mailley , qui prend le nom dVEmilius, nous 
loBEK r. 6 p rcn< i < j ans cette Epicre Dédicatoire , que Robert eue dans l'a jcunellè une 
grande paffion pour les voyages, & que voulant voyager avec fruit , il étu- 
dia l'Antiquité , parcourut l'Italie , & accompagna Louis de Beflèy , Ab- 
bé de Citeaux, au Concile de Trente, comme l'Auteur le dit lui-même, [ij 

Bejfalufque pater cui funt Cornes additus ipfc, 
Cum tegeret no/lras primuU barba gênai. 

Robert fe fit connoître & eftimer des Sçavans de Rome qui vouloient l'y 
retenir ; mais ou les affaires de fa famille , ou l'amour de la Patrie , ne lui 
permirent pas de faire un long léjour dans cette Ville. De retour en Bourgo- 
gne , il fongea à prendre un parti, & crut n'en pouvoir prendre un plus con- 
forme à (on inclination , que celui de la Jurif prudente. Il étudia en Droit 
fous le Proféffeur Ginthius Gifa/dus, né en Piémont, à qui Robert adreflê 
des Vers [2] où il fait mention de quelques ennemis de Gifaldus. Nous 
voyons par les Poëfies de Philippe Robert qu'il avoit été auili Difciple de 
Govéan. [3] 

Has quoque nunc fedes inter catufqtti beatos , 

Prxfulges no/frx HeSlor , Goveane , juventx. 

Mais le Profeflèur , qui fit le plus d'honneur à Robert , fut Cujas dont il 
prit des leçons, & avec qui il eut une liailbn intime. Dominus Cujacius pri- 
vation me montât. Ce font les paroles qu'il avoit écrites fur un exemplaire 
d'un cours de Droit qui lui avoit apartenu, & qu'on trouve chargé de No- 
tes qu'il avoit aprifes du même Cujas. Ce cours de Droit étoit , il y a plu- 
sieurs années , chez M. Charles-Bénigne de Théfut , Doyen du Parlement 
de Dijon. Robert avoit acquis au Barreau de cette Ville , plus d'honneur & 
de réputation que de bien. 11 plaidoit peu. Vers 1j94.il fut choîfi pour 
remplir les fonctions d'Avocat Général , pendant que le Parlement de Di- 
jon étoit à Semeur , dans le tems de la Ligue. Il s'étoit auparavant débarrafîe 
des affaires du Barreau, pour fe livrer entièrement aux Belles-Lettres. C'eft 
à ce lcilir, qu'il fe procura, que nous devons une partie des Ouvrages qu'il a 
mis au jour. Il mourut à Beaune en 1 J94. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

1. Exhortation à la paix , difeourant des biens & profits provenans de la 
paix, C des incommodité & malheurs provenons de la guerre j traduite du 
Grec d'Ifocrate , Orateur Athénien , en François par AL Philippe Robert. 
Lyon , Jean Stratius , 1589. /'« 8°. pagg. 60. Pans, Jean Parent , in 
"8". félon du Verdier , Draudius, & le P. Jacob. 

a. Dans l'Ouvrage intitulé : Car y Alolinxi Conjtlium fuper comniodis & 



[1] Rohen décrit ce voyage à U page 7 i.&fuiv. de fesPocfies. Alapag.7j.0n lit une Pièce 
intitulée : De tjnfdcm NtufOgnspnà y t ne loi, 
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incommodis Jefuitarum : Accejjlt fragmentum Epiftols. pii cu'jufdam Epif- Philippe 
copi, CTc. & imprimé à Hanau, apudThom. Vilerianum , 1604./'» I2 - On R JBERT * 
trouve deux Lettres dePontusde Thiard , Evêque de Châlon à Philippe 
Robert , après lefquclles font" inférées trois Pièces de ce dernier en Vers Elé- 
giaques : In irnprobnm Ccnforem Operrtm P. Thiardai Epifcopi. Jean Adam 
Scherzerus, dans (à Eibliotheca Pontif/cia, imprimée en 1676. in 4 0 . fait 
mention d'un fragment d'une Lettre de Pontus de Thiard contre le faux Jé- 
fuite Charles. C'eft la Pièce Latine dont je viens de parler. Teifîîer pré- 
tend que ce frrgr.icnt efl non feulement imprimé dans la Bibliothèque de 
Scherzerus , mais encore à la page 3 7 8 . du Li VK , qui a pour Titre : Contr- 
AJfaffin , de i'impredlon de Lyon , 1 6 1 2. in 8°. Mais ce n'eft qu'une par- 
tie de la Pièce Latine , traduite en François. Pontus de Thiard la compofà 
contre les Jéfuites , peu de tems après la mort d'Henri III. Je crois , au relie , 
que cette lîdition du Contr'Affaffin , citée par Teiflier , eft plutôt de Genè- 
ve que de Lyon. David Home , Miniftrc de Gergeau , pafle pour en être 
l'Auteur. On y trouve les lettres initiales de Ion nom D. H. Voy. le Dic- 
tionnaire de Bcyle , IK. vol. pag. 939. Edit. de 1720. 

3. Pbilippi ïiokeni Jnrifconfulti & Patrons Divioncnfts, CarminaGrs.- 
ca &Latim qus. fnperfunt. Dijon , veuve Chavance , 1 666. in 8 U . pagg. 
119. Mailley , Editeur de ce Recueil , dit que Robert avoit fait un beau- 
coup plus g and nombre de Poëfies, qui ont péri , auffibien que les deux 
Ouvrages lui vans : 

4. De 'atonie,'. AEternitatis Arcanis. Mf. 

y. Traduction du Lheteurlfaus Athénien, Difciple ePIfocrate, & Pré- 
cepteur de Démofihène , dont Urefte cinquante Oraifons. Mf. Fabricius 
& Malinkrot ont fait mention de cet Ouvrage. 

6. M. le Préfidcnt Bouhier , en la II e . Obfervation, qui eft dans lbn 
Edition de la Coutume de Bourgogne , cite les Mémoires Mjf.fur celte Coâ~ 
tmne de Philippe Robert , célèbre Avocat de fon terni , & qui faifoit alors 
en 1 587. les fondions de Sub/litutdc M. le Procureur Général, par Or- 
dre de la Cour. Bernard Durand, autre célèbre Avocat, en avoit fait un 
extrait fur l'original. 

J'ai vû chez M. le Confèiller de la Mare , une longue Lettre Latine de 
plus de douze feuillets , in folio , datée le 12. Novembre 1 594. que Pontus 
de Thiard, Evêque de Châlon , écrivit à Robert. Elle étoit dans un Re- 
cueil Mf. intitulé : Gallorum EpiftoU. Il eft aujourd'hui dans la Bibliothè- 
que du Roi. Le même Pontus de Thiard fè félicite dans fon Livre , de rec- 
ta nominum impofttione , des momens heureux qu'il a paffés avec Philippe 
Robert. x 

Voy. fes Poè'Jies , & YEpit. Dédient, de cet Ouvrage , par Louis Mail- 
ley. DuVcrdier, Bibliothèque Françoife , pag. 970. Jacob, de claris 
Scriptoribus Cabiloncnftbrts , pag. 30. Draudius, Bibliot. Exotica , page 
84. Fabricius, Bib/ioth. Grxc. Tom. I. pag. 912. Malin k rot, de Hiflor. 
Gr&c, pag. 144. Edit. de 1709. Jean- Adam Scherzerus , Bibliot. Ponùf. 

Part. IL Hhh 
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Eloges de Tciflîer , Tom. I. pag. 483. Pontus de Thîard , de reîla nomi- 
num im.cftione , pag. 80. & la Coutume de Bourgogne de M. le Prelident 
Bouhier, p. 623. 

PIERRE ROBIN. 

PiFlîRE "T> O B IN , ( Pierre ) Bachelier de Sorbonne , Cure de Noyers , a pro- 
ROB1N. j cs i^Hes.Lettres d ans l'Univerfité de Paris. 11 fit imprimer en 

1708. quelques Harangues qu'il avoit prononcées en prefence des Fils de 
France , qui panèrent a Noyers en 1701. 

VINCENT ROBIN. 

VINCENT TJ O BI N , ( Vincent ) de Dijon , Médecin du Roi , vivoit encore en 
RoiMN. j\ 1633. Il a fait les Ouvrages lin vans : 

1. Dm Epigrammes Latines à la tête du Réveil de Chlnhnax, par Jean 
Guenebauld, imprimé en 162 1. 

2. Avis fur la pefte reconnue en quelques endroits de Bourgogne , r.ves 
choix des remèdes propres pour la pnfervation & guêrifon de cette maladie* 
Dijon, Nicolas Spirinx , in 12. pagg. 80. Plulieurs exemplaires portent 
la date de 1638. mais c'eit la même Edition que celle de i6i3. dont l'Im- 
primeur changea le premier feuillet. 

3. Synopfs rationttm Fient , & AJvcrfariorum , detertia die foetus ani- 
mât ione, ex quibns clarè coujlalùt célébrât am antiquitate opinionem de fœtus 
formatione deferendam effe , Fient vero novutn compleJendant. Dijon, 
veuve Claude Guyot , 1632./» 4". pagg. 44. 

4. Paraphrafeen Vers fur deux Pfeaumes de David, pour la confolation 
des Bons. Dijon, Spirinx , /«4 0 . pagg. 19. fans date. 

Voy. la page 16. du Traité de Pierre Quarré , Médecin de Dijon , intitu^ 
lé : Les merveilleux effets de la Nymphe de Santenay. Quarré l'apclle très 
fameux Médecin de Dijon. s 



CLAUDE ROILLET OU ROUILLE T. 

Claude p O I LLET, ou ROUILLET, ( Claudel de Bcaunc, Poète 
ROILLET. j J\ Latin & François. La Croix-du-Mainc dit qu'il (lorijjoit à Paris en 
1 56 3. & qu'il ré^ciKoit au Collège de Bourgogne. Roillet mounit fort âgé, 
vers 1J76. C'elt de lui qu il cil parlé dans le II I e . volume des Preuves de 
flii foire de Paris , par D. Félibien. Il paroit par un Titre de 1 536. qu'on 
y raporte , que Claude Roillet étoit pour lors Principal du Collège de Bour- 
gogne ; ce qui s'accorde allez avec ce qu'en dit la Croix-du-Mainc , à l'en- 
droit cité. DuBoulay, dans Ion Hifloire de fUniverfi 'té de Paris y sMttrom- 
pé, en avançant que Roillet étoit Principal en 1 560. Le même duBouby 
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nousaprcnd que cet Auteur e'toit Recteur de lUniverfité de Paris en i j<5o. „ CLAUDE 
& qu'il avoit proicflc au Collège de Boncour. Voici le palfige de du BouLy , °| LLL 1 • 
tel que vient de me le fournir le fçavant Pere Grozelier, de l'Oratoire : Clau- 
dius Roillet , Belucnjis , Diœcefis /Eluenfis , po/l IV. annornm profejjîo- 
nem in Grain.naticis apud BnrgnuJicnm Naiionis Galitcx ProcuratorjUius, 
IV. Non. Alaii an. iy86. ad BccoJiamnn dùnde tranfiit , un Je anno iy<fo. 
âjfumptm efttn V.eclorem Uuiverftlatis, reverfus in Burgnnlkum ejnfdem 
Gymnafiarcha f ail us , edidit PocmaUt non patnitendA , Philanirâm Trâgat- 
diaman. 1 563. apudTh. Richard. Non infeliciter quoque Ver/m Laitnos. 
& Gallicos emiftt. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. A la tetc du Livre de Claude Guilliaud, Théologal d'Autun , quia 
pour Titre : Collationes in omnes B. Pauli Epi/lo/as. Lyon, Griphe , 1 
///4 0 . il y a quatorze Vers Iambiques , & dix-huit Dii tiques Latins à Guil- 
liaud , qui avoit été fon Précepteur. Ils lont intitulés : /// Prxceptor'n fui 
Commentartnm , &c. 

2. Claudii Roillcti Belnenfis varia Poëmata. Paris , GuilL Julien , 1 $$6. 
in 16. feuillets 150. Ce Recueil contient quatre Tragédies Latines, donc 
Philanire eft la première. (L'Auteur, félon la Croix-du-Maine, latradui- 
fit en fui te en François) des Dialogues, des Eglognes , des Epigrammes y 
&c. Li ger du Chef ne , au feuillet 3 p. du II. volume de fon Recueil , in- 
titulé : f arrago Poëmaium , & imprimé en 1 j<So. a inféré trois Epigrammes 
de Roillet, qu'il a tirées des Poé'fies de ce dernier. Gruter a raporté cinq 
Pièces de Poëfîe du même, dans fes Delïtix Poëtarum Gallorum , impri- 
mées en 1604. Tom. III. pag. 2J3. Gruter le qualifie par erreur de Bclu- 
nenfts pour Belnenfis. 

3. Quatre Di/liqnes Latins au-devant de la Coutume de Sens , donnée en 
1 J56. par Jean Penon , Avocat de Sens. 

" 4. Ode adGuillelmumGallandium. 

y. Elegia de obi tu Pétri Gallandii. Paris , 1559./'» 4 0 . 

6. Cinq Diftiqucs Latins dans le Recueil qui a pour Titre : In Joachimnm 
BcllaiuMy Andinnm Poëtam , clarijf. doclorum Virorum Carmin* & Tu* 
midi. Paris, Morel , 1560. in a?. 

7. Quatre Diftiques Latins , imprimés en ij6i. à la tête du Commcn* 
taire de Claude Guilliaud , fur S. Mathieu. 

8. Oratio & Ode in obi tum Ducis Gui f ami. Paris, 1 J63. in 4 0 . 

9. Six Di/liques Latins au-devant du Recueil des Hi/loires prodigienfes 
de P. Boilluau-Launay. Paris, ij66. /» 8°. 

10. Chriftus Patiens : Gregorii NaziazeniTragedia , feu potius Tragi* 
Comœdia , ù Cl. Roilleto BelnenftVerftbus Latinis expofita. Cette Traduc- 
tion de S. Grégoire de Nazianze , parut pour la première fois , fi je ne me 
trompe , en 1 570. à Cologne ; & pour la féconde fois , dans le II. volume, 
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Claude pag. jyj - 298. de l'Edition de ce Pcre , publiée en 161 1. à Paris , par 
ROlLLET. Jénc Mord. Ce fçavant Profcflèur Royal en Grec , a employé la Ver- 
lion de Roillet ; ce qui prouve l'eftime qu'il failoit de cet Ouvrage. 

11. Atleon G allie us fuper Apotheofi Caroït IX. attfpicato adventu , & in 
auguratione Henrici III. Francis, Régis , &c. Paris , 1 575. in 4 0 . 

12. Huit Difiiquei Latins à la tête du Traité de Pierre Eraocte , intitulé : 
Catholicx Fidei Profeffio , & imprimé à Paris en 1578. 

13. Le P. Jacob a inféré à la page 1 24. de fes illuflres Ecrivains de Cha- 
lon , quatorze Vers Elégiaques de Roillet , à la louange de Guillaume Pa- 
radin , qui à fon tour , loua Roillet par 28. autres Vers Latins , inférés à la 
page 19. du Recueil des Poëfies de Paradin. Void le jugement qu'il porte 
de la Mufe de Roillet , dans fon troifiéme Diftique : 

Nam tua tant nobis conferipta videntur ad unguem , 

Ipfe tuo ut Mufas fufpicerore loqui. 

Voy. la Vie de Roillet , parmi les Vies MIT. des Poètes François de 
Guillaume Colletet , dcfqucls le P. le Long a fait imprimée la lifte à la pag, 
88 j. de fa Bibliothèque des Hifloriens de France. La Croix-du-Maine , 
Bibliothèque Françotfe , pas. 62. Konic , Bibliotheca vêtus & nova, p. 
699. De tous les Ouvrages 3e Roillet, il ne fait mention que du fcul Re- 
cueil de lès Poëfies. Le P. Jacob, de clar. Script or. Cabilon. pag. 124. 
Preuves de fHi/loire de Paris, par D. Félibien , Tom. III. pag. 757. ôc 
duBoulay, Hifloire de fUniverfité de Paris , Tom. VI. pag. 927. 

JEAN ROLLIN. 

JEAN TJ O LLIN, {Jean) fils de Nicolas Rollin, Seigneur d'Autun, de 
Rullinî. J\ chancelier de Philippe le Bon , Duc de Bourgogne , & de Jeanne de 
Landes, fut Archidiacre deChâlon , Evêque de cette Ville en 143 1. Ôc 
quelque tems après , il palïà à l'Evêché d'Autun. Le Pape Nicolas V. le ht 
Cardinal, le 20. Décembre 1448. Le Cardinal Rollin ht de grands biens 
à PEglilè d'Autun , & à l'Hôpital de Bcaune , que fon pcre avoit fait bâtir. 
Il mourut fort âgé , le 22. Juin 1482. 

II a fait unCartulairc d'Autun, qui étoit entre les mains de M. de la Ma* 
rc , & dont ce Sçavant a fait mention dans fon Confpellus Hxjloricorum 
Bmgnndorum , fous ce Titre : 

Tabnlarium Csnobii Sanïli Martini JEAuenfis , Jomnis Rolini Card. 
Epifc. ALA. Abbatis S. Martini , cura digefium Ct conferiptum. In folio , 
fur du vélin. 

Décréta SynodaliaD. Rollin, an. 1468. Diacejis ALJuenJîs. Mf. in fo- 
lio , dans la Bibliothèque de M. le Prélident Bouhier. 

Le Mifîèl du Cardinal Rollin , en très beau vélin manuferit , eft con- 
ièrvé , in folio, dans la Bibliothèque des Jéfuitcsde Dijon. 

Voy. Frizon r Gall. Purp. Claude Robert, & Sainte-Marthe , Gall- 

Chri(h 
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Chrifl. Aubery, H'tftoire des Card. Tom. II. pag. 268. Municr, Mémoi- 
res d'Autun , & Philibert de la Mare , Confpeft. Hi/ior. Burgund. , p. 42. 

FRANC.OIS ROUSSEAU. 

ROUSSEAU, ( François ) né à Coulanges - les - Vineufes , à deux R JJ S ^ C ' ; 
licuës d'Auxerre , a voyage pendant un grand nombre d'années en Pcr- 
fe , au Pe'gu , & aux Indes Orientales. Pomet, dans fon Hifhire des Dro- 
gues , reporte quelques circonftances de la Vie de ce Voyageur. » Rouf- 
» feau, dit il , étoit un Marchand de Paris , qui fut ruîné par le feu de la 
» grande fallc du Palais -, [1] & fe voyant réduit , fa femme , & cinq en- 
v fans à la mendicité , s'avifa de faire de la cire à cacheter, de la manière 
» dont il I'avoit vû préparer aux Indes. De forte que Madame de Longue- 
» ville , qui étoit une Dame fort charitable , voulut bien faire voir de cette 
» cire au Roi Loiiis XIII. qui , ayant été reçue de toute la Cour , en fit un 
» il grand débit, qu'en moins d'un an , il gagna plus de cinquante mille Ii- 
» vres. Il donna à cette cire le nom de cire d'Elpagne, pour la différen- 
» cier de la gomme - laque fondue , & tant foit peu colorée avec du vcrmil- 
» Ion , que l'on voyoit auparavant , qui portoit le nom de cire de Por- 
» tugal. » 

Le même Pomet , dans fon Hifloirc des Drogues , imprimée en 1 694. 
in folio , raporte à la page 33. une Lettre de Rouffeaufur la Cochenille. Le 
P. Plumier, Minime, dans une Lettre adrcfïee au Sieur Pomet , & inférée 
danslc Journal des Sçavans de 1694. p. 312.Edit.ztf 12. réfute le fentimenc 
de Roujjeau fur la Cochenille , & allure que c'eft un infe&e qui reflèmble à 
la punaifè. Le P. Labat , qui dans fon voyage aux Ifles d Amérique , dit 
qu'il a v û Rouffeau à la Rochelle en 1708. prétend que ce que Rouffeaua 
écrit de la Cochenille , ne lui a pas fait honneur. Il allure que cerinfècle ne 
vient que furie fruit du poirier piquant, qu'on apelle Raquettedans les Ifles, 
& qu'on pourrait apcller figuier piquant , puifque fon fruit a beaucoup de 
raport avec la figue ordinaire. Le P. Labat entre dans un détail aufli curieux 
qu'exact , fur tout ce qui regarde la Cochenille. 

Voy. XHiftoire des Plantes de Montpellier , &c. par M. Garidel , & fa 
Differtationfurla Cochenille. 

11 y a eu un Jean Rouffeau, Sieur de la Grange-rongc , Avocat au Par- 
lement de Paris , qui fit imprimer en 1697. un Ouvrage de fon frère , fa- 
meux Capucin , connu en ce tcms-là fous le nom du Pcre Ange. Ce Livre 
etl intitulé : Secrets & remèdes éprouvés , dont les préparations ont été faites 
au Louvre par Ordre du Roi, pardejfunt C Abbé Rouffeau, ci-devant Ca- 
pucin, O" Médecin de Sa Majejlé. Paris , Jean Jombert ,iniz. Je ne fçais 
fi ces deux frères font de la même famille que François Roujftau. Je n'ai pu 



[1] J'avoue qu'il me paroît difficile de concilier ce fait avec la relation du P. Labat ,quia(Ture 
^J'il a vû Rtujjèau en 1708. à la Rochelle. L'incendie de la grande faille du Palais , arriva quel- 
ques années avant la mort de Louis XIII. qui finit fes jours en 104t. Rouffcan , dit Pomet , avoic 
•lors cinq cnlans. Il t'enfuivroit de ce récit que Ronjfcan en 1708. étoit âgé d'environ cent ans. 

Part. IL Iii 
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FRANC,, trouver aucun éclaircifîcment fur ce fujet. Cet Abbé* avoit fait d'autres 
ruUSS. Ouvrages dont il eil parle dans fa Vie , compofee par l'on frère l'Avocat , & 
mile à la tête du Livre dont je viens de donner le Titre- L'Abbé Roujfeau 
mourut à Paris , le 9. Février 1 694. à y 1. ans. On l'aceufoit d'avoir tiré les 
f ccrets du Pere Bafile Valcntin , Bénédictin du XVI* . liècle. 

Voy. XHifioire des Drogf/es par Pomet , pag. 3 o. 33. y y. 273. &c. &le 
P. Labat , Voyage aux ijlesd' 'Amérique , Tora. IV. pag. 44. ' 

FRANC.OIS LE ROUX. 

franc . OU X y ( François le ) Cordclier , naquit en 1632. dans le Bourg de 
LE Roux. IVchaguy, entre Beaune & Châlon. Le P. le Roux était Docteur en 
Théologie , Commiflaire Général de la Province de France , Vifitcur per- 
pétuel des Religicufes de Sainte Claire. ïl a été deux fois Provincial de la 
Province de S. Bonavcnture ; & après avoir exercé ces différens emplois 
avec une fagefTe peu commune, il mourut à Moulins, le 7. Octobre 1696. 
âgé de 64. ans. Le P. Lachérc , Elève & Confrère du P. le Roux , compo- 
sa fon Eloge en Latin , fous le Titre de Lausfunerea , &c, & fit graver cet- 
te Epitaphe fur une table de cuivre : 

Maximus hic minore/î, tumulum venerarc , Vialor , 

Et pro termagno vota repende V'rro. 

H Lux ero [1] nafeenti fuit illi nom en , & omen-y 

Voce , opère , & Scriptis luxit u bique fui s. 

Ordo Minifterii lituum , Sorbona coronam 

Doïlrins. dederat , det diadema Dent ! 

Le P. Ruffier , Cordclier, Docteur de Sorbonne , prononça l'Oraifon 
funèbre du P. le Ro//xdans le Définitoire de la Province de S. Bonaventure , 
alïèmblé à Dijon en 1698. Cette Pièce fut imprimée la même année , à 
Dijon , chez Reiîàyre , /'* 8 Ç . Je remarquerai , en partant , que dans le • . . 
Titre de cette Orailbn funèbre , on a mis par erreur, fa mort du P. le Roux, 
en 1697. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

t. Traités fpirituelsde S. Bonaventure , traduits en François. Paris , 
Edmc Couterot , 1693. in 12. 2. vol. 

2 . Traités fpirituels des devoirs intérieurs de piété ', que chacun peut prati- ' 
qtter tous les jours pour s* animer dans le chemin de la perfeftion. Lyon, • " 
Pierre Valfray , 1707. in 12. 

3. Traité fpirituel pour les Supérieurs , où il eft traité de f importance qu'il 
y a d'avoir de bons Supérieurs parmi les Religieux ; quelles font les Règles de' 
S. Bonaventure , par le moyen desquelles ils peuvent remplir cxalemtnt les 
fondions de leur fupériorité. Ibid. 

[ij L»xt<o , Anagramme de U Romk. 
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4. Traité fpirituel pour les Métra dis Novices , où il eft pari} de Pimpor- H? A \< \ . 
tance qn il y a d'en avoir de bons dans les Religions , & des qualités qui [ont Lt Roux * 
n. -ce Jf dires pour rénf:rdans les fondions de cet emploi. Ibid. 

3. TraduBion des Ouvrages de pi J t. 'du B. Père DdJfd, dWnsbonrg , Re* 
ligienx Cor délier t tirés du XXV e . Tome de la Bibliothèque des Pcres. MC 

6. TraduBion des Commentaires fur P Apocalypfc , & fur la Règle de S* 
François, expliquée par S. Bonaventure. Ml. dans le Couvent de Dijon , 
de même que le précédent; 

Voy. fon Eloge Latin , fous le Titre de Lausfunerca , &c. par le P. La- 
chére , & ion Oraifon funèbre , par le P. Ruf Her. 

GUILLAUME ROYHIER. 

ROY HIER, (Guillaume)^ Docteur en Droit Civil & Canon , ro™eÎ, 
Concilier du Roi , Avocat au Parlement de Bourgogne , naquit à Di- 
jon en 1 529. Il étoitdéja reçu Avocat des 1 555. II fut Maire de Dijon en 
1)81.1582.1583.15:84. 1585. de 1603. & ce qui c(\ de fingulicr , c'en: 
qu'après avoir été Maire , il devint Echcvin en 1 589. On doit cependant 
moins être furpris d'un pareil événement, arrivé da;;s des tems de fîm- 
plicité , que s'il arrivoit de nos jours. Il eft vrai que par Arrêt du 20. 
Juillet 15:89. Roybier obtint féanec au-defïùs des llx autres Echevins. 

Le Confeiller Brcunot , dans iès Mémoires Aljf. dépeint Roy hier, com- 
me un zélé Ligueur. Il dit que » le iy. Novembre 1589. Roy hier Député 
» de la Ville au Parlement , tint un long propos de l'union & des miracles 
» faits parlcpafTé, pourlaconfcrvationderÈglife, qu'il pria la Cour de 
» faire exécuter roidement les Arrêts par ci-devant rendus. » Cet Auteur 
entendoit parler des Arrêts donnés depuis la mort du Roi Henri III. M. 
Brcunot allure que Roy hier CXOycÂt qu'il étoit plus à propos de lè rendre au 
Turc, que de reconnoitre le Roi. Dès 1578. il a voit été Député par le Tiers- 
Etat du Bailliage de la Province » pour affilier aux Etats de Blois, comme il 
paroît parle Recueil des Etats , imprimés en 1 5 5 1. à Paris , in 4 0 . 

Munier, dans la Préface defes Mémoires pour PHi[lotre iî 'Autan , fait 
beaucoup d'eftime de Royhier , & dit qu'il mourut en réputation d'un très 
habile homme, je crois que cette mort arriva vers 1603. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Il a traduit le Poème d'Homère des Rats & des Grenouilles , Cous le 
Titre de Ratracomiomachie. Lyon , Jean Temporal , 1554. /»4°. Fabri- 
cius en" cite une Edition de 1550. mais je crois qu'il le trompe. 

2. Dix Vers François à la tête du Diftionnairc des Rimes , par Etienne 
Tabourot , imprimé en 15-88. Tabourot dit que ces Vers a voient été Lits 
avant l'an 1 540. L'Auteur les avoit donc compoiès à l'âge de 10. ans. 

I , 

[1] 11 prenoit pour Devife , Koiticr, dt main rie ti. 

' ..1 ,: 
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j. J'ai vû chez M. le Confeiller delà Marc, un Mf. de Royhier, qui a 
pour Turc : GuiUelmi Roherii , Jurifconfulti Divionenfis , de Juris arte, 
Ltbri. Jttl. i J87. In folio de 200. feuillets minutés & bien écrits. Ce Mf. 
ne contient que VI. chapitres. 11 y en aun,</f Ejfentia, & un autre , de 
Providentia. Cet Ouvrage cft hérillé de Grec. 

4. Marci Liturgia Grxc. Lat. Rohieri manu notât a. Ces Notes font fur un 
exemplaire de cette Liturgie , imprimée en 1583. à Paris , chez Drouard, 
in 8°. Cet exemplaire etoit dans la Bibliothèque de M. de la Mare. 

y. Notes fur la Coutume de Bourgogne. Mf. Bernard Durand en avoit 
fait des extraits , qui fe trouvent à Dijon , chez M. Guyton , Grcflicr du 
Parlement. 

6. Obfervations fur Mafucr. Ceft un Recueil d'Arrêts du Parlement de 
Dijon. M. le Prélident Bouhier en a une copie. 

Voy. la Croix-du- Maine , Bibliothèque Fr.xnçotfe, p. 159. Cet Auteur 
l'apelle fans raifon, Rhoyer. Celle de du Verditr , p. 538. Draudms,fl/- 
bhot. Ctaflîc. p. 191. Dif court de Souvert furies fnece fions des pères aux 
enfans , pag. 3 f. chap. V. Cl. Robert, Gall. Cbrifi. p. 64. Préface des 
Mémoires de Munier pour THifl-efAutun, pag. XIV. Fabricius, B.bliot. 
Grxc. Tom. I. pag. 300. & la Coutume de Bourgogne de M. le Pré.ident 
Bouhier, pag. 460. 



FRANÇOIS RU FF 1ER. 

FRAvr,. U FF 1ER, ( Franc ois ) Cordelier , Bachelier deSorbonne, né à 
RUFFiER. J\' Toumus j vcrs l66a d» un Marchand de cette Ville. Ce Pere fit im- 
primer à Dijon , chez Jean Reflayre , en 1698. YOraifon funèbre du très 
Révérend Pere François le Roux , Çfc. ( dont j'ai parlé plus haut ) in 8°. 
pagg. 32. 

EMANUEL - PHILIBERT DE RYM ON. 

eman.de Y MO N, ( Emanuel - Philibert de ) Lieutenant Civil & Criminel 
rymon. j\ aux Bailliages du Pays & Comté de Charollois. Je trouve dans les Ré- 
giftresdu Parlement de Dijon , que Rymon, par Lettres données à Blois , 
le 7. Alai 1602. fut pourvu de la Charge de Confeiller du Roi , Lieutenant 
Général & Enquêteur an Bailliage des Cas Royaux du Comté de Charollois, 
fur la réjîgnation d; Claude de Ganay , qu'il fut reçu , le 6. Mars 1 606.& 
qu'après le décès dudit Emanucl-Philibert de Rymon, arrivé en 1627. De- 
nys Ghardfut pourvu de cet Office. Dès 1614.' Rymon avoit réfigné à Jac- 
ques Quarré , fa Charge de Lieutenant Particulier au Bailliage de Cha- 
rollois. 

Rymon cft Auteur des deux Ouvrages qui fuivent : 

l. Traité de la Juridiflion Royale, a des Cas Royaux & Privilégiés fi- 
celle, defquels les Juges Châtelains , Prévôts, Baillifs, L'teutenans, Sé- 
néchaux , Préfidiaux , & tous autres Magiflrats Royaux , connoiffent tant 

en 
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en première infiance , que de caufe d'Apel : Entre la Eccléfaftiqrtes Nobles EMÀNj de 
(? Plébéiens , privativement , C <* f exclu/ion de tous les Officiers des Set- Al0tV: 

Hauts Ju/licters de ce Royaume. Paris , Jean Richer , 1618./» 8°i 
pagg. 99. fans l'Epure Dédicatoire & la Préface. 

Comme il y avoit des différends entre la France & les Archiducs de Flan-i 
des , concernant les Droits de Jullice & de Souveraineté dans le Comté de 
Charollois , le Roi Louis XIII. écrivit à Rymon , de fouiller dans les Archi- 
ves du Pays , & de Pinftruire de bouche, & par écrit , de tout ce qui pou- 
voit concerner les droits de fa Couronne. Cet Ordre produilit l'Ouvragé 
fuivant : 

Traité des Pays & Comté de Charollois , & les Droits de Souveraineté 4 
que la Couronne de France a eu de tout tems & ancienneté fur iceux. Ibid. 
1619. in 8°. de fi. feuillets , fans compter les Preuves & les Préfaces, &d 
Ces deux Ouvrages de Rymon font afllz eftimés. 

Tamifier lui dédia en 1 6 1 7. fon Anthologie. Voy. la pàg. 3 1 y. du IVe. 
Tome delà Bibliothèque Françoise , par M. l'Abbe Goujet , cjui le traité 
d'homme tCef'prit , & qui cultivait les Lettres avec beaucoup de foin. 




Part, tl 
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GEORGE - LOUIS LE SAGE. 

A /4 G £ , ( George-Loti/s le ) cft né le 9. Janvier 1 676. à 
la Colombière , proche de Coulches au Diocèfe d'Autun.' 
Il ciHe troiliémc fils de François le Sage, Seigneur de 
Saint-Martin-lcs-Communes, & deVillars, & d'Anne 
d'Aubignc , fille de Nathan d'Aubigné, & petite-fille de 
Théodorc-Agrippad'Aubigné. Après la Révocation de 
l'Edit de Nantes , étant extrêmement jeune , il fut en- 
voyé à Genève, chez M. d'Aubigné , Docteur en Médecine , fonparrein 
& (on oncle maternel. M. le Sage m'a avoué qu'il paflbit dans les Clafïês 
inf érieures pour avoir peu d'cfprit , quoiqu'on remarquât en lui du bon lens 
oc du jugement. Après Ion cours de Philofbphie , certaines circonilanccs , 
plutôt que fon inclination , l'engagèrent à l'étude de la Théologie. Il dé- 
plut à quelques Profcfîcurs , par la liberté avec laquelle il penfoit furies ma- 
tières de la Religion. Rebuté de la Théologie, il voulut difliper fon cha- 
grin, & fit pour cela un voyage en Bourgogne, l'an 1699. 11 palïà quel- 
ques (cmaines dans fa Patrie. Mais ayant apris qu'on en prenoit cccalioa 
de décrier tu moeurs & fa doctrine, il (bngea à quitter Genève. 11 partit de 
cette Vaille en 1700. Après avoir traverfé l'Allemagne & la Hollande, ilar- 
riva en Angleterre au mois d Octobre de la même année. Il y demeura 4. ans 
& demi. Pendant le mois de Mai 170;. il revint en Hollande , féjourna en- 
viron un an à la Haye; d'où il repaflà en Angleterre -, & cinq ans après , 
eclt-à-dire , au mois de Juillet 17 1 1. il revint rejoindre les parens à Genève. 
II y fit lès plus chères délices de la Philolophic & des Mathématiques, &les 
cnlèiima jufqu en 1 717. que fe prévalant du relâchement qui étoit en France 
au fujet oc l'exécution des Artéts contre les Proteftans , il lè rendit à Paris, 
où étant tombé malade , il reprit la route de Genève en 1718. & s'y maria 
au mois d'Oclobre 1 72 1 . 

Le génie doux & tranquilc de M. le Sage, l'a toujours porté à chercher 
des moyens de concilier les différentes difputcs de la Religion. J'ai oui dire 
qu'un jour , dans un Caffé de Londres , il propofa par hazard, un plan de 
conciliation , qui fut préfènté à un Milord, lequel devint fon Patron. Ce 
Seigneurie prit en une telle afïcétion, qu'il lui donna un apartement dans 
fon Hôtel ; & étant entré dans le Miniftére fous le Règne de la Reine Anne, 
jl combla M. le Sage de nouveaux bienfaits. Mais la faveur de ce Seigneur 



Digitized by Google 



DE BOURGOGNE. 223 

n'ayant pas dure Iong-tems, M. le Sage, qui perdit cet apui , réfolut de fe L £'Jr®J*£ E 
fixer entièrement à Genève. Ceft-là où il tait l'on unique occupation de la 
littérature* 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

1. Le Mécanifme de Pefprit , ou la morale naturelle dam fes fources. 
Genève , 1699. tn 12. 

2. La Religion du Philo fophe , ou fend mens raifonnables fur diverfes ma- 
tières de Religion & de Morale. Première Partie. Londres, 1702. in 12^ 
Voy. les Mémoires de Trévoux , du mois de Novembre 1709. pag. 2044' 

3. Suite de la religion d'un Philofophe. Ibid. 1709. in 12. L'Auteur a 
une troiliéme partie de cet Ouvrage , prête à être imprimée. 

4. Aphorifmata Philofophica , five fpecimen Philofophix Eclefiicx. In 
ufum liberxScholx We/lmorlandix. Pars prior. Genève, 1713./'» 12. Pars. 
II". 1 7 1 4. Pars ni*. 1 7 1 J. 

J'ai oiii dire que la première Partie parut d'abord à Londres en 1 7 1 1 . M. 
le Sageàok alors Profclîcur dans l'Ecole de Lowther. Voy. Bernard , Nou- 
velles de la République des Lettres , Octobre , 17 10. pag. 450. 

j. Court abrégé de la Philofophie par apkori fines, auquel on a joint le 
Mécanifme de fefprit. Genève , Fabri & Barillot, 17 18. in 12. Le Mé- 
canifme de fefprit avoit déjà été imprimé à Genève , comme nous l'avons 
dit. Voy. au lujct de ce dernier Ouvaage , Bafnage, ibid. Septembre, 1700. 
1721. Juin, 1708. ôcMai, 1709. article X. 

6. EJfayfur les caralléres d'une vocation divine dans un Sermon , à Vimi- 
ration de celui du DoScur Blockall fur le Texte de S. Jean. {Jean IV. I. ) 
Bien aimés , ne croyés pas à tout efprtt. Amfterdam , Pierre Majulie , 
in 12. 

7. Penfées détachées fur la Grammaire, la Rhétorique & la Poétique. 
Genève , Pierre Jacquier , 1721. in 1 2. On verra dansce Livre , dit l'Au- 
teur , à la fin de la Préface , que lorlquc les Connoiflèurs alfurent qu'un DiC 
cours ou un Poème , (ont bons ou mauvais , ce n'eft pas par un ce. tain goût 
qu'un long commerce avec les Livres , leur ait procuré ; mais c'elt unique- 
ment par des principes de bon fens , aidés de quelques connoilfances aifées 
à acquérir. Voy. les Mémoires Hifloriques & Critiques, Juillet 1722. 
pag. 89. 

8. Des études. Genève, 1726. brochure in 12. de dix pages. Il en eft 
parlé dans le XII e . volume , pag. 2 17. de la Bibliothèque Germanique , ar- 
ticle des Nouvelles Littéraires de Genève , où le Journaliftc dit que cette 
brochure contient plufieurs penfées hardies fur la méthode d'enfeigner & d'é- 
tudier dans les Univerfités. Cette Pièce , ajoûte-t-il » pourrait fervir de 
fuplément au Traité, de Charlataneria Eruditorum. L'Auteur donna une 
nouvelle Edition de cet Ouvrage en 1734. à Genève , chez Pellct , in 12. 
pagg. 4J. fous ce Titre : Penfées hasardées fur les études. 

9. Court abrège de Philofophie , première Partie, qui traite de la Philo- 
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GEORGE fophte en â*ttèrjf, & de la Logique. Genève, Héritiers de Caille , 1728. 
le SAGC. /7 | 2 brochure d c p a gg, { ans l'Epitre Dcdicatoire & la Préface. Voy. 

un extrait de cet OuvragcMans le Mercure de France , Novembre , 1728. 
pag. 2445. & fuiv. 

10. De la lumière , dei couleurs & delà vifion, fuivant les principes du 
Chevalier Newton. Genève, J. F. Bardin, 1729. in 12. pagg. 34. Voy. 
l'extrait de cette Pièce dans le Mercure de Mai 1729. p. 962. & dans les 
Mémoires de Trévoux du mois d'Août de la même année , article LXXXI1I. 
pag. 1467. & fuiv. 

11. De l'Univers & delà difp 0 (ition de [es Parties. Ibid. 1729. in 12. 

1 2. Penfées hasardées fur les études , la Grammaire , la Rhétorique & la 
Poétique , av?c fart de mîditer fur la garde-robe du Do.Jeur Swift. La 
Haye, Jean Van-Durcn , 1729. /w 12. 

13. Court abrégé de Plyfique, fuivant les demi Jres Obfervations des Aca- 
démies Royales de Paris & de Londres. Genève , Pierre Pcllet , 1 7 3 o. in 1 2. 
L'Auteur a donné une Edition plus ample de ces Obfervations en 1732. 
ibid. chez Fabri & Barillot, in 11. pagg. 26 j. 

14. Elémens de Mathématiques. Ibid. Pelle t , 1733- ht 12. pagg. 43 

1 y. On attribue à M. le Sage , des Remarques fur C Angleterre , faites 
par un Voyageur , dans les années 1710.0* 1 7 1 1 . imprimée* à Amfterdam , 
ou plutôt à Rouen , en 1713. m 12. 

CLAUDE DE SAINT-JULIEN DE BALEURRE. 

DES.JUL? V^INT-JULIEN DE B AL EUR RE, ( Claude de ) pa* 
^ J rent de Pierre de Saint- Julien , dont je vais parler, &de la même famille, 
félon le P. Jacob , a compolé l'Epitre Dédi^atoire, qui eftà la tête de 
l'Ouvrage de Jean le Maire , intitulé : La Couronne Margaritique , Edit. 
de Lyon. La Croix-du-Mainc dit que Claude de Saint-Julien a fait quel- 
ques autres Ouvrages j mais il ne les cite pas. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-dn-Maine , pag. 62. & le 
Traite du P. Jacob, de clar. Scriptor. Cabilon. pag. 129. 

PIERRE DE SAINT - JULIEN. 

dÏÏju! Ç^AINT - JULIEN, ( Pierre de ) naquit à Baleurre , Château du 
O Diocèfc de Châlon , pofledé par fa famille. Il étoit l'ainéde feize en- 
fans , qu'eurent Claude de Saint-Julien , & Jeanne de Lantaigc. 

Pierre de Saint-Julien fut élevé dans l'Abbaye de Tournus, où il avoic 

Çnur parens, Antoine de Couvent, Sous-Prieur & Infirmier, & Antoine de 
r eré , Chantre , qui voyant fbn inclination pour 1 Hiftoire , le fécondè- 
rent autant qu'il leur fut pofïiblc , en lui procurant la connoiflance des An- 
tiquité» 
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tiquités du Pays, & la communication des Archives de cette Abbaye. PIERRE 
S é tan t derané à l'Eglife dès fcs premières années, il fut d'abord Proto- DE S * JuL * 
notaire Apoftolique. Enfuite étant allé à Rome , pour y folliciter la Sc.u- 
larifàtion du Prieuré de S. Pierre de Mâ.on ; & l'ayant obtenue , il en fut 
fait le premier Chanoine Séculier en 1 557. 

Il obtint eniuite , en vertu de Tes Grades , un Canonicat à la Cathédrale 
de Châlon , puis un autre à Saint Vincent de Mâcon , qu'il eut par per- 
mutation du Doyené de Cuifcry , & de la Chapelle de Branges , qu'il 
pofïè'doit. 

Il eut fuccefïïvement les quatre Archidiaconés de l'Eglife de Maçon, & 
celui de ToUrnus , en l'Eglife de Châlon. Enfin , il f ut élu Doyen de cet- 
te dernière Eglifeen 1583. &mourut le ao. Mars 1 593. dans un âge afTez 
avancé, p ui (qu'il s'étoit fait imprimer dés 1546. Il fut enterré dans le Chœur 
de la Cathédrale , du côté de l'Evangile. On grava iur (à tombe , cette cour- 
te Inlcription : 

Pétri San-Juliani Baleurrei , Cabilonenfts Ecclefis. Decani, Depoftum y 
qui oh ut die XX. Mardi an. Do/ni ni 1 5 9 J. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Deux Opu feules de Plut arque ; Pun , de ne f& courroucer ; & P antre, 
de curioftté : Enfemble , un autre Opu feule dunn me PJutarque, auquel e fi 
difpnté, à fçovoir , fi les maladies de l ame tourmentent plus que celles du 
corps ; traduits en François par Pierre de Saint-Julien. Lyon , Jean de 
Tournes , 1 546. in 8°. //. Paris , Jacques Bogard, la même année , in 16. 
Le P. Jacob s ert trompé , en croyant que ces deux Traités avoient été im- 
primés féparément. 

1. Epitaphe de Jacques Fourré , Eve que de Châlon , / on ami, mort en 
1578. Cette Epitaphe , qui confiée en dix-huit Vers Latins, cil imprimée 
dans le Traité du P. Jacob , de claris Scriptoribus Cabilonenfibtts , pag. 23. 

3. De P origine des Bourgognons , & de P ancienneté des Etats de Bour- 
gogne , des Antiquités cPAutun , de Châlon, de l'Abbaye & Fille deTour- 
nus. Paris, Nicolas Chefneau , 1581. in folio. Selon M. l'Abbé Goujet , 
ce fut à la follicitation de Pierre Tamifier , homme d'efprit , que Saint-Ju- 
lien recueillit , après les ravages des Huguenots , & mit par écrit ce qu'il 
avoit remarqué des Antiquités de l'Abbaye de Tournus , fous ce Titre : Re- 
cueil de F Antiquité , & chofes plus remarquables de P Abbaye & Ville de 
Tournus. Cette Pièce , qui fè trouve , pag. 49J - 537. de Poriginedes Bor- 
gognons, n'a pas été imprimée féparément. 

Au relie , l'origine des Bourgognons cft moins une Hiftoire qu'un tifTu de 
Fables. 

4. Gemelles , ou Pareilles , recueillies de divers Auteurs , tant Grecs , 
Latins , que François. Lyon, Pefnot, 1584. petit in 8°. 

y. Dtfcours& Paradoxe de P origine de Capet, Extrait du différend en- 
tre Louis II. Roi de France , & Marguerite de Bourgogne. Paris , Guil- 
laume le Noir, i;8 j. in 8°. It. Lyon , Benoît Rigaud , 1588. in 8°. //. 

Pari. IL LU 
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gj?K RE «.lans les Mélanges Jliflcriques , pag. 217. & fui v- Nicolas Vignicr, Mé- 
' decin & Hiftonographc du Roi refuta le Traite de Saint-Julien par celui- 
ci : De la Noble ffe, Ancienne'.} , lie marqua & Mérites d'honneur Je la 
troi fi. -me Mai f on de France. Paris, 1587. /« 8°. Saint-Julien répondit à 
cette Critique , par l'Ouvrage luivant : 

6. Apologie , C** £fiw gw? jufle dejfenfe d'honneur & de réputation de 
Pierre de Saint- Julien , ajfaillie par un Anonyme iudiferet , O" plus Lettré 
que fage. Paris , 1 588. in 8°. lt. à la page 266. des Mélanges Historiques. 

7. Mélanges Hiftoriqnes, & Recueil de diverfes matières , la plupart 
paradoxales, & néanmoins vrayes. Lyon, Benoît Rigaud 1589. in 8°. 
Le P. Jacob s'eft trompé", en mettant cette Edition à l'année 1588. Cet 
Ouvrage concerne 1 Hilloire de France, & en particulier telle de Bourgo- 
gne. On y trouve des Généalogies de quelques anciennes Mai Ion s de cette 
Province. Cet Ouvrage palîè pour le meilleur & le plus utile de tous ceux 
de l'Auteur. 

8. La Chronique des Rois de France , depuis le commencement juj "qu'à 
Charles , petit Fils du Roi Jean. Mf. J'ai vû cet Ouvrage , aulïi bien que 
le fuivant , chez M. le Concilier de la Mare. Us font à preïent dans la Bi- 
bliothèque du Roi. 

9. Généalogie des Ducs de Bourgogne , commencée en 1001. à Guillau- 
me & Othon , & finie à Charles le Terrible. Mf. Ibid. 

10. Le P. Perry , daas fes preuves de YHifloire de Châlon , fait mention 
d'un Ouvrage de Saint-Julien , dont aucun autre Auteur n'a parlé. C'eftune 
Traduction en François de fHi/toire des Evvques de Châlon , écrite en Latin 
par Pierre Naturel, Chantre de cette Eglife. Mf. 

11. De Burgundionum Infant ia & Adolefcentia. Mf cité pat le Pere 
Jacob. 

12. Hi/loire des Bourguignons , depuis qu'ils abandonnèrent les Gaules y. 
jufqn'ù leur retour en icelles. Ml. cite par la Croix-du-Mainc & du Verdicr. 

1 3 . J'ai une Bible qui lui a apartenu , fur laquelle il écrivit au mois d'Août 
1582. douze y ers Latins El-giaques. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-du- Maine, pag. 1017. & 
celle de du Verdicr , pag. 414. Polfevin, Apparat. Sac. Perry, Hijl.de 
Châlon. pag. 333. ôc 379. Preuves de cette Hi/loire, pag. 110. Jacob, 
de clar. Scriptor. Cabilon. pag. 49. Konig, Bibliot. vet. & nov. Cet Au- 
teur n'a parlé que d'un fcul Ouvrage de Saint- Julien , Tra'cïatus de Burgun* 
dia. C'viW'origiuc des Bourgognons. La Préface de PHi[loire de f Abbave de 
S. Philibert de Tournis, par M. Juenin, Chanoine de cette Eglifè, le 
Diïlionnaire de Moreri , le Suplément de 1 7 3 y. & les Mémoires du P. Ni z 
céron, Tom. XXVII. pag. 176. 

qpqp . 
. **» 



Digitized by Google 



DE BOURGOGNE. 227 



GEOFF. 
DE SALAG. 



GEOFFROY DE S A L A G N Y. 

SALAGNY , [ t ] ( G:offroi ic ) quoique l'un des plus confiJJrablcs 
Auteurs duiiècle XI V. n'ell cependant connu que depuis peu d'années, 
& encore d'une manière très imparfaite j ce qui eft d'autant plus extraordi- 
naire, qu'il nous a apris lui-même dans fes Ouvrages, les principales cir- 
conftances de fa Vie. 

Il etoit de la Mailbn de Salagny , Tune des plus nobles du Diocèfè de Ma- 
çon, [2] & le difbit Seigneur du Lieu, qui porte ce nom dans le Bcaujo- 
lois. Ilavoit iinficre , nommé Pierre de Salagny , Seigneur de Salornay , 
dont il parle [3] quelque part , & un neveu , qu'il apelle [4] Guichard de 
Salagny. Leurs Armoiries [y] étoient d'Azur à trois Tourteaux d'or. Il eft 
vrai-femblable , que GeoQroi étoit neveu de Jean de Salagny , [6] qui fut 
fait Evoque de Maçon, environ l'an 1330. & quivivoit encore en 1359. 
Claude le Laboureur [7] fait mention d'un Tcftamcnt de l'année 1 344. donc 
cet Evêque , & Jean de Salagny , fon coufin , furent les Exécuteurs. 

Suivant ce que Geojfroi de Salagny raporte [8] du tems , où il commen- 
ça, & où il finit le grand Ouvrage , dont il fera parlé dans la fuite , il na- 
quit en 1316. Après avoir fait lès premières études , il commença [9] à 
prendre des leçons de Jurifprudence à l'âge de 13. ans; c'efl-à-dirc , en 
1329. Ce fut en I'Univerlité d Orléans , [10] dont il fait de grands éloges, 
& où il étudia quatre ans , au bout defquels il reçut le Bonnet de Dodtcur. 
Qualité, qu'il prend au commencement de fbn Ouvrage. De-là , il fut fe 
perfectionner clans cette Science, [1 1] en I'Univerlité d'Angers , & enlùitc 
en [12] celle de Montpellier. 

S'ctant enfuite retiré à Mâcon , où il fut d'abord Chanoine, [1 3] & en- 
fuite Doyen del'Eglife de S. Vincent de la même Ville, il y commença 



[1] C'eft ainfi qu'il s'apcll. lui-même au commencement de fon Commentaire fur t'Infoniat , & 
en pluficurs autre» endroits de fon Ouvrage. 

[I] Le même , ibid. 

[j] Le même, Tom. l.fol. 41. col. t. &4. 
[4] Le même , Tom. III. fol. 107. col. 4. 

[5] Le même , Tom. II. fol. 6. col. a. où je crois que L*çnn'o eft la même chofe qu' Az*rio. t 
Voy. les Etimologtct de Minage, au mot , A\wr. 

[tf] Saint-Julien, de l'origin. des Bourgogn. pag. 191. Les Auteurs de la nouvelle Çallia CLviJI, 
Tom. IV. pag. ioSJ. 

[7] Maures de nfle-Barbe , Tom. IL pag. Jjo. 

[8] Voy. ci-après , Note I. de la page fuir. 

[9] Gcoffni de Salagny , audit Comment. Tom. II. fol. J). col. 4. 

. [io] Le même , ibid. Tom. IV. fol, 18p. col. 1. & Tom. IX. fol. tilt. col. 1. 

[I I] Le même , ibid. Tom. III. fol. 109. col. J. 
[il] Le même , ibid. 

[1 j] Le mime , ibid. Tom. IL fol. * J. 16. Tom. IV. fol. JO. col, 1. Tom. V. fol. 81. col. r.' 
Tom. IX. fol. *8p. col. 4. 



■ 
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[i] un viftc Commentaire fur tlnfortiat , à l'âge de 16. ans, en l'année 
* 1 342. & l'acheva en l'année 1 364. en la Ville d'Avignon. 11 dit à la fin de 
cet Ouvrage, que pour y avoir travaille avec trop duplication , il avoit été 
deux fois malade à la mort. 

Dans cet intervale néanmoins , il ne fut pas uniquement occupé de cette 
compolition. Il nous aprend [2] qu'il fut Vicaire Général de l'Archevêque 
d'Arles. Ce fut aparemment tous Etienne de la Garde , qui tint ce Siège 
depuis 1 347. juiqu'en x 3 jç. ÔC duquel il parle quelque part. [3] 

11 fît aufli différens voyages. Nous fçavons de lui, qu'il fut à [4] Milan , 
ôc qu'il fe trouva à Rome [y] dans le tems du grand jubilé de 1 350. Il af- 
filia de plus [6] au Couronnement qui fe fît à Naples , au mois d'Août 
1 3 j6. de la Reine Jeanne I. & de Louis de Tarente, fbn mari. Enfin , [7] 
il traverfà tous les Royaumes d'Efpagne, qui étoient alors au nombre de 
quatorze, pour fe rendre en Portugal , où vrai-lcmblablcmcnt il exécuta 
quelque Commiffion fecrette de la part de la Cour de Rome , quoiqu'il ne 
s'en explique pas. Puis étant retourné à Mkon, il penfiy être [8] empoi- 
fonné parla malice d'un de fes Domeftiques j mais il eut le bonheur d'echa- 
per de ce danger. 

S'il cft vrai , comme on le prétend , [9] qu'il aît exercé à Rome l'Em- 
ploi , auquel on donne le nom d'Auditor Contradiiïarum , il faut que ce foit 
îou« Urbain V. à la Cour duquel il étoit en 1 364. [io] & à qui vrailembla- 
blcmcnt , il préfenta fbn Ouvrage. Ce qui peut le faire croire, c'eft que la 
copie manuferite de fon Commentaire fur l'Infortiat , & à laquelle il dit 
[i 1] que fon Copifle employa fept années , s'eït trouvée en fept gros volu- 
mes, en la Bibliothèque de l'Uni verfité d'Avignon, d'où Jacques Novari- 
ni , [12] ProfefTeur en Droit en cette UniverJité , la tira, pour la faire im- 
primer à Lyon , fous ce Titre : 

Çojfrcdi Saligniari ( il falloit dire , Salaniaci y comme en d'autres endroits) 
teleùerrimi , neenon perfpicacijfimi Legum Profejforis, è I.Utifconenfi D«r- 
cefiorti, Prhnarixque ejusUrbis Aidis Sacrx Ùccani eminentijftmi y primd 
Bajocenfis Epifcopi , ContradiRarum Saniïijjimi Papx tandem Auditorh vi- 
gilantijïmi , Commentant in Infortiatum. Ltigduni , apud Sennetonios , 
1 552. IX. vol. in folio. 

[1] Le meme, Totn. IL fil. jj.col.4. Tom. III. fol. 107.C0L4. Tom. VIII. /W. 99. col. J. 
& Tom. IXfol.u't.col. 1. 

£i] Le mime , Tom. V. fol. ^^. col. 1. 

fj] Le même , Tom. l.fol. 108. col. 4. 

[4] Le mime, Tom. V.fol. ç 0 . col. *. 

[5] Le mime , Tom. VU. fol. col. j. 

[6] Le même , Tom. l.fol. 10. col. J. 

£ 7 ] Le même , Tom. l.fol. 10. col. 4. Tom. IH./of. 107. col. 4V & Tom. VI. fol. ..,,...01.4. 
[8] Le même , Tom. III. frf. 107. col. 4. 

£p] Jacques Navarini , en la Préface qu'il a mife au-devant de l'Ôurrage àtÇt^i dt SaUgny. 
[10] Ledit Geofr ci, Tom. IX. fol. ult. col. 1. 
[ni Le même, Tom. IX. fol. 171. col. 4. 
[n] Novarini , an lieu cité ci defltis. 

n 
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Il eft faux que cet Auteur ait c'té Evêquede Baveux , comme nous le fça- GEOFF. 
VOUS, tant par l'Hiltoire de ce Diocèlè, qu'a donnée M. Hcrmant , que DESALAG « 
par la nouvelle Edition de la Gallia Cbri/liana. 

Novarini , qui avoit pareillement raporté ce fait dans fa Préface, a ren- 
contré plus julïe , en diiant que Geojfrot avoit été aufïi Evoque de Châ- 
lon-lur-Sone. Il le fut, en effet , aptes Jean de Salornay , qui aparemmenc 
étoit (bn parent. Mais on ne Içait pas précifément le tems où il fut élevé à 
cette Dignité. Il paroît feulement par un Titre autentique , qu'il cn étoic 
déjà revêtu au mois de Janvier 1 372. fuivant l'ancien llile. Mais il n'y eft 
apellé que par Ion nom de Batémc ; & c'eft le feul , fous lequel il ait été con- 
nu de tous ceux [1] qui en ont parlé ,jufqu'à la dernière Edition delà Gau~ 
le Chrétienne. On y voit qu'il mourut en 1374. puifquc fon Succefïèur 
dans PEvêché de Châlon , on prit pollèfïion au mois de Décembre de 
cette année. 

Voilà tout ce que j'ai pu aprendre des circonftances de fa Vie. A l'égard 
de fon grand Com i.entaire fur f Infortiat , quoique magnifiquement im- 
primé , il eft relié prolque au/Ii inconnu d;ms la Republique des Lettres , que 
le nom de l'Auteu; . Il n'en n'eft même fait mention dans aucun des amples 
Catalogues des Livres de Droit, qui ont été donnés au Public , fi ce n'eft 
dans celui de Freymonius , [2] où. il en parle ainfi d'une manière bien va- 
gue : Goffrcdus Saligniacnsfnpcrunivcrjo lufortiato. LugJuni. Dcnys Si- 
mon , [3] qui a voulu en parler, paroît n'avoir pas vu Ion Ouvrage, puif- 
qu'il s'en explique en cette forte : Goff rcdus Salmiacus a écrit in Dige/l. if 
Codiccm. Lugd. IfKJ.feptVol. in fol. 

Les Amateurs de l'Hiftoire Littéraire ne feront pas fâchés d aprendre que 
cet Auteur nous a confèrvé les noms de pluficurs Jurifconfùltes , dont il cite 
les Ouvrages, & dont je doute qu'il fbit fait mention ailleurs. Tel eft un 
Bernardin de Collezon , [4] ouTollczon, un Macarius £j ] Alamanaus , 
un &gtdim [6] Sancii , un Résinai Iris de Rennis , [7] ou Remis , un 
Pâtna [8] Hclias , un Joannes [9] de Feritate , & un Joannes [10J Ro- 
land/. 

J'ai crû devoir entrer dans ce détail , parce que l'Ouvrage , d'où je l'ai 
tiré , eft devenu , je ne fçais comment , extrêmement rare. J'en dois la com- 
munication , ainfi que des Mémoires fur lequel a été compofé le préfent ar- 
ticle , à la politefTc de M. le Préfident Bouhicr. 
■ . 

[1] Samc-Julien , de Potighe dit Bonrgogn. pag. 47*- L« P. Perry , Hifl.de Ci Mon , page 
150. ire. 

[»] Wolfgang Fre ymonius , F.lencb. A*flor. Jwr.fol. 16. Edit. de 1J74. 
[j] Dcnys Simon, Biblimh. de Droit , Tom II. pag. *Ôo. 
[4] Ledit C.-50Vo; , Tom. I. fol. 55. col. ». Tom. W.fol. J. col. 4. 6v. 
[5] Le inùne, Trm. II. fit, 106. col. 1. . 
[6] Le même , Tom. II. fol. 140. col. j. & 4. 

[7] Le même , Tom. IV. fol. 117. ccl. ». 8c Tom. VI. fit. 04. col. J. 
[3] Le numc , Tom. VII. fol. 180. coL ». 
[ç] Le même, Tom. Vil. fil. »j». col. 4. 
£10] Lemêtne , Tom. VII. fol. 146. col. 4. 

Part. II. M m m 
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JACQUES SALIER. 

JACQUES O A L I E R , ( Jacques ) Minime, Profeflèur en Théologie , Provin- 
SALIER. i3 Définiteur de la Province de Bourgogne, naquit à Saulieu en 
16 1 y. & mourut à Dijon , le 20. Août 1707. âgé de 92. ans. Ce Pcrc , au 
lentiment de M. de la Monnoye , & de ceux qui ont lù lès Ouvrages , en- 
rendoit parfaitement la Scholaitique. Il en a donné des preuves dans l'Ou- 
vrage fuivant : 

1. Bifioria Scholaflica de Speciebus Euchariftich, five de formarum ma- 
terialium natura , fingularis obfervatio ex facris , prophanifque Autoribus , 
in 4 0 . 3. vol. Le premier parut à Lyon , en 1687. chez Pierre Valf ay ; & 
en 1689. à Paris, chez Charles Cabry. Le lècond, en 1692. à Dijon, 
chez Claude Michard j & le troifiéme , en 1704. dans la même Ville, chez 
Jean Keflayre. Voy. l'extrait du premier volume de cet Ouvrage , dans 
ÏHifloire des Ouvrages des Sçavans du mois de Septembre 1690. pag. 13. 
ôc Novembre , ibid. 1689. pag. 129. où Bafnage , Auteur de ce Journal , 
blâme le P. Salier, de chercher les Efpèces Eucharijliques dam les Autenn 
prophanes. Voy. aufli Dupin , Table des Auteurs Eccléfia/liques , Tom. II. 
col. 2742. qui s'eft trompé , en parlant du I. volume des Efpèces de l'Eu- 
chariftte , comme s'il contenoit l'Ouvrage tout entier. 

2. Cacocephalus , five de P/agiis Opufculum , in quo varia Plagiariorum 
viria traduntur y & ingenuorum Operum Jura ex prophanis , facnfque Au- 
toribus vindicantur. Authore H.P.J. S. Mâcon, J. And. Defaint , 1694. 
in 1 2. pagg. 1 27. L'Auteur ne dillimulc point l'acculation de Plagiat , 
qu'on formoit contre lui, parraport à ion Traité, de Speciebus Eucharifti- 
cis. Voici comme il (è juiufic de ce reproche : Ulteriufque inclamarem, me t 
per anîecedentia , concomitantia & fubfequentia , fuctlè probaturum , non 
foltnn Operis defignatiowrn , fed ipfuM imegrum Opus , ita ejfe meum , 
ut K ne unarn ratiunculam , ab alto defumpferim fine elogio, &c. Quelques 

Jjcrlbnnes prétendent , que par ce mot grec , Cacocephalus , l'Auteur a vou- 
u défigner M. Maltcte. Cetoit aparemment le lçavant Chanoine delà 
Sainte Chapelle de Dijon. 

3. Penfêesfnr le Paradis , & fur tAme raisonnable. ( Dijon , Re£ 
fayre , ) in 8°. pagg. 283. fans nom d'Auteur , ni de Ville. Quoique le Ti- 
tre promette des Penfies fur le Paradis , tout l'Ouvrage cependant roule 
fur \Arne raifonnable. Une partie des exemplaires de ce Livre eft confèrvée 
dans la Bibliothèque des Minimes de Dijon. 

Voy. Bafnage, Hift.desOuvr. desScav. Octobre 1689. pag. 129. & 
Septembre 1690. pag. 13. Dupin, Table des Au t. Ecclef. Tom» II. col. 
2742. 

Ta> ir*S> v îiS 
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CLAUDE DE SALINS. 

SALINS, ( Claude de ) Doreur en Médecine , & Maître des d ££alin E 
Comptes de Dijon , naquit à Beaune vers 1 664. de Hugues de Salins , NS 
Médecin , & de Marguerite Bonamour. 11 a fait imprimer les deux petites 
Pièces fuivantes: 

Paraphrafes en Vers fur le premier & le cinquième Pfeaume de David. 
Brochure in 4 0 . fans date , ni nom de Ville , mais en x 7 14. à Dijon , chez 
Rcflàyre. 

Paraphrafe en Vers fur les Pfeaumes 4t. & 1 36. Ibid. 17 16. «74°. 

HUGUES DE SALINS. 

SALINS, ( Hugues de) pere du précédent, Dodtcurcn Médecine DBSAUNS 
de la Faculté d'Angers, fiitaggrégé , le Janvier 1688. au Collège 
des Médecins de Dijon , & fut enluite pourvu dune Charge de Sc.retaire 
du Roi en la Chambre des Comptes de Dole. U naquit à Beaune , & mou- 
rut à Meurfault , Village auprès de cette Ville , le 28. Septembre 17 10. âgé 
d'environ 78. ans. Son Epitaphe fe trouve dans l'Eglife de Meurfault , gra- 
vée fur le marbre de la manière fuivante : 

Hic jacet 
Hugo de Salins y 

Hugonis y prxcellentis medicifilius , 

Doiïor Medicus Divione aggregatus , 

In Dolana rationum Quria Secretarius Regius , 

Virin omni génère politioris Litcratura verfitus , 
Gracè & Latinè eruditifimus , 
Qui Pauperibuseffufî cumeharitate , 
Dilioribus fummâ cum laude Medicinam fecit. 
Patriam etiam feriptis ornavit. 

Quumque Doiïrinam probitate & pirate cumulait , 

Bonis magnum & eruditis fui defiderium reliquit. 

Naïus Belnx III. Nonas Decemb. anno MDC. XXXII. 

Denatus hoc in Agro Belna III. Cal. O&ob. MDCC.X. 

Cbarijfmo , femperque fibi lugendo patri t 
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Qaudius de Salins y 
Régi à Confliis y 
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hugues lu fuprema rationnm Bnrgundix Curia Sénat or, 

DE SALINS - 

Monument nm hoc pofntt j 

£r /'// Aitniverfarium folemne facrum 

Anntto cenfn conflituto. 

In perpétuant parentavit. 

Reqniefcat in pace. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Vingt-quatre Vers Lyriques fur la mort de P Abbé Bot fot. Imprimes 
en 1694. à Dijon , chez Keflayre. Ils fc trouvent à la iiiite de la Lettre de 
M. Moreau , liir le même fiijet, 

2. R rit Çiièle de tont ce qui s\-fl paffé dam la maladie de Madame d; 
Cccur-de-Roi-Vallot. 1697. in 4 0 . fans nom de Ville , ni d'Imprimeur. 

3. Réponfe aux paffages, tirés du Livre de M. de Mandajors , Aîaire 
d'Alès , intitulé : Nouvelles Découvertes fur P Etat de F ancienne Gaule, du 
tetns de Cefar. Cette Pièce fe trouve dans le Journal des Sçavans de 1 697. 
pag. 5 - j72.Edit.dc Hollande, in 12. 

4. Une longue Ode Latine en Vers Hcndécafyllabcs , adrcfTc'e à Pierre 
Taifand , qui l'inféra à la tête de Ion Commentaire fur la Coutume de 
Bourgogne , imprime à Dijon , chez Ref|àyre , en 1698. in folio. 

y. Il fit reimprimer l'Ouvrage de fon frère aîné, intitulé : D-fenfe du 
Vin de Bourgogne contre le Vin de Champagne , par la réfutation de ce qui 
a été avancé par f Auteur de la Thèfe foutenuë par M. le Pefcheur, aux Eco- 
les de Médecine de Reims y le j. Mai ijoo.&c. .Luxembourg, André 
Chevalier. ( Dijon ) 1704. in 8 \ M. de Salins y joignit un Averti flèment 
de quatre feuillets , & changea quelque choie au commencement de cctt« 
Piè^e. Quelques perfonnes prétendent que la Traduction Latine qui en fut 
faite, fous le fine de Dejenfio V tni Rargundioni advenus Vinum Campa- 
num , ctl du même Auteur. 

6. Copie de la Lettre de M. de Salins , &c. écrite ù un de fes amis , fer- 
vant à r Juter l'extrait de la Dijfertation de M. Moreau de Maufour, fur 
la Ville de Bibra.h. Dijon , Antoine de Fay , 1708. in 8°. pagg. 24. 

7. Lettre du un me à un de fes amis , contenant fes réflexions fur une 
Dijfertation Hi/lorique , au Jujei de f ancienne B/br.i./e , compofée par un 
Auteur anonyme , imprime à Paris en ijot. chez Pierre Cot. Beaune , 
François Simohnot , ( 1709. ) in 12. pa^g. 48. Cet Auteur anonyme eftle 
Pete Lempereur, Jéluite. Voy.Ie Journal des S f av. de 1709. pag. 521. de 
fuiv. Edu. de Hollande , in 1 2. M. de Salins c'toit très periuadé que Beau- 
ne eft l'an, n nr.e Bibracie , dont Jules- Céfar a fait mention dans fes Com- 
mentaires. Il fuportoitavec peine, qu'on ne fût pas de (on fèntiment. Son 
zèle pour la gloire de fà Patrie , c'toit au-delfus de toute expreflîon. Il m'a 
avoué qu'il avoit travaillé pendant trente années pour prouver fon fènti- 
ment. Ce travail produiflt un gros Ouvrage Latin , qu'il vouloit faire im- 
primer 
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primer aux dépens de la Ville de Beaune , qui ne voulut jamais faire les frais D g55yS5i 
de l'imprefïion. 

8. Relatio mirandx cujnfdamfupprcQionis alvi Joannis Berardicr, Bel- 
nenjîi Juvcnis. Paris , la Caille. Jean Berardier, qui vivoit encore en r-30. 
fut trois ans fans aller à la felle que très rarement. Ses excre'mens lortoient 
par les fucurs fréquentes. Cette dureté de ventre, qui lui arriva après une 
maladie dangereufe, ne l'empéchoit pas de fe porter allez bien. 

JEAN-BAPTISTE DE SALINS. 

ÇML INS , (Jean-Bapttflede ) frère aîné du précédent, Docteur en ' J- BAPT. 
kJ Médecine , naquit à Beaune au mois d'Avril 1690. & mourut en cette DE SAL,NS 
Ville, le 8. Février 17 10. âgé de 80. ans. Il a fait les Ouvrages qui fùivenc. 

1. Défenfe du Vin de Bourgogne contre le Vin de Champagne, par la 
réfutation de ce quia été avancé par P 'Auteur de laThèfe , foutenuë aux 
Écoles de Médecine de Reims , le y. Mai 1 700. dans la cinquième partie du 
Corollaire , que Pon raporte ici tout entier. Dijon , Jean Rellayrc , 1 70 1 . 
pagg. n. //. avec quelques changemens & un avcrtiflèment de Ion frere 
Hugues de Salins. Luxembourg , André Chevalier ( Dijon , Reffayre , ) 
in 8°. pagg. 3 1. It. traduite en Latin , fous çe Titre : Defenfio Vint Bar- 
gundioni advenus Vinum Campanum. Beaune, François Simonnot, 170;. 
/»4°. It. Dijon , Grangier, 1706. in 4 0 . pagg. 29. Voy. le Journal des 
Scavansde 1706. pag. 197. Edit. in 12. La Réponte qu'y fit M. le Pef- 
cheur , eft imprimée à la page y66. du même Journal. 

, 2. Lettre écrite à un Magiflrat du premier Ordre , pour réponfe <) un 
Doftcur Remois , Auteur cPun Libelle diffamatoire , par deux Lettres qriil 
a écrites contre P honneur C la réputation des Vins de Beaune, & particu- 
lièrement contre P Auteur de leur défenfe , tirée de fes Mémoires par un S ça* 
vant de qualité, de fes amis , par lefquels il e/l prouvé que le Vin de Beau- 
ne , e/l plus agréable & plusfain que le Vin de Reims. Paris , 1706. /«4 0 . 
pagg. 18. 

HUGUES SAMBIN. 

SAMBIN, (Hugues) de Dijon, Architecte. L'Abbéde Marolles, sAMmS ?* 
qui fçavoit fort bien , & qui avoiteompofé PHiftoire des Peintres, des 
Graveurs & des Architectes, fait naître Sambin à Dijon, quoiqu'en ait pen- 
fé Allard , Ecrivain peu exact , qui dans fa Bibliothèque du Dauphiné , 
prétend que Sambin , qu'il apelle mal Sambein , eft né à Vienne. La famille 
de Sambin eft certainement de Dijon. Elle y fubliftoit encore au commen- 
cement du fiècle dernier , & je crois que Hugues Sambin y eft mort. Quoi- 
qu'il en foit de cette dernière circonftancc , il a fait imprimer l'Ouvrage 
luivant : Œuvre de la diverfité des termes , dont on ufe en ArchiteEiure , ré- 
duit en ordre par Me. Hugues Sambin. Lyon , Jean Durant , 1 672. in fo- 
h° > P a g$- 7<*. H y a dans ce Livre trente-fix planches en bois , bien gra- 
Part. IL Nnn 
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HUGUES vécs , & afTcz bien deflinées. Draudius attribue" à Sambm l'Ouvrage qui 
SAMBIN* fuit : Termes d'hommes & de femmes , aornées de leurs bafes , corniches , 
frifes , &. . Je ne fçais fi c'cfl la même choie que l'Ouvrage précédent. 
Sambin a dédié Ion iSbeure de la diverÇiti des termes , à M. Eléonor Chabot, 
Gouverneur de Bourgogne , à qui il promet de faire & £ offrir à l'avenir , 
quelque chofe de mieux , fervant à P Architecture. Je ne crois pas qu'il ait 
tenu parole. 

On attribue à Sambin, & à Gau Jrillet , fon gendre , Mcnuifier de Di- 
jon , le DelTein du Portail de S. Michel de cette Ville , le platfbnds de la 
Chambre des Comptes , les formes de l'Abbaye de S. Bénigne , & une 
partie de celles de S. Etienne , Ouvrages qui ont encore aujourd'hui de la 
réputation. 

Julqu'à ce jour , on apcllc à Dijon , Sambin , le petit Hugues. J'ai des 
Livres qui lui ont apartenu , fur lefquelsil a écrit : Huguet Sambin, peut- 
être pour défigner la petiteflè de fa taille. 

Voy. le Catalogne a" Eflampes de l'Abbé de Marolles , imprime en 1 666. 
>ag. 116. & celui de 1672. pag. 63. Draudius, Bibliot. Clafic.pag. 206. 
Allard, Bibliot. du Dauphiné , pag. 201. 
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MICHEL SARRASIN. 

sarrasin! Ç4RR4SIN,( Michel) Médecin du Roi , & Confeiller du Confeil 
* O Souverain de Québec en Canada , etl né dans la petite Ville de Nuys , 
le y. Septembre 1659. Il exerça d'abord la Chirurgie avec honneur. Sa pié- 
té lui infpira le dcllein d'entrer dans le Séminaire des Millions étrangères. 
Apres un an d'épreuve, le Supérieur, qui connut fes difpofitions , luicoti- 
leilla de fuivre la Médecine , pour laquelle il avoit toujours marqué du pen- 
chant. M. Sarrafin obéit. Il exerce la Médecine avec beaucoup de fucecs à 
Québec , où il s'eft marié avec la rîllc d'un François , de laquelle il a eu quel- 
ques enfans. Un (èjour fi éloigné de la France ne l'a pas empêché d'être en 
relation avec plufieurs Sçavans de Paris. Il a compofe les Ouvrages fuivans. 

1. Hi/loire du Caflor , imprimée en 1704. dans l'f f//îW>r de P Académie 
des Sciences. Nicolas Lcmcry l'a inlcrée prelque toute éntiére dans fon Trai- 
té univerfèl des Drogues 1 impies , aux mots Ca/lor & Ca/torenm de l'Edi- 
tion de 1723. 

2. I l'tfloire d'un animal , qu'on peut apeller Rat d'Amérique , affez fenu 
blable à celui que Rai' us a décrit fous le nom de Mus Alpinus. Voy. le Jour- 
nal des Sçavans de 1718. pag. 586. Edit. in 12. 

3. Dans les Mémoires de Trévoux du mois d'Août 1728. pag. 1 J72. on 
trouve un long Certificat de Al. Sarrafin , daté le j. Octobre 1727. conte- 
nant la relation dune découverte finguliére , faite pendant le printems de la 
même année, dans le Caveau de l'Hôpital , près de Québec. On décou- 
vrit les cadavres entiers de trois Rehgiculès, enterrées depuis plus de vingt 
ans , & couvertes de chaux vive. Elles étoient mortes de la petite vérole en 
1703. & 1708. & leurs corps rendoient encore du fang. Les journaliftcsonc 
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joint à cette Pièce, l'Eloge de M. Sarrafin , où ils J;fent qu'il s'cft didin- MICHEL 
gué entre les Médecins de toute l'Europe , par fi venu auftére &: là rare pru- SARRAS1 ^- 
dence , autant que par Ton éminent fçavoir ; ce qui engagea le Roi Loiiis 
XIV. à lui donner la Place qu'il occupe à Québec. 

4. Dans YHi/loire de ? Académie Royale des Sciences , année 1730. on a 
placé quelques Remarques de M. Sarrafin , fur une efpèce d'Erable de l'A- 
mérique Septentrionale , dont la fève efi purée , fartant par incijîon pendant 
le mois d? Avril &c. 

5. M. Sarrafin a fait un Traité Mf. fur la Pleureufic. 

Le P. de Montfaucon , dans le Suplément de fon Antiquité éclaircie , . 
Tom. II. pag. 892. cice M. Sarrafin à l'occalion du Lotus d'Egypte , &c 

"v* *î ? "î - ' 'î* 'î* '^'{^ ""î* 'î* "ijr 'Ç* *3r "5* : *■$* "Ç* *Jr> "^r *$* ""5* "Ç^ 'Jr'"^ "Jh 'fr^p 

CLAUDE SAULNIER. 

S AU IN 1ER, ( Claude ) Prévôt & Chanoine de l'EgîiÊ Cathedra- CLAUDE 
le d'Aucun, étoit né en cette Ville, où il mourut le 15. Mais 1697. SAULN1E,t 
âgé de 76. ans. Il étoit devenu aveugle quelques annécsavant là mort. On 
lit l'Epitaphe fuivante dans la Cathédrale d'Autun , où il cil enterré avec 
François Saulnier, fon oncle paternel. 

Hic jatet D. Franc. Saulnier, utriufque Juris DoBor , quondam Cano- 
nicus hujus Ecclefix , & prxpofitus deSufieyo, qui Officium B. Erancifci 
ritu folemniori celebrandum inftituit. ObiitlV, Id. Attg. an. D. 1610. 
Hic cum Patruojacet vener. D. Claudius Saulnier , prima pofi Decanum O" 
Qantorem dignitate confpicuus ab an. xt. fax £4. vidit tucem magnéto qui 
ambulat in tenebris , nunc in umbra mortis fedens in pace quiefeit , donec 
lux xternaluceateiin novijfîmo die. Obiit 1 5. Martii an. Sal, 1 697. xtat. 76. 

Claude Saulnier rfeb. connu que par cet Ouvrage : Autun Chrétien , con- 
tenant la nai fiance de fon Eglife , les Evcques qui font gouvernée , & les 
hommes illufires qui ont été tirés de fon fein , pour oc cuper les Sièges les plus 
confidérables de ce Royaume, Çf les premières Dignités de r Eglife , J es pré- 
rogatives & fon progrès. Autun, Jacques Guillcmin , 1680. in a?. 




PIERRE SAULNIER. 

SA UL NIE R , ( Pierre ) 87e. Evcque d'Autun , fut élevé à cette pierre 
Dignité au mois de Mars 1 588. à l'âge de 40. ans. 11 paflbit pour l'un SAULNIER 
des plus habiles Canoniftes de fon tems. Il mourut, félon Claude Saulnier, 
Ion parent, duquel j'ai fait mention , à 64. ans, le 24. Décembre 1612. à 
Autun. Le témoignage de Claude Saulnier me paroied'un plus grand poids 

3 tic celui de Claude Robert , qui dans fa Gaule Chrétienne , place la mort 
e ce Prélat en 1 6 1 6. Robert nous aprend qu'il étoit de Charollcs , & qu'il 
avoit été Moine , Prieur Clauftral & Chambrier de Charlieu. Claude Saul- 
nier, dans fon Autun Chrétien f fait mention d'un Difcoursque cet Evê- 
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SaulnÎer C ï Ue fi ! 3 PoUvcrtUW des Etats de Bourgogne j mais il ne dit pas s'il eft im- 
prime. 

Voy. Saulnicr, Autan Chrétien , pag. 67. & Robert, Gallia Chriflia- 
na, pag. 26. J 

Ilyaeûun JEAN SAULNIER, qui a compofé un Ouvrage 
quia pour Titre : Tableau des Vérités Chrétiennes , contenant les r^folu- 
ttons de plufteurs belles Que{lionsTheologiques, Morales; traduites de f Ita- 
lien du R. P. Ange Delly. Paris , léy.ik 1636. in 8°. 

Le P. Labbe , dans là nouvelle Bibliothèque des Mff. p. 2 1 r fait men 
non d un autre JE A N S A U L NIER, Dorteur e/Théologic , Au- 
leur dun MC intitule : Max/on de confeience , & confèrvé dans la Biblio- 
thèque du Roi. Part. IL Cod. 2^5. 

C'elt peut-être le même que JEAN SA ULNIER , qui , f e l on le 
Docteur de Launoy , en fon Hi/loire Latine du Collège de N a jarre p 12e 
202. &pag. 209.Edu. « 4 °. étoit Bourlîer du Collège de Navarre en 
1491. oc 1 héologien en 1497. 

Un autre PIERRE SAULNIER a fait imprimer l'Ouvrai 
fuivant : De Capite Ordinis S. Spiritûs , Difertatio , ht qna ortus pro- 
grefîufque tottus Ordinis, acfpeciatim Romans. Domus, amplitudo ûrx 
rogatws. , jus & «conomia dijferuntar. Auth. PETRO SAULNIER 
Lyon , 1 649. aflèz gros in 4 0 . 

Je ne fçais fi tes SAULNIER font delà même Famille que CLAUDF 
ET PIERRE SAULNIER. 1 ^ nuut * 

GASPARD DE SAULX. 

de'sTu'Ïx S ^ U L hÀ GafpAr J ) Mardchal de Tavanes » fiIs de Saulx 
Seigneur d Orrain , Grand Ecuyer de Bourgogne ; & de Marguerite de 
Tavanes,- naquit a Dijon au mois de Mars 1 509. Il époufa , le 16 De 
cembre 1 H 6. Françoife de laBaulme , fille du ( omtede Montrcvel ' dont 
il eut cinq garçons & deux filles. Il mourut en fà Terre de Sully le IQ 
Juin 1 573. & fut enterré dans le Chœur de la Sainte Chapelle de Dijon 
Proche du Grand Autel , à côté de l'Evangile. On lui éleva un très beau' 
Mauiolee en marbre' blanc , fur lequel on mit cette Infcription. 

D*hardicjfe , (Pajfaut, de confeil , de vaillance, 
Je déps , [i]je prins , faidé , je regagnai , 
Charles-Quint y un Mi lord, Henry , le Dauphiné , 
A Renty , à Calais , aux Guerres , à Valence, 
Cinquième Maréchal, premier je fus en France, 



A '° 5Cf " Vf' ° uI « àt ce Marc'chal on t aflêi bien douille,, C« Rf*2L '„ T 

Admirai 
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Admirai de Levant , aux Mers j'ai commandé \ GASPARD 

' J DESAULX 

l*y , Lieutenant de Roy , la Bourgongne gardé ; 

J'ay , four lui-même , été Gouverneur de Provence ; 

En foixante-trois ans qu'au monde j'ai vefcu, 

Je n'ai rien , fors la mort , treuvè qui ait vaincu 

Ma puiffance , mon bras , mon bonheur , ma proue ffe , 

Dont mon corps , iwc» efprit, & mon renom auft, 

Vieil y heureux, immortel , gifl , revifly court fans ce ffe 

Au tombeau , <fo/7* /« deux , />*r fo«* c<r monde icy. 

On lit enfuite ce qui fuie. 

La Réduction des Villes de Châlon , Maçon , Tournus & Villefranche , 
1 562. /« Victoires obtenues es Batailles de Jarnac , Moncontour , 1 j66. 
/wr Roi Henri II ouled. Sr. Maréchal s'efl trouvé, témoignent fa valeur. 

Dame Françoife de la Baume , \_ï]fa Compagne , par l'étroite amitié 
(Centr'cux, a fait conflruire cette fipulture. Paffant , prie Dieu, bien te 
f oit : A la mi-moire de Gafpard de Saulx, Sieur de Tavanes , Maréchal de 
France , Gouverneur pour le Roi en Provence , qui dicéda en Juin 1 575. 

Guillaume de Saulx de Tavanes , fon fis al né, Lieutenant Général de 
Sa Ma je (lé en Bourgogne, a fait mettre ici cet Ecrit par devoir de piété. 

Je paire fous filcncc les actions de ce grand Capitaine , parce qu'elles 
n'entrent point dans le plan de cette Bibliothèque. 

Gafpard de Tavanes n'eft pas l'Auteur des Mémoires imprimes fous (on 
nom ; c'eft Jean de Tavanes, qui les a compofés , comme nous le prouverons 
dans l'article de ce dernier. 

On ne voit dans ces Mémoires que cinq ou fix Avis de Gafpard de Tava- 
nes , fur les affaires pré fentes delà France en 1 J72. Us font à la page 442. 
Il y a encore quatre Avis du même dans les Mémoires de Guillaume de Ta- 
vanes , pag. 81. de l'Edh. in folio & pag. 77.. dcrFEdic. /«4 0 . où Ion n'en 
trouve que trois, le premier ayant été retranché, je ne fçais par quelle raifon. 

Il faut bien prendre garde de confondre ces Avis, avec ceux qui ont coutu- 
me d'être à la tête ou àîa fin des Mémoires qui portent le nom de Gafpard de 
Tavanes. 

Ceux-ci font de la compofition de Jean de Tavanes , le fils , puifqu'il eft 
parlé des Rois Henri IV. & Loiiis XIII. à la page 19. du $*.Av/s, où l'Au- 
teur s'adreflè à ce dernier , & lui rapelle le fouvenir de Ion pere ; ce qui ne 
fçauroit convenir à Gafpard de Tavanes , mort 28. ans avant la naiffance de 
Louis XIII. 

Le P. Perry, Jéfuite, à la page 280. & fuiv. de fon Hiftoire de Châlon , 
raporte quelques Lettres du Maréchal de Tavanes. Il fait l'extrait de quel- 
ques autres , aux pagg. 321.329. 244. & 24J. 

[1] Elle mourut en 1608. Voy. fon Eto^ed.ws le Tom. III. liv. XI de YWfioère tcdtJUfli- 
qtie de Bh* . qui eft contraint de lui rendre jultice , maigre* le* préjugé de fon parti. 

Part. II. Ooo 
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GASPARD A la page 369. des Mémoires de M. de N'vers ; Paris , Billaine , 1665. 

de saulx ;„f 0 jj 0 f on trouvc une Lettre du Maréchal de Tavanes au Roi Charles IX. 
datée du 3. Décembre 1^67. 

Le P. Bertaud , Minime , à la fin du I. vol. de fon illuftre Orbaniale , 
ou Hifloire de Châlon , a inféré un abrégé des chofes plus mémorables , arri- 
vées pendant les Guerres Civiles , fous les Règnes de François II. Charles 
IX. Henri III. & Henri IV. & particulièrement celles qui regardent Chu- 
Ion, & quelques autres Villes de la Province de Bourgogne , tirées des Mé- 
moires de M. de Tavanes , d'Avila & de plufieurs Mff. Quand même cette 
relation feroit tirée entièrement des Mémoires de Tavanes , Qafpard de Ta- 
vanes n'y auroit point de part , puifqu'il n'efl; pas Auteur de ces Mémoires , 
comme je l'ai dit. Cependant on trouve dans cet abrégé , quatre ou cinq 
de fes Lettres. C'eft tout ce qu'on peut lui revendiquer de cette compila, 
tion. 




Mèdicis , par Gafpard de Saulx. Mf. in folto , original. 

Lettres écrites par Gafpard de Tavanes , à plufieurs perfonnes de qualité. 
Gros in folio, Mf. original. Lettres écrites à Gafpard de Saulx , par plu- 
fieurs Princes ; François II. Charles IX. Catherine de Médias, des Cardi- 
naux , &c. Lettres écrites à Gafpard de Saulx , par Guillaume de Saulx 
Seigneur de V illef rançon , petit in folio. Recueil de diverfes Pièces , con- 
cernant le démêlé entre M. Gafpard de Saulx, & MAL Recours , & Po- 
pon , Confeillers au Parlement , Commiff aires du Roi pour l 'exécution de 
f Edit de Pacification , du 15. Décembre 1575. in folio, tbij. Déclaration 
du Roi , Ordonnances & Requîtes de ceux de la Religion Prétendue Réfor- 
mée, trouvées chez M. Gafpard de Saulx , in folio. 

Autres Lettres écrites à Gafpard de Saulx , par des Princes, &c. in folio. 
Lettres de plufieurs Maréchaux de France , écrites à Gafpard de Saulx , in 
fjlio. 

Nicolas Bonycr , Dijonnois , a dédié au Maréchal de Tavanes , fa Tra- 
dition en Vers François Alexandrins, de l'Elégie du Mantoùan , fur les 
Poètes lafeifs. 

Voy. fbn Eloge , par François de Rabutin , dans fon Commentaire fur 
les dernières Guerres , fol. 1 6 j. Les Lettres de Languet, Tom. L Edit. de 
Ludovic. Le Gendre , Hifloire de France , Tom. III. pag. 128. Le P. 
Anfclme , Hi/l. des grands Officiers de la Couronne ; & le DiMonnaire de' 
Moreri. 

GUILLAUME DE SAULX. 

Tx^l\h' v ^ A V L X, ( Guillaume de ) Seigneur de Tavanes , Chevalier des deux 
Du saulx O Ordres du Roi , &c. Bailli de Dijon , étoit fils de Gafpard de Tava- ' 

nés , Maréchal de France ; & de Françoife de la Baulme. Il c'poufa , le 1 8. 

Odobrc 1 ; 7 6. Catherine Chabot , fille aînée d'Eléonor , Comte de Chai- 
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ni , Grand Ecuycr de France , dont il eut pluiieurs enfans. A l'âge de 79. GUILL. 
ans, il fe remaria avec Jeanne- Baptiftc de Pontaillier ; Jean de Saulx & DESAULX 
Guillaume de Tavanes , vinrent de ce dernier mariage. Guillaume de Saulx 
mourut après l'an 1633. âgé de plus de 80. ans. 

L'unique Ouvrage qu'il a laifle , ell intitulé : Mémoires de plufieurs cho- 
fes avenues en France , ès Guerres Civiles, depuis fan\ $60. juf qu'en Pan 
1 596. La première Edition eft in 4° chez Samuel Bachi-Petri. Pagg. 86. 
[ 1 ] il y en a une autre à la fuite des Mémoires de Gafpard de Tavanes. Lyon, 
in folio. Elle eft fans date , fans nom d'Imprimeur, & à deux colonnes. 
Marcel [2] en cite une autre de 1 625. que je n'ai pu voir. Le P. le Long , 
qui en fait auflî mention , [3] dit qu'elle ell in 4°. La première eft fort dif- 
férente des autres , & n'eft qu'en deux Livres. Le premier Avis de Gafpard 
de Tavanes ne s'y trouve pas. 

Voici d'autres Pièces qui regardent Guillaume de Tavanes. Elles étoient 
autrefois dans la Bibliothèque de M. de la Mare , à Dijon , & fe trouvent 
aujourd'hui dans celle du Roi. 

Lettres écrites à Gafpard de Tavanes, par Guillaume de Saulx , Seigneu» 
de VilU f rançon , petit in folio Ml. Lettres écrites à Gafpard de Saulx , pat 
plufieurs Princes , avec quelques autres de Henrt III. à Guillaume , fils aî- 
né de Gafpard , gros in folio Mf. original. Lettres écrites à Gafpard & 
Guillaume de Saulx , par des Princes. Mf. in folio , original. 

Philibert Bretin , Médecin de Dijon , dédia en 1 ^82. fa Traduftion 
Françoifede Lucien à Guillaume de Tavanes, Çt à Jean de Saulx, fon 
frère puîné. 

Voy. le Gendre , Jugemens fur les Hifloriens de France, la Bibliothè- 
que d^s Hifloriens de France du P. le Long j & le Dictionnaire de Morcri. 



S 



JACQUES DE SAULX. 

AULX, ( Jacques de ) Comte de Tavanes, Lieutenant Général des JACQUES 
Armées du Roi , Bailli de Dijon , l'un des plus braves hommes de fon DE SAULX 
tems , & des plus expérimentés , mourut le 22. Décembre 1683. à l'âge de 
63. ans. Il avoit époufé Louife-Henriette Pottin, fille puînée de Réné, 
Duc de Trefmcs, Pair de France. 

Il a compofé des Mémoires concernans les Guerres de Paris , depuis la 
Prif on des Princes , en i6jo. juj qu'en 1653. Paris, 1691. & Cologne, 
la même année, in 12. 

Voy. la Bibliothèque des Hifioriens de France du P. le Long -, & le Dic- 
tionnaire de Moreri. 



[1] Dans l'Edit. in 4 0 . on trouve une petite Préface , & une Epure Dédicatoire au Roi Louis 
XIII. qui ne paroifTent pas dans l'Edition in /«/10; Y Index de lin 4 0 . eft par matières , & celui de 
Vin folio , eft par ordre alphabétique. 

[*] Hiftoirt de France , Tom. IV. 

[îj BiblioAi^Ht des Hifioritntdt Inna , pag. 4J4- N°. 8^1. 
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JEAN DE SAULX. 

jean DE O A UL X> ( Jean de ) Vicomte de Tavanes & de Ligny , troifîcme 
SAULX. v3 fils du Maréchal de Tavanes , fut Gentilhomme de la Chambre du 
Roi Charles IX. Capitaine des Gendarmes , Gouverneur d'Auxonne, puis 
Lieutenant de Roi fous Henri III. dans PAuxerrois. Henri IV. lui donna 
un Brevet de Retenue pour être Maréchal de France , & lui permit, en at- 
tendant de continuer , d'en porter le Titre & les Armes ; ce que le Roi 
Louis XIV. confirma de nouveau par un Brevet du 1 6. Mars 1 6 1 6. avec 
pouvoir d'entrer dans lès Confeils après les Officiers de la Couronne , & la 
joùifTince de la penfion de Maréchal de France. Il époufa en premières no- 
ces , le 14. Janvier 1 579. Catherine Chabot , fille du Marquis de Mirebeau; 




Jean de Tavanes eft le véritable Auteur des Mémoires imprimés fous le 
nom de Gafpard dcTavanes ; on n'en fçauroit douter , pour peu qu'on faflè 
d'attention à ce qui y eft raportc. M. le Gendre les attribue à Guillaume 
de Tavanes. Cependant celui-ci avoué' qu'à la mort de fon pere, il n'avoir, 
que 19. ans. Comment accorder ce fait avec ce qu'en avance l'Auteur des 
Mémoires , qui ne fe donne que 1 8. ans à la mort du fien ? Le même Au- 
teur des Mémoires fe qualifie Gouverneur d'Auxonne , & Lieutenant de 
Bourgogne pour le Duc de Mayenne ; ce qui ne peut convenir qu'à Jean de 
Tavanes. Il entre auffi dans le détail du Siège d'Auxonne , & le dit Gou- 
verneur de cette Ville , Titre que n'ont jamais cû , ni Gafpard , ni Guil- 
laume de Tavanes. » Les Huguenots ( dit-il ) y avoient empoifonné les 
» puits , y jettent du blé , m'envoyent un peftitèré , avec une Lettre ; je 
» fis boucher les puits , deffendre les eaux , fans oiiir le peftiferc , ne reçois 
» rien de la Ville , laquelle nous forçâmes de fe rendre , &c. » Je pafîè 
quantité d'autres traits fèmblables , qui prouvent invinciblement que Jean 
de Tavanes cil l'Auteur des Mémoires. Dans l'Epitre Dédicatoire à fes en- 
fans , neveux, coufins , » j'ai vu, dit-il, j'ai fçd partie des faits de M. 
» de Tavanes , mon pere , non du tout par lui , qui, à la forme des anciens 
» François , s'employoit à faire , non à dire ; fi peu curieux , qu'il a refii- 
» fé des Mémoires à ceux qui vouloient , difoit-il , immortalikr fon nom. 
» Ses A&es, fes Avis [1] confidérés, fe trouveront Confeils d'Etat, &c. » 

J'ai vu trois Editions de* Mémoires de Tavanes , toutes trois in folio , 
fans date d'imprefïion, & fans nom de Ville. Il y en a une qui eft intitu- 
lée : La Vie de M. Gafpard de S aulx , Seigneur de Tavanes , &c. ensem- 
ble quelques Mémoires (J Avis d'Etat , donn. s au Roi par M. le Vicomte 
de Tavanes , fon fils ; imprimés à Sully par fon Commandement. 

Je ne fçais fi je dois compter pour une féconde Edition, celle qui a pour 
Titre : Mémoires de très noble , &c. Gafpard de S aulx , &c. Seigneur de 
Tavanes. Selon toutes les aparenecs , c'eft la même que la première , faite à 

[1] Ces terme* prouvent , ce me femble , que Gafpard de Tavanes n'a fait que des Avis. 

Sully ; 
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Sully ; il n'y a de changement que dans le Titre ; car on y voit les mêmes JFANr DE 
caractères, le même papier, même nombre de pages, (478) même vi- 5AU1 * X ' 
gnette ; & ce qui paroît décider cette quellion , c'elt que dans cette pre'ten- 
duë féconde Edition , à la première colonne de la 417e. page, on trouve 
une tranfpolition de chiffres, de même que dans l'Edition de Sully. Comme 
l'Auteur y raconte des choies arrivées en 1 61 6. , on peut fixer cette impref- 
lion à l'année fuivante , ou environ. Elle cft fur du bon papier , en beaux 
caractères , & mérite , ce me femble , la préférence fur la troiliéme , fai- 
te vers 1650. à Lyon, fi je ne me trompe. C'ell, làns doute, de ces 
Editions que parle Guy-Patin , [1] en ces termes. » J'ai oiii dire autrefois 
» au P. Louis Jacob , Carme Bourguignon , qu'un certain M. de Tavanes 
» avoit fait imprimer dans un Château en cachette , un tome de Mémoires 
» Hiftoriques , in folio , qu'il n'avoit ofé publier , à caufe de plufieurs cho- 
» les étranges qu'il y avoit dites contre les Grands , & entr'autres , de Ca- 
» therine de Médicis, & qu'il n'en avoit donné que quelques exemplaires à 
» peu de fes amis. Cet Auteur y parle quelquefois hardiment ; mais néan- 
» moins je n'ai encore pû rien trouver de pareil. Vir fuit Mjlitaris ingenii> 

* fervent C altè cinÙui , qui ne fut jamais Içavant , mais qui a tâché de 
» s'apuyer de quelques raifons d'Etat, plus vrai-fêmblables que bonnes, in 

• gratiam fui Régis , &c. „ il parle ailleurs de Fourmy, Imprimeur de Lyon 
„ qui avoit imprimé le Varandaus , & qui venoit de faire une Edition 
„ des Mémoires de Tavanes , qu'il ne débite qu'en cachette , parce qu'il n'en 
„ a pû obtenir le privilège pour plufieurs choies bien hardies qui font là-de- 
„ dans , de François 1. de Henri II. ôc de Catherine de Médicis. 

M. l'Abbé le Gendre , dans lès Jugemens furies Hi/loriens de France , dit 
que l'Auteur des Mémoires de Tavanes , eil un Caton , qui moralife à tou9 
momens ; & pour ce qui le regarde , ajoûte-t-il , il n'efi pas autrement Ca- 
ton ; car il fc loue fouvent , & ne celle de louer & fon Perc & fa Famille. 

Les Journalilles de Trévoux [2] confeillent à ceux qui voudront le mêler 
de Littérature 6c d'Hifioire , de lire les Mémoires de Gafpard de Tavanes , 
parce qu'ils (ont remplis d'une infinité de faits remarquables. 

Je viens de découvrir dans b curieulc Bibliothèque de M. le Préfidenc 
Bouhier , un Ml. in folio , qui contient les Mémoires de Jean de Tavanes 
pour la Vie de Gafpard de Saulx , Sieur de Tavanes, Markhal de France , 
fonpere, & pour la (ienne. Ce lont les matériaux qu'il avoit rallcmblés 
• pour en former , ce qu'on apelle tantôt les Mémoires de Gafpard de Tava- 
nes , & tantôt la Vie de Gajpard de Tavanes. 

En 1 C74. on vit paraître m 8°. à Paris , chez Hulpeau & de b Noue , 
un Livre , fous ce Titre : Inflruclion & Devis d'un vrai Chef de Guerre , 
ou Général d* Armée , recueilli des Mémoires de feu Gafpard de Tavanes , 
par Charles de Neuf chai fes , Seigneur des Francs , neveu du Maréchal. [3] 

[1] Voy. Lrtmt 117. 6- i jô*. k Charles Spon. 
[*J Mimotrcidt Trévoux, Juin 1717, pag.pjo. 

[îj Voy. duVerdicr , B'Hiot. Françaifr , paR. ïç8. & ta Croix-du Maine , pâR. 48. Cette 
Edition de YlnJJrttEîioH (y Devit, que je crois unique, porte tantôt le nom de l'un de ces Librai- 
res , & tantôt celui de l'autre. M. l'Abbé Lençlet, à la pag. 85. du itfe. vol. de fa Méthode r 
étHditr IWjlQire , Edit. in 4 0 . a pris cette 1&mBk» pour les Mcmoira de T avant,. 
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JEAN DE Quoique Ncufchaifes , au 6 i e . feuillet de cette Inftruïïton , maraue ex- 
4AULX. prclîëmer.t qu'il l'a puife'e dans les Mémoires de M. de Villefrancon ( Guil- 
laume de Tavanes, Gouverneur de Bourgogne fous le Duc d'Aumalc ) Se 
dans ceux du Sieur de Beaumont-Brifé , Lieutenant de Roi en Bourgogne , 
fous l' Amiral de Brion : Il ne cite qu'une ou deux lignes de ces Mémoires : 
tout le refte eft tire* des Mémoires , qui portent le nom de Gafpard deTava- 
nés. Au feuillet y a. & fuiv. il v a un Dr/cours du Combat en Champ Clos y 
qu'on cite comme une Pièce tirée des Mémoires de Tavanes. Je n'ai pu trou- 
ver dans ces Mémoires , ce Difcours qui eft curieux. 

Qu'il me foit permis de hazarder une conjecture lur les Mémoires MJf. de 
Tavanes. Je les crois fort différens de ceux qui {ont imprimés. M. de la Ma- 
re en avoit une copie Mf. qui eft aujourd'hui dans la Bibliothèque du RoL 
C'cft-là où l'on peut vérifier , fi ma conjecture eft bien fondée, [i] Voici 
fur quoi je l'apuye. Je n'ai pu trouver dans les Mémoires imprimés , le Dif- 
cours du Combat en Champ Clos, que Neufchaifes dit en avoir tiré ; peut- 
être fe trouve. t-il dans les MiT. 

Voy. le Gendre, Jugemens furies Hi(loriensde France. Le Long, Bi- 
bliothèque Hijloriqut de France. M. Lenglct du Frelnoy , Méthode pour étu- 
dier rHi/loire. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 137. & le Diction- 
naire de Moreri. 




BENIGNE DE SAUMAISE. 



BENîG. DE Ç*AU MAIS £ , ( Bénigne de ) [2] Seigneur de Tailly , Bouse & S. 
SAUMAISE ^ [jutp^ d'une Famille [3] noble & ancienne, fut fils d' Etienne , Lieu- 
tenant Particulier en la Chancellerie [4] de Semeur-en- Auxois ; & d'Antoi- 



[1 ] A la page 66. des Mff. de M. Seguier , on cite les Mémoirtt de Tavanes en ». Toi. in folio 

[1] Le furnotn de Bénigne de Sanmaift donne lieu à une efpèce de Problème , qu'il eft mil aifié 
deréloudrc. Dans fa Traduction de Denyt d' Alexandrie , il prit le nom àtSaxmaife. Depuis et 
tcms-là, il s' apel la prefquc toujours Saxmaife, ou de Saxmaife , ainfi que tous fes enfàns. Daniel 
deSditnaife, fon frère, Sieur de Pitdt-He-Tonds , qui avoit long-tems porte* les Armes dans les 
Régimens du Duc de Bouillon , & du Sieur de Dammanin , & qui fut enfuite Receveur des Aide» 
ir Tailles en l'Election de Vexclay , fut le premier de fa Famille , fi je ne me trompe , qui réta- 
blit l'article, de y dans le furnom de XjuBMr/r. On en voit la preuve dans on Jugement des Corn-- 
mifTaire* du Roi, pour le Règlement des Tailles en la Généralité de Paris, du 14. Décembre * 
1 Jpp. confirmé par un Arrêt de la Cour des Aides de Paris , du 7. Juin 1600. qui ordonna que ce 
Daniel , comme ijfît de noble Lignée , joSiroit des privilèges 6" exemptions axi apartiennent a la vrayn 
AV'iV/f. Lefquels Aâes , avec des Lettres-Patentes de confirmation , dut. Juillet 16 10. furent 
régiftrés au Parlement de Dijon, le it. Août idxi. D'un autre coté , plufieurs.prcuves engagent 
à croire que le nom de cette Famille étoit Saxmake. Aux preuves qu'en a raportees M. delaMon- 
«oye, en fes Additions au Menagiana de l'Edition de 171 J. Tom. I. pag. C4. il me feroit aifé d'en» 
ajouter grand nombre d'autres. Dans l'Arrêt de réception de Bénigne en la Charge de Lieutenant 
en la Chancellerie de Semeur , il elt apellé Saxmaîre. J'ai vôj une de ces Sentences rendues peu 
après, & lignées de la même manière , & un Arrêt du Parlement du 10. Avril 1504.011 il eft 
apellé Bénigne Saxmaife. Dans le Rcgiftrc du Parlement de Dijon , féant à Semeur en Juillet 
1594. il eft parlé de laréfignation de la Charge de Confeiller , faite à Sn,igne Saxmairetiu M. de 
JaRtynie, fit ordonne l'information de vie & moeurs , &c. dudit Saxmaire.' Les Vers de Jaeqxet 
Cuijon , qu'il fil imprimer lui-même à la fuite de Denyt le Péric'gtte , fol. 43. font adrelTés ad Be- 
nignxm Sain arianxm. Son pere Etienne , à la fête d'une Sentence rendue , le ij. Nov. 1578. 
prend la qualité de Docteur en Droit, Lieutenanx Particulier en la Chancellerie de Semeur, & 
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nette [y] Sayve , fille de Jean Sayve , Seigneur de Flavignerot, Prefidcnt bevig. de 
à Mortier au Parlement de Dijon. Il fut reçu, le 15. Mai [6] 1 587. en la SAUM AISE 



fon oncle Jt'rSme de Saumaife , Conseiller au Parlement de Dijon , ne fe font jamais apcllés que 
Saumairc. Pag. *8. de Vhtat des Officiers de Piilippei le Hardi , Due de Bourgogne , dans le II. vol. 
des Mi moires de Guillaume Aubré , pour fetvir à CHifloirc de France (y de liburgoenc , il eft parlé 
d'un Jean de Saumaire , Receveur du Domaine de Dijon en 1501. & ce dernier n'a jamais 
autrement figné fon nom. Par trois Arrêts du Parlement des tj. Juin 1514. 17. Février 
icji. 5c *8. Juin IJ4J. & par divers auties A<ftes de la Chambre des Comptes, que j'ai cii* 
entre les mains , on voit qu'il en étoit de mime de François de Saumaifc , leur pere , Maî- 
tre en la même Chambre, & de Jean Saumaifc , pere de Frai.çiis , qui étoit Receveur 
au Bailliage de Dijon. Comment refifter à des faits auflî évickns ? Voici cependant de 
quoi en balancer la force. Ce font de vieilles heures qui font aujourd'hui entre les mains de M. 
Millicre , Seigneur A'Aiferey, & qui ent autrefois apartenu à Jean de Saumaifc , dont il vient 
d'être parlé. 11 a écrit de fa main fur la fin, qu'il étoit fils de Hiérome de Saumaifc , Seigneur de 
CLafans StàtCfambeu. Il y fpécifie enfui te tous les emplois, fes deux mariages; le premier, 
avec Michèle Contaut , la naiuance de François de Saumayic , fon fils. C'eft ainfi qu'il a écrit le 
nom de l'un & de l'autre. La fuite eft de la main de ce François , qui s'y qualifie Ecuyer ; 2c de 
celle d'Etiennette Jaqueran , fa femme , & contient les naiflances de leurs enfans ; entr'autres , 
celle d'Etienne de SaHlmayfe % fou fils aîné , pere de lie nigne , le nom duquel fe trouve écrit com- 
me je viens de le marquer. De plus , le foixantiéme des Sonnets de Claude Turrin , imprimas en 
1 571. cil adreffé à un homme de cette Famille , qu'il apellc Saumaife . Enfin , à la vue des heures 
mentionnées ci deflus , & dont la foi ne paroît aucunement fufpc&e , il eft difficile de n'être pas 
convaincu, que tel étoit le vrai nom des ancêtres de Bénigne de Saumaifc. Ainfi fon frère , ficlui 
& leurs defeendans ont été en droit de le reprendre. 

[}] Antoine Clément , en la Vie de Claude de Saumaifc , qui eft au-devant de fes F.pitret, l'a 
voulu faire defeendre des anciens Comtes de Saumaifc , alliés aux Ducs de Bourgogne , & qui 
étoient des plus grands Seigneurs de la Province. M. de la Mare , en fa Vit manuferite du même 
Saumaifc, lui adonné la même extraction , aparemmentpar complaifance pour fa Famille. C'eft 
une idée qui n'eft jamais venue en la tête , ni de Daniel de Saumaifc , lequel n'auroit , fans doute,' 
pas oublié cette alliance, lorfqu'il fe fit confirmer en fa Nobleflc , ni de Claude de Saumaifc loi- 
mime ; mais après fa mort , la vanité de fa veuve l'engagea à hasarder cette Généalogie , qui n'a 
aucun fondement ; l'ancienne Famille des Comtes de Saumaifc étant éteinte depuis le XIV. fiècle. 
Cela n'empêche pas que la Famille de Bénigne de Saumaifc ne foit noble 8c ancienne , comme on 
vient d'en voir la preuve. Audi M. de la Monnoye , lequel en l'endroit ci-deflùs marqué , avoir 
femblé la révoquer en doute, s'en eft rétracté dans fes nouvelles Additions au Mtnagiana, qui 
font imprimées dans les Mémoires de Lirtérature de M. de Sallcngrc , Tom. I. p. 141. On remarque 
encore que les Saumaifc n'ont jamais repris de Fief pour la Seigneurie dont ils ont porté le nom. 
Cela eft prouvé par les Régiftres de la Chambre des Comptes. Pag. 1 jx. 6e pag. 1458. de l'Hif- 
toire de Saint Etienne de Dijon , il eft fait mention d'un Bartkelcmi de Saumaife , Bourgeois de Dijon, 
qui en 1 151. fit une fondation dans la Paroiflè de Notre-Dame de cette Ville , dans l'inteacion d'a- 
voir en cette Eglife , qu'on bâtiflbit alors , une place pour fa lepulture. Voilà , ce me femble , 
le plus ancien de ce nom. Il a été inconnu néanmoins à ceux qui ont fait la Généalogie de cette 
Famille. 

Voici encore un témoignage autentiqne , dont il eft à propos de faire part au Lecteur. Je l'ai 
tiré d'un Livre in folio Mf. que je conferve dans mon Cabinet , & quia pour Titre : Inflrtttlion gé- 
nérale de toutes Ici affahes a\t»s lefauelles il a plu à Dieu de m'exetecr , &c. Pierre Saumaife , Concil- 
ier au Parlement , Seigneur de Chafans , quiavoit drefle cette InftruCHon pour fes enfans , leur 
commande des'en ftrvlr pour terminer Ks Procès qu'ils auroient avec les parens de Philippe Gy- 
roux , Préfident au Parlement , condamnéà mort par Arrêt du Parlement de Dijon , le 8. Mai 
io*4{. 6c à faire amende honorable à Pierre Saumaifc , la torche au poing. On lit , page 7. de ce 
Mf. & fui vantes : 
» Nobleflc de toutes les lignes paternelles & maternelles de mes enfans, 

» Pour la preuve de onze degrés de race de mon Nom & Armes , il faut voir l'arbre de géné- 
» ration depuis Odo de Salmaria , feu Salmafia, jufqu'à mes enfans. En marge duquel eft l'Arrêt du 
» Parlement de Dijon , donné , toutes les Chambres aflèmblces-. Signe, Joly , Greffier de la Cour, 
» Se fcellé du Sceau Royal de lad. Cour , par lequel l'Arrêt donné le 4. de Mai 1644. contre Pier- 
» re Bouvot , dit de Lifle , avant envoyé à Malthc un faux arbre de génération contre mes cn- 
nfans, par les Ordres du feu Préfident Gyroux , ledit arbre a été déclaré faux 6c calomnieux ; 
» & moi & ma Maifon , déclarée de noble extraction , & que l'extrait dudit faux arbre , tiré 
» des Régiftres du Confeil de Malthc , feroit lacéré & brifé. 

» Mon extraction diftinguée par degrés , a été produite audit Procès, & juftifiée par pièces 
» publiques de reprifes de Fiefs , Partages, Tutelles, Contrats anciens , Extraits des Régiftres 
» de la Chambre de Ville de Dijon , & autres extraits des Fondations & Tombes de mes Pré. 
» décefletirs. 
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BENlG. DE Charge de fon pere , & époufa la même année [7] Elizabcth Virot , fille 
SAUMAISE ^, ^ nto j ne j Seigneur de Tailly , & nièce de Guillaume Virot , Concilier 
de la Cour , duquel il fera pane* dans la fuite. 

Les troubles de la Ligue s'étant élevés en 1 589. il fc diflingua par la fer- 
meté , pour le Service des Rois Henri III. & Henri IV. Comme il étoit un 
des principaux Citoyens de la Ville de Semeur , il ne contribua pas peu à la 
contenir dans Vobéiflànce , & à l'engager à recevoir ceux des Officiers du 
Parlement , qui étoient demeurés fidèles à leur légitime Souverain. Ce fut, 
fans doute , ce qui porta le Roi Henri IV. à le recompenfèr, le 24. Mars 
1 592. [8] d'une Charge de Confeiller à la Cour , en laquelle néanmoins il 
ne fut reçu que le 11. Août 1 y 94. Le Parlement féant encore à Semeur , 
l'année luivante , la Ville de Dijon ayant été remife fous l'ObéilTance du 
Roi , il y fut prendre fà feance avec tous les autres Officiers du Parlement , 
de l'un & de l'autre parti , qui par-là , le trouvèrent heurcufèment réunis. 
Il y exerça fà Charge avec une intégrité irréprochable , & une rare capacité , 
pendant Pelpace de 46. années , & mourut enfin , Doyen de la Cour, le 
1 y. Janvier 1 640. âgé d'environ 80. ans. Il fut enterré à Dijon , en l'Egli- 
le de S. Pierre , fa Paroiflè. 

Quoique fa principale aplication fut pour (bn métier, qui l'occupa extrê- 
mement pendant tout le cours de fa vie , il ne négligea pas cependant les 
Belles- Lettres autquellcs il avoit donné , avec fuccès , les premières années 
de fà jeuneflè. Il fàifoit fort bien des Vers Latins , comme on en peut ju- 
ger par XEpitaphc dâ François Fyot , Seigneur de Barrain , fbn Confrère, 
inférée par Pierre Palliot , en fon Hiftoire du Parlement de Dijon , page 
254. & qui eft de Bénigne Sauntaife, de la main duquel je l'ai vû écrite 
chez M. de la Mare , Confeiller au Parlement de Dijon , & chez M. Fyot 
de la Marche , Préfident au même Parlement. J'ai vu auffi de Bénigne 
Saumaife , un beau Poème Latin Mf. au fujet d'un coup de tonnerre , qui 



» Ladite Généalogie peinte 6c enluminée avec mes Armes , eft en une longue bocte dé fer 
» blanc , en mon coifre en ma chambre , avec les Titres de ma Maifon , d-r. Les autres lignes 
» maternelles du coté paternel , &c. ont été prouvées par pièces publiques p.irdcvant Meilleurs le» 
» Commandeurs de Chàlon , fie de la Madeleine de Dijon ; & fur leur Raport 8c la foi de quatre 
» Gentilshommes , avec la contt "épreuve , elles ont été déclarées bonnes & valables au Chapitre 
«Général, a Malthc . en i6+j. ainfi qo'U en a apert par l'Acle de la réception de mes fils, 
u avec cette marque d'honneur , nemhr diferefante. 

» Toutes ers pièces font aurtî audit coffre dans ma chambre , & les faut bien conferver , poa» 
a faire, s'il plût à Dieu, d'auti es Chevaliers , fi mes Fils ont des en fans. 

[4] M. de la Monnoyc s'eft trompé , ibil. quand il a dit que c'étoit au Bailliage. 

[5] Cela paroît par fon Contrat de mariage du 16. Mars 1557. vifé en l'Arrêt de la Cour des 
Aydcs dont il eft parlé ci-devant. M. de 1a Mare , en la Vû Mf. de M. de Saumaife , fie après lui 
M. de la Monnoyc, au même endroit , fc font peut-être trompés en la nommant jlglantine. Com- 
me l'Epitaphe qui eft à la fin de cet article , parle auffi de cette Aglantinc , elle aura pû avoir deux 



C<5] Régiftres du Parlement , 8c Palli t , Hifîoire du Parltment , 8cc. p. ï$8.' 

[7] Cela paroît parle Régiftre des Délibérations de la Grand'Chambre , du 17. Juin 1587. 
où l'on voit encore qu'Elisabeth Virot étoit fille d'Antoine Virot , & non de Guillaume , com- 
me l'a dit Antoine Clément , en la Vie de CUnde de Saumaife, 8c après lui MM. de la Mare Se de 
la Monnoye. 11 fera encore parlé d'elle «n la Vie de ÇUndt Sanmaft. 

£8] Pilliot, à l'endroit cité, 

étoit 
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c'toit tombé fort près du Roi Louis XIII. Il eft intitulé , de fulmine ad la- JE NIG. DE 
tus Ludovici XIII. cadente. Il y a encore d'autres Vers de là façon [ r] dans 1 
la Dejfenfedu Traité de Bénigne Mille tôt, furie Délit commun & le Cas 
privilégié , & l'on ne peut guéres douter qu'il n'en ait compote beaucoup 
d'autres , dont il y a lieu de regretter la perte. 

Mais le plus confidérable de lès Ouvrages , eft fa Traduïlion en Fers 
François de la Géographie de Denys £ Alexandrie , connu fous le nom de 
Périégete , accompagnée de Remarques fçavantes & judicieufes , & qui 
font connaître qu'il êtoit bien verfédans la Langue Grecque. Cet Ouvrage , 
dont le Ml", original , plus ample que les imprimés , a pafle en la Bibliothè- 

Îuc du Roi , avec les autres MJf. de M. de la Marc , parut fous ce Titre : 
>»vi Alexandrin , de la fituation du monde, nouvellement traduit du Grec 
en François, & illuflrê de Commentaires pour féclairciffcment des lieux les 
plus remarquables contenus en cet Ouvrage, par Bénigne Saumaife. A Pa- 
ris, chez Adrian Perrier , 1597. in 12. 42. feuillets pour la traduction ; 
124. pour les notes ; fans compter l'Epitrc Dédicatoire au Roi Henri IV. 
& la Préface. 

L'Auteur , en fa Préface , convient qu'il n'avoit jamais pû prendre fu» 
lui , de s'attacher à une feule étude , & dit agréablement qu'au lortir des 
embraflèmens furieux de la Jurifprudencc , il alloit palier là mélancolie avec 
l'Hiitoirc, la PocTie & la Géographie. Il ajoute qu'à peine il avoit atteint 
l'âge de vingt ans , lorfqu'il entreprit cette Traduction , & qu'il y avoit 
plus de 14. ans qu'elle étoit achevée , quand il conièntit de la rendre pu- 
blique. 

Quoiqu'il en foit , il eft certain qu'elle lui fit honneur , & que fi l'on con- 
lidérc le tems où elle a été compofée , il n'y a rien de trop outré dans ce qu'a 
dit à ce fujet , le fçavant Claude Saumaife , Ion fils , en lui [2] dédiant un 
de les Livres, qu'en fait de Poéfie , peu de gens defon tems l'avoicnt égalé, 
& qu'aucun ne l'avoit furpafle. 

Dautres ont aufli parlé avec éloge , non feulement de cette [3] Traduc- 
tion , mais encore du [4] mérite perfonnel de l'Auteur , que la tradition fait 
regarder dans le Parlement de Bourgogne , comme un des plus grands Ma- 
giïlrats qui y ait été. Mais ce qui rendra particulièrement fa memoire im- 

[1] Pag. p. du Traité de Milletot del'Edit. de 16*11. Taifand a fait imprimer ces Vers, page 
371. de fes Vietdet Jurifconfultet , de la première Edition. 

[1] Pra.fat. inTertullianilibr. de Pallia. 

[J] Jean Alb. Fabricius , Bibliot. Gr*c. Tom. IV. pag. *7- Pet. Colomefii Opufcul. pag, 340. 
Edit. 1709. 

[4] H. Croùut , Hifi. 405. Edit. 16S6. Didier Hérault , Animadv. in Salmafxi Obfervau adju, 
Aux. Lib. 7. cap. 1. pag. 49». où on lit for Behignt & Daniel de Saumaife , ces paroles , d'autant 
plus remarquables , qu'elles viennent de la bouche d'un ennemi de Claude Saumaife, à qui elles 
font adreflees : De pâtre tuonO-H labeo quod dicam , vec iifum qui quidquam fivgam.Vimmeum fitif- 
fe aiunt eximia. probitatit , innocentia. , inteeritatii , (y ad Offitium quo in Parlamento Dniot,evfi uf. 
qu< ad extremum vit*, fpiritum funElut tft , quantum fatit effei aut etiatn fupnefftttum fidenon mo~ 
do extreendum fed otnandum doRrina. f> crudilionii. Novt& patruum tuum V irum optimum f> ami- 
qui m or il , Trikutorum in V^eliit CoaElorem. Quod Officium ne quii aliltr ir.terprettiur apnd nos , 
rtque inhottejlum efl , tieque r.atalium prarogativam gravai. Voy. aufli le bel éloge que fait de Be- 
j.iene Saumaife , M. de la Mare en la Vie de, Citijon , pag. *l. 8c en celle de Claude Saumaife , 
Lib. j. vers la fin. 

Part. IL Qqq 



04* BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

BENIG. DE mortelle, c'eft l'illuftre fils dont je viens de parler, & l'excellente éduca- 

SAUMA1SL tion qu'il lui donna. 

Il cil à propos de placer ici IesEpitaphcs de pluficurs Santnaife qui font 
enterrés dans la Chapelle qu'on trouve d'abord en entrant au côté droit de 
TEglilc Paroifliale de S. Pierre à Dijon. Il y ell parlé de Bénigne Saumaife. 

Au Charnier , devant cet Autel de la Sainte Croix, repofent la cor pi de 
Jean Saumaife , Conf ciller du Roi , & Maître en fa Chambre des Comp- 
ta à Dijon , décédé en 1516.& de François Saumaife fon (ils , auffiCon- 
feiller du Roi , & Maître en lad. Chambre des Comptes , Sieur de Charn- 
bccuf& Chafans , décédé en 1 569. Leurs Portraits font en la fermeture du 
tableau dudit Autel ^ avec celut de Demoifelle Michelle Scotefert , femme 
duditjean Saumaife. Le corps de ladite Scotefert, & celui de Demoifelle 
Etienne t te Jacjr/eron , femme dudit François , font fous ce même tombeau. 

Au m" me Chunùer , git le corps de Bénigne Saumaife , Sieur du Tailly , 
Confcillerdtt Roi en fa Cour de Parlement de Bourgogne, décédé le i$.Juin 
1640. (Us d'Etienne Saumaife , Lieutenant Général au Bailliage d*Auxois, 

de Demoiselle Aglantine Sayve , fille de M. Sayvc , Préfident audit Par- 
lement, & ledit Etienne , fis dudit François Saumaife, & de ladite Jac- 
queron. 

Audit Charnier, git au file corps de Pierre Saumaife, Conf ciller & Se- 
crétaire du Roi audit Parlement, Sieur dudit Chambœuf, fils de François 
Saumaife , ConfeillerduRoi , & Maitre enfadite Chambre des Comptes , 
Secrétaire de Monfcignenr Lo 'ùis de Bourbon , £f de Demoifelle Bénigne 
Brocard : ledit François , auffi fils dudit François Saumaife & de ladite 
Jacqueron, Ù frère dudit Etienne. Ledit Pierre décédé en 16 y», le y. OU. 
eut pour femme en premières noces , Demoifelle Anne Briet , fille de Daniel 
Brict , Greffier au Parlement , le corps de laquelle c(l audit Charnier ; & en 
fécondes noces , Demoifelle EUzabeth Sayve , fille d Etienne Sayve , Con- 
J ciller du Roi au lit Parlement. Priez Dieu pour leurs ames. 

Cy git encore Jean Saumaife, fis dudit Sieur Pierre Saumaife, & de 
Dame Elizabcth Sayve , dont F ame étoit trop grande & vafle pour être ren- 
fermée dans un corps mortel , & qui n'étant compoféque de vertus Cfcien- 
ces, a mérité d'aller au Ciel, la z\: année de fon âge , le 28. Dec. i6;8. 

CHARLOTTE SAUMAISE. 
Charl. ^*AUMAISE,{ Charlotte ) de Chafan , nièce du fçavant Claude 
SAUMAISE O Saumaife, étoit fille de Bénigne Saumaife , Secrétaire des Commande- 
mens de M. le Duc d'Orléans ; & de Charlotte du Buiflbn. Cette Demoi- 
felle époula M. de Flccellcs , Comte de Bregy, Lieutenant Général des Ar- 
mées du Roi , Confeiller d'Etat d'Epée, Envoyé Extraordinaire en Polo- 
gne , & depuis Ambaflàdeur en Suéde. Cette Comtclïè étoit une des plus 
belles femmes de fon tems , & des plus fpirituelles. Bcnferade lui adreflè une 
Epitre en Vers , où il lui marque qu'il efl dangereux de voir louvent une 
perfonne fi aimable, & qu'il ell bon de n'être en commerce avec clic epe 
par écrit. 
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Les manières polies de Madame de Bregy lui firent d'illullres amis , corn- CHARL. 
me il paroît parles Lettres & fes Poë/ia , données au Public en 1666. in SAUMAIS5 
12. à Leyde, chez Duval , pagg. 1 19. & ibid. Jean Sambix , 166$. aulfi 
in 1 a. pagg. 1 10. La Reine Mère , Anne d'Autriche , lui donna des mar* 
ques de fon eftime. Elle parle d'elle dans lbn Tellamcnt., Madame de Bre- 
gy avoitété une de fes Dames d'honneur. 

Cette Dame parut toujours aimable, même dans un âge avancé ; ce qui 
donna occallon à quelque Courtifan malin , de faire ce couplet de chanfon : 

Vousavés, belle Bregy, 
Plus de printemsque les lys ; 
Car les lys n'en ont qu'un ; 
, Vous en avés cinquante , & bientôt cinquante-un. 

Ellemourutle 1 3. Avril 1693. à 74. ans & fut inhumée à S. Gcrvais , où 
l'on voit fon Epitaphe, avec celle de fon mari. 

J'ai tiré prcfquetout cet article du Parnajje F rançon de M. Titondu Til- 
let , page 47 j. &fuiv. Edit. in folio. Après avoir lu les Ouvrages de cette 
Dame , j* ai été contraint d'avouer que le Portrait que M. Titon l'ait de cet 
Auteur & de fon efprit , eft trop flatté. Ces Lettres & ces Poè'lics n'ont rien 
que de fort commun. M. Titon met l'Edition des Ouvrages de cette Da- 
me en 1660. in 16. Je crois qu'il fe trompe. 

CLAUDE DE SAUMAISE. 

1 AU MAIS E ( Claude de ) naquit à Semeur - en - Auxois , le 1 c. CL - DE 
Avril ij88.&yfut batifé, le ai. du même mois, comme il cil conll SAUMA,SE 
tatc par le Régiilre des Batêmes de fà Paroihe , que j'ai vu. Ainfi c'cll inu- 
tilement , qu'on a voulu donner d'autres dates à là naiflànce. Il étoit fils de 
Bénigne de Saumaile , alors Lieutenant en la Chancellerie do Semeur, & de- 
puis Confeiller au Parlement de Dijon ; & d'Elizabeth Virot. Ce Içavant 
Magiftrat, dont j'ai donné la Vie dans l'un des articles précédens, fut l'uni- 
que Maître de fon fils, pour la connoillance des Langues Grecque Se Latine. 
C'eft un fait , que le fils nous aprend lui-même dans un Ouvrage , [1] où 
il lui marque fa reconnoilTance de toutes les obligations qu'il luiavoit. Dans 
la fuite , ayant voulu aulfi aprendre l'Hébreu , rArabc & même le Cophte, 
il y parvint [a] fans le fecours d'aucun Maître. Il tenta même de pénétrer 
dans les mylléres de la Langue Etrulque; jj] & fes efforts à cet égard, 
quoiqu'inutiles , ne laiffènt pas de faire voir jufqu'où il portoit lès vues. 
En 1604. fon pere l'envoya à Paris [4] pour y étudier en Philolbphic. 

[1] Saumaifc , Pr*fat. in TntMUn. <U Pallia. 

[a] Le même, Fpifl-]9- Gaffendi , in Vit* Pctrtfc . pag. itfp. ij>4. 

[îj Le même, Epifl. no. 

[4] Voy. Cnijor.i,r. Oper. pag. 55, 
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CL. DE_ Mais cette étude ne l'empêcha pas de former des liaifons avec les Sçavans 
AUMAISc | cs p] us iiiuitres dans les Belles-Lettres, qui le trouvoienten cette grande 
Ville , & fur-tout avec le Içavant Cafaubon , [i ] qui dès lors conçut une 
grande opinion de ce que devoir attendre de lui, la République des Lettres. 

En 1 606. il fe tranfporta à Heidelberg , pour s'y inttruire de la Jurifpru- 
dence, à laquelle fon pere le deftinoit , fous le fameux Denys God^froy, 
qui y profciibit cette Science avec une grande réputation. Mais ce ne fut pas 
la lèule à laquelle s'apliquaS4//«/4;yîr. Son goût décidé pour la Littérature 
Grecque & Latine , & l'entrée que lui douna Jean Gruter dans la célèbre 
Bibliothèque Palatine , dont il avoit la garde , redoublèrent fon ardeur, pour 
en feuilleter les précieux MfT qui y étoient en grand nombre , & pour en 
conférer les principaux avec les imprimés. U en copia même pluiieurs piè- 
ces , quin'avoisnt jamais vû le jour j & entfautres , les Epigrammes anec- 
dotes de l'Anthologie, dont il communiqua quelques-unes à Jolcph Sca- 
liger, [2] lequel , à cette occafion , lui donna de grandes louanges. 

On prétend [3] que pendant fon féjour à Heidelberg, Ion ardeur pour 
le travail fut li grande , que de trois nuits il en pafloitdeux à l'étude. Aullï 
y tomba-t-il malade fi dangérculèmcnt , qu'ilcrut en mourir , & fit mê- 
me fon Epitaphe en Vers Grecs & Latins , qu'on a conlèrvés. [4] Mais 
étant revenu heureufement en convalefcence , il fongea à donner au Public 
les premiers fruits de fes études. 

Pour cela il fit imprimer en 1608. en Grec & en Latin , les deux Livres 
de Nilus , Archevêque de ThcfTalonique , & un Ouvrage du Moine Bar- 
Jaam , fur la Primauté du Pape , avec les Remarques , qu'il dédia à M. Ser- 
vin , Avocat Général au Parlement de Paris , dont tout jeune qu'il étoit , 
il avoit mérité l'amitié. Et l'année fuivante , parut de fa façon , une nou- 
velle Edition de l'Hifloricn Florus , qu'il dédia à Gruter , dont il joignit les 
Obfcrvations aux fiennes. 

Revenu en 1610. dans fa Patrie , il s'y fit recevoir au nombre des Avo- 
cats du Parlement , le 19. Juillet de la même année. Mais ce fut par com- 
plaifance pour fon pere ; car il n'en fit jamais la profeilion , & tourna mê- 
me fes études de tout autre côté. La Critique , fur laquelle il avoit déjà fait 
fes preuves , l'occupa tout entier. U travailloit fur-tout avec beaucoup d'al- 
fidu ité à une nouvelle Edition , beaucoup plus ample de l'Anthologie Grec- 
que , qu'il a fouvent promife , & qui cependant , par je ne fçais quelle fa- 
talité , n'a jamais paru. Mais il voulut auparavant prefkntir le jugement du 
Public , parla publication de deux Infcri prions en Vers Grecsd'Hérode l'A- 
thénien , &de Régille, fa femme , qui jointes à quelques autres Pièces, 
furent imprimées à Paris en 1 6 1 9. avec de i'çavantes Remarques. 

Ce projet fut interrompu par uncdifpute littéraire d'une autre cfpèce , qui 



[t] Cafaubon, Epifl. aJLiitgtlftem , 1606. Voy. suffi Colomics , Gall. Or.tm. p. 191. pre- 
mière Edition. 

[*] Jof. Scaliger , Epifl. 148. 

[ j] Clément , en fa VU dt Saumaift. 

{42 Voy. \e Journal Sçavakt de itfoe. p.iji. Edit. in I*. 

s'étoit 
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s'étoit élevée entre Jacques Godefroy , fçavant Jurifconfulte , & fils de De- CL. DE 
nys, &le Pere Jacques Sirmond, Jéfuite illultre, au fujet des Provinceî SAUMAI SE 
Suburbicaires. Saumaife jugea à propos de s'y mêler, comme ami du pre- 
mier; &cela produifit depuis 1619. jufqu'en 1 621. quelques Ecrits afïèz 
vifs de part & d'autre , dont il eft fait mention dans les Auteurs, [1] qui 
ont donné l'Hiftoire Eccléfiaftiquc du dernier fiècle. 

Pendant cet intervale , Saumaife fit imprimer à Paris , les Auteurs dç 
VHifioire Augu/le , avec les Remarques deCalàubon, & lesfiennes, qui 
furent admirées de tous les Connoiflèurs. Mais en Tannée 1622. ayant pu- 
blié le Livre de Tertullien , de Pallio , avec des Notes fçavantes , où il cri- 
tiqua un peu vivement quelques endroits de celles du P. Petau , habile Jéfui- 
te , fur S. Epiphane ; cela lui attira une réponfe des plus aigres delà part de ce 
Pere , (bus le nom d'Anton/as Kercoëtius. Saumaife y répliqua fur le même 
ton , & cette dil'pute produifit divers écrits , remplis , à la vérité , de beau- 
coup d'érudition ; mais où les gens fàges auraient fouhaité plus de modéra- 
tion de part & d'autre. 

Il y a aparence que la diverfité de Religion entre ces deux Sçavans , eut 
quelque part à cette aigreur. Car encore que Saumaife le pere ait toujours 
cté bon Catholique, on dit que là femme, qui aftè&ionnoit tort les Prétendus 
Reformes , avoit élevé fon fils dans Us mêmes principes , & qu'il s'y affer- 
mit encore davantage pendant fon féjour à Hcidclberg. Il s'y engagea de 
plus en plus par le mariage qu'il contracta, le y. Septembre 1623. avec An- 
ne Mercier , fille de Jofias Mercier, Sieur des Bordes, l'un des hommes des 
plus accrédités parmi les Protcftans de France , & qui d'ailleurs avoit donné 
pluiieurs preuves de fon fçavoir. Il avoit une jolie Maifon de Campagne , 
près de Paris , nommée Grigny , où les nouveaux mariés paflérent une par- 
tie des années fuivantes ; & ce f ut là où Saumaije mit la dernière main à 
fon grand Ouvrage fur Solin , ou pour mieux dire , fur l'Hiftoirc naturelle 
de Pline , qui parut à Paris , en 2. vol. in folio , en 1629. 

Au mois d'Août de la même année , Saumaife vint voir (a Famille à Di- 
jon , & y tomba malade. Après fa guérifon , fon pere fongea férieufement 
à lui rcligner fa Charge. Quoique la Religion , dont le fils faifoit profef- 
fîon , parut y faire un obftade , le Parlement pafTa par-deflus cette confidé- 
ration , en faveur de lbn mérite , & on écrivit à M. le Garde des Sceaux de 
Marillac. [2] Mais ce Magiftrat , qui haïlToit mortellement les Proteftans, 




&au'il vouloit y découvrir les erreurs, non feulement de Pline , mais enco- 
re des Modernes , fur le fait des Plantes , il ne voulut rien omettre de ce qui 
pouvoit le perfectionner dans cette Science. Et comme il fçavoit que les 



[1] Dupio , Bibliothèque dtt AHUHnEccUfiafl.iH XVll.fiïclt , Part. II. p. 185. & fui*. Baf. 
nage , Htfl. Ecclef. Tom. I. p. jjo. 

[i] Hug. Groiius , Epifl. ai Garni. /<w». Voflinm , 17p. Sarrau , Epifl. p. xt6. Edit. in 4 0 . 

[j] Saumaife, Epifl. p. 51. 

Part. Il Rrr 
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CL. DE Arabes avoient beaucoup travaillé fur cette matière , ce fut ce qui l'engagea 
SAUMAISE rj-j ^ a p rcn< i re l CU r Langue. On peut juger du progrès qu'il y fit , par le 
fragment de ce volume , qui parut long-tems après là mort , à Utrccht , en 
1689. 

La réputation qu'il s ctoit jurtement acquife par tant d'Ouvrages , rem- 
plis d'une prodigicule érudition , engagea lesUniverfités de Padouë [2] & 
de Boulogne , a lui offrir des Chaires de Profcflcurs, avec de gros apointe- 
mens. wfais il abhorroit trop le Titre de Profeffeur , pour l'accepter. Les 
Curateurs de l'Académie de Leyde, & les Magiflrats delà mêmeVillc , le 
flattèrent avec plus de fondement , de le tenter , en lui offrant dans leur Aca- 
démie , la Place honorable , que Jofeph Scaliger y avoit autrefois occupée. 
Ils lui en écrivirent en 1 651. dans des termes fort empreffés , en lui mar- 
quant qu'on ne fouhaitoit de lui autre chofe [5] fi-non qu'il s'apliquàt à il- 
liillrcrl HirtoireEccléliartique , & à réfuter les Annales du Cardinal Baro- 
nius. Ils avoient , fans doute , apris que ce fçavant homme avoit fait une 
étude particulière [4] des Antiquités Eccléfiaftiques , & des différentes con- 
trovcrlês qui avoient divifé les Chrétiens. Ce f ut fur ce pied qu'il fut apellé 
à ce porte , (ans qu'on y joignît le Titre de Profejfeur honoraire , [y] que 
Saumaife croyoit au-deffous de lui. 

Cette diftinction , jointe à des apointemens confidérables , [6] qui fu- 
rent attachés à cette Place , déterminèrent Saumaife à l'accepter. Il le ren- 
dit à Leyde au printems luivant , avec toute fa famille , & fut logé dans un 
Hôtel , qui avoit autrefois apartenu aux Chevaliers de Malthe , dans lequel 
il y avoit un beau Jardin. Malgré cela , il lui fallut bientôt paver le tribut 
à l'air grofîier du Pays. Il tomba malade en 1654. [7] & fut même menacé 
d'hydropifie. A peine avoit-il recouvré la fanté , après huit mois de lan- 
gueur, que le Prince d'Orange, Henry .Frédéric de Naffau, l'engagea à 
écrire fur la Milice des Romaim. Il obéit , & en compofa un Traité en 
Latin , qui ne parut néanmoins qu'après fa mort en 1 657. Il prit même la 
peine d'en faire une Traduction en François , [8] mais qui n'a jamais vû le 
jour. 

Les foupçons de perte qu'il y eut en Hollande en 1 63 y. l'obligèrent à de- 
mander permiflion de venir faire un tour en France. Etant à Paris, le Roi 
lui accorda un Brevet de Confeiller d'Etat , & le Collier de l'Ordre de Saint 



[1] Ltmime, Tf ifi. p. JJ. 

[i] Voy. les hlceuie Laurent CwjTô , Tom. I. p. lotf. Le M*f<nrat de Naudé , p. 187. Sar- 
rau , t./ ifl.p. ««. Edit.014 0 . 

[j] Voy. U Lettre imprimée des Curateurs de cette Académie , en date du mois d'Août itfji. 
£4] Saumaife, tpifl.p. J*. 6c 71. 

fc] Clément, in illiut Vit a , p. 41. Bernard, Rcp. det Lettres , Février 1714. p. 1 j8. Sarrau, 
fp.ji.p. i7J. Edit.«»4°. 

[tf] Suivant une Lettre Mf. d'Alexandre Morus , à M. delà Mare, on lui donna d'abord 1000. 
li». de penfion , avec le logement. Cette fommefut dans la fuite portée à jooo. 1. outre l'exemp- 
tion de tous fubfidcs. 

[7] Saumaife, Efift.p. 17p. 

£8] Le même , Epijl. p. îtfp. 
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Michel, quictoitalorsduneplusgrandcdiftinaion qu'il ne l'a été depuis CL. DE 
Enfuitc, il vint palfer quelque tems à Dijon , avec la iamille. 

Pendant le féjour qu'il fit en fa Patrie, M. le Prince de Condé , Henri 
de Bourbon, Gouverneur de Bourgogne, qui honoroit SâumMtfe de les 
bontés , fit de grands efforts pour le retenir en France , en lui promettant la 
protettion, pour obtenir de la Cour de grands avantages. Quelque ré- 
pugnance qu'eut Saumaife à quitter la Hollande, il le rendit enfin aux mf- 
tances du Prince & de Tes amis ; mais tous quelques conditions , qu'il prie 
la liberté de propofer, & que j'ai vues, avec plulieurs Lettres originales fur 
ce fuiet, dans le Cabinet de M. de la Mare. Ces conditions étoient , qu'il 
feroit rapellé en France par un Commandement exprès du Roi , & qu'on lui 
accorderait la même peniion de 3600. liv. qui avoit été donnée à Grotius , 
lorlqu'il le retirade Hollande en France. Il demandoit auili les deux quar- 
tiers de fes apointemens de Leyde, qui étoient échus depuis Ion départ , & 
une Comme pour les frais du tranfporr de (es etlets. Ces proportions furent 
agréées par le Prince , qui donna liir cela de bonnes elpérances à Saumaife. 
Mais ce dernier en ayant attendu inutilement l'exécution pendant quelques 
mois , pritenfin le parti de retourner en Hollande , OÙ il arriva au primeras 

de 1636. , 

Ayant été obligé de débarquer à la Brille, & de s'y arrêter quelques jours, 
il y lut confulté par un Miniftre de ce Lieu , nommé Jean Cloppenburch , 
fur un Ouvrage qu'il avoit compofé contre l'ulage des Bureaux des Lom- 
bards , établis en Hollande , dans lefquels on tire des intérêts des prêts Am- 
ples qu'on y fait fur de bons gages. Saumaife ayant Lu ces Lents , le trou- 
va d'un avis différent de celui de l'Auteur , & promit de lui envoyer les rai- 
ions par écrit. Ille fit, en effet, par un Livre imprimé en 1638. tous le 
Titre , de Ufuris , qui fut fuivi de plufieurs autres lur le même îujct , Ici- 
quels lui attirèrent de grands démêlés, non feulement avec les Théologiens, 
mais encore avec les Jurifconfultes. Il fe tira alfezmal de cette dilpute , fur- 
tout à l'égard des derniers, qui le raillèrent avec quelque juftice [i] d'avoir 
avancé trop légèrement des paradoxes fur une matière, qu'il n'avoit pas fuf- 
filàmment aprofbndic. 

En l'année 1640. il mit au jour deux Ouvrages d un genre bien opoie : 
L'un, fut fon Commentaire fur t Abrégé de la Philojophie Stoïcienne de 
Simùliciui : L'autre, fut le Roman d'AchillesTatiut, avec des Remarques 
de la façon. Mais ayant apris la mort de fon pere , arrivée au mois de Jan- 
vier de cette année, il fut obligé de le rendre à Dijon, pour recueillir ialuc- 
cefiion. On prétend que dans le féjour qu'il fit à Pans, a fon paffage , il fut 
fort gracieufé par le Cardinal de Richelieu , qui paroiffint délirer de le re- 
. *\ ™ r r.Ti..: „», \A H* t!havim« . Secrétaire 




de. 11 le lenut entame par un avantage auffi considérable. Mais ayant tçu 
dcM.de Chavigny , qu'on ajoûtoit pour condition, quil travaillerait a 



[1] Voy. entr'antreï, Boeder, Bitliegr. Cxriof. pag. 47©. 
[*] Baxth. Morifot , Elog. Salm'JH , *d Colçem Çtnm. 11. 
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CL. DE l'Hiftoire du Cardinal , [i] ilrépondit qu'il n'étoit point homme à facrificr 
SAUMAISE f a pl umc à la flatterie, & ne fongea plus qu'à continuer fon voyage en 
Bourgogne. 

Ses affaires domefliques l'obligèrent d'y relier jufqu'à la fin de 1 64e. qu'il 
reprit le chemin de Leyde , où pendant fon abfence , il ne laiflà pas de 
fournir de l'occupation à fès Imprimeurs. Outre quelques Opufcules , fur 
tUÇure , il donna au Public en 1641. (bus le faux nom de W^llo jyiajfali- 
nns , une Diffèrtation contre le P. Pctau , de Eptfcopis & Prxfbyteris j & 
quelques Lettres à Jean Bévérovicius , de Calculo & Vits. termino. En 
1645. il fit imprimer contre Daniel Heinlius , deux Ouvrages fur la pré- 
tendue Langue Helléni (tique ; & en 1 644. une longue Lettre à André Col- 
vius , de Cxfarie Virorum^ & Mulierum Coma , qui fut peu de tems après 
fuivie d'un Dialogue fur le même fujet. Enfin , dans la même année , on 
imprima à Pans, une Lettre , qu'il avoit écrite à Gilles Ménage , pour 
apuyer la Critique qu'avoit faite M. de Balzac , d'une Tragédie Latine de 
Daniel Heinfius , intitulée : Herodes Infanticida. 

Ce fut alors , & aparemment à fon palTage par Paris, que le Roi lui fit 
expédier un Brevet , où il lui accordoit une penfion de 6000. liv. avec de 
grands éloges de fon èminente doUrine, & de fon ancienne & noble Race. 
Ce Brevet , daté du y Septembre 1 644. a été imprimé à la fin de fon Eloge, 
par Clément. Mais je doute que Saumaife ait jamais rien touche de cette 
penfion. 

On peut bien croire qu'ayant retrouvé en Hollande fes Livres , & plu9 
de tranquilité , il n'y demeura pas oifif. Quoiqu'il s'occupât toujours , & 
peut-être trop de (es difputes fur PUfure & fur le Prêt , il ne voulut pas 
différer de mettre au jour fon Ouvrage favori , fur la Primauté du Pape. Il 
parut en 164$. & allarma fort le Clergé de France, [z] qui étoit alors af- 
femblé à Paris. Il en porta fes plaintes au Parlement de Paris , au Cardinal 
Mazarin , & même à la Reine Mère. Mais on prit le parti le plus fige , 
qui fut de laiflèr démêler cette quérelle entre les Théologiens. 

L'année fuivante , il publia fous le nom deSimplicius Verinut, deux Ou- 
vrages fur la réunion des Proteftans à PEglifc Catholique , & fur la Tranf- 
fub/lantiation , contre le Içavant Hugues Grotius ; & une longue Lettre , 
a Jrefîè'e à Thomas Bartholin , de Cruce & Hyjfopo. 

Peu de tems après, commença la grande dilpute avec Didier Hérauld,. 
fçavant Avocat du Parlement de Paris. Ils avoient été jufques-là bons amis y 
& cet Avocat avoit même fort contribué autrefois à fon mariage. Maisayant 
fait imprimer un Livre de Critique furie Droit , fous le Tittcd'Ol>Jervati<h 
nés O" EmenJationes , où il avoit cenfuré quelques fentimens de Saumaife, 
ce dernier en fut fi choqué , qu'il crut ne devoir plus garder de mefures avec 
lui. Il lui répondit fort aigrement; premièrement , par un Livre anonyme, 
intitulé : MifccllaneaDcfcnfiones pro Cl. Salmafio , &c. imprimé en 164c. 
Hé.auld ne voulant point demeurer en relie , travailla à une ample Défcnfe, 



[1] Patin , Lett. i. Le Clerc , Biblioib. nnhrrf. Tom.XMl. p. Jt. 
[t} Voy. les Epimt de Sénrau , p. icc. 8c itfc. Edit. « 4 0 , 

qu'il 
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qu'il fit fit imprimera Paris. Mais Sarnnaife , ayant trouve moyen d'en f l - D2 
avoir les premières feuilles , voulut le prévenir par une réfutation anticipée, SaJa1 " • 
en 1648. lous ce Titre : Spécimen Confutationis Attimâdvcrfhnum HeraUî. 
Cela fut caufe epe l'on Adverfaire ajouta un Livre entier à fes Aniitiâdver- 
fions. Mais il mourut avant qu'on eut achevé d'imprimer cet Ouvrage , qui 
ne parut qu'en i6yo. Sarunaife , qui dans l'intcrvale, avoit donné au Pu- 
blic en 1648. un ample Traité, fur les années dimatériques, nejugeapasà 
propos de répondre au gros volume d'Héiauld, étant alors occupé d'un 
Ouvrage plus intérellànt. 

En effet , il avoit entrepris Y Apologie de Charles I. Roi d* Angleterre, que 
fès Sujets avoient fait mourir indignement. Ce Livre parut d'abord en La- 
tin en 1 649. & fut depuis traduit en François. Quoique cette Verfion (bit 
fous le nom de Claude le Gros , Sieur de Saint - Hilairc , on fçak néan- 
moins qu'elle étoitde Sat4Maift\ui-mcmc , comme on le verra dans le Cata- 
logue de fès Ouvrages. Le Roi Charles 11. à qui fut dédiée cette Apologie, 
qui avoit été compoféc à fa prière, lui en fit un remerciment par une Lucre 
très polie, n'étant pas en éiat de l'en remercier d'une autre manière. Cet 
Ecrit ayant attiré à lbn Auteur , de la part du célèbre Jean Milton , une ré- 
ponie, remplie des plus fortes invectives, Satanaife prit fagement le parti 
de lcsmcpriièr , & laifïa le loin de l'en vanger à quelques amis, qui s'en 
acquittèrent fort bien. On trouva cependant après la mort , parmi lès pa- 
piers , une Réplique à Milton ; mais qu'aparemment il avoit jugé à pro- 
pos de fuprimer. Ses héritière la firent imprimer en 1 660. 

Il y avoit déjà quelques années que l'illullre Chriflinc, Reine de Suéde, 
fe failoit un plaifir d'attirer dans fa Cour les plus fçavans hommes de l'Eu- 
rope. Comme elle mettoit , avec raifon , Saumai/e au premier rang , elle 
l'avoitinvké parpluficurs Lettres très preflantes, à fe rendre auprès d'elle. 
Il eut bien de la peine à s'y réfoudre , fur-tout à caufe de l'a famé , à laquelle 
l'air de Suéde ne pouvoit manquer d être fort contraire. Enfin , les follici- 
tationsde fa femme , qui fe perfuada qu'il tircroit de grands avantages de ce 
voyage r le déterminèrent à partir au mois de Juillet 1650. Mais comme 
elle étoit fort entêtée de la haute noblcllè de lbn mari , elle exigea de lui , 
qu'il parokroit à Stokholm , non en habit de Sçavant modefte, tel qu'il 
le portoit ordinairement , mais vêtu en Courtifan & en homme de Guerre. 
Il eut la facilité de fuivre ce confeil ; & cette complaifancc fit faire beaucoup 
de plailantcriesà fesdépens. [1] 

Mais la Reine , qui connoilïôit la folidité de fon mérite , & qui en fut 
encore plus convaincue par de longs & de fréquens entretiens , qu'elle eut 
avec lui - , n'oublia rien pour lui faire lentir, combien elle le confidéroit. Elle 
conferva toujours pour lui les mêmes fentimens, & rien n'eir. égal aux té- 
moignages qu'elle lui en donna dans les Lettres qu'elle lui écrivit en divers 
tems , & dont j'ai vu les originaux dans le Cabinet de M. delà Mare, où ils 
font encore. Elle les confirma de plus , quelque tems après , par une preuve 

_ 

£l] Voy. M. Huet , Comment, de rekus fuis , p. ll<J. & 117. le MenaqUna , Tom. I. page 
10p. & Tom. II. pag. 18. Edit.de 171$. 

Part. U Sss 
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CL. DE bien forte, à l'occaficn d'un démêlé que Saumaife a voit alors avec Ifaac 
SAUMAISE Vofllus. Crr elle y pri; hautemenc le parti du premier , comme on en peut 
juger par ces tcr.nei d'une Lettre, qu'elle écrivit à Voflius, le 1. de Mai 
1 6 p. U dont elle envoya une copie à Caumaife. Ne vous étonnez pas , fi 
f embraie tetie occefior., pour fa/revoir, en votre exemple, la différence que 
je fais entre les homir.es. Lajuflic; m'obligea vous priver de la Charge de Bi- 
blïothéctr/e , que je veus ave/s oclroyée , & de vous deffendre l'entrée à ma 
Cour. Si l'envie VJXS prend d'y retourner, f cachez que cela ne fe fera j.t- 
mais , fi ce nef que vous n'obteniez grâce de celui que vous avez voulu ou- 
>trager ; & ce ne fera jamais que par for? eniremife , que je vous rétabli rai , 
&c. Un mois auparavant , elle avoit déjà écrit à Saumaife , pourlefom- 
mer d'cxécu:er la parole qu'il lui avoit donnée de faire un fécond voyage 
en Suecfô , offrant de lui envoyer un vaifïcau à Lubecic , pour le prendre , 
& Pa£urS nt qu'elle ne jouvoit vivre contente r ans lui. Ce font les termes de 
fa Lettre , dont j'ai v.'. encore i'originalau même endroit. 

Saumaife n'avoit obtenu des Curateurs ce l'Académie de Leydc , qu'un 
congé de fix mois pour fon voyage. Mais la Reine l'ayant retenu près de fix 
autres par-ds-là , ces Curateurs lui écrivirent au mois de Mars i6yi. une 
Lettre très prenante, pour la fuplier de permettre que Saumaife retournât 
à fon pofte. Les louanges , qu'ils donnent à ce Sçavant dans cette Lettre , 
méritent par leur nngularité , d être tranfmifcs à la poflérité. Après l'avoir 
apellé inf.gnem Salmafinm no/lrrem, Virum incomp arabilem , ils ajoutent : 
Haud difîlciïtïis mundum foie, quùm Mademiam noftram hoc Mu f arum Sd- 
crarioprivari , £fc. Le rerte tK de la même force. 

La Reine fe rendit à regret aux dé.'Irs de l'Académie de Leyde , & grati- 
fia Saumaife, en panant , de fon Portrait peint par Bourdon. Saumaife 
revint par le Cannernarc, tz. eut l'honneur de rendre fes devoirs au Roi 
Frédéric III. qui lui fit celui de le faire manger à fà table ; & après lui avoir 
donné fon Portrait , & celui de la Reine, & l'avoir honoré de quelques au- 
tres préfens , il le fi: conduire à fes frais , jufqu'aux frontières de fes Etats , 
où if s'embarqua pour la Hollande. 

Il y avoit oéja iong-tems que fa fànté étoit extrêmement dérangée par de 
longues & de fréquentes attaques de goûte. Mais fes incommodités redou- 
blèrent depuis fon voyage de Suéde ; enfortc que fa femme ayant réfolu 
d'aller prendre les eaux de Spa , pour quelques indifpofltions , il fe perfua- 
da qu'elles pourraient lui faire aufTi du bien. En effet , il parut s'en trouver 
mieux , les premiers jours qu'il en uia. Mais une fièvre légère , qui lui fur- 
vint , l'obligea de fe mettre au lit ; & le mal augmentant , il lentit qu'il 
aprochoit de fa fin , & fe prépara férieufement à la mort. 11 y fut afïifte par 
David Stuard, Profefïèur en Théologie, &Calvinifle. On peut bien juger 
que Stuard ne manqua pas de le confirmer dans les principes de Religion 
dans lefquels il avoit été nourri. On dit même qu'il tira de lui une profef- 
fion de Foi , conforme à fà créance. Quoiqu'il en fbit , ce fçavant homme 
mourut, le î. Septembre 1 653. & fut enterré fans cérémonie & fans Epita- 
phe , dans l'Eglilc de S. Jean , à Maflricht. 

On affure que peu de jours avant fà mort, il fit promettre à fa femme par 
ferment , qu'elle jetteroit au feu tous les papiers qui éioient en une certaine 
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armoire , qu'il avoit à Leyde , & où étoient les Ecrits qu'il avoit prépares SA «jj£S H 
contre différons Adversaires. Elle exécuta , dit-on , très ponctuellement cet 
ordre , & en fut même fort réprimandée par la Reine Chrilline , dans une 
Lettre qu'elle lui écrivit lùr la monde Ion mari , & que j'ai vue en original 
avec les autres , que j'ai ci-defliis citées. Cependant les enfans làuverent 
du naufrage plulicurs Ouvrages, dont la plupart ont vu le jour dans la lùite, 
& dans lciqucls , quoique l'Auteur n'y eût pas mis la dernière main , on ne 
laiffè pas de reconnoître fon rare fçavoir. On en verra la liite dans le Cata- 
logue de lès Ecrits. 




Vorltius, 

faire au/Ii une autre par un Profclïèur d'Uplàï, & qu'elle promit [2J 
veuve , de prendre foin de l'éducation de l'un de les fils , quiétoit à la Cour 
de Suéde , &qui étoit le feul , que Saumaife eut delliné à l'étude. 

A là mort, il en lailfacinq vivans, & une fille, Elizabcth-Bcnignc Sau- 
maifc, qu'il aimoit plus que tous lès autres enfans. SonTellament, qu'il fit 
à Spa , le 50. Août 1 6 y 3 . en fournit une bonne preuve. Car après avoir or- 
donné un partage égal de les meubles entr'eux , il voulut que les immeubles 
fufTent partagés en fept portions , dont fa fille en auroit deux , & les fils , 
chacun une. L'aîné , Benigne-Ifaac de Saumaile fut tué en i6jj. en la Ville 
de Paray en Charollois , par Théophile de Damas , Baron de Digoine. 11 
fera parlé de Claude de Saumaife , qui fut le lecond , dans l'article fuivant. 

Jfofias de Saumaife , Sieur du PlelTis , & le troiliéme des fils , fuiviten Po- 
ogne Charles-Guftave , Roi de Suéde, & y fut tué en 1657. Le quatriè- 
me , Louis de Saumaife , fut apellé en Angleterre par le Roi Charles II. & 
le dernier , Louis-Charles de Saumaile , fut Page de l'Electeur Palatin. 
C'elt tout ce que j'ai pu aprendre de ces deux derniers. Je lçais feulement 
qu'il en relie quelques defeendansen Hollande. A l'égard de leur mere , on 
prétend que s étant retirée à Paris, [3] elle y mourut vers le mois de Mai 
165 7. 

Ce feroit ici le lieu de m'etendre fur les talens extraordinaires , & prclque 
uniques, que Claude de Saumaife avoit reçus de la nature,pourlcs Sciences; 
furies moeurs , fur les divers jugemens qu'on a portés de lui, & fur les Ad- 
verfaires qu'il a eus en grand nombre. Mais outre que cela me mènerait 
trop loin , fa Vie Mf. & très ample , qu'a IailTéc feu M. Philibert de la Ma- 
re , Içavant Confeiller au Parlement de Dijon , & qui cil: attendue des Sça- 
vans depuis fi long-tcms , ne laifTe rien à défircr là-dcfïùs. Il faut cfpérer 
que M. le Prélident Bouhier , qui en a l'original entre fes mains, voudra 
bien en enrichir le Public. Je me luis contenté d'en tirer plulieurs faits con- 
cernant la Vie de ce grand homme, ainfique des Eloges, qu'en ont faits An- 
toine Clément, & Barthélémy Morifot. On trouve le premier au-devant des 

[1] Recueil de Pièces curieufet , feront cTéclairciJfcment À l'Hifloire de U Reine Chifline , Imprimé 
à Cologne en itfôTJ. in iî. pag. 8<5. 87. & 07. 

[*] Voy. Y FAo^e de Saumaife par Clément, p. 71. 

[J] Urne nS.de Guy Patin. 
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CL. DE Lettres imprimées de Saurnaife ; & le fécond a été infère à la fin de la fecon- 
SAUMA1SE t j c c cmunc j cs Epitres de Morifot. Mais ces deux Pièces font fort peu de 
choie. Je viens préfentement à la lifte des Ouvrages de Saurnaife , c]ue j'ai 
ranges en cinq claftes. 

La I. contiendra fes Ouvrages imprimas , & leurs différentes Editions. 

La II e . fes MIT que j'ai vûs à Dijon , chez M. de la Mare. 

La III e . les autres Mff. de Saurnaife. 

La IVe. les Livres chargés de fes Notes. 

Et la V e . enfin , les Ouvrages qu'il avoit promis , ou commencés , & 
dont on n'a guéres que les Titres. 

CATALOGUE DES OU F RAGES IMPRIMES 

de Saurnaife. 

1. Nili, Archiepifcopi Tkejfalonicenfis , de PrimatuPapx Romani , Li- 
bri duo ; itém Barlaam Monacbus , cum Interpretatione Latina : Cl. Sal- 
mafi't opéra (J" (ludio , cum ejufdem in utrumque Notis. Hanovias , in 8°. 
1 608. It. Hcidelbcrgas , 1 608. It. 1 6 1 2. La Verfion de Nilus , n'eft pas 
de Saurnaife , mais de Bonavcnture Vulcanius , & celle de Barlaam eft at- 
tribuée à Jean Laydus. Saurnaife dit qu'il n'a employé que quelques heures 
à cet Ouvrage. Il eft à propos de remarquer que quelques Auteurs en ont 
fixé l'Edition à l'année 1 5-98. mais c'eft une erreur, d'autant plus évidente , 
que Saurnaife n'aveit alors que 10. ans. 

2. L. An. Flori , Rerum Romanarum Libri IV. cum Notis Jani Gruteri' f 
nunc primùm accejferunt NotA & Caftigationes Cl. Salmafii. Paris , Com- 
melin , 1609. in 8°. Saurnaife nous aprend que ce travail fut à peine pour 
lui , l'ouvrage de dix jours. Si nous en croyons divers Auteurs , [ 1 ] il étoit 
fâché d'avoir procuré cette Edition. It. 1636. m 8 \ Argentorati apud Zel- 
zner , curante Freinshemio , cum Notis Vineti , Salmafii & aliorum. It. 
1638. in 12. Lugduni Batavorum , apud Elzcvirios ; Cl. Salmafm addidit 
Luc in m Ampelium è Cod. Mf. nttnqnc.m ante hac edititm. It. Oxonii , 
1638. cum Notis Stadii. It. Lugd. Batav. ap. Wingaerdcn, 1648./» 12. 
Cette dernière Edition a été donnée par Nicolas Blanchard , qui tira des au- 
tres Ouvrages de Saurnaife , tout ce qu'il crut pouvoir éclaircir l'Hiftoire 
de Florus. Ce n'eft; pas fans raifon , que celui-ci la défavoùa. On en cite une 
Edition de la même année , [2] fous le nom d'Hackius ; c'eft peut-être la 
même. It. Lugd. Batav. Elzevir , i6yy. in 12. Les Notes de Saurnaife fe 
trouvent auflî dans les Editions fuivantes du Florus Variorum : Lugd. Bat. 
Elzevir, 1660. 1664. 1672. 1692. 1698. & 1702. in 8°. It. Ncomagi, 
Andréas ab Hoogcnhuyfcn , 1 662. UAmpelius eft à la fuite. Hamburgi , 
Wolker , fans date, in 1 2. Franequer, Blankard, 1690. in 4 0 . Trajccti, Bat. 
Ribbius , 1 680. in 1 2. edenîe Grxvio. It. Londini , Tomfon , 1 7 1 5. in 8°. 



[1] Baillée , Jugement det Sfavani , Tom. I. pag. J84. & $5$. Edit. in il. 
[î] DiniU Catalogue de M. de Tion , om. I. pag. 184. 
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3. Poëme Iambique de 140. Vers , dans la Deff'enfedu Délit commun f vSumavsv 
ar Milletot , pag. 3 y. Edit. de 1 6 1 1 . m 8°. On voit à la tête , pag. 147. 
u Traite d'Albert Rubenius, de Calceo Scnatorio, Edit. de N liant, 17x1. 
neuf Vers Latins traduits du Grec par Saumaife ; deux Epigrammes Grec- 
ques , au/fi traduites en Latin , à la tête de YH?rodote de Jacques Grono- 
vius , imprimé à Leyde en 1 7 1 j. in folio. Il a donne' plufieurs petites Piè- 
ces en Vers dans lès Ouvrages, comme dans fa Réfutation des Remarques de 
Kerkoëtius ; c'eft-à-dire , du P. Petau , dans fbn explication de Plnfcrip- 
tion Grecque , compofee en l'honneur d'Hérodes l'Afrique , où l'on trou- 
rc la Traduction qu'il avoit faite en 39. Vers Latins Hexamètres deladite 
Infcription. Il a encore inféré à la page 82. du même Ouvrage , y 8. Vers 
Hexamètres Latins , contenant la Traduction de la Dédicace Grecque de 
la Statue de Régilla , Femme d'Hérodcs l'Attique , CTc. lans compter plu- 
fieurs Vers Latins inlérés dans quelques-unes de les Lettres, & deux Epita- 
phes ; l'une , Grecque -, & l'autre , Latine , qu'il fe fit lui-même dans le 
cours d'une maladie dangereufe , & qu'on lit dans le Journal des Sçavans de 
1 69 y. pag. 2 r 1 . Edit. in I 2. Plulieurs Ecrivains ont rendu juflice à fès ta- 
lens pour la Poèfie Grecque & Latine. Cafaubon loue dans les Lettres la 
beauté des Vers de Saumaife. Dans une Lettre Mf. de M. Huet, que j'ai 
vue chez M. de la Mare , cet habile homme allure que Saumaife avoit un 
goût exquis pour la Poëlie, qu'il traduiloit très bien les Vers Latins en Vers 
Grecs , & les Vers Grecs en Vers Latins. A l'égard des Vers François , l'Au- 
teur , qui s'eft déguifé fous le nom de Vigneul-Marville , [1] a eû tort de 
dire que M. de Saumaife faifoit pitié , quand ilfe méloit de faire des Vers 
François. Saumaife ne fe mêloit pas de faire des Vers François. Il n'a ja- 
mais tait que le Sonnet , qui eft l'objet de la raillerie de ce rigoureux Critique. 
Encore ne l'a-c-il fait que paruneraifonqui l'excufealTez. 11 le compofa pour 
répondre à des Vers François qu'un illuftre Hollandois ( M. de Staackman- 
nus ) lui avoit envoyés , & il ne pré voyoit pas qu'il feroit un jour imprimé. 
Voy. les Notes de M. de la Monnoye , fur les Jugemens des Sçavans de 
Baillet , [2] Au relie , ce Sonnet de Saumaife eft imprimé dans une de fes 
Lettres à M. Staacicmannus , pag. 121. dont Clément donna l'Edition , & 
dans les Mélanges de Vigneul-Marville, 

Duarum Infcriptionum veterum Herodis Attici Rhetoris , & RegilU 
Conjugis , honori pofitarum , Expltcatio. Ejufdem ad Dofiada Aras , Sim- 
mU Rhodii ovum , alas , fecurim , Theocriti fiflulam , Nota. Paris , Jérô- 
me Droiiard , 1 619. in 4 0 . pagg. 248. It. dans le Mufmm Philologicum 
Hifioricum fecundum de Thomas Crenius, imprimé en 1700. in 8°. à Ley- 
de , chez Abraham Vander Myn. Fabricius s*eft trompé , [3] en mettant 
cette Edition à l'année 161 6. 

j. Amicï ad amicum , de Suburbicariis Region'sbus & Ecclefts Suburbi- 



[1] Mlatgtt SHifioHt & dt LiitétatHre , Tom. I. pag. J4- Edit. de Paris , 1715. 
[*] Article , Hugens, pag. i©"}. N°. i Joi. 
fj] BibliotbecaGnua, Tom. II. pag. 447. 
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cl. de cariis, Epiflola. In 8°. pagg. i 8. fans nom de Ville ni d'Imprimeur. Cette 
SAUMAISE L ettrc p irutaparemm.nt en 16 1 9. puifqu'ellc elt datéedu i. Janvier de cet- 
te année. Elle elt réimprimée plus correctement à la fin des Epitres de Sau- 
maife , publiées en i6;6. 

6. HiflorU Augu'U Scriptores VI. Ailius Spartianrts , JmGm Capitoli- 
ntts , AHius Lampridius , Vulcaùus Gallicanusy Trebelli'tsPollio , Flavius 
Vopifcus. ClaudiusSalmafius exveîc/:lus Ufo'srecejtjttit, & Librumad- 
jecit Noiarum ac Emcndc'twnum : QutbnsadjecJs. fiait A'otx ac Emendatio- 
nes If. Cafanboni , jam antea cditxT Paris , Grand Navire , 1 620. /// folio. 
Ce fut Jérôme Droùard, qui imprima cet Ouvrage. It. Lugduni Batavo- 
rum, Hack, 1670. & 1671. in 8°. 2. vol. Les Notes furent abrégées par 
Schrevelius, dans l'Edition de ces Riitoricns qui parut à Ley de en 1661. 
in 8°. Voy. la Bibliothèque Curie ufe de iSoë'cler , pag. 417. & la Biblio- 
thèque Latine de Fabricius , pag. y y 2. Guillaume Mufgrave a inféré dans 
là Vie de Geta , imprimée à Exceller en 17 16. in 8°. tout ce que Saumaife 
avoit dit de ce Tyran , en fes Commentaires JurCapitolin. 

7. Eucharifliconjac. Sirmondo , S. J. P. pro Adventoria. De Regionibus 
& Ecclcfiis Suburbicarits. Paris , Jérôme Droûart , 1621./» 4° 

8. Sept. FloriTcrtulliani, Liber de Pallio. Cl.Salmaftmrecenfuit , ex- 
plicavit, Notis illitftravit. Ibid. Droiiart, 1622. in 8°. //. 2 e . Edition, 
Cl. Salmafius ante mortemrecenfuit. Leyde, Jean Maire , 1656. in 8°. Il 
n'y a pas un mot de changé. On a feulement mis à la tête du Livre , un 
Portrait de Saumaife , différent de celui qui parole au - devant du Re- 
cueil de fes Lettres , publiées par Clément. M. Du pin s'elt trompé , [1] 
en fixant à l'année 1 600. la première Edition de ce Livre. André t rifius , 
habile Imprimeur d'Amltcrdam, tira ce que Saumaife avoit dit à la page 
jjy. &fuiv. de fes Notes, fur laChauwure des Anciens, & le joignit au 
1 raitc de Nigronius , de Caliga Veterum , imprime en 1 66 j. in 1 2. & en 
1 7 1 1 . in 8°. à Amfterdam , chez Théodore Haax. 11 elt bon d'obfcrver que 
Saumaife a donné deux fois le Texte. Le premier elt conforme aux Editions 
de fbn tems ; & le fécond , où on lit à la tête : Nova Editio ex veteribus 
Libris emendata , contient plufjeurs corrections tirées d'un Tertullien , qui 
apartenoit à Jacques le Belin , Avocat. C'eft un in folio en 2. vol. conlèrvé 
chez M. le Belin , Maître des Comptes , à Dijon. 

9. Confutatio Animadverforum Antonït Kercoëtii , cd Cl. Salmafîi No- 
tas in Tertullianum de Pallio : Aut. Francifco Franco. J. C. Midelburgi. 
( Paris , Simon Moulert ) 1623. in 8°. Voy. Placcius , de Pfeudonymis , 
pag. 290. N°. 1096. 

10. Refutatioutriufque Elenchi Kerco-Petaviani, Au tore Franc. Fran- 
co. ( Paris , ) 1623. in 8°. pagg. 100. 

1 1. Plinianx Exercitationes in Caiijulii Solini Polyhijlora. Item Caii. 
Jul. Solini Polyhiftor , ex veteribus Libris emendatus. Paris , Droiiart , 



[1] BitnoihiqwdttAHtcKriEccIc/tjJlijuct, Tom, I. pag. j:J. 
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1629. in folio, 2. vol. It. e&dem Exercitationes. Utrccht, Jean Wande- CL. DE 
w ater , 1 6 8 9 in folio , 2. vol. On a joint à cette Edition l'Ouvrage de San- S AUMAISE 
tnaife , intitulé : Homonymis Hiles latries Exercitationes ante hac iné- 
dits,', necnon de Mâtiné & Saccharo. [1] Cette Edition , qui eft très belle, 
fut faite par les foins de Sam. Pitilcus , lequel inféra en leur place , les addi- 
tions de la première Edition , vérifia pluficurs citations, divik en chapitres 
le Commentaire de Sanmaife fur Solin , mit des Ibmmaires-à la tête de [ y In- 
dex, & fit une Préface. Outre les Exercita:iones de Homonyiiis , Ce. on 
trouve les Prolégomènes du (çavant Jean-Baptifte Lantin 0 Confcillerau 
Parlement de Dijon , fur ces Traités. On lit enfuite ceux de Sanmaife fur 
le même Ouvrage : Salmafti de Manna Commentarius , &c. Dès 1668. 
MM. de la Mare & Lantin avoient fait imprimer à Dijon , chez la veuve 
Chavance , in folio minori , la Préface de Sanmaife fur le Livre de Homo- 
nymis H/les latries , & fon jugement fur Pline. On a eu tort de retrancher 
cette Préface dans l'Edition de 1689. On trouve un extrait de cctOuvrage 
de Sanmaife dans YHifloire des Ouvrages des S f avant , par Balhagc , Fé- 
vrier 1689. P a g- 54T- & dans l es Nouvelles de la République des Lettres y 
Mars 1689. & Avril de la même année, pag. 18 y. Jean Manon , qui 
traite Sanmaife alïez durement , [2] tombe d'accord que cet Ouvrage lui a 
procuré une réputation immortelle. Boeder afliire [3] que Pierre Scnvelius 
fit un jour ce compliment à Sanmaife , en l'abordant : Salve , fal, fol, So- 
lini , fur quoi Boeder ajouta ces paroles : Quod quidam Viri doïli probarc 
nejuennt ; fuit enim Salmafius in reformandts (J refngendis Scriptoribus 
coufidentior, O" ,utvernm dicam, auduior. Intérim tamen eruditifunum 
feriptumefl. Ifàac Voffius a laine des Notes critiques [4] fur fon exemplaire 
des Exerci talions fur Solin. 

12. Lucins Ampelins. Leydc, 1638./'» 12. It. ibid. 165^3. *■ 8°. & 
Neomagi , ex Cfficina And. ab Hoogenhuyfen, 1662. in 8°. Dans ces 
trois Editions , Ampelins cil joint à Florus. 

13. De Ufuris. Lugduni Batavorum , 1638. in 8°. pagg. (586. Non 
dicam quant infeliciter cum Jurifconfnltis de Legibus difputaverit Salmafius t 
dit Boeder. [5] 

14. Nots in Pervigilium Veneris. Ibid. Franc. Hcgcr & Hack , 1638. 
in 1 2. //. dansle Recueil intitulé : Bandit Amores , Leyde , 1 637. & Ams- 
terdam , Elzevir, 1638./» 12. It. dans les Priapêes & dans le Pêtronius 
d'Utrcchtcn 1654. ^cs ni êmes Notes de Sanmaife fe trouvent abrégées 
dans le Peironius Variomm, parmi les Priapêes, pag. 77. Edit. deBlaeu, 
1669./» 8°. & de la Haye , 1 7 1 2. où ces Notes font en entier , pag. 22 j. 

[ 1 ] Le Traite , de Manna & Saccharo avoir été imprime en 1664. in 8°. à Paru , chez Char- 
les du Mtfnil. 

[l[ H'floire critique delà République des Lemet, Tom. XV. pag. 100. 
[j] BibliotbecaCuriofa, pag. 6 14. 

[4] Voy. le Catalogue de la Bibliothèque de Leyde , pag. 105. 
[c] Bitl. Cnriofa, pag. 470. 
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& fuiv. Quelques Notes de Saumaife fe lifent encore dans le O'.piio Crnci 
affixus d'Aulbnne , inféré aux Editions, donc j'ai lait le détail. Voy. aiuii 
ÏAufonius Variorurn , parTollius , 1671. in 8°. Placcius , de Anonymis, 
pag. 417. N°. 165 6. &\& Bibliothèque Latine deFabricius, page 689. 

1 f. De modo U fur arum. Leyde, 1639. in 8°. pag. 891. Voy. Lipe- 
nius, Bibliotheca furidica-Realis , pag. 196. 

1 6. Dijfertatio de Fœnore Trapezitico , in III. Libres divifa. Ibid. Maire, 
1640. pagg. 820. 

17. Diatriba de Mutuo, non ejfe alienationem , advenus Coprivium 
( Cyprianum Regnerum , I8um. Batavum ) quemdamjuris Dothrcm. Ah- 
thore Alexioà Maffalia , Dom.deSanSo-Lupo. Ibid. Maire , 1640. in 8°. 
Regnerus apelle plailàmment à fon tour Saumaife, Sphalmajius ( totus er- 
ror ï Sorbiére s'aplaudic d'avoir trouvé dans Alexius à Maffalia , Salmafius 
ab Àlexia ; & de-là, il conclut que ces cermes défignencîa Patrie de Sau- 
maife. Auxois, dit-il, [1] Ville enta Duché de Bourgogne. Cette conjec- 
ture n'eft pas jufte. Il n'y a point en Bourgogne de Ville apellée Auxois. 
Pagus Alexienfts eft le Canton de la Province , nommée Auxois, $Alexia y 
Alife , ancienne Capitale du Pays. 

1 8. Simplicii Commentarius in Enchiridion EpiUeti, ex Libris veteribus 
emendatus , cum Verfione Hieron. WoWi , & Cl. Salmafii Animadverfio- 
nibus& Notis , quibus Philofophia Stoïca patfim explicatur & iliufiratur. 
Lugd. Batav. 1640. in 4 0 . L'Enchiridion & les Sentences d Epictète, avec 
les Notes de Saumaife , ont été réimprimées en 17 11. in 4 0 . à Utrecht, chez 
Brocdclet, parles foins d'Adrien Reland , qui y a joint les Notes de Mei- 
bomius , le l quelles n'avoient point encore paru. 

19. AchillisTatii Alexandr. Eroticonde CHtophontist? Leucippcs Amo- 
ribus , Libri VIII. ex Editione Cl. Salmafii. Lugd. Batav. Franc. Heger , 
1640. in 11. La Traduction Latine n'ell pas de Saumaife. Il a conlervé 
l'ancienne , quamvis , dit-il , infinitis locis vitiojam , & à mente Grui Au- 
toris longijjîmè recedentem. Voy. la Bibliothèque Grecque de Fabricius , 
Tom. VI. pag. 812. 

20. Interpretatio Hippocratei Aphorifmi LXIX. Seiï. IV. de Calculo. 
Additx funt Epi/lolx du&Jo. Beverovicii, M. D. quibus refpondetur. Ley. 
de, Maire , 1640 in 8°. pagg. 20. 

21. Refponfio ad calumniatoriam Epifiolam Jo. Cloppenburgii. Ibid. 
Maire, 1640. in 8°. pagg. 44. Cloppenburg , Jurifconfùltc Hollandois , 
avoit lait imprimer en 1640. chez Elzevir , à Leyde, fon Inftitution Lati- 
ne fur les Uj r ures , avec une Lettre à Saumaife fur le même fujec. 

22. Brevis Confutatio Notarum larvati cujufdam Theologi in excerpta 
Dijfertationis de Trapezitis. Ibid. Maire, 1640. in 8°. pagg. 48. Ha- 
gœ. Ceft l'Ouvrage d'une matinée , félon une Lettre de Saumaife à Sarrau, 



[1] Voy. Sothniana , article Satmaifr. 

du 
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du 11. Novembre 1640. Cette Réfutation efl une Satire violente contre cl.de 
Daniel Heinfms. Voy. Bibliotheca Realis-Juridica de Lipenius. SAUMaise 

23. WAllonis Mejfalini, de EpifcopisÛ" PrAsbyteris , contra Petavium 
Loyolitam , Dijfertatio. Ibid. Maire, 1641. in 8°. //. Leyde, 1691. fé- 
lon le Catalogue du Cardinal Dubois , Tom. III. N°. 2978. il ce n'ell pas 
une faute d'impreffion. Voy. Placcius, de Pfeudonymis, pag. 614. N°. 
2869. 

24. Epiftolaad Beverwjicium. Dans le Traité de Beverovicius, de Cal- 
culo, imprimé en 1638. pag. 12. Voy. Linden Renovatus de Merklin, 
imprimé en 1686. pag. 20J. 

2 y. Dans le Traité du même Beverovicius , de Vit a termino % Edit. de 
1641. pag. 438. on lit une Lettre de Saumaife «laquelle , félon l'Imprimeur, 
formerait un jufte volume. On n'a publié qu'une partie de cette Lettre. 

26. De Hellcnifïtca. Commentarius controverfiam de Lingua Helleni/ti- 
ca decidens , & plenijftmè pertrailans Origines & Dialeïlos Gr.UA LinguA. 
Lcyde , Elzevir , 1 643. pag. 464. 

27. Funus UngUAHellenifticA , five Confmatio Exercitationis de Helle~ 
ni(/is& Lingua HelleniflicA. Ibid. Maire, 1643. /» 8°. It. 1644. félon le 
Catalogue de Nicolas Heinfius , pag. 29. Partie II. N°. 79. 

28. Epi (loi a ad André am Colvium, fupercap. XI. primx ad Corinth. 
Epi/l. de Cxfarie Virorum, & Mulicrum Coma. Ibid. Elzevir , 1644. in 

*° pagg- 740. 

29. EpiftolA Ad Mgid. MenAgium , fuper Herode InftnticidA , Viri 
celcbcrrimiTragœdia , & Cenfura Balzacii. 1644. in 4". pagg.77. It. 
Paris , Dupuys , 1 644. & 1 648. in 8°. It. à la fin du Recueil de les Lettres, 
donné en 1656. in 4". par Clément. 

30. 2 II O ï A O T E A O I O 2. De Coma , Dialogus primas : C*fa- 
rius & Curtius , Intcrlocutorcs. Ha nugx feria ducunt. L. B. J. M. c'eft-à- 
dire, Lugd.Batav.Jo. Maire, 1645. pagg. nj. It. Roterdam, Vandct 
Straat , 1699. in 8°. cum Maimonidis Tracîatude Regibus Hebrxorum, &c. 
It. dans le X. Fafciculus Dijfertat. Crenii. Roterdam, 1700. in 12. Tom. 
DÉ. Voy. Placcius, de Anonymis , pag. 3J3. N°. 1442. Sarrau, Epi/l. 
1 1 7. & 1 2 3. à Saumaife. 

31. Obfervationes in Jus Atticum & Romanum. Lugd. Bat. Maire , 
164;. in 8°. 

32. Difquifitio de Mutuo , qua probatur non ejfe alienationem : Aufiore 
S. D. B. c'eft-à-dire , SalmaÇio de Burgundia. Ibid. 1645. in 8°. 

33. Confutatio DiatribAde Mutuo, tribus difputationibus ventilât a, 
Aut. & PtAjide Jo. Jac. Wifembachio , in Academ. Franeker Profejfore, 
lbîd. 1645. in 8°. 

34. Epiflola Car. Annibal. Fabroti , Antecejforis Aqtti - Sextienfis , de 
Mutuo , cum Refponfione Cl. Salmafti ad ALgidium Menagium. Ibid. 
Maire , 1645. tn 8 °- P a 8S- 3 2, 

Part. IL Vvv 
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cl. DE Simplicii Verini ad Ju/lr/m Pacir/m Epiftola, five Judicitttn de U~ 

Saumaise y rQ poflfafHQ Qroùi Hagiopoli, apud Chriftian. Chatarinum. 1646. h 
4 0 . page 41 3. //. Argcntorati, apud Jac. Chilonem, 1654. in 8°. C'cft 
une Satire très vive contre Grotius & les Jéfuites. Placcius [1] dit que cet 
Ouvrage a e'té imprimé à Leyde. Je le crois d'autant plus ailément , que 
Maire & Elzevir , Imprimeurs de cette Ville , ont imprimé un grand nom- 
bre d'Ouvrages de Saumaife. 

36. De Transfubftant'tatione , Liber: Simplicio Verino Auftore adjuflum 
Pacium contra H. Grotium. Hagiopoli , Typis Theodori Eudoxi ( Ley- 
de, Jean Maire ) 1646. in 8°. pagg. jyi. Ibid. And. Ulack, 1660. in 8°. 

37. EpifloU adTh. Bartholinum, de Cruce (? Hyffopo. Ibid. Maire, 
1646. in 8°. Voy. Fabricius , Bibliogr. Antiquaria, pag. 26. N°. III. 

38. Prxfatio in Orat. Alex. Mori. 1. Oratio in Calvini laudem. IL de 
Pace. Genève, Gamonct, 1647. m 4 0 . //. Leyde, 1694. /» 4° Voy. 
les Lettra de Sot bière, pag. 534. Saumaife fit cette Préface au nom de 
l'Imprimeur. 

39. Spécimen Confutationis Animadverftonum Defider. Hera/di , five 
*Tra3atus de fuferibendis & fignandis Te/iamentis. Item de antiquorum £f 
hodiernorum Sigillorum différend a. Leyde , Elzevir , 1 648. in 8°. à la fin 
des feleils. Que/lioms JurisAmoldi Vinnii. Ce Traité, oui cft curieux & 
utile, mérite d'être lu. On y aprend toutes les cérémonies des Anciens pour 
donner l'autenticité à leurs Acles. Voy. lesAlêlanges curieux de Colomiés , 
pag. 817. Edit. de 1 709. Hambourg , /«4 e . 

40. DeAnnh climatericii , & antiqua Aftrologia , Diatribe. Lugd.Ba- 
tav. Elzevir, 1648. in 8°. Voy. Simon, Bibliothèque choifie , pag. 50. 
Boeder, Biblioth. curieufe , pag. 470. & le Muftum du même, pag. 46. 
Cet Ouvrage fournit des preuves de l'ignorance de Saumaife , au fujet de 
l'Aftrologie. 

41. Defenfio Regia pro Carolo I. ad fereniff. Magna Britannis. Regem % 
Carolum IL Fi/ium natu majore m , Haredem (9* Succefforem legitimum. 
Londini , Typis Regii , 1649. in 12. pagg. 444. //. ibid. 1650. in folio. 
It. Rouen, i6jo.i»8 Q . U. Leyde, Ulack, 1650. /» 12. It. Paris, Franc. 
Noël , 1650. in 12. It. Amfterdam , 165:2. in 12. Voy. Placcius, de Ano~ 
nymis, pag. 25. & pag. 209. N°. 928. Boeder , Biblioth. curiofa , page 
676. Sarrau , pag. 222. 226. 279. 292. de les Lettres, Edit./» 8°. Claude 
le Gros, de Saint-Hilaire , ami de Saumaife , traduifit en François , fdon 
quelques-uns , 1 Ecrit de ce dernier , fous ce Titre : Apologie Royale pour 
Charles I. Roi d'Angleterre, par Mejfire Claude de Saumaife, Cfc. Il pa- 
roît néanmoins par les Lettres de Sarrau , pag. 279. Edit. in 8°. que cette 
Tradu&ion eft de Saumaife lui-même. Pergas, lui dit-il, mittere Verfio- 

tuam. Heinfius étoit auffide ce fèntiment , [2] auffi bien que Patin, 



[1] Dt PfenJonymit , pag. Jtfo. N°. 1518. 

[i] Voy. Je Catalogue de fa Bibliothèque , Part. II. pag. »w, N°. 48. & celui du Baroo 
d'Hoïndorf , pag. 08. N°. 1001. 
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à qui l'on fait dire [1] qu'il y a une Tradu&ion Hollandoife de cet Ouvra- CL - DE 
ge. On litdansle/ô«r/74/</« Sçavans , [2] que celui qui acompofé le Trai- AUMAIS 
té de P Autorité Royale , de'dié au Roi , & imprimé en 1 69 1 . à Paris , chez 
Cufïèt , a tiré de la Deffenfe de Saumaife , tout le fond de fon Livre , & 
n'a fait que traduire la première partie de la Dcfenfto Regia. Cette Dcfflnfe 
de Saumaife a été réfutée par Jean Milton , dans un Ecrit , intitulé : De- 
fenfiopro Populo Anglicano. Londres, 1651. in 4 0 . On l'a loué d'avoir 
bien défendu une mauvaife caufe , de même que Sartntaife eft aceufé par 
quelques-uns , d'en avoir mal (bûtenu une bonne. Au refte , Saumaife eft 
très mal traité dans la Deffenfe àe. Milton. 

42. Placcius [3] croit quel Epitre Dédicatoire , qui eft à la tête du Livre 
de Louis du Moulin, intitulé : Clamor Regii Sanguinis, eft de Saumaife. 
Il prétend prouver fon fentiment par la féconde DciFenfe de Milton , pag. 
3. 37. & 292. 

43. Cl. Salmajîi, Virimaximi , Epi/lolarum Liber primas. Acceduntde 
laudibus & vitâ ejufdem Prolegomena , accurante Claudio Clem-ntio. 
Lugd. Batav. Adr. Wyngaerden , 16 c6. in 4 0 . On trouve la clé des Epi- 
tres de Saumaife, à la pag. 347. des Opufcules de Colonisés , Edit. de Fa- 
bricius , Hambourg , 1709. in/f. 

44. Cl. Salmajîi aliquot LJterx , quitus , quid de Daniele Heinjîo qnon- 
damfenferit , ap parée. Ce font trois Lettres aflèz courtes , que Guillaume 
Goës fit imprimer à la fuite de les Animadverfiones in quxdam capitis primi 
Ç'fecundijpcciminisSalmaftam. Hagœ Comitis , Adrian. Ulacq , 1657. 
m 12. 

4J. De re militari Romanorum , Liber. Opus pofthumum. Ibid. Elze- 
vir, i6î7» in 4 0 . pagg. 243. h. dans le X e . Tome des Antiquités Romai- 
nes de Gravius , pag. 1284. George Hornius a fait la Préface de l'Ouvra- 
ge de Saumaife. Qux de re militari Romanorum pofl mortem Salmafiifunt 
data , fefellerunt mttltorum fpem. Schelius bac eruditionis parte Salmajium 
pr&flat. Tel eft le fèntiment de Crenius , dans fes Animadverfions Philolo- 
gico~Hi(loriquc$ , Part. III. pag. 127. Voy. Boeder, Bibliog. curiofa , 
pag. 480. 

46. Ad Joannem Miltonum Refponjîo. Opus pofthumum Cl. Salmajîi. 
Dijon, Philibert Chavance, in/f. pagg. 369. //.Londres , 1660. in 8°. 
Cet Ouvrage fut imprimé par les lbins de Claude Saumaife , le fils, qui dé- 
dia l'Ouvrage à Charles II. Roi d'Angleterre. 

47. EpiftoU aliquot , çur flernutamentum veteribus habitum pro D?o. 
De Platonis locoinTimxo. Super Plinii loco , de aperiendocapite. Super lo- 
eo Evangelii , de Hyjfopo. De voce, RamexC gemino Plauti loco. Refer- 
Sur exemplumCalculorutn è renibus. Exjtat cum doftorum Virorum Epif. 



[1] L'Ffpritde C»y Patin , pag. Edit. de 1709. 
[*] Année 1691. pag. 604. Edit. in IX. 
lîl De PftnJonymis, pag. tf. N°. 1841. 
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cl. de tolis & Refponfis. Roterodami , apud Rodolph. à Nuyflèl , i<5<Sy. *'»8°. 
( SAUMA1SE Ces Lejtrcç avo ient déjà été imprimées dans le Livre , intitulé : Joh. Beve- 
rovicii Qux/liones Epi/tolica,cum Dofiorum Refponjts. Roterdam , Léers, 
1 644. m 1 2. 

48. Judicium de fanguine vetito. Dans le Traité de Thomas Bartholin , 
intitulé : D'tfquifitio Medica de Sanguine vetito. Francofurti , apud Pe- 
trum Hauboldum , 167J. in ia. 

49. Stephanus Byzantinus , de Urbibus, àSalmafio quondam collât us eu m 
Mf. coid. Palatinis & Editis. Dans l'Edition de cet Auteur, faite par Jac- 
ques Gronovius , à Leyde , en 1 694. in folio , Saumaife y a voit corrige 
plus de 600. fautes. Oeil fansraifon, que Clément affure que notre Au- 
teur avoit traduit ce Géographe en Latin dès l'âge de 1 y. ans. M. de la 
Marc , mieux inftruit , prétend cju'il n'en avoit alors traduit que la moitié. 
L'Auteur avoit envoyé fonMf. a Holftenius , pour le faire imprimer en 
Allemagne ; mais on prétend que celui-ci l'égara Saumaife , à la pag. 29. 
de fon bifeription (THérodes f At tique , dit : Sed kac pluribus Ad Stcphanum 
ipfttm. Dès 1608. Jofeph Scaligcr écrivoit ceci à Cafaubon : Stephanum 
Salmafii an te Automnales nundinas proditurum non puto , [1] & le même 
Scaligcr écrivant à Saumaife lui-même , lui parle ainfi : [2] Siephani 
tfaucL à te expetlamus , fi quidem parafa habes. Cette Lettre eft datée 
de 1607. Colomiés, en là clé des Lettres de Saumaife , [3] allure qu'il a 
vu cet Ouvrage dans la Bibliothèque d'Ifaac Voffius. Voy. les Enfans cé- 
lèbres de Baillée , pag. a88. Edit. in 12. & la Bibliothèque Grecque deFa- 
bricius , Tom. IV pag. ji. & fuiv. 

jo. De Ludis Gracorum , Jo. Meurfii , cum Supplemento Salmafii. Dans 
les Antiquités Grecques , de Graîvius, Tom. VIII. pag. 341. 

«. In Cenforinum , de Die Natali, Nota 0 Emendationes Scaligeri % 
Salmafii, &c. Cambrige, 1695. in 8°. 

52. NoUin Ari/leneti Epiflolas. Ces Notes compofent la première Piè- 
ce du Recueil , qui a pour Titre : Atla Literaria , quibns Anecdota Ani- 
madverfionum Spicilegia MJf. quorumdam errata continentur , ex Biblioth. 
H. Léon. Schurfleifchii , & c. Vitcbcrgaî , Sumptibus Ludovicianis ,1714. 
in 8° • 

53. Corrections & d'rverfes Leçons de la Chronique d'Eufèbe-, Traduite 
en Latin par S. Jérôme, & de la Chronique Grecque , drejpe par Scaliger 
furdifférens Fragmens, tirés des F a/les Siciliennes, ou de la Chronique d'A- 
lexandrie de Cedrenus , & de George Syncelle. Iene , chez la veuve de 
Mayer, 171 y. in/Ç. [4] L'Ecrit, intitulé : Henrici Léon. Schurfleifchii 

[1] Epifl. Scétig. pag. J4+- & 790. 

[z] Epifl. 144. pag. 518. Voy. aufli , pag. Jip. ihid. 

[j] Oprfcules de Colomics , pag. J47' Edit. de 170p. «4 0 . 

[4] Fabricitis , à la pag. 15. de fon IV. volume de la Bibliodèque Grecque, fixe cette Edition 
à l'année 1717. à Witemberg, in 4 0 . 

Notifia 
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Notifia Biblioth. Principalis Vimarienfis , fait partie de ce volume. Sav- CL. DE 

maife avoit conféré cette Chronique avec quatre Mff. delà Bibliothèque Pa- SAUMAISE 

latine. M. Vallarfi, à la pag. 11. de ion Plan d'une nouvelle Edition de 

S. Jérôme, imprimé à Venilcen 1731- in 8°. parle de la Chronologie de 

ce Pcre , que Pontac avoit publiée , & en porte ce jugement : Et Alonu- 

mento piu efaUo , e piu ampio delP Ifloria , fi Soggiungerannole EmenJa- 

zioni di Salmafio , tratte dt quatro Codici Palatiui , con le Ojfervationi , 

&c. 

J4. Dans le fécond Tome des Œuvres de S. Hyppolite, in folio , dont Fa- 
bricius a donne l'Edition en 1718. à Hambourg, on trouve quelques Notes 
de Saumaife fur Arnobe. Elles rcmplillènt la page 122. de ce volume, & 
les fui vantes jufqu'à la page 134. A la fin, on lit ces paroles : Cxter.i non 
abfolvit Auftor , qui hoc cùm Typographo , Arnobium fub Prxlo verfanti y 
imperfeUa tradidiffet, diem fuum obiit, quo nom/ne omiffa fttnt in Ltigdtt- 
nenfi illa Editione. Gronovius [1] fait entendre que le Commentaire entier 
fur Arnobe e(l imprimé ; quem , dit-il , erudit/JJimis Commentariis illuf- 
travit. Il en a été repris avec railbn , par Crcnius. [2] Ce Commentaire de 
Saumaife fut fait à l'occafion du nom d'Arnobe, qui fè trouve fcul à la tê- 
te du Livre , faas être précédé d'un prénom , ni fùivi d'aucun furnom. 
Voy. les Ailes de Leipfic de l'an 1718. pag. 442. les Nouvelles Littéraires 
du mois de Mars 1 7 1 9. & du mois de Février 1 720. Rivett Critici Sacri , 
pag. 240. Edit. de 1690. les Lettres de Sarrau , p. 52. Edit. in 4 0 . Popc- 
Blount, CenJ ura celebrior. Autor, & hBibltotbèqrie Latine dïFdbticius. 

y y. De Secret ariis, adChrifloph.JufiellumObfervatio. M. de Sallcn- 
gre , à qui cette DifTèrtation fut envoyée par le R. P. Oudin , Jét'uitc , Ta 
inférée dans le II. vol.de fon Suplément aux Antiquités Romaines , p. 657. 

jf>. Catalogus Grxcornm & Latinorum Mjf.q'it anno 1622. Opéra at- 
que induflriâ W. CC. Nie. Rigaltii , Cl. Salmafii , & Jo. Hautini , pri- 
mùm perfeili^ denuo recogniti & autti fuerunt an. 164 y. opéra & (ludio 
clarijf. Pet. C Jae. Puteanorum. Ce Catalogue ell imprimé dans la nouvel- 
le Bibliothèque des Mff. du P. Labbc , pag. 269. 1653. in 4". Je fuis fur- 
pris qu'aucun Bibliothécaire n'ait rangé ce Catalogue parmi les Ouvrages de 
Saumaife. C'eft peut-être celui de fes Ouvrages, qui lui a le plus coûte de 
tems & d'aplication. Il y travailla une année entière avec Rigault , qui en 
eut toute la recompenfè , ayant été gratifié parle Roi d'une penfion. M. de 
la Mare dit [3] que Saumaife le rédigea en 1623. Le P. Jacob, Carme, en 
a parlé dans fbn Traité des plus belles Bibliothèques , pag. 473. 

J'ai parlé du Recueil des Lettres de Saumaife. Il y en a quelques - unes 

2ui neîè trouvent pas dans cette Collection. Je vais donner le détail de ccN 
:s qui font venues à ma connoiffance. 



[1] F.pifl. *d Richrr. pag. M}. 

[i] Ammadverf. Philolog. (r Mflor. Part. III. pag. 176. 
[j] Vie manrfime de Saumaife. 

Part. IL X x x 
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saumakf * 7< * ra & mentum Epi/lolx ad Gronovium , pag. 157. & feqq. Not. ad 
Statii Sylvas, 1637. 

Lettre Latine à Jacoues- Frédéric Gronovius. A la fin de la Diflèrtation 
de cet Auteur , intitulée : Eienchus Antidiatribes , de Ufuris centejimis. 
Paiis, 1 640. in 8°. V oy. Btbliolh. Leyd.yzg. 250. 

Fragment um EpiJloUad Puteanos Fratres. Pag. 587. de la Vie de Pei- 
refc , Edit. de la Haye, 1651. 

Fragmentant Epi/loU ad Boxhornium. A la page. 8. de l'Apologie de 
Boxhornius , qui a pour Titre : Apologia advenus Dialogi/lam pro Corn- 
mentario ad Agricolam Taciti. 

Epitre Francoife à Philippe Vincent , Théologien de la Rochelle , </* 2 8. 
Décembre 164c. Colomiés la inférée à la pag. 189. & fuiv. de fa Gallia 
Orientalis. 

Dans les Lettres de Sarrau , imprimées in 8°. & publiées de nouveau in 
4 0 . par les foins de M. Burman , il y a fèpt Lettres de Saumaife à ce pre- 
mier ; une à Alexandre Morus , & une autre , à Jacques Godefroy. 

A la tête du Livre , intitulé : Jufli Kricx Animadverfiones , de Trapezi* 
tis, 1 6 j8. in 4 0 . on trouve trois Lettres de Saumaife à ce Sçavant, & qua- 
tre fragmens de Lettres au même. La première eft réimprimée à la page 
377. des clarifimorum Virorum Epi/lolx , publiées par M. Burman. 

Lettre de Saumaife à Sarrau, datée du 28. Décembre 1643. A la page 
674. du Livre de Gronovius , de Seflerciis , imprimé en 1 69 1 . in 4 0 . 

Huit Lettres parmi celles de Hotmans , données par Guillaume Meelius 
en 1700. /« 4 0 . 

Epiflola ad Sarravium , 20. Novemb. 1 64 y. Dans les Animadverfîons 
Philologiques & Hifloriques de Crenius , imprimées en 1 69 y. in 1 2. Tom. I. 
Part. I. Saumaife fait dans cette Lettre, un parallèle curieux de Grotius & 
de Jean-Gérard Voflîus à qui il donne la préférence. On prétend que Sau- 
maife fit cette Lettre par un mouvement de jaloufie contre Grotius. Voy. 
Baylc , DiSionnaire Critique , article Grotius , & la Note de M. de la 
Monnoye CuiYAnt/baillet, Edit. de 1730. in^°. pag. 1 1. où il explique fort 
au long le fujet de cette Lettre. 

Epi/loU ires Ad Godot. Jungermannnm , ex Autographis. Dans le Tri- 
me/Ire VIL Monumentorum ineditorumj. F. Felleri. Ienx , 1 7 1 6. Voy. 
la 1 V«; Pièce , & les Nouvelles Littéraires , Tom. III. pag. 402. 

Les Ouvrages qui fiiivent , font des Editions des Variorum , dans les- 
quelles on a inféré Quelques Notes de Saumaife. Je les ai mis par ordre , & 
j'ai commencé par les Poètes. 

j8./ff Plantum. Edente Boxhomio. Lugduni Batavorum, ifyy. in 8°. 
Fabricius , dans fa Bibliothèque Latine , dit : Emendationes ad Plantum , 
f erSahnaftum , in Bibliotheca Leydenfi. C'eft peut-être fur ce Mf. qu'a été 
faite cette Edition. 

J?. Virgilius, edente Schrevelio. Lugd. Batav. apud Hacxios, 1646. 
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& 1651. in 8°. réimprimé enfuite une infinité de fois. CL. DE 

60. Vitruvius cum Latii , Salmajii , &c. Notis. Amfterdam , Elzevir , 
1649. in folio. 

61. Alartialis. Lugd.Batav. i6j6. in 8°. 

62. Horatius. Ibid. Hacnius, 1658. in 8°. 

63. Juvenalis & PerÇtus , edente Schrcvelio. Utrecht , 1 68 J. 4 0 . 

64. Hefychius. Lugd. Batav. Hach, 1668. /»4°. Voy. la Bibliothèque 
Grecque de Fabricius, Tom. IV. pag. J43. & jyi. 

6$.Plinius y cum caftigationibus Salmafii. Elzevir, 163 J. & 1669. 3. 
vol./» ia. It. Roterodami , apud Hackios , 1669. 3. vol. in 8°. 

66. Plinii EpiJloU. Amfterdam , Hacxius , 1669. in 8°. It. ibid. 

67. Suetonius, edente Schildio. Lugd. Batav. 16p. 1661. 1667. & 
1 668. Cette dernière Edition parut à Leyde , in 1 2. par les foins de Jacques 
Gronovius. Voy. la Bibliothèque Latine de Fabricius. 

68. Valerius Maximus. Ibid. Hack, 1670. in 8°. 

69. Amobii Afri, advenus Gentes Libri VU. cum recenjione Viri cele- 
berrimi. Ibid. 1645. in 8°. It. ibid. Maire, 165 1./'» 4°. L'Editeur dit 
dans (à Préface : Exempt ar an te aliquot annos naîli fumus , manu Viri ce- 
leberrimi emendatum , eu jus eruditio Q" fama in bis Artibus , qtu ab hu- 
manitate nomen habent , Principatum tenent , Ce Ces termes désignent 
Saumaife , à qui Ton attribue cette Edition dans la grande Bibliothèque Ec- 
cléfiaftique , imprimée à Genève en 1 7 3 y. in folio. Voy. la page 624. N°, 
X. où les Auteurs de cet Ouvrage donnent des preuves de leur lentiment , 
& la Bibliothèque Latine de Fabricius , qui attribue aulïï cette Edition à 
Saumaife. 

70. Sulpicius Severus , edente Homio , Ce. Amfterdam , Franc. HacK , 
1647./'» 8°. It. ibid. 1654. 

ji.Laiïantius, per Servatium GalUrtm. Lugd. Batav. 1660. Salmajii 
Ufus Schedis , dit Fabricius, dans fa Bibliothèque Latine. 

72. Juflint Apologia I*. pro Chriflianis , ad AntoniumPium , cum No- 
tis Robert i 0 Henrici Stephanorum , Grotii , Salmajii , Ce Oxoniaî , 
1699. in folio, h. ibid. 1701. 1703. & 1715. /'» 8°. 

73. Corpus Juris Civitis. Amfterdam, Hacic , 1663. in folio , 2. vol. 
It. Lugd. Batav. Elzevir. 

74. Apicii Calii -, de Obfoniis C Condimentis , five de Arte coquina- 
ria, Libri decem. ijo^.in 8°. « Le Livre étoit devenu fort rare, difent 
» les Journaliftes de Trévoux. [1] Le Doftcur Lifter a eû foin de la nou- 



[ij Oiiotrt 1705. pug. i8itf. 

1 
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cl. de , velle Edition , & a joint au texte, une Préface fort ample fur l'Auteur , & 
SAUMAISE ^ j cs jjygjgjj L e ç ()ns J u Livre, fes Notes avec celles d'Humclbergius , de 
»Barthius, dcNonnius, de Cafaubon, de S a/on ai fe. L'imprcllîon elt 
» belle ; on n'en a tiré que fix-vingt exemplaires ; ainfi l'Ouvrage n'en dc- 
» viendra guéres plus commun. » Les mêmes Journaliftes avoient dit plus 
haut qu'en" Angleterre , des Gens de qualité avoient fait imprimer ce Livre 
à leurs dépens. It. Amfterdam , Waesberg, 1709. in 8°. 

7 y. In Jnlinm Pollucem Caftigationes. Dans l'Edition de cet Auteur, 
faite à Amfterdam , en 1706. in folio , 2. vol. Voy. Fabricius, Bibliothè- 
que Grecque , Tom. IV. pag. 490. & Bernard , Nouvelles de la République 
des Lettres, Décembre , 1700. pag. 697. 

76. Strabonis Geographia. Ibid. 1707. in folio , 2. vol. Dès 1644. Jean 
Bodxus ù Stapel , avoit cité dans fon Théophile , pag. 427. & ailleurs , les 
corrections àtSaumaifetut Strabon. 

77. Pcrvigilium Vcneris, ex Editione Pithxi , cum J.Upfti , Salmafii, 
& Scriverii Notis. La Haye, 1712. & 17 17. in 8°. 

78. CarminaÛ' Fragmenta Carminum Familix Cxfarex ; hoc efl , Cx- 
faris Germantes , qux exftant Opéra omnia , cum Latina , tum Grxca , nunc 
primitm conjuniïim édita , cum Commentants integris H. Grotii , Notis 
Guill. Morellii, & Cl.Salmafii, &c. edente Jo. Conr. Scbwartz. Co- 
bourg , Maurice Hagen , 1 7 1 y. & 1 7 1 6. in 8°. Voy. le Journal des Sça- 
vans du mois d'Août ijij. pag. 224. Edit. in 12. 

79. Obfervationes Û" Emendationes inCodicem Ecclefix Africanx Juflelli. 
Tom. IV. Jo. Chri/loph. Wolfi Anecdota Grxca , Sacra & Profana , nunc 
primitm édita. Hambourg, Felginer , 1724. in 12. Ces Remarques de 
Saumaije étoient en Mf. iur un exemplaire de la première Edition du Code 
des Canons de PEgliié d'Afrique , que Juftcl fit imprimer en 1 6i y. à Paris. 
Cet exemplaire apartenoit au fçavant Jean- Albert Fabricius , qui y recon- 
nut la main de Saumaife. 

80. Quintus-Curcius, edente D. Suakemburgio , cum Notis variis. Lugd. 
Batav. 172 y. />4°. 

OUVRAGES MANUSCRITS DE SA U MAIS E , 

qui l : toi oit chez M. de la Mare. [1] 

1. De Pœnitentia & ExomologeJÎ Veterttm. Petit in folio d'environ 20. 
pages. Ccft un Recueil tiré des Conciles & des Pcrcs. 

2. Adverfaria Lingux Arabicx. In folio d'environ 200. pages. 

3. De variis Grxcoram Dialeîïis. De Mimis & Fabnlis. Varia de vcf- 

- [1] Je les »is au moisde Juin i7i<J.& j'en tirai les Titres fur les originaux. M. delà Mare, 
dans fa Vie Mf. de Saumaife , a parlc'de plufieurs MIT. de ce Sçavant , qui ont été égares, dé- 
nient & M. de 1a Mare en aroirnt promis l'Edition. Voy. Epifl. Sarrau ad Salmaf. pag. 7 j. Edir, 
de M. Burman , i» 4°. & brève AfUgtt. Marefii fm Salmafio. 

tibus 
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tibns & coloribm. Vaforrtm gênera varia. Varix Le.V/ones in Ubntm Al- c ^ DE 

drl,ni, delaudibns Virginnm. Varia excerpta ex Luitpranio, de rébus per SAJMA,Î > E 

Europ.nn ge[tts. De Cippis & Codicibus. Varix Le.liones in Abdiam , ex 

vet. Cod. in Hi/loriarn S. démentis ; excerpta ex vet. Coi. Mf. in qno conti- 

netitr Vita S. Johannis Apo/loli Dendrophori. Telefmaia C Apotelefmatici. 

Varia , de fpeculis domus , de fcamnis ejlrigis ad rem aùlitarem pertinent ia. 

II y a plus d'ordre dans ces derniers Traités que dans le relie de cet Ouvrage. 

Varia ad rem Grammaticam pertinentia. De E^uuleo , varix Lecliones m 

dartdianum Mammextum , ex vet. Cod. Varia a l re.n militarem & tacli- 

cam pertinentia. Varia Carmina ex Grxco Latine reddita. Sententix. Gros 

in folio. 

4. Excerpta ex EtymologicoSuidx , non ln;n publicato^nobis^Salmafio") 
ex Bibliotheca Palatina communicato. Glojfx veteres varix , Glojfx Grxco* 
Latinx. Glojfx ufauc adliteram B. excerpta ex vet. Glojjis , ufqne ad lite- 
ram D. Gloffx Grxco-Latinx. In 4 0 . épais de deux doigts. I 

j. Exoticarum Obfervationum Adverfaria. In 4 0 . de la groflèur du pré- 
cédent. 

6. Notât a in varios Authores Grxcos & Latinos. In folio épais d'un 
doigt. 

7. Notata in Auïlores Finium Regundorum. Varix LeUiones in Pli- 
nhtm. Glojfx Grxcx , feu potihs index Epigrammatnm Anthologix Gloffx 
Latinx. Notata in EpigrammataGrxca. Varia in Fc(l«m , IfidoriGlojfu , 
& excerpta Pithcei è Glojfarto Latino. De Jure annnbrmn artreomm. Va- 
rix Sententix Morales , ex Mf. Cod. Bibliot. Pétri & Jacobi Putcanorum 
Fratrum. Petit/» 4". 

8. Fragmenta ex Po'ètis Grxcis, & excerpta ex ApoUonio Grammatico , 
ex Ltbro Conjlantini Porphyrogenetx. De Virtutibus & Vitiis. Excerpta 
ex Diodoro Sicttlo Theophili qnxlam. Excerpta ex Jo. Damafceno varia. 
De Tutela Navis & Parafemo. Varia addenda Noiis ex Pliuio. lncertui 
Author in Cofmographia. Varia , errores Plinii in Grxcis. Excerpta ex 
Géode fia BulgarixCartophilacis. lambici Ver fus, de (IndiisConllantini Por- 
phirogenetx. Colores recepti in Sentis. Mf. Grec «14°. épais d'un doigt. 

9. Notx in Symmacbi Epiftolas. Petit in 4 0 . 

10. Glojfx Grxco-Latinx. Varia. Glojfx Grxco-Latinx excerptx ex vete- 
ribus GloJJIs Cl. Putcani, Sénat. Pari feu fis. Varia. Glojfx, excerpta ex ve- 
teribus Glofis. Petit in 4 0 . 

11. Cl. Salmafti Epiflolx feptem ad Chriftinam Reginam. Ad Elikman- 
num Epijtolx undecim. Addiverfos Epijlolxquinquaginta. \n/f. 

12. De Notis vet. qui bus ufi funt veteres Cri t ici in legendis & rec en fen- 
dis Libris. De Artreo jujliniano. Notx in Libros V. C XII. Plinii Htjhn 
Natural. Varix LeBionesin Libros Rhetoricorum ad Herennium. In fep- 
tem Ovidii loca. In Anacreontem conjetlurx & varix Lecliones. In Ar/a/la* 

Part. IL Zzz 



Digitized by Google ! 



ï 7 £> BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

CL. RE jg ^/V^j p^//y; [j j j n q M& i am apita Pomponii Melx , Lib. I. C. 3. 4 J. 
MJMAlSE 6 7 g q. 9 InMacrobinm, C. 2. & ftt'rv. Varix Leîliones in Dolabel- 

Utm\ & Latinum , de Agrorum limitibns. Excerpta ïx G/oJfario Medico. 
■ Varix Left/ones , & excerpta in Thimothci C Nicodemis Jatro Sophifix flo- 

tanieo Lexico, & a/iis Lexicis Jimi/ibus. In Canonica Thimothei Rcfponfa, 

apud Balfamonem édita , p. 1060. édita (y qnxiam SS. Athanajii & Bafi- 

lii. Varix LtcJionrs ex vet. Cod. in Martialem. In 4 0 . 

12. DeAciaÇT Fibulis Antiqnorum. Dédié à Jacques Dupuys. In 4 0 . 
de plus de 200. feuillets. 

14. De Militia. In 4 0 . auflï gros que le précédent. Voy. la Vie de Pei- 
refc, par Gaflèndi , pag. 297. 

1 c. De Cxfarie Virorum , & Muliemm Coma. Epiflola Dedicatoria 
Lcttori CxJ'anatoBatavo, Dialogi III. 

16. D? InterpretationcTertulliani , de diffcrentia Presbytcrorumty Ple- 
bis. In 4 0 . d'environ 40. pages. Voy. Epifi. Salmajit ad Dallxum , page 
24. & 2 y. où l'Auteur fait mention de cet Ouvrage. 

17. Varia in Prifciani Librnm , de Ponderibus , de Argenteis, qux Ju- 
das Proditor auep/t. [2] On trouve dans ces Traités plulieurs choies furies 
Monnoyes anciennes. De infirnmentis Muficiu Notata in Juvenalem. Lo- 
ua Ephraim , de Paradifo , ex Georgio Syncelle , Sa/ma/îi manu. 1 607. 
Varix Lettiones in Phornutum & Palxphatum, & in Gregorium Wazian- 
zenum. Ces dernières Notes font peu de chofès. In folio. 

18. Fragmentum de Papilionibus. 

AUTRES OUVRAGES MANUSCRITS DE SAUMAISE. 

1. Traduction du premier Pfèaume en Vers Grecs & du premier cha- 
pitre des Lamentations de Jérémie en Vers Latins. Grxcam, eamque Hexa- 
metron in primum Davidis Pfalmnm Metaphrajim , fed & Latinam ejuf- 
dcmgeneris in primum caput Threnorum Jeremix vidi , dit Jacques Guijon, 
dans une Lettre datée de 1 604. adrefïee au Traducteur, & inférée à la pag. 
4 j. des Ouvrages des Guijons , publiés par les foins de M. de la Mare. Bé- 
nigne Saumaife avoit communiqué cette Verfion à Jacques Guijon. Sar- 
rau , qui avoit vu ces deux petites Pocfies, engage l'Auteur [3] à ne point 
laillcr périr de fi beaux monumens de fa piété , & de lès talens pour la Poëfie. 

2. Pindare traduit en Vers Latins. L'Original eft confervé à Dijon dans • 
la Bibliothèque de M. Thomas d'I fiant , qui apartenoit autrefois à Jacques- 
Augufte de Chevanes , Avocat au Parlement de Dijon. Fabricius [4] a re- 



[1] Saumaife a fait quelques corrections fur Anaflaft , inférées dans les Editions de Paris & de 
JHaycnce. 

[1] Voy. F.xtrcit. in Solin. pag. 114J. & Epifi. 40, Salmaf. ad Peyrefe. où il affure que cet Ou» 
Trage eft tout prêt. 

C?] Epifi. pag. 84. Edit.»»©^. 

[4] BiM*k. Cr*e. Ton». I. pag. Jjtf. 
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pris mal-à-propos BaiUet , d'avoir die [1] que Saumaife a traduit tout Pin- CL. DE 
dare. Certè Pmdari Verfio , ajoûte-t-il , Salmafto Auïlore, nunquam vidit sAUMAISE 
lucem. Si cette raifon étoit bonne , il faudrait nier l'exiftence d'un grand 
nombre de Mf£ 

3. Traduilion de la Liturgie Copte- Arabique , pour la placer dans la Dif- 
cipline Eccléfiajlique. M, de la Marc en parle dans fa Vie Mf. de Saumaife. 
Voy. Salmafii ad Dallxum , Epi/l. 32. pag. 72. Plulicurs Sçavans Catho- 
liques & Protcftans , qui ont vu cette Tradutli on , fe lbnt plaints que Sau- 
maife s'ell trompé dans la Verlion de cette Liturgie , & qu'il a fur-tout mal 
traduit la prière de l'Invocation , qui et\ regardée par les Cophtes, comme 
la forme de la Confécrauon ; & que Saumaife en entreprenant cette Tra- 
duction , a tente une choie au-deflus de fes forces. Voy. Rcnaudot , Litur- 
*iat. Oriental. Colletlio, Tom. I. pag. 306. Y Europe Sçavante , Tome 



gtat. Uneni 
XI. pag. 43 



ig. 43. & le P. le Brun , Explication des Cérémonies de la Méfie , 
Tom. II. pag. 478. & 508. 

4. Diofcoride y avec des Comment aires fur chaque chapitre, « II y aura, 
» dit Patin , [2] beaucoup d'Hébreu & d'Arabe , à ce que m'a dit M. de 
» Saumaife lui-même. 11 fera Grec-Latin , grand m folio, » 

y. Correiliones ad Harpocrationem. Elles font citées dans la Vie Mf. de 
Saumaife , par M. de la Mare. 

6. Nom in Geoponica. Voy. pag. 19 j. Plutarcbi , de Fluminibus , pac 
Maulfac. 

7. Anthologie copiée par Saumaife , furies Mjf.de la Bibliothèque Pa- 
latine. Voy. la Bibliothèque Choifie de Jean le Clerc , Tom. VII. p. 210. 
Il y a plulieurs copies de cet Ouvrage , plus ou moins amples les unes que 
les autres. Clément [3] vante fort celle qu'il a vue' : Infinitis locis ancltor, 
dit- il , Lattna item interpretatione & luculentis anrtotationibus illuftrata. 
Voy. Not. adTrebell. Pollionis Oaudiu;» y cap. V. Tom. II. pag. 261. A4 
Tertnllian. de Pall/o, pag. 262. & Scaliger, Epi/l. 247. pag. 527. &feq. 

8. In Ammianum Marcellinum Notx. Elles étoient chez M. de la Mare, 
en marge d'un exemplaire de cet Auteur , de l'Edition donnée par Lindem- 
borg, a Hambourg, en 1609. inq°. Saumaife vouloit foire imprimer cet 
HilTorien , y ayant rencontré , dit-il, tout plein de belles chofes , & dignes 
d'ttre vues. V. Sarrau , Epitre à Dupuys , & la Bibliothèque Latine de Fa- 
bricius , qui alfure que le Mf. des Notes fur Ammien Marcellin , étoit à Pa- 
ris , chez M. Mcntel , & que Cuper les y avoit copiées. [4] Peut-être Sau- 
maife en avoit-il communiqué l'original au Médecin Mcntel. Quoiqu'il en 
foit , j'ai vû chez M. de la Mare , les Notes de Saumtife , inférées fur l'exem- 
plaire dont j'ai fait mention. 



[1] Enfant tftètm, pag. 177. Edit. in 11. 

£*] Lettre XXI II. h Cfo/ff Spon , Tort. I. pag.|oi. 

[j] De landibHt& vtta Salmafii, pag. LXVII. 

£43 Biblioikeca Latin* , Tom. II. pag. 10*. Edit. de Venize , 1718. in 4 0 . 



1 
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CL.DE 9. Tr.iHatnsTheologtci MifcelUnei. Ingens volumen in 4 0 . Ce font les 
SAUMAISE (ermcS J c Clément , qui en fait un grand éloge. Je crois que Clément a loué 
un peu trop les Mlf. de Saumaife. Ceux que j'ai lus chez M. de la Mare , 
ne me paroiflcnt pas mériter toutes les louanges que ce Panégyrifte leur 
donne. 

10. Commentarius de Officiis Domus Augu/lx. Opus ingens , dit Clé- 
ment. 

11. De Online Monaflico. 

12. Dcfmaretz cite [1] une Lettre de Saumaife , du ly. Avril 1646. 
dont voici les termes. Habeo quatuor Dia/ogos jamparatos an te [ex menfes. 
PriorinfcribiturYLofjuïïn. Alter <\?vmhoyoç. Tertius Tfi^fifjLoCiuiôi. Ultimus 
ZiXÈiv*axo; jam diu forent imprejfi , nifi Liber D. Sphanhemii Typographi 
meiPrxlum per totam prxteritam hyemem occupait , &c. Nunc autem illis 
aliquid debeo inferere qnod fpetlet nobtlitatcm meam, quando quidemdere 
afcripfit ( Dematius. ) Cet Auteur avoit écrit contre Ion Livre , de Coma. 
Dans une Lettre du 1 y. Août de la même année , Saumaife fait encore men- 
tion de ces Dialogues , en ces termes : Ferè conflitueram eos J upprimere , 
fed Canes folvam & dimittam. 

13. Explication d'un Lieu ét Ammian Marcellin , touchant la Gaule, 
par les Sieurs de Saumaife C Damzon. Cod. 34. Mlf Dupuy. 

14. De Ufuris Juftinianeis. Dans une Lettre écrite à Defcartes , le 22. 
Novembre 1 6 3 9. il parle de ce Traité. Et à la page 8 1 . de la Dilïèrtation , 
de Fœnore Trapczitico , il dit : Ut pluribus fumus diFluri in tertio de Ufu- 
ris Juflinianeis volumine. Il promettoitee Traité dés le commencement de 
l'année 1634. 

1 y. Diatriba de Vira JoftA Merceri. Elle fut brûlée par l'obéillàncc indif- 
crête de Madame de Saumaife , aux ordres de l'on mari. Colomiés s'ell trom- 
pé [2] en difant que Saumaife promettoit la Vie de Mercerus y mais que la 
mortl'avoit empêché de tenir parole. Teiflîer , qui en fait mention [3] com- 
me d'un Ouvrage fini , ignorait aparemment le lort qu'il avoit eû , puifqu'il 
dit qu'il n'eft pas encore imprimé , au lieu de dire qu'il étoit péri. 

16. Notx in antiquas Infcriptiones Grxcas. Elles étoient chez M. de la 
Mare. L'Auteur lui-même , [4] en raportant Plnfcription de Chindonax , 
ajoute : Qua de înferiptione nosfufihs in Editione Grxcarum Infcriptionum. 
Voy. le Menagiana, Tom. III. pag. 22t. 

I7 ; De Notis Grxcorum Arithmeticis. C'cfl; une Lettre à Ifmacl Boiiil- 
laud, que j'ai vue chez M. de la Mare. 

18. Traité de la Milice Romaine. C'eft une Traduction abrégée de fon 

U — ; , 

[1] ViHc Apo\o?eticon proincompar. Salmofio. 

[l] MJUwgtt cimrux , pag. 8xi. Edit. i'«4°. 

[}] Catalogue Latin des Auteurs. &c. Tom. H. pag. 49. 

[4] Euckariflicon , de Suburbicariis , &c. pag. 558. 

Ouvrage 
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Ouvrage Latin fur la menu» madère. Il !a fît en faveur da Prince d'Orange. CI* DE 
El e contient 140. pages in folio. L'original étoit autrefois chez Louis San- SAUM AISE 
maife , de Saint-Loup , fils de l'Auteur. M. Lantin , Doyen du Parlement 
de Bourgogne, en a une copie. Saumaife vouloir faire imprimer cette Ver- 
fion , comme il paroît par ces paroles : [ t J Brevi , ut fpero , proditurus. El- 
le cil louée dans une Lettre Mf. de Sorbière à M. de la Mare , datée du 
1 1 . Novembre 1 6 6 1 . laquelle j'ai vue" chez ce dernier. 

1 9. Apologia contr.x Miltonum. M. de la Mare promettoit de le donner 
au Public. 

ao. De Stipendie Comment ariolus. Saumaife l'envoya à Sorbière. Celui- 
ci le remit à Jofeph Suarès , Evêquc de Vailbn , qui le fît palier dans la 
Bibliothèque Barbcrine. L'Auteur fait mention de ce Traité à la pag. 242. 
de Ion Livre , de re militari Romanorum. 

ai. Exercitatio deScriptis Pinitanis. Je ne fçais fi c'efi: le même Ouvrage 
que fbn Jugement far Pline , imprime dans tes Exerciiatiom furSolin. 

22. De re ve/îiaria. Le Mf. eteit chez M. de la Mare , qui y avoit ajou- 
té un autre Ouvrage de Saumaife , de Coloribui, 11 parle de ce dernier Trai- 
té dans une Lettre [2] à Peitcfc, où il nous aprend que dès 1624. il en 
avoit compote un jullc volume , prêt à voir le jour. On croit qu'il cft perdu. 
A l'égard du Traité, de revefliaria , dont l'Auteur fait mention en plufieurs 
endroits de fes Ouvrages, [3] M. Dacier y renvoyé. Mais je n'ai pu décou- 
vrir où fe trouve ce Ml". Voy. le Menagiana , Tom. IV. pag. 61. & la Vie 
de Peirefc , pag. 297. Edit. in 4 0 . 

23. Ad Suidam NoU. Fabricius allure [4] qu'il a vù ces Notes dans la 
Bibliothèque de Gudius. 

24. De C origine des Armoiries. On déroba ce Traité à Saumaife. 
Dijfertatio de Monetis. Cod. 561. Mff. Dupuys. 

26. De ponderibus & menfum Veterum. Cod. GGy. ibiJ. 

27. Ménage, à la page y. de fon Antibaillet, dit qu'il a plufieurs Diflèr- 
tationsde Saumaife. Jacques Guijon en avoit aulîî quelques-unes. 

28. Epithalame. Il en eitfait mention en ces termes , dans une Lettre de 
Jean Cabelavius à Saumaife : Miîto nunc eue Epithalamium tuum , perele- 
çans C venu/lum lotum in nupiias olim noftras pleno conditumajfeîlu. Cu- 



[1] Proie nom. ad lib. de Homor.ymis Htltt latrie A. 
[»] Salmaf. Epift. pag. 10p. 

[j] Mot. adtrebeU. Poil. Claudinm , pag. 40Ç. col. H. Sic emenàari , dit-il , in Commtntario 
meo de revefliaria. Sot. adVopiÇc.in Carin. cap. »i. Salmaf.ad Tcnull. de Pallio , pag. 80. où il 
donne un cflàidcce Traité. M. Lantin en a fait aufli mention dans fa Préface proloinm.de Ho- 
mon.Hitet, &c. Voy. Salmaf. Epifl. 6<>.*d Gronov. Voflius , hf <fl. 1 ?7. pag. ioj. & 100. Gra- 
tin , Epifl. J<S8. 6*418. Acia Lipjtc. Tom. VIII. pag. 14. & Fabricius , Bibliogr. antique, pag. 
546. 

[4] BibliotVeqHe Grecque, Tom. II. pag. 70J. 

Part. II. Aaaa 
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CL. DE raboboc i^iturrecudi , te volcntc tamen & [mente. Voy. Gall. Orienta/. 
saumaise Co fomefii , pag. 203. 

29. Lettre à Wiquefort fur la paix de Munfler. Elle c'toit chez M. de la 
Mare. 

30. Lettre fur un tremblement de terre, arrivi en Hollande , & autres 
merveilles en 1640. Cod. 5 p. MIT Dupuys. 

3 1. EpifloU Cl. Salmafti , Dan. Hein (ii, &c. Cod. ^83. tf/i. 

32. Lettres de Saumaife, parmi celles des grands Hommes. MiT. cod. 
13;. Hoèndorff, pag. 256. des Mil 

33. Patin , dans une Lettre à Charles Spon , [1] s'exprime ainfi : « Dail- 
»lé a dit à M. Duprat, notre ami, qu'il ramafle de tout côtelés Epitres 
» Latines de feu M. àt Saumaife , autant quil s'en peut trouver , afin de les 
» faire imprimer en Hollande. Il y a d'honnêtes gens en Hollande , qui 
» travaillent au même deflein , de leur côté , & qui en ont déjà beaucoup. 
* Le fils de M. Sarrau en a s lui tout fèul , plus d'un cent de fort belles qu'il 
» donne. » Saumaife & Sarrau s'écrivoient une fois la femaine. Voy. les 
Lettres de ce dernier , pag. 85. Edit. in 4 0 . 

34. M Burman nous fait connoître un nouveau Recueil des Lettres de 
Saumaife. Voici comme il en parle : [2] Optaffem, (f majori beneficio 
orbem Literarum devincerem , fimul cum bis Sarravianis ex penu literarto 
Rev. Viri Artflarii , apud Vtrut* doRijfunum Scalbruggium , Gymnafii Alo- 
deraiorem affervari intellexerarn. Sed cum ifli labori jam fe accinxerit doc- 
tiff. Scalbruggins , de illis exitio ereptis , Cf brevi publtcc exponendis ha- 
rumrerum Am a tores fecuros ejfejubeo. 

3 y. On lit dans le AUnagiana , qu'une Nièce de M. de Peircfc , avoit 
un Cabinet plein de Lettres de Sçavans, dont cette fille fè fèrvoit pour allu- 
mer fbn feu. Ménage nous allure que des Lettres qui périrent parla fimpli- 
cité de cette fille . il regretta principalement celles de Saumaife. Plus bas , 
il ajoute qu'il fè fouvient d'avoir écrit en 1663. à M. Huet , qu'un habile 
homme de Leyde , s'en retournant de France en Hollande , fut volé par des 
Soldats , qui enlevèrent tous fes papiers , parmi lelquels il y avoit plufieurs 
Lettres anecdotes de Saumaife , la plupart originales. M. le Prélidentde 
Mazauguc , conferve 4J. Lettres originalesde Saumaife à Peirefc , & cinq 
du même Saumaife à Dupuys. Genevx publicabitur, [3] dit M. Leibnitz, 
volumen Epifhlarnm in qnibus ultra triginta nuncupantur Salmaftanx mul~ 
tum habentes bonx frugis. Mafïbn [4] parle d'un Recueil de Lettres de Sau- 
maife , qui étoit chez un Sçavant de Paris. 

36. Lettre écrite à Claudc-Barthelemi Morifot , de Dijon , où Saumaife 



[1] Ifi(rcj>4.du 1 j. Octobre îdjj. Tom. i.pag. 144. 

[l] Pra.fat.Vet. BitrmaK»i.idrpifl.lasMarq.Gsidiiir Sarravii , 1697. in 4 0 . 

[}] MtfteUanetLeiknitiana , N°. 140. 

[4] Hifloire crwqiv de la Ré publique des Lettres , Tom. XV. 
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lui parle de fon Orbis Maritimus. Je crois que cette Lettre eft fupofée par CL. DE 
Morifot, violemment lbupçonné de fabriquer la plupart des Lettres des AUMAISE 
Sçavans , qui lui font adrellees. 

37. Morhofius , à la page 192. de fon Polyhi/lor , afïùre qu'il y a beau- 
coup de Lettres de Saumaife , dans la Bibliothèque de Gudius. 

38. Frafulgentio , pag. 228. de fa Vie de Frapaolo, traduite en Fran- 
çois , & imprimée l'an 1646. parle des Lettres de Saumaifea.ce fameux 
Théologien de Venilè. 

39. Clément avoit promis au Public un fécond & ample Recueil des Let- 
tres de Saumaife. Voici comme il en parle aux pages 46. & 64. de l'Eloge 
de ce Sçavant . Propèdiem, ( fi Deus volet ) Libres ( Epi/lolarum ) //. Cf 
///. qnos habeo paratos fimnl cum altéra parte hujus volnminis ad annttm uf- 
que 1 640. producla Typographis exibebo. Ceft dommage que la mort de 
Clément ait empêché l'exécution de ce delïèin. Bayle , [1] touché de cette 
perte , avoit écrit à un Médecin de Ziric-zée , qui avoit époufé la ! Ile ou 
la fœui de Clément , pour s'infoimcr de lui , s'il n'avoit pas les Ouvrages 
MU*, de Saumaife, dont Clément étoit polfcfleur. Ce Médecin répondit 
qu'il n'en avoit aucuns , & que pour en aprendre quelque choie , il falloir 
s'adreirer à un Mini lire de Leyde , à qui la plupart des papiers de Clément , 
échurent , &qui les lailïi périr. 

40. Amirault difoiten 1 649. [2] Habeo pertes me Literas ilhtflrijf. & in- 
compar. Salmafii. Voy. Colomiés , Gallia Oriental/s , pag. 206. 

41. J'ai lû dans un Mémoire de M. de la Mare , pour la Vie de Saumaife, 
que Ménage avoit envoyé en Hollande, 40. Lettres de Saumaife , à lui écrt* 
tes pour les imprimer , & qu'elles firent naufrage. 

42. J'ai vû chez le même M. de la Mare , une Lettre Mf. de M. Huet à 
ce Sçavant , datée du 2 3. Juin 1 674. où il lui aprend qu'il a un grand nom- 
bre de Lettres de Saumaife , quictoit, dit-il, fort exael: à faire réponlè aux 
Lettres de lès amis. « Quoique je ne linTc alors , ajoûte-t-il, lorlquej'étois 
» en Hollande , qu'un petit garçon fortant du Collège, je ne lui ai pour- 
» tant jamais écrit un billet lans réponlè. » 

Dans le Mercure de France, Novembre 172 y pag. 9 j y. il cltdit que Sa- 
muel Luchtman , Imprimeur de Leyde, vouloit imprimer parlbulcription 
des Lettres de Julie Liple , qui n'ont jamais été communiquées au Public, 
& qu'on de voit y joindre les Lettres de Grotius , de Saumaife , &c. à Lip- 
le , & que ce Recueil , qui feroit publié par M. Burman , lormeroit trois volu- 
mes /»4°. Il parut in 4 0 . en «727. en %. vol. maison n'y trouve pas unelèule 
Lettre de Saumaife. 

43. M. Huet parle [3] des Remarques de Saumaife fur le Phaleg de Bo- 
chard, aufquelles, dit-il, t Auteur ac qui ef ça. 

[1] Voy. tel Lcttrtt, pag. 4$. 180. & ipo. 
f_i] Compellat- aJPhilipp. Vincent , pag. J J. 
[3] D'jftuaiioni , Tom. I. pag. 104. 
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sa C Sse l/ ^ £s IMPRIMES y QUI ETOIENT A DIJON, 
chez M. de la Mare , notêi de la main de Saumaife. [i] 

1 . Jamblicus , de Vit a Pythagorx , Grxcè-Latinè editus. 

2. Avetii Théo dore ti , &c. Paris, Comrnelin, in 4 0 . Les Notes de 
Saumaife font très amples. 

3. Hifioria Augufta Cafauboni. Paris, 1630. ineÇ. Notes très amples. 

4. Vegctius , &c. de re militari , per Slewechium O* Moiium. Anvers, 
ftapheleng , 1 607. in 4 0 . * 

5. Tertullianns , de Pallio. 

6. Nonniui Marcellns , de proprietate Sermonum. Ibid. Plantin , 1 5-6 5*. 

in 8°. 

7. Terentius. Lyon, Griphe, IJ50. /»8°. Notes affez amples. 

8. Apnleins. Le) de, 1588. 

9» Anthologia. Paris , Henri Etienne, 1566. /» 4°. 

10. D/ofcoridesGrxco-Latinns. Paris, Bircicman , 1549. m 8°. Les 
Notes font prelquc toutes tirées de l'Arabe. 

11. NovnmTeflamentnm , tribus columnis. Ibid. Henri Etienne, iy8o. 
/» 8°. Saumaife y a marqué une diviiion de verfets. Il prétendoit , avec 
raifbn , que celle qui cil en ufage , & que Robert Etienne fit dans ion voya- 
ge de Lyon, de voit être changée. Voy. Prxfat. Henr. Stephan.ad Con- 
cord. Grxc. Nov. Teftam. 

12. Plautus Lamb/ni. Lyon, Griphe, 1^87. inS°. 2. vol. 

13. NovnmTeflamentnm Arabicum Leipenii. Leyde, 16 16. /»4°. 

14. Pentateuchus Arabie tu. Leyde , Jean Maire , 1622. 

1 y. Glojfaria Henrici Stephani. 1 573. in folio. Notes très amples. 

16. Anthologia Jo. BroJxi. Francfort, 1600. in folio. Saumaife y a écrit 
plufieurs Variantes , tirées de la Bibliothèque Palatine, & un grand nom- 
bre d'Epigrammes. 

17. Arrianus, de Expedhione Alexandri , Grxco-Latinus. Paris, Henri 
Etienne , 1575. in folio. 

1 8. Herodotus Grxcè éditas. Bâlc , 1 541 . 

x^.Athenxus Grxco-Latinm, ( edente Cafaubono. ) Paris, Comme- 
lin , 1598. in folio. 

10. Etymologicum magnum Gr. ApudAldum, 1549. 
21. Senecx Opéra. Paris, Commelin , IJ93. in folio. 



[t] Je fuis ici le rang que ces Livres occupoient dans l'armoire où ils fanent enfermas. Us font 
à prêtent dans la Bibliothèque du Roi , depuis la rente des Livres de M. de la Marc , faite en 
1719» à Gaticau, Libraire de Paris. 

22' 
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22. Tertttllianm. Franeicerx, 1597. in folio. CL. DE 

_ J SAUUA1SE 

23. Sueton'ù Cxfara. Paris, Cramoify, 1610. in folio. ■ 

24. Firn.ki Mtterni Ajlronomicon. Bâle , 1 73 3. in folio. 

25. Caffandra Lycophron. Bâle , 1 546. /» /ô//'o. 

a 6. Dio Cap/s. Paris, Robert Etienne , 1748. in folio. 

27. Gloffaria duo Grxc. Lat. cum Annotationibus H. Stephani. Paris , 
1 573. in folio. 

*%.Ht(loria SanaceriicaElùtacini Arab. Lat. Lcyde, 1626. in folio. 
29. Alex.Tralliani, Lit. XII. Paris, Robert Etienne , 1^. in folio' 
^o.Rhafes, de peftilentia. Grxcè. Sans date, in folio. 

3 1 . Nicmdri Alexipharmaca Grxc. Lat. Paris , 1 j y 7. in 4 0 . 

32. Lycophronis Alexanlra. Grxc. Lat. Genève , 1601. in 4 0 . 

33. OnozandriStralegeticus. Grxc. Lat. 1J99.//74 0 . 

34. Apollonii /hrgonautica Grxc. Ilenr. Stephani. 1 5-74. in 4" 

35. Artemidori & Achmeth ALnirocritica. Grxc. Lat. Paris, 1603* 
inf. 

36. Tragxdix Grxc. cum Scholiis Grxcis. Paris , Henri Etienne , 
1557./* 4 0 . 

37. Manuelh Mofchopuli , </<r rv*//o«i? examinandx orationh , Libdlui , 
Gr. IbiJ. Robert Etienne , 1545. *» 4 0 . 

38. Florilegium diverforum Epigrammatum Veterum Gr. In a?. 
49. Allia ni Taïlica. Grxc. Lat. Lcyde, 161 3. /«4 e . 

40. Dionyfii Alexand. & Pomponii Melx , de fitu Orbis Defcriptio. 
ALthici Cofmographia , & Solini Polyhi(lorGr&c. Lat. Paris, Henri Etien- 
ne , 157;./'/; 4°. 

41. Pindarm , Grxc. Lat. Ibid. 1599. in a/*. 

42. Vitruviui P bilan dri. Lyon, 1586. /W4 0 . 

43. AUnilii Aflronomica. Lcyde, 1600. 

44. Vcgetiui , de re militari. Leyde , 1 607. in 4 0 . 

4 y. Tertulliani Apologeticus & Oiïavias Minutii Felicis. Paris, i6t*. 

* O 

46. Coi. Theodof. Libri XVI. Genève , 1586. fa 4 0 . 

47. De Lateranenftbm Parietinis , à Franc. Cardinali Barberino reflitu- 
tis , Differtatio Hiflorica Nicolai Alemanni. Rome , i6z$.in 4 0 . 

48. Euripides Gr. Bâle , IJ37. in 8°. 

49. D/ogenes LaertiusGr. Lat. Paris , Henri Etienne, 1570. in 8°. 

P*rr. //. Bbbb 
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cl. Dii jo. Dhfcorides Gr. Lat. Rnellii. Paris , i 749- »» 8°. 
saummse pAfWW&Wî A FW*« «wwfrtf* Gr. Todoufe, .6ij. 

in 8°. 

y*. Hf/'Wori Mthyopica Gr. Ut. Paris, Commclin , iJ9 6 - *» 8 °- 
53. T4rro«« Opéra. Ibid. Henri Etienne , 1573- in 8°. 
frjEfianwt, deAnimalium natura y Gr. Lat. Genève, 16.6. m 8°. 
y y. Patercuîui Lipfii. Lyon, 1 591- 8°. 

<6.Taciws Lipfii. Plantin, iy8i./*8°. Dans une Lettre à Sarrau da- 
tée du 1. Novembre i6^.Saumaife parle de fes Notes fur TâCtU , & il dit 
que cet Hiftorien ne lui plaît pas. 

J7. PetreniiSatyricon. In 8°. 

y8. Quintiliani Inflitutiones Oratorix. Genève , Stoër , 1604. in 8°. 

59 . Martialis, Minei Veitch Capel/x Satyricon , de Nuptiis Pbi/ologia. 
Lcyde , 1 J99.1» 8°. 

60. Arnobius advenus gentes. Anvers , Plantin , 1 y 8 2 . in 8°. 
6\.Virgilii Appendix y camNotis Undembrug. Lcyde, 1595^8". 
6a. Pu'cmatavetera. Lyon, IJ96. /t/ 8 . 

6 3 . Tertulliani Salira de Pallio. In 8°. 

Colomiés , dans le Catalogue des MlT, dlfiac Voflïus , imprimé à la p. 
891. de fes Opufculcs , publies en 1709. in 4 0 . cite les Notes luivantcs de 
Saumaife. 

64. N°. 1 9. Grammatici veteres Putfcbii , MO» emenlathmbin aliquot % 
Salmafii manu. 

6 y. N°. 22. PAmo» Taubmanni , emendatienibus & Notis Salmafii 
manu. 

66. N°. i6.Tertullianus adNationes, ex Codice Agobardi , 
notaîus. 

67. N°. 3 y. F/*r«i Salmafii cumMff.collatus. 

On trouve les MIT qui fuivent , dans la Bibliothèque de Lcyde. 

68. Agatbias, de ïmperio Jttfliniani , »o/4f«s C/. Salmafii. Lcy- 
de , 1 y 94. in 4°. Voy. la Bibliotbèqxe de Leyde , pag. 219. 

6<).TertttlHani Libri IL ad Nationes. Quxdam aJfcriptaftmtà Salmajio. 
Genève , 1 6 2 y. in 4 0 . Voy. pag. 7 1 • rwi 

7 0. Oraiiones veteres. Orationes ALfchinis , Lv/7.t , &c. Gr. Salmafius , 
KtcMcadnotavit. Paris, Henri Etienne , 1575. iw/eto. Voy. p. 2 y 3. 

71. Mifcellanea Petiti. Quxdam adnotavit Salmafius. Paris, 1630./» 
4 0 . Ibid. pag. 254. 
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72. Vojfd An Grammatica , cum Salmafii Notis. Amflefdam , 162 c. cl.de 
inf. Ibid. pag 279. SAUMA1S 

72. P/<///// Commit a , w«* emendationibus Salmafii. Vitcmbcrgaî, 
1605. /»4°. Ibid. pag. 271. 

74. /tërc^ Milice des Romains , /m/ & w<a/*« de Saumaife. Ibid* 
pag. 337. Voy. ci-deflùs, N°. 18. des Ouvrages MfH de Saumaife. 

7 y . Con(lantinus , «fc thematibus Imperii. Lyon , 1 y 3 y . /'» 8°. Salmafii 
manus in tnargine apparet. Catalog. Graevii, pag. 1 3 y. 

76. Prudentius, cum Notis MJf. Salmafii. Bile , 1J40. tfÂff. pag. 230. 

77. Au N°. 10 y. de la Bibliothèque de Grxvias , on cite, Salmafii Ad- 
verfaria. Ceft peut-être quelque Recueil de Variantes , tiré de la Biblio- 
thèque Palatine. 

78. Phxlrus Rigaltii. Paris, 1799. in 12. & ibid. 1617. in 4 0 . Utram- 
que habeo Salmafii manu notatam , dit Fabricius. [1] M. de la Marc , die 
[2] qu'il a donné à Gudius un exemplaire de Phèdre , de C Edition de ]?/*- 
ganlt , tout frangé de la main de Saumaife. Ces Notes n'étoient prefque au- 
tre chofeque des Variantes. M. de Chevanes , Avocat au Parlement de Di- 
jon , en (a Vie de M. de la Mare , j>arle aufli des Notes de Saumaife fur 
Phèdre , de même que de la promdlè qu'avoit faite Gudius , de les donnée 
au Public , 6c d'en faire honneur à Saumaife. 

79. Quintus-Ctirtius , cum Salmafii Notis MJf. Amfterdam, apud Van- 
der-Aa, 1696. in 8°. Ces Notes font peut-être les mêmes , que celles que 
M. Snakemburgfit imprimer à Leydc en 1727. in 4 0 . 

80. De limitibus Agrorum , &c. 1 y 74. in 4 0 . e dente Turnebo , cum No- 
tis marginaltbus Cl. Salmafii. Voy. Btblioth. Baluse, pag. 229. N\ 2980. 

81. Arnobius advenus gentes , & Minut. Oclav. in qtto multa notavit , 
Salmafins fua manu. i6oy. tn 8 \ Voy. Catal. de Nie. Heinfius , p. 94. 
N°. 66 1. 

82. InB'tbl. Pétri P rancît , V. C.fuere Nonni Dionyfiaca , C*m aqPju 
gationibus MJf. Jofi Scaligeri , lleinfti , Clau lii Salmafii , CJ* Altff- 
t&iSladi, dit Fabricius, dans fa Bibliothèque Grecque , Tom. VII. pag. 
687. 

8 5. In XII. Panegyricos veteres , NotuU marginales. Francofurtï , Typis 
Nicoki Hoftmanni , 1607. in 16. Edit.Jani Gruteri. Cet exemplaire cft 
confervé dans la Bibliotl c \uc du Collège des Jcfuitcsdc Dijon. 

84. M. l'Abbé Lcnglct dit [3] qu'il a vu à Paris, un exemplaire de 17f/- 
nerarium Anîonini , corrigé de la main de Saumaife, & revu fur beaucoup 
de Mfr. 11 devoit , ce me f emble , indiquer le pofïeireur de ce Mf. 



[1] BMiothtqKc Latine , Tom. I. pag. J78 Edlt. de Venife , 1718. in 4 0 . 

[ï] MémonriMf. oiMéU»t>c t Jc Littérature & d'Hifloirc. 

fj] M<tbodr.poHritHdkrl'H>floirc, Tom. IV. p»g. ô\ Edic. de 1719. ««4°. 
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e , ( . L >,'; E . ^ ^ts Ouvrages i'uivans fe trouvent dans la Bibliothèque de M. le Préfi- 

SAJMAlbE dcntBouhie? 

8 y. /// Plinii Hifloriam, Edit. de Lyon , 1582. in folio : varix LcWo- 
ms. M. le Prélident Lîouhier conjecture que Saumaij'e tira ces Variantes 
d'un Ml", de la Bibliothèque Palatine. 

86. Notes marginales du même, fur un exemplaire des anciens Aflrono- 
tms; fç avoir, Proclus, Aratus , Leontius, Ciceron , Avienus , Germa- 
viens, Hygiuns , C7V. Hcidclbcrga:, 1589./'» 8°. 

87. /» PtolonuiGcogr. Lib. VU. varix Letliones. Amfterdam, KSoy. 

io folio. 

88. J« Ckronicon Alexandrinurn Notrt/x marginales. Monachii , 161 y. 
/>> 4 0 . 

89. //2 Ariflenxti Epijlolas Notnlx marginales. Paris , 1 596. in 8°. 

90. In Nonni Dionyjtacomm Ubros 24. £7*2J. e!?* emendationes 
& conjeflf/rx , <•* Salmajii Schedis de/criptx , <fi sra» £<///. Plant. 
1569. ;tf 4*'. adfcriptx. 

91. J« Catullmn, TibttUum & P ropertium Qonjtânrx ,ad oram exem- 
plaris fui , £7/7. in 8°. Paris , 1 J77. Jcriptx. 

92. /// Juvenalis & Perfii Saliras, varix LeJiones &Conjeiïnrx,adoram 
exemphrls fui feriptx , Edit. Florentix , 1513. in 8". 

93. /// Corippi Africani Carmina, Notx qttxdam , Edit. inB°. Antner- 
pix, 1 58 1 . manu Salmafii. 

94. /// Nonmum Marcellinum No(x Salmafii manu feriptx , ad oram 
exempt. Edit. Paris , 1 586. /* 8°. 

95. In Petroninm & Catalelta. In Priaprtm Conjsïlnrx varix Salmaf. 
marin, ad oram duorum exemplarinm , primum in 8°. Lugduni, 1 57 j. 
non ibidem , 1 6 X Ç. /0 1 2 . 

96. Andrc-Chreticn Elchcnbach, dans une Lettre écrite d Amflcrdam, 
à Konig, Profrlfeur en Droit à Altorri; datée du 8. Juillet 1688. & inférée 
au V e . vol. des Aménités Littéraires de J. G. Schclhorn, pag. 195;. s'expli- 
que en ces termes : Nie. Blancardns, Grxcx LingnxÛ" Hijiorix Profejfbr, 
qiticq'iid habuit rari in fia Btblioîheca ( Eraneqnerx ) hoc mihi l/beralijjimè 
oftendit. Multos ibi vidi Libros manu Scaligeri , Hein fi , Salmafii , Ca- 
fanboni, C Oifelii notatos. Je voudrois qu'Efchcnbach eût fait le détail de 
ces Livres notés de la main de Sarimaifc. 

OUVRAGES PROMIS, OU COMMENCES PAR 

Sanmaife , & dont on croit q'ttl n'a gué restai Jp q'/e les Titres. [1] • 

1. X&unicemd E^pdftfuQou Vby. Prxfat.adNilnm, de Primat uPapx. 

[1] Sarrau difoit qu'il faudroit ô"co. ans à Sanmaife, pour compofer les Ouvrages qu'il avoit 
promis. 

Il 
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Il en cite une qui regarde Nilus. II cil parlé Je ces Epigrammcs dans les Let- 
tres de Sarrau. 

a. Nos Lîiryvpw illam Latinam faïlambrevi,fi Deus f averti t eliturift- 
mits. SauiTuilc, qui avoir promis cet Ouvrage dans fa Préface fur Nilus, 
dePrimatu Papx, veut parler d'un Traité de cet Auteur, de Oca •floue , 
San Jorum Pairumin Monte Situ , dont Nicéphore fait mention. 

3. înVetusTe(lamsntum , tyinAïla Apo/lolorum Notx. Ces Remarques 
font promifes par l'Auteur , dans fon Traité , de Ufuris. 

4. Annotations in Novnm Te/lamentum , magnam partem abfolutx, dit 
Clément. Cependant M. de la Marc prétend qu'il n'y a que quelques Va- 
riantes , que Saumaife a inférées fur un exemplaire du Nouveau Teilament 
deBèze, Grec-Latin, 1580. in 8 n . Saumaife renvoyé le Lcdcuràce 
Commentaire, au commencement du Traité, de Primatu Papa.. Verum 
de biS ad Novnm Te/lamentum , dit-il , à la pag. 2. Il vouloit aller en An- 
gleterre ou à Paiis, pour achever cet Ouvrage. Sarrau, dans une Lettre 
du 28. Juillet 1 647. lui conicille d'aller à Paris , où il trouvera autant de 
MIT! qu'e.i Ai,g'c;erre. Guillaume H. Vorftius , dans une Lettre à Nicolas 
Bo. remins , du : Spero mebreviàSalmafio accepturum qnxdam iUius Sche- 
diafmaia, in quibrts annotaverat varias Leïliones Novi Teflamenti , ex Cod. 
pervetnjio Boretiauo, ut gratifeer D. Curcellxo, qnijamin Mis col// vendis 
occtpttur. Voy. Crenii Animadverf Pbilolog. tlijforic. Part. III. p. 305. 
Epij/.S.irrau, pag. 14J. & i6y. Grotius , dans une Lettre du mois de Mai 
1637. dit : Notas ad Novum Tefiamentum , ubi prodierint , legam m ter 
primes. 

Sarrau , à la pag. 7. de fès Lettres , cite de Saumaife, une Réfutation des 
Notes d'Heinfius fur le Nouveau Teftament. Je crois que cette Réfutation 
devoit faire partie des Notes de Saumaife fur le Nouveau Te/lament. 

y. Spem mihiejus Script oris ( Onofandri ) edendifecit Salmafius , dit Gro- 
tius , dans une Lettre à Jean-Gérard Volfius , du 29. Septembre 1621. 

6. Taïïica , &c. cum Strate geticis Atbenxi , Apollodori , Bitonis , &c. 
prope diem emitten lam ajfeverat Luc. Hol/lenius à Cl. Salmafto. Sedeornm 
baclenns nihil prodiit. Labbe , Bibltothecanova MJf in 4 0 . pag. 181. 

7. Sirivcrius , à la fin de fa Collection des Tragiques anciens , dit ; Vê- 
tus ex Tragxdia Alcdea , ex Virgilianis Verfibus couttxta . . . Exflat pênes 
erud/tijf. Cl. Salm.ifntm , prope diem forte , ex vetn/lifimis Membranis ht 
lucem emittenda , CSttn aliis antiquis monumentis complnribus baienus ine- 
dttis, quorum fpem nobisfecit in Notisad Util. Aug. Scriptores. Voy. Colo- 
mepi Gallia Orient alis , pag. 19 y. 

8» Accipiet Hbcnùflimè , & cum meritiflima gratiarum aïlione , vidua 
Rohania, quam pollicris , defunSli conjngis Epigrapben tumulo inferiben- 
dam. Pag. 1 37. EpiiV Collect. Gudii. 

9. Saumaife , dans les Prolégomènes fnrSolin , afTuroit qu'il étoit occu- 
cupe à éJaircir Onuphre Panvinius , & qu'il avoit interrompu pour cela , 
lès travaux lùr différent Ouvrages de Tertullien. 

Part. II. C c c c 
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CL. DE On connoit par ce paflase, quelques Ecrits de Saumaife t dcfquels on 
LUMAISE jg norc j a tieftinee. On ne içait , par exemple , ce qu'cft devenu ion Com- 
mentaire (urOnuphre Panvinius. lleft certain auifi, qu'il avoit travaillé 
pendant fa jeuncife, avec autant de loin , fur X Apologétique de Tcrtullicn , 
fur les Traites de ce Pere , de corona Mtlitis , de Speftaculis , de habitu tnu- 
liebri, de euhu fs.minarum , que fur le Traité , de Pallio. Il avoit compa- 
ré les Editions imprimées de Tertullicn , avec le Mf. de l'Avocat Jacques le 
Belin, & il y avoit joint des Notes. M. de la Mare croit que tous ces Trai- 
tés font perdus. C'eit auifi le ientiment de M de la Monnoye, en fes No- 
tes MiT. fur la Vie de Saumaife ^ par le même M. de la Mare. Dès 1622. 
Saumaife, en la Préface de ion Commentaire fur le Traité , de Pallio y 
avoit promis ces différentes productions. Il en parle encore à la pag. 1 2. 
de ion Epitre Dédicatoire de ion Livre , intitulé . Confutatio Animadver- 
forum An t. Kercoëtii. 

10. In Eliberini Concilii Canones , atqne univerfam Prifcs, Eccleftx Ri- 
ttialem Hifhriam Commentar'tus. Saumaife , en parlant de la Toniure des 
Pénicens , dans fon Epitre à Colvius , de Coma , &c. dit : De qua ( Ton- 
fura ) plnribus traclamus in Comment ario noflro de pœnitentia publica Pri- 
mitive Ecclefu. Voy. aufii la page cji. de ion Livre, de Tranffubf/antia- 
tione contra Grotittm , le Mufxum Italicum du Pere Mabillon , Tom. II. 
Part. II. & les Lettres, de Sarrau , pag. 1 64. Edit. in 4 0 . 

11. Exercitationes de Philofophia Stoïca. In Simplicium & Epiletnm 
[ij pan altéra , en m Prolegomenis uberrimis & manuduclione adeaniem 
Philofophiam. Mon parsnti , dit-il , [i]fecit ut Opus de Stoïcoru/n Phi- 
lofophia interruperim. In ipfo de anima Traïlatu iefeci , qui abfolvetur in 
fecundo volumine , qttod pofi m eu m è G al lia r édition , Dco jn vante , excu- 
detrtr. lia enim flatui Simplicium & Epiletum Notis perpétua illu/lrare , 
explicare , emendare , ut totins etiam exfpatiari in/lituerim ad fingnla t ut 
fedabit occaÇto, de omnibus Sioïcx Philofophix Deere lis difpntandi , eaque 
figillatim enucleandi. Il ajoute plus bas : Reliquâ pm ad reiitum noftrum 
è Gallia , fi Deus entn dederit & vitam , refervabitttr , eut Prolcgomena 
ubertora prxÇtxa pro mannduUione erunt ad Philofophiam Stoïcam. Sauma 'tfe 
cftimoitfi fort la Philofophie des Stoïciens , qu'il l'apclloit la Philofophie. 
Le Traité des paillons dcvoit entrer dans ce Traité , ièlon une Lettre de 
Saumaife à Sarrau , du 1. Novembre 1641. 

12. JEthicum in Cofmographia , que m nos AuBorem longe auïliorem & 
emendatiorem , quàm haîlenus prodiit , dabimus ex vetnflijfimis Schedis. 
Salmafius in Notis ad Jul. Capitolin. Hift. Aug. pag. 247. Optimus Aîthi- 
à Liber Mf apud me efl . . Plnribus ad ipfum Aithicum docebimus. Ibid. 
pag. 140. ad Spartianum. Voflius en parle dans ion Traité , de Hifioricis 



[1] S,ilr»a/îi tmer.daùonet naSlaifum in j4driani EpiEîetum , dit Fabricius, dans fa Pi! liatlitjue 
Grecque, Tom. III. pag 164. De fr n.iJaTcxtn Ftitleii (anatione , cum bette trit , qutfo , (o°na. 
Epitre de Sarrao ïS<tuma>fe, pag. 166. Voy. mit ibid. Epift. 188. an. 16*48. pag. ipj. 

[t] Vrtfat. ad Simplic. pag. X. 
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Lat'mh , pag. 692. & fuiv. Edit.de 1650. ALthicus ipfe, fvepotiùs , Ju- m CL. 
liai Orator admodum compté edituse/l ex antiquiflimis Schedis > &c. 

1 3. Ridiculus A'iatius Eruditis ludibrium débet. Nolim ut ad eum confit* 
tandum claflicas Obfervationes interjungas. In Us enim te jam effe totum 
vulgb hic dicitur. Epiil. Sarrav. ad SalmaC 183. Edit. Gudii. On ignore 
de quel Ouvrage Sarrau a voulu parler. 

14. De MajeJIate Imperiï circa facra. Nous aprenons d'une Lettre de 
Morusà M. de la Mare , écrite en 1665. que la créance commune était à 
Leyde , que le Magillrat de Midelbourg en Zélande avoit fait un prclcnt 
conlidérable à Madame Saumaife , pour engager l'on mari à écrire fur les 
droits du Prince , touchant la Religion j ce qu'on croit qu'il n'a pas fait. 
Cependant M. de la Mare , dans une Lettre du 6. Juin 164J. aflure que 
Saumaife avoit travaillé à cette Diflèrtation. Dijfertationem circa facra pa- 
rafât Salmaftus. 

1 j. Phytologia Salmafii Opta e(î mihi incognitum , dit Patin , dans une 
Lettre à Charles Sport y Tom. I. pag. 91. Je ne lçais fi Patin veut parler de 
l'Ouvrage de Saumaife , de Homonymis Hiles Iatricx y quiertun Traité de 
Plantes. 

1 6. Nec van a e(l , aut f^a Fabula , de muliere meretrice , qua. fub Viri 
habitn Sedem Papalem inquinajfe partu prodita e/l. Quam veriflimam ejfe 
H'Jloriam , nos ex pluribus exceptione majorum Aut ont m tejlimoniis confir- 
mabimus , & qnorumdam etiam qui eodemfxculo , quo Main Papiffam pra 
Papa EccUfta dédit , vixerunt. Salmalius, in apparat. adLib. de Prtmatu , 
pag. 2Ci. Voy. Colomiés, Gallia Orientalis , pag. 216. & pag. 189. 
Saumaife vouloit en 164$. adrefler cette Diflèrtation à Sarrau, fon ami. 
La vérité eft pourtant , que malgré cette promeflè d'écrire contre Blondel , 

Î[ui a fi fçavamment prouvé que ce îèntimcnt eft une fable , il n'a rien laifle 
ur cette matière , luivant Bayle , dans fon Ditïionnaire Critique. Ne li- 
ne am qnidem adverfus ipfum ( Blondellum ) exaratam in ScheJis fuis reli- 
quit ( Salmafius. ) Voy. Curcellxi Prsfat. Apologet. ad Opus Blondelli de 
Joanna Papiffa. L'Ouvrage de Blondel parut en 1647. & Saumaife vécut 
encore 6. ans. Ce ne fut qu'après la mort de Saumaife , que Courcellcs 
écrivoitec que je viens de citer } fçavoir , l'an 1657. c ^ ans ^ ^ ré f Ace Apolo- 
gétique , &c. imprimée à Amftcrdam , chez Blaeu , inxt. 

17. In Aurelii ViUoris Schotti Epi tome y quam ex Notis tua ad fflfl. An- 
guftam video tibi olim ita tritam, utejus Edijionem, tune pollicereris ( Epift. 
Sarrav. ad Salmalium , pag. 73. Edit. Burman. ) 

1 8. Commentarii in A. Gellii Nôtres Atticas. Voy. le Catalogue des (Eu- 
vres de Saumaife , donné par Clément , pag. LXVIII. & la Bibliothèque 
Latine de Fabricius. 

19. In Diogenem Laërtium Noix. Clément , & le Craflb après lui , en 
ont lait mention. Fabricius n'en a rien dit dans fa Bibliothèque Grecque. 

20. In Lucium Ampclium Nota. Quelques Sçavans pretendoient que 
Saumaife n'a jamais cû intention de commenter cet Hiftorien. 
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CL. DE 21. In Hygini Crama tici Librum de Ca/lrametatione. Voy. la Bibliotbè- 
0»f Latine de Fabricius , & Saumaife fur S0///7 , pag. 29 J. Edit. de 1689. 

22. rs nnmmaria. Uc pluribus oftendam de re nummaria , dit-il, à 
la pag. 40 j. de lès Notes fur Tertullien du Manteau. 

23. Commentât, in Ration aie Imperii Romani. Voy. le Catalogue des 
Ouvrages de Saumaife , par Clément. 

24. Animadverftones in Annales Baronii. Ce n'eft qu'un Recueil confus , 
contenu en quelques feuilles. 

2 y. Ds Sy non/mis Miles Iatricx. Voy. Saumaife fur Solin , & Prxfat. 
Lantini in Libr. de ïlomonymis Hiles latries. DeHomonymis, dit-il, ni- 
hil fupcrcflèarbitror, prœter paucula , quae in Praefàtione allata (tint . . . Ec 
plus bas , five cnm aliis Script is , qux multa defiderantur , perierit. Voy. 
Prolegomena, ibid. Ces Synonimes n'ont peut-être jamais exifté que dans 
l'idée de Sanmajfe , dit Jean le Ccrc , au Tome XIV. de fa Bibliothèque 
Choifie, du mois de Septembre 1689. pag. 401. 

26. Dijfertatio de variis annorum formis , Diatriâa. DePerfarum & 
Athenienfiumanno. Cette Dilatation devoit faire partie de la précédente. 
M. de la Mare en avoit des fragmens. Saumaife , dans une Lettre e'erite de 
Leyde en 1 6 3 3. a Gérard-Jean Volfius , lui dit qu'il y travaille. Et in ma. 
jorem molem exibit. Saumaife entreprit cet Ouvrage contre Scaligcr & le P. 
Petau. Voy.ks Epitres de Saumaife, pag. 82. 

27. Etymologicum Latinnm. Sed de his in Etymologico noflro, dit-il , 
dans lès Notes fur Tertullien du Manteau , pag. 209. 

28. De- Titulis ac Dignitatibus honorariis. Herauld , dans une Lettre à 
Saumaife, l'avoit apelle Prolèflèur Honoraire. Utinam , dit Sarrau : [1] 
bsc qualifeumque contumelia à te obtineret Trattatum tuum de Titulis , ac 
Dignitatibus honorariis, en jus f ère antebiennium fpemfaciebas. 

29. Alverpts Atheos. J'ai lû une Lettre Mf. de Saumaife à la Reine 
ChiiHine , où il lui promet cet Ouvrage. 

30. In Diony/îum Periegetem Notx. [ï] Voy. fes Notes in Spartian. Se- 
vernm , p. 1 38. où il dit : fed ad ipfim Poètam lue pluribus difentiemus , 
quern polilioren, emendatioremqne , fi Deus faverit , dabimns , compara- 
is du abus antiqnis Interpretationibus Avieni& Pri fiant, ubi quid uterque 
Interpres peccavit, & quoties , aperiemus. Voy. la Bibliothèque Grecque 
de Fabricius, Liv. IV. pag. 27. 

3 1 . Glojfariu;» ad Anafiafinm Bibliothecarinm. Ut in eo Libcllo Anaf- 
tafiidicemus, dit Saumaife, [3] quovoces apui illum Scriptorem obfcuras 
& ignotas explicabimus. 



[1] Lttneidr Somu , pag. ipc. Edit. de M. Burman . in 4 0 . 
[i] Sannmife fait vivre ce Géographe fous Marc-Antonin. 
[j] Al Tnbcll. Poll'ouk Clandium , pag. 405. col. II. N°. 17. 
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32. Commentarim de Sibyllin Cœterùm de Sibyllis , dit-il, [1] nos alio CL. DE 
opère. Et ailleurs: [2] Nihi/efiquod &qttè diverfè prodiderunt antiqtti Scrip- SAUMA1S 
tores, quàm Sibyllarum atatem , patrtam nomma , de quibus nos peculiari 
opère. 

2 3. De Lapidibus. Sed hoc plenius in noflro Commentario de Lapidibus. 
[3] Eft-ce le même Ouvrage que le Traite de Gemmis , dont Clément fait 
mention dans fon Catalogue des Ouvrages de Saumaife. 

34. Salmafii in OvidiumObfervationes. Voy. la Bibliotheca promiffa & 
latens d' Almclovéen , pag. 49. la Bibliothèque Latine de Fabricius , & les 
Epitres de Saumaife , pag. 103. & ioj. 

3 y. De ConcordiaO" Unione Ecclefiarum , tum ad varia Patrumfcripta. 

J[c crois que Clément eft le feulqui ait annoncé cet Ouvrage ; fçavoir, dans 
'Epitre Dédicatoire des Lettres de Saumaife. C'eft peut-être le même Ecrit 
que celui-ci dont il tait mention : [4] Votum pro vera Eeclefxpace & veri- 
tate , contra fucat a , f/'3xO'falfa réconciliations Authores. 

36. De Coron i s , Diaiematis , & aliis Regiis înftgnibus. Saumaife 
avoit promis à Thomas Bartholin , de traiter cette matière. Voy. Arafat* 
Bartholini, deCruce, pag. 9. 

37. CataleUa Virgiliana. Dare parât ( Salmaftus ) meliora & emenda- 
tiora cum Noth pofi Scaligerum uberioribus , dit Sarrau, dans une Lettre 
c'critcàLambeciuscn 1648. [y] 

38. Saumaife, à la page 84. de fon Apparatus adPrimatum Papa, fait 
mention de fon Traite' particulier , de Chrifmate. Voy. Fabricius , B/bliogr. 
Antiquar. pag. 291. 

39. Quadriga errorum. Saumaife devoit montrer dans la prcmie're par- 
tie de cet Ouvrage , les erreurs deGoropiusfurfes Origines Belgiques. Dans 
la Ile. il pretendoit découvrir celles de Bochard , fur les origines de la Lan- 
gue Punique. Dans la IHe. il devoit réfuter les Origines Scytiques de Boxhor- 
nius , & dans la IV e . ce que Heinfius avoit avancé fur la Langue Hellénif 
tique. J'ai vu plufieurs Lettres Mlf. d'Alexandre Morus à M. de la Mare , 
où il lui parle de cet Ouvrage de Saumaife. 

40. Aliquot milita Epigrammatum ante hac inedita , ex Bibliothecis pnf 
ftm collegit ( Salmaftus ) dit Boeder , dans fa Bibliograpbia curtofa, arti- 
cle , Buccoltca. 

41. Tertium volumen Plinianarum Exercitationum molitusfuit Salmaftus , 
ut confiât ex Voflii ad eum Epi fi. 12J. dit Fabricius , dans fa Bibliothèque 



CO Voy.Salmaf. Exerciutionts PlinianA , pag. 54. col. II. Edic.de 168p. 
[1] Ibidem , pag. etf. 
[,] IW.pag.8p. 

[4] Dans une Ltitrt à SatrdH , du t6. Septembre 1641. 

' tî] VoT ' lc » Lt'trttilt Smran , pag. >J1. Edit. in 8°. fit pag. 184. Edit. ta 4 0 . 

Part. IL Dddd 
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cl. de Latine. Voy. la Lettre 1 14. de Meurfius à Voflîus , qui critique le Titre 
S AUMAISE ^ ue Sauniai J fg avoit j onn ^ à f on Ouvrage. 

42. Liber de Aromatis. Ce Traité devoit être inféré au 3 e . volume de fes 
Exercitations fur Pline. Il en cft parlé dans le Catalogue des MJf. de Sau- 
maife , que Clément a joint à fon Eloge. 

43. Dans fon Traité, de Ufuris, pag. jyj. & 62J. Saumaife promet- 
toit un Commentaire fur un Palfage de S. Luc , VI. 3 y. concernant PUfure. 
Il promettait aufli un Commentaire furies Adesdes Apôtres , & même fur 
tout le Nouveau Teftament. 

44. De Antichri/lo & de Papijfa. Il promet ces Traités dans une Lettre à 
Sarrau , du 6. Décembre 1 640. 

Les articles fui vans font tirés d'un Catalogue des Ouvrages de SauMaife , 
envoyé à Sarrau. Ils compofent la féconde Dartic de ce Catalogue Elle 

Eorte à la tête ce mot , Edenda. La copie ae cette lifte étoit chez M. de 
Mare. Je crois que quelques-uns de ces MIT. ont été imprimés fous d'au- 
tres Titres. 

45. ITaAaia Aoyctçun cum Notis. 

46. Pomponius Mêla cum Notis. Ceft peut-être le même Ouvrage que 
celui que j'ai indiqué ci-deffus, N°. 40. parmi les M(T. de Saumaife , qui 
étoient chez M. de la Mare. 

47. De Vit Us recentium Poëtarum. 

48. De Calceis Veterum , Commentarius. 

49. Juvenalis cum Notis. 

yo. De Schomatis&Tropis Paleftra. 
yi. ALnigmata Grxca y cum Nom. 
p. Menfa Ifiaca , cum Notis. 
y 3. Dr Notis Veterum , Commentarius. 
y4. De Sepulturis Veterum , Commentarius. 
y y. De veteri Grxcx Lingux pronunciatione , Commentarius. 
y6. Defacrts & civilibus Provinciis y Commentarius. 
Rhetoricorum Libri ad Herennium , Commentarius. 

y 8. Quint i liant Injlitutiones & Declamationes , cum Notis. 

yj>. De Lingua Hellenif/ica , advenus Danielem Heinfium. Je ne fçais 
fi cet Ouvrage eft différent du premier , qu'il fit contre Heinfius. 

Morhofius , à la pag. 228. de fon Polyhiftor , prétend que le Crajfo a 
donné des Titres de plulicurs Ouvrages de Saumaife, dont aucun autre Au- 
teur n'a parlé. De Salmafianis Scriptis , multi illtc ( apud Laur. Crajfum 
in Elogiis ) nominantur inediti Libri , de quibus nullam apudalios nientio- 
nem fier/ vidi. Morhofius fc trompe : Le Crallba tiré met pour mot , cette 
lifte , du Catalogue des Ouvrages de Saumaife , que Clément a joint à fon 
Eloge. 
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CLAUDE SAUMA1SE. 

S AU Al AI S E , ( Claude ) fccond fils du do&e Saumaife dont je saumaise 
viens de parler ; & d'Anne Mercier, naquit en 1633. Ce digne fils du 
grand Saumaife étoit très habile dans la Critique & les Belles-Lettres , & 
clans la connoifTancc des Langues fçavantcs. La Reine Chrifline de Suéde , 
qui faifoit beaucoup d'eftime de fon mérite , lui avoit donné l'emploi de 
Cornette de Chevaux-Légers de fi Garde. Après la mort de fbn pere , il re- 
vint en France , & fë fixa en Bourgogne. Son trop grand attachement à 
l'étude, aftoiblit fon tempérament, qu'un trop fréquent ufage de l'antimoine 
acheva de ruiner. Il mourut à Bcaune , le 1 8. Avril 1 66j. âgé feulement de 
34. ans. Il vit venir la mort , avec une confiance plus que Itoïque , & dit 
qu'// ne fe faifoit pas plus de peine de quitter la vie , que de quitter fa 
chambre. 

On n'a imprimé de ce Sçavant , qu'une Epitre T)idicatoire à Charles II. 
Rot d'Angleterre, qu'on lit à la tête du Livre de Claude Saumaife , intitulé : 
Ad Joamiem Miltonum Rejponfîo. Opus pojlhumum. Dijon, Chavance , 
1660. & Londres, lamcme année, in 12. 

M. le Confcillcr Legouz, dans fon Suplèment Mf. au Menagiana , m'a- 
prend que notre Auteur avoit rédigé en François , un Abrégé de la Philofb- 
phie deSextus Fmpirkus. L'original Mf. étoit chez M. Legouz , de même 
qu'un Recueil de Vers François, & quelques autres Ouvrages du même 
Saumaife. 

Mais il a rendu un fervice très imponant à la République des Lettres, en 
inflituant Héritiers de fa Bibbliothèque MM. de la Mare & Lantin , Con- 
feillers au Parlement de Dijon. Quoique cette Bibliothèque ne fut pas nom- 
breufe , elle ne laifîbit pas d'être d'un très grand prix , par raport à pluficurs 
Mff. conlidérables du docte Saumaife , dont elle étoit remplie. Prefquetous 
les Mff. dont j'ai fait mention à l'article précédent , s'y trouvoient , fans 
compter plus de cent volumes chargés des Notes du même Saumaife , de 
celles de François Juret , & de plulieurs autres Sçavans du premier ordre , 
& des Recueils de Lettres originales écrites au docte Saumaife. Les deux 
fçavans Confeillers , dont je viens de faire mention , tirèrent de cette Biblio- 
thèque les Ouvrages qu'ils donnèrent au Public , fous le Titre , de Saccharo 
& Manna. De Homonymis Hiles latrie*. , &c. 

tj(> ►*» -*~ -*- «£« »*- -J- 'J" ■£ -J" • '*•> - J- <£« • J- »*♦ <■*- ■*- -*- -*• «J» •*» »J- »*« r*- •♦- A «J, .t, 

CLAUDE DE SAUMAISE. 

S AU MAI S E , ( Claude de ) de la même famille que les précédens , S auma7se 
quatrième fils de Jérôme de Saumaife , Seigneur de Chazan , Confèiller 
au Parlement de Bourgogne ; & de Catherine de la Tour , naquit à Dijon 
en 1605. Il commença les études en cette Ville , au Collège des Jéfuitcs , 
& les acheva dans le Collège de ces Pères , à Paris, dit, le Collège de Cler- 
mont , aujourd'hui le Collège de Louis le Grand. Il entra dans la Congré- 
gation de l'Oratoire , le I J, Septembre 163 j. âgé de 32. ans, & fut ordon- 
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rL - Rf; r né Prêtre au mois d'Avril 1637. En 1648. il fut choifi pour Supérieur de 
SAUMAISE , a Maifon de Tours ( & enfuite de celJes de RoUcn & de 5^ on u g OUVer . 

noit cette dernière Maifon en 1 622. Dans 1' Afîembléc delà Congrégation, 
tenue en 1669. il fut élû Afliftant du P. Senault , alors Général , & il fut 
continué fous le P. de Sainte-Marthe. Il fut chargé par l'AiTemblée de 1 672. 
d'écrire l'Hiftoire de la Congrégation , & il recueillit plufieurs matériaux 
pour cet Ouvrage , qu'il lailla imparfait. Après la mort du P. Senault , le 
P. de Saumaife & le P. Se^uenot , furent députés vers M. de Harlay , Ar- 
chevêque de Paris , pour l'engager à confèntir à l'Election du P. du Breiiil , 
qu'il traverfoit , parce qu'il n'aimoit pas ce Pere , depuis Un Sermon fur l'au- 
mône , que celui-ci avoit prêché j mais ils ne purent rien obtenir de ce Pré- 
lat , & ce fut le P. de Sainte-Marthe qui fucceda au P. Senault. Le P. de 
Saumaifc mourut à Paris , dans la Maifon de la rue Saint Honoré , le 2 J. 
Mars 1680. âgé de 77. ans. Il a fait les Ouvrages fuivans. 

1. Lettre circulaire , imprimée dans la X e . Affemblée de l'Oratoire , Sef- 
fion XIX*. 

2. Traduïlion du DireHoireda Pafleurs , par D.Jean de Pa/afox. Paris, 
Cramoify, 1671. in 12. On attribué' au P. de S au mai fe quelques autres 
Traductions de difrerens Ouvrages du même D. Jean de Palafox. Mais le 
R. P. Batterel , de l'Oratoire , m'écrit qu'il ne croit pas que le P. de Sau- 
maifc en foit l'Auteur. 

3. Il a ramaiTé plufieurs matériaux pour fervir à YHiftoire de la Congré- 
gation de f Oratoire. Cet Ouvrage , qui eft demeuré impartait , n'eit pas 
imprimé. 

Voy . le Suplèment de Moreri de 173 j. 



LOUIS DE SAUMAISE. 

SAUMAisi ^AUMAISE, {Louis de) quatrième fils du fçavant Claude Sau- 
*3 maife , fut apellé en Angleterre parle Roi Charles II. aparemment pour 

L remplir quelque emploi auprès de ce Prince. Quoiqu'il en foit , il étoit à 
syde en 1688. & rangea l'Ouvrage pofthume defon pere, qu'il fît im- 
Drimer l'année fuivante , fous ce Titre : De Homonymis Hiles Iatricx. 
Utrecht, Vande-Watcr, 16%^. in folio. L'Editeur l'accompagna d'une 
Epitre Dédicatoire Latine aux Provinces-Unies. 

PIERRE DE SAUMAISE. 

PIER. de ^ AU MAIS Ey ( Pierre de ) frère de Claude de Saumaifc , de l'Ora- 
SAUMAISE ^3 toirc ^ dont y a i p ad( i | Seign eur de Chazans, fut reçû Confeillerau Par- 
lement de Dijon , le 20. Novembre 1 6 1 z. & mourut à Paris , au mois d'A- 
vril 1658. Ce fut Pierre de Saumaife , qui fit le procès au Prélident Gi- 
roux , condamné par Arrêt du Parlement de Dijon , à perdre la tête , & à 
faire amande honorable à Pierre de Saumaife , qu'il avoit tâché de faire 

périr 
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périr par toutes les voycs les plus iniques , que la fraude & la calomnie pu- PIER. DE 
rent lui fuggerer. SAUMA1SK 

Marc-Antoine de Saumaife , fon fils , qui mourut quelques mois après 
fon perc , lui drefla l'Epitaphe fûivante. Je ne lçais il elle eft gravée fur fon 
tombeau. 

Htc cinis , pnlv'ts , nihié, & tamen Sal-maf-ius, brève fapientia , for* 
titudinis C jufiitix monhnemum , quoi in patris nomine invertit CTpofuit. 
M. A. Filius non degener. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Difcours de Confolation à Monfeigneur le Duc de Bellegarde , far la 
mort de M. de Termes. Dijon, Claude Guyot, 1621. in 8°. pagg. 32. 

2. Eloge de la Vie de très illu/lre Seigneur Mcff.re Pierre Janin , Baron 
de Mont jeu, Chagny, & Dracy , Conseiller du Roi enfes Confeils, Pré- 
ftdent de Bourgogne Sur-Intendant des Finances de France. Ibid. 1 623. 
in 8 g . pai^. J4- Pierre Saumaifs accompagna le Préfîdent Jeannincn Hol- 
lande , depuis 1 707. jul'qu'en 1 7 1 o. Voy. la pag. 40. de cet Eloge. 

. 3. Difcours d'honneur fur les vertus éminentes de très haut & très puif- 
fant Prince , Henri de Bourbon , Prince de Condé, Ce. Ibid. 1 627. pagg. 
60. L'Auteur préfenta lui-même cet Ouvrage au Prince deCondé, qui Te 
reçut avec beaucoup de marques d'eitime. 

4. Panégyrique de Louis le Ju/le. Ibid. veuve Guyot , 1629. ht 4 0 . 
FSS- 79- 

5. Ode Françoife de vingt itrophes , & une longue Pièce en Vers Latins, 
aux pag. 1 j. & 30. delà Deffenfe du Délit Commun de Bénigne Milletot , 
Edit. de 161 1. 

6. Lettre d Jacques Bouchard , Avocat au Parlement de Dijon. A la tête 
de la Traduction Françoife des Ouvrages de Pline le jeune, parce dernier, 
imprimée à Dijon en 1632./» 8 D . 

7. Cinq Di/liqnes Latins à la tête de Y Indice Armoriai de Gelioten 163 y. 

8. M. de la Mare, dans fes Vies des frères Guijons , pag. 7. a fait men- 
tion des Notes de Pierre Saumaife , fur Alcabitius , de inimicitiis Planta- 
mm. Je ne crois pas qu'elles foient imprimées. 

9. Je conferve un Mf. in folio , écrit de la main de M. de Saumaife , in- 
titulé : Infiruftion générale de toutes les affaires dans lefquelies il a plu à 
Dieu de mï exercer. Cet Ouvrage commence ainfi : La prudence , le filence, 
le fecret Çf la diligence , font néceffaires dans les Procès ; mais il faut que 
ces qualités viennent de Dieu. Si Dominus aedificaverit domum, in vanùm 
faborat inimicusqui defhuit eam. Ces paroles font allufion au Procès dont 
j'ai parle , où le Préfident Giroux chercha à le faire périr pat la fraude & l'ar- 
tifice. M. de Saumaife eut befoin , pour fc dcflcndre des traits d'un fi' redou- 
table ennemi , des quatre vertus dont il fait mention au commencement de 
Ion Ouvrage. 

Part, IL Eeec 
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pter.de Voy. Palliot, Parlement de Bourgogne , pag. 282. Vit* Gnijoniorum 
saumaise phihbertïdela Mare , pag. 7. Sarravii Epiflola , pag. 139. Edit. de 1645. 

in 8°. Colle flio Epijlolarum clariff. Virorumper Burman. 1697. in 4 0 . 
Scaliger, /j/n//. 4</ Cl. Salmafum : la G«*/? Orientale de Colomiés, 
pag. 193. Pierre Bernier , pag. 7. de la Prélace Latine de (on Plaidoyé fur 
un Mariage clandeflin , loue la facilité du génie de Pierre Saumaife. 

LOUIS SAVOT. 
louis O A FOT, ( Louis ) naquit vers Tan 1579. à Saulieu , petite Ville du 
SAVOT. O Diocèfe d'Autun , de parens vertueux , mais peu avantagés des biens 
de la fortune. 

Après avoir fait fes premières études dans fa Patrie, il fe rendit à Paris au 
commencement du XVII e . fiècle , dans le defiein de s'apliquer à la Chirur- 
gie ; mais il changea de penfées , & fe tourna du côté de la Médecine. Il y 
lut reçu Bachelier en la Faculté de Paris, l'an 1 604. Il foûtint fes Thcles en 
1 609. & fut Licencié l'année fui vante. 

On ignore fi le chagrin qu'il eut de n'avoir que la fixiéme place pour le 
Doctorat , ou bien la difficulté de fournir aux frais néceflàircs , l'empêcha 
de prendre le Bonnet. Quoiqu'il en foit, il eft certain , que (bit par dé- 
goût , ou par quelqu'autre motif, il ne s'adonna plus tant à l'exercice de la 
Médecine. 

11 cultiva les Belles-Lettres , & fur-tout PHiftoire naturelle. La recher- 
che des pierres , des terres, des métaux & d'autres curiofités fcmblablcs , de- 
vint le fujet de fon aplication. Il étudia auffi l'Architecture , & devint ha- 
bile dans 4a feience des bâtimens. Il fe jetta enfuite dans l'étude des Mines ; 
& de-là , dans celle des Monnoyes & des Médailles, & réuflit également 
dans tout ce qu'il entreprit. 

Il mourut à Paris , chez M. Moreau , fon ami , Docteur & célèbre Pro- 
felTeuren Médecine, vers l'an 1640. âgé de plus de foixante ans. 

C'étoit , lelon M. Blondel , un homme de bien , & refpectable par là 
vertu. Il avoit l'air limple , bas & mélancolique. 

CATALOGUE DE SES O U V RAGE S. 

1. Le Livre de Galien , de Part de guérir par lafaignée , traduit du 
Grec , & un Difcours pour la faignée. Paris , 1603. in 12. It. en Latin , 
lous ce Titre : Galeni, de ratione curandi per fanguinis miflionem , Liber 
ex Gracoin Latinum verfus, cum Prxfatiuncula in modum Epiftolx nun- 
cupatorix ad inclytos Parificnfes Medicos , de canfu ob quai non adeo fré- 
quenter , liberaliterquc aliis in loch , regionibufve fanguis detrahittir , au 
que Pari fis ; & quitus etiam rationibus non nulli Medici in hujnfmodi fan- 
guinis mittendi ufuminvetli fmt. Paris, veuve Pepingué, 1649. in 8°. 
& dans le Livre de Philibert Guybcrt , qui a pour Titre : Medicus o§* 
ciofus ( en François, le Médecin charitable ) pag. 539-614. 

2. Nova , feu vertus , nova-anriqua de eau fis coîorum fententia. An tore 
Lud. Savotio tn Academia Parifienfi Medicinx Baccalaureo. Ejttfdem de 
Tetragoni Hippocratici ftgniftcaiione , contra Chymicos Obfervatio. Paris , 
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Perrier, 1609. in 8°. Le premier Traité a 23. feuillets ; &le fécond en ç. LoUis 
a 1 6. Draudius s'eft trompé , en croyant que ces deux Traités avoient paru OT * 
fèpg,rément. Savot admet quatre couleurs primitives , le blanc , le noir , le 
rouge & le bleii , dont toutes les autres font compofees. 

3. V Architeïlure Françoife des bâtiment particuliers , oit il eft traité non 
feulement des mefures & proportions que doit avoir un bâtiment , tant en [on 
tout & pourpris , qu'en chacune de [es parties ; mais aufli plufieurs chofes , 
concernant ce fnjet , utiles & avantagea fes , non feulement pour les Bour~ 
geois (y Seigneurs qui font bâtir , mais aufli pour beaucoup d'autres fortes de 
personnes , tomme il fe verra à la te te des chapitres. Paris, Seb. Cramoily y 
1 624. in 8°. pagg. 328. fans une Epitre Dédicatoire à M. de la Vieuville , 
Sur-Intendant des Finances , contenue en 6. feuillets. //. 1642. ibid. It. 
ibid. 1673. Fr.Clouhier, & 168 y./» 8°. par les foins de Guillaume Blon- 
del , de l'Académie Royale des Sciences , qui y fit des additions , fous ce 
Titre fimple : VArchitetlure Françoife des bâtimens particuliers. Savot , 
en cet Ouvrage qu'il a compofé pour l'utilité des particuliers qui veulent faire 
bâtir , entre dans un grand détail de tout ce qui regarde les bâtimens , mar- 
quant même les prix de chaque chofe j mais comme depuis ce tems-là , il y 
a eu des changcmcns dans l'Architecture , principalement fur ce dernier ar- 
ticle , M. Blondel accompagne cet Ouvrage de Notes , où il marque ces 
changemens. On fçait gré à l'Editeur de nous avoir confèrvé quelques cir- 
conftances de la Vie de Savot ; mais il auroit pû s'empêcher de fuprimer 
l'Epitre Dédicatoire de l'Auteur. Ce retranchement ne doit pas nous fur- 
p rendre , puilque feu Blondel lui-même , dans fa dernière Edition de 1 68 y. 
f iiprima la Dédicace à M. Colbert , qu'il avoit mife à la tête de la première 
Edition de 1673. 

4. Dif cours fur les Médalles antiques , divifé en quatre parties , efquellet 
il e/l traité fi les Médalles antiques êtoient monnayes ; de leur matière , de 
leur poids, de leur prix , de la valeur quelles peuvent avoir aujourd'hui, 
félon qu'elles font rares ou communes , antiques ou vrayes, ou bien modernes, 
contrefaites ou moulées. Quelles font celles qui font telles , par quels moyens 
& marques il les faut connaître , & de plufieurs autres chofes peu connues 
concernant les monnoyes , lès métaux , les minéraux , les mefures & poids 
antiques , comme on pourra le voir plus amplement par la letture de la table 
des chapitres. Paris, Sébaftien Cramoify, 1627. in a?, pagg. 399. fans 
Y Epitre Dédicatoire à Meffire Antoine de Rnfè d'Effiat, &c; une table des 
chapitres , & une autre des matières. //. en Latin , fous ce Titre : Dijfer- 
tattones de Nummis antiquis , divifs. in quatuor partes. Ex Gallica in Lati- 
nam Linguam tranftulit Ludolphus Neocorus ( c'eft - à - dire , Rodolphe 
Kufter , Sçavant illuftre , mort à Paris , le 12. Octobre 17 16. âgé de 47. 
ans. ) Cette Traduction eft imprimée dans le XI e . Tome des Antiquités 
Romaines de Graevius , pag. 1832. Cet Ouvrage a été reçu avec une efti- 
me univerfelle. Nous en avons peu en ce genre , qui ayent eû autant de ré- 
putation. Gra;vius , dans les Epi très Latines , le traite de très Sçavant. Le 
célèbre Leibnitz en portoit le même jugement. Savot ii Liber , dit-il , de 
Nttmifmatibus & re numariaprxfiat PatiniO' Joberti feriptis. Is quoquede 
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LOUlS coloribns & ArcbUcButâ elegantiflimè fcripjit , C magnx eruditionis vir 
8AVOT. p tlt y 0 „ aulli Fabricius , Bibliogr. Antiquar. pag. 76. Crcnius , de Fu- 
ribus Librar. pag. 86. & feq. & Banduri 7 Bibliot. Nummar. pag 81, Cet 
habile homme prétend qu'on n'a jamais mieux écrit fur ce fujet que Stfwf ; 
& après l'avoir comblé de louanges , il ajoute : Ideoque non immerito pro- 
ditutn fit olhn melius hune in Gallica Lingua , quàrn alium , qnamvis in fua 
de Nummis in nntverfum dijferuijfe. Fabricius , dans une Note fur la Bi- 
bliot heca Nummaria du P. Banduri , m'aprend qu'il y a un excellent abrège 
d'une partie de l'Ouvrage de Savot. Judicium Savoti , dit Fabricius , de 
raris CX vnlgaribus Imperatorum Romanorum Nummis , Interprète Ù" Ab- 
breviatore Pairicio Junio , nuper edidit Thom. Hearne , in Appendice ad 
Colletlanea Hifloricajo. Le/anJi , Tom. V.pag. 269 - 282. Oxonii, 1715". 
in 8°. M. de Salo , dans le Journal desSçavam de 1665. allure que X Intro- 
duction à l'Hifloire , parla connut fiance des Médailles de Charles Patin , ric(l 
prsfqne qu'une redite de ce qui e(l dans Savot , quoiqu'il ne le nomme pas 
avec les autres dans la Préface, & qu'il ait mieux écrit qu'un autre fur cette 
matière. M. l'Abbé Lenglet , dans fa Méthode pour l'Hifloire , eft du mê- 
me ientiment que M. de Salo , & dit que le Livre de Patin , eft un Ouvra- 
ge copié de Savot , fans néanmoins que Patin en ait averti. Le Sieur Ca- 
mufat vient de rcnouveller cette aceufation dans le I. volume de Ion Hifioire 
Critique det Journaux. Ce Critique blâme Patin de n'avoir nommé Savot , 
qu'une leulc Ibis dans fon Ouvrage , & où cela n ctoit pas néceflaire. Bien 
des gens cependant prétendent que cette cenfure de Patin cft outrée. On 
convient , a la vérité , que Patin a copié Savot. Mais ce Plagiat ne peut 
guéres tomber que fur le chapitre cinquième , qui eft trani'crit mot à mot , 
du chapitre premier de Savot ; fçavoir, fi les anciennes Médailles ètoientdet 
monnoyes , Kfc. Teiflîer , après le P. Labbc , apellc l'Ouvrage de Savot > 
fruditum Opus. 

y. Difcours furie fujet du Coloffe du Grand Roi Henri , poféfur le mi- 
lieu du Pont-Neuf de Paris , oit ilefl traité de f origine des Statues , &c. 
Pourquoi celles des Princes & des Dieux ét oient plus grandes que Nature , 
CT c. Paris , de Montreiiil , in 8°. fans date Le P. le Long , qui parle de ce 
Livre dans fa Bibliothèque des Hifloriens de France , pag. 449. N°. 8587. 
ne marque pas l'année de l'impreflion. Ce fut aparemment , dit-il, aprèsla 
mort du Roi Henri IV. en 1 6 1 o. Ce Difcours fur le fujet du Colojfe , ÇTc. 
n'a que 24. pages in 8°. en comptant l'Epitrc Dédicatoire au Roi Louis 
XIII. Blondcl n'a pas connu cet Ouvrage. Il s'eft contente de dire qu'il 
avoit apris que Savot étoit l'Auteur d'un petit Ouvrage fur le Colojfe Royal 
du Pont-Neuf. Mais il doutoit de ce fait, aufli bier que le P. Niccron, qui 
avoue qu'il ne (çait ce que c'eft que ce Livre. Il auroit pû cependant s'en 
inftruirc , s'il eût confulté la Bibliothèque des Hifloriens de France du P. le 
Long. 

Voy. Konig , Bibliot. vet. & nov. pag. 727. Cet Auteur n'a connu qu'un 
Ouvrage de Savot, de coloribus , qu'il place à l'année 161 y. aufll bien que 
Hallcrvord , qui n'a fait que copier Konig dans la Bibliot. Curiofa , page 
a J2. M. Lenglet , Méthode pour fHi/loire , IV e . vol. pag. 466. Edit. de 

1729. 
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1729. /»4°. Camufat , Hifi. Crit. des Journaux en 1734. TomA pag. 42. LOUIS 
& fuiv. ajournai des Sçavansàt 166 y. pag. 101. Edit. in 12. Mifcellanea SAVoT * 
Leibnitiana, pag. 432. Teiflîer, Catalog. fl/Mof. pag.433. Cet Auteur 
s'eft contenté de citer le Titre du Traité des Médailles , lans en donner , ni 
la forme , ni l'Edition. Crcnius , de Furibus Librar. pag. 86. & feq. Ban- 
duri, Bibliot. Nummar. pag. 8 1 . Fabricius, Bibliogr.Antiquar. pa^. 76. 
Le Long , Bibliot. des Hi/lor. de France, pag. 44 y. N°. 8 y 8 j. Préface de 
Blondel lur les deux Editions qu'il a données du Traité de l Architehure de 
Savot ; le Suplément de Moreri de 1735. & les Mémoires du P. Niceron , 
Tom. XXXV. pag. 41. 

CLAUDE DE SAYVE. 

SAY VE, ( Claude de ) Seigneur de Chevanes , Premier Préfident à la cl. de 
Chambre des Comptes de Dijon. SAYVE. 
A la page 2 5. de la Description de F Entrée d'Henri de Condé à Dijon , 
par Pierre Malpoy , imprimée en cette Ville en 1632. in folio , il y a un 
Compliment de Claude de Sayve à ce Prince. 

♦ ♦♦♦ ♦ ♦ ♦ ♦ ♦♦♦♦ MIMIMOMMi l MMiMMI » 

CLAUDE SEGUENOT. 

SEGUENOT, ( Claude ) naquit à Avalon , le 7. Mai 1 c 9 6. Il seguenÎ E 
étoit fils de Jean Segucnot ( c'eft le véritable nom de cette Famille ) Con- 
cilier & Avocat du Roi aux Bailliage , Chancellerie & Prévôté de cette 
Ville ; & de Barbe Odebert. Après avoir fait fes études de Théologie en 
Sorbonne , il fréquenta le Barreau de Dijon & de Paris , & y plaida quel- 
ques Caufes. 11 fut enfuite pourvu d'une Charge de Judicature , qu'il quitta 
pour entrer en 1624. dans la Congrégation de l'Oratoire. En 1625. il fut l'un 
des douze Prêtres de l'Oratoire , qui accompagnèrent M. de Bérulle en An- 
gleterre , à la fuite de la Princelic ? Henriette de France , fœur du Roi 
Louis XI1L mariée à Charles I. Roi d'Angleterre. De retour à Paris en 
1626. il y reçut l'Ordre de Prêtrifè, de M. de Gondy , Evêque de cette 
Ville ; & dès 1629. c'eft-à-dire , à l'âge de 3 3. ans , il fut fait fucccfîive- 
ment Supérieur des Mailbnsde Nanci , de Rouen & deSaumur , & il gou- 
verna long-tems celle de Dijon. Il fut en grande liaifon avec les fameux 
Abbé de Saint-Cyran, Antoine Arnauld , & prefque tous les amis de l'un & 
de l'autre. Le commerce qu'il eut avec eux , troubla fon repos pendant 
quelques années. Ayant fait paroître en 1638. fon Traité de la Sainte Vir- 
ginité, traduit de S. Auguftin , avec d amples Notes Théologiques j ce9 
Remarques, qui contenoient plufieurs propofitions contraires aux fentimens 
reçus communément dans l'Ecole , fur les Vœux , fur la pauvreté des Moi- 
nes , fur le Sacrement de Pénitence , fur la Virginité , fur l'état du Mariage, 
CXc. luicauferent beaucoup de chagrin. 

La Congrégation de l'Oratoire , lèlon Richard Simon , cenfura ces Re- 
marques par un Acte du 3. Juin 1638. ligné du Général , & des principaux 
Membres de cette Congrégation. Le Livre fut fuprimé ; & la railon qu'on 

Part. IL F f f f 
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CLAUDE en donna, fut que les Notes n'a voient été vues , avant l'imprefïîon , par au- 
SEGUEN. cun p r £ trc j e l'Omtoire. En effet , il n'clt fait mention dans ce Livre , d'au- 
cune aprobation, & l'on n'y trouve cju'un iimple privilège du Roi. L'Au- 
teur avoit fait pafïsr fes Notes fous la f impie permifiîon qu'il avoit eue de tra- 
duire le Traité de S. Auguftindela Virginité , & de faire imprimer fa Tra- 
duction. M. Simon, qui nous aprend toutes ces particularités , qu'il accom- 
pagne de fes réflexions dans le fécond volume de fa Bibliothèque Critique , 
ajoute que les propofitions contenues en ces Remarques , & qui furent com- 
munément blâmées, n'avoient jamais été avancées, ni entendues aupara- 
vant dans la Congrégation de l'Oratoire. Les ennemis du P. Seguenot pro- 
fitèrent de cette occaflon pour le chagriner. Ils portèrent leurs plaintes au 
Cardinal de Richelieu. Le Syndic de Sorbonne , par Ordre de ce Minière, 
dénonça cet Ouvrage à la Faculté , pour l'examiner. La Faculté le condam- 
na par un Acte du i. Juin 1658. [1] où elle s'explique ainfî : Darnnavit ut 
pote commentent multas propofitiones novas , f alfas , fcandalofas , piarum 
aurtum offenfivas , ab infignioribus pietatis Chriftians. operibus averfivas , 
quietis animarum perturbativas , communi & omnino tttts. praxi Ecclefix 
contrarias , erroneas & hsrefim redolentes , &c. La Cenfurc finit ainfi : 
Ubrum totnxvis& erroribus refperfum cen/oria hac animadverfione notavit, 
dignumque cenjuit cujns leiïione omnes Catholici interdicantur. Datum in 
Sorbona, die prima menfis Jun. & conftrmatum dieprtmâ Jul. an. 1638. 

Dans cet intervalle , le P. Seguenot fut enlevé de Saumur , où il étoit , & 
conduit à la Ballille , & il y demeura ju (qu'après la mort du Cardinal de 
Richelieu , qui ordonna, dit-on, la détention , à la prière du P. Jofcph qui 
voulut fe vanger par-là du P. Seguenot , croyant que ce Pere Pavoit eu en 
vue dans plulieurs de fes Nptes. Malgré la foumiflion du P. Seguenot , & 
fà rétractation des propofitions condamnées , qu'il figna , il ne put obtenir 
fa liberté. Auflî difoit-on publiquement , que le Cardinal de Richelieu en 
ufoitainfi avec lui pour contenter les Moines qui fe plaignoient que la Tra- 
duction du Traité de la Virginité , n'avoit été faite que pour combattre la 
Profefîîon Religieufè. 
Après la mort du Cardinal de Richelieu , arrivée en 1 641. le P. Seguenot 




peu de tems après 

à Boulogne , pour avoir fait paroître , continue le même Critique , trop 
d'attachement à des fentimens qu'il avoit pris dans Saint-Cyran & dans Jan- 
fenius. Le P. Seguenot avoit cependant figné le Formulaire en i6;8. & ju£ 
tifîé par écrit fa fignature. Son exil fut révoqué , &en 1666. il fut nomme' 
de nouveau Affiliant , & confirmé en 1669. U fut fait Supérieur de la Mai- 
fon de Paris depuis 1667. jufqu'en 1673. & mourut en cette Ville , le 7. 
Mars 1676. âgé de près de 80. ans. 



[1] Voy. Ccnfura Fa^ uUati: Parifîenfit in Lthrumqui inf<rilitnr : De la Sainte Virginité" , ÙV. 
pat U P. ScgHtnot. Parifiis, apud Adrian. Taupinart , in 4°, 
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CATALOGUE DE SES OUTRAGES. szgvilS* 

1. Conduite de FOraifon pour les Amcs qui n'y ont pas de facilité. Lyon, 
1634. in 12. It. Paris , 1635. Lyon & Paris , 1660. m 12. It. 1663. 
nouvelle Edition donnée parle P. Quefnelen 1674. Quelques-uns ont pré- 
tendu que ce Traité n'étoit pas tout entier du Pere Seguenot , que la meilleure 
partie venoit du P. de Gondicn , Général de l'Oratoire , qu'il avoit copié, 
en y mêlant pDurtam beaucoup de choies de (à compofition , de ptur de pa- 
raître Plagiaire. Voy. un extrait fort long de cet Ouvrage , dans la Biblio- 
thèque des Anterm EccLftafliqnes du XVII e . ficelé , de M. Dupin , & Ri- 
chard Simon, Bibliothèque Critique , Tom. II. chapitre XXI. & XXII # 

2. Elévations à Jefus-Chrifl-Notrs-Seigneur, au très Saint Sacrement , 
contenant divers nfages de grâce fur fes perfeftions divines. 163c. Cet Ou- 
vrage cil drefle par articles , & lous les mêmes Titres du Chapelet Secret du 
Saint Sagement , qui ell de la Mcre Agnes de S. Paul , & non de l'Abbé 
de Saint - Cyran , comme on l'a crû. communément. 

3. Traité de la Sainte Virginité , Difcours traduit de S. Auguftin , avec 
quelques Remarques pour la clarté de fa Doïlrine. Paris , Jean Camufat , 
1638. in 8". pagg. toi. pour la Traduction , & 192. pourlcs Notes. Voy. 
ce que j'ai du de ce Livre dans la Vie de l'Auteur. J'ajoûtc feulement que 
les Remarques de cet Ouvrage furent réfutées par celui-ci du Docteur Le- 
mée : Réfutation de Claude Seguenot, & Apologie pour la vérité contre fes 
Œuvres. Après fà fbrtie de la Baftille , le P. Seguenot entreprit de deffendre 
(ès Notes contre la cenfure de la Faculté du i. Juin 1638. Mais cette Def- 
fènfe n'a point été imprimée. Le Mf original fut enlevé depuis, avec les 
papiers du P. Quefnel , parmi lefquels il fe trouva. C'eft fans raifon , au 
rcite, que plufieurs Ecrivains ont prJte.idu que l'Abbé de Saint-Cyranétoit 
Auteur des Notes qui accompagnent la Traduction du Livre de la Sainte 
Virginité. 

4. Traité de la Contrition pour fervir d* Apologie à ces Notes , fur la Tra- 
duchon de la Sainte Virginité. Mf. Il eft parlé de ce Traité qui étoit écrie 
en Latin dans une Lettre de M. ArnauldauP. Quefocl , datée le 23. Février 
1 680. M. de NéercalTcl , Evêque de Caftorie , a employé prefquc tous les 
pal fages de ce Traité dans fon Amor P&nitens. 

5. Le P. Seguenot a aufli traduit en Latin une partie des Ouvrages du 
Cardinal de Bérullc. 

6. Retraite de dix jours. Mf. chez M. Seguenot , neveu de l'Auteur. On 
trouve , ibid. quelques autres Ouvrages MIT du P. Seguenot. 

Voy. Simon , Bibliot. Crit. Tom. II. chap. XXI. & XXII. Critiq. de 
la Bibliot. des Aut. Ecclef. de Dupin , par le même , Tom. II. chap. VII. 
Le véritable P. Jofeph , p. 443. Lettres de M. Arnauldy Tom. VIII. pag. 
271. Dupin, Bibliot. des Aut. Ecclef. duXXIIe. fiècle, Part. II. page 
1 39. & Tables du même Ouvrage , Tom. II. col. 2923. Il fe trompe , en 
plaçant la mort du P. Seguenot au 17. Mai 1670. & le Suplément-de Mo- 
reri de 173 j. 
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TOUSSAINT SIBILLE. 

Touss. Ç IB IL L E » C Toujfaint ) Avocat au Parlement de Paris , étoit né 
SIBILLE. ' O à Châlon , & mourut en cette Ville fort âgé , l'an i j 1 8. I) a écrit : 

Du mépris du monde. Paris, Cavellat, 1579./» 1 6. 

De la Paix, in 16. 

Du Verdier confond Toujfaint Sibille avec Thomas Sybille , ou Sybillot , 
& attribue à Thomas les Ouvrages de Toujfaint. Il fe trompe encore , cri 
croyant que Thomas Sybille étoit de Châlon ; il étoit Pariiien. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de du Verdier , pag. 1 1 8 1 . celle de la 
Croix-du-Maine , pag. 467. & le Traité du P. Jacob , de clam Scriptori- 
bus Cabilonenjibus , pag. 67. 

GEORGE, SEIGNEUR DE SOUVERT. 

GEORGE 1^ E RT, ( George , Seigneur de ) fut reçu Préfident au Parîe- 

DESOUV. ^3 ment de Bourgogne , le 10. Mars [6xi. & mourut à Dijon , le 7. 

Juin 1614. âgé de 47. ans. 11 fut enterré aux Cordeliers, où l'on voit cette 
Epitaphe dans la Chapelle qui porte le nom de cette Famille. ' 

Georgius de Souvert , quem in Suprema Burgundix Curia Prxjidem in- 
fulatum , conflantt ubique ingenii , erudifionis , chrijlianx moieflis. , ac 
prob/tat/s laude nihil oblivijci jolttum pr&tcr injuriai. Mors immatura eri- 
puit anno U. XLVIl VU Id. Jun. an.MDC XI y. 

On attribue* à ce fçavant Magiftrat, un Ecrit très eftimé & très utile pour 
l'intelligence de la Coutume de Bourgogne. Cet Ecrit a pour Titre : Dif- 
cours du Procès pendant au Parlement de Grenoble , par évocation entre 
Marcelline Pivert , veuve de Guillaume Droas , dit la Plante , de Dreux, 
Demanderejfe en garde pojfejfoire pour les biens de la fucceflion d'Eugène 
Pivert y d'une part. Et Aï. George de Souvert , Conj'ei lier au Parlement de 
Dijon y &c. comme mari de Demo'.fellc Barbe Morifol , Défendeur ; d'au- 
tre part. In 4 0 . 1604. pagg. 70. fans nom de Ville ni d'Imprimeur. Canat, 
Avocat de Châlon , fit réimprimer cette Pièce dans (on Edition de la Coîî- 
tume de Bourgogne , imprimée en 16p. M. de Chevancs l'inféra prelque 
toute entière en i66j\ dans Ion Commentaire fur la m' me Coutume, fans 
faire aucune mention de l'Auteur. M. le Préfident Bouhier , en G Préface 
de la Coutume de Bourgogne , Edit. de 1 7 1 7. loue M. de Souvert , & fa pé- 
nétration à déveloper les endroits les plus obfcurs & les plus embaraffés de 
notre Coutume, lur ce qui concerne les fucceffions. Ce fçavant Magiftrat 
conjecture que Jean Depnngles , habile Avocat au Parlement de Dijon, & 
beau- frète de M. de Souvert, eft le véritable Auteur du Faftum dont j'ai 
parlé. Si ce fait eft véritable, il a été ignoré de Canat , qui ne nous 
en a rien apris. Il le peut faire que George de Souvert ait conlulté fur cet 
Ecrit, Jean Defpringles , célèbre Jurifconfultc , lbn bcau-frere , & Jean de 
Souvert , dont je vais parler. 

Voy 



DE BOURGOGNE. 297 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 91. Coutume de Bour- 
gogne de M. le Préfident Bouhier , page VIII. de la Préface , & article de 
Jean Depringles , pag. XLVII. ibid. " 

HUMHM<MIMIM I MHHMMMtm<H 

JEAN DE SOUVERT. 

SOUVERT, { Jean de ) frère du précèdent , fut d'abord Avocat au JEAN DE 
Parlement de Bourgogne , Confeil des Etats de cette Province , enfuite SOUVERT. 
Avocat au Grand Conlèil, & enfin Préiidcnt au Parlement de Dijon , Char- 
ge dont il fut pourvu après la mort de George de Souvert , fon frère, & qu'il 
refigna au bout d'un an ; c'eft- à-dire , en 161 y. à Jacques Sayvc. Jean de 
Souvert mourut à Dijon vers 1620. fans avoir été' marie. 

Fevret , dans fon Dialogue desilluftres Avocats du Parlement de Bourgo- 
gne, fait un grand Eloge de Jean de Souvert, & dit qu'il avoit très peu de 
mémoire ; ce qui ne l'empêcha pas néanmoins de remplir avec honneur , la 
Profèilïon d'Avocat , & d'être regardé comme le modèle des Avocats de 
fon tems. Le même Fevret loue là fermeté à deftendre les intérêts du Peu- 
ple. Souvert, dit-il, fut à Paris pour les affaires de la Province de Bourgo- 
gne. Il foutint les intérêts dccette Province au Grand Confeil , avec beau- 
coup de réputation. Il demeura long-tems à Paris. A fon retour , il paflà 
le rerte de (a vie à méditer & à écrire. Jean de Souvert a Iaiffé les Ouvrages 
fuivans : 

1. Avis pour Me ffleurs les.Gens des trois Etats du Pays £f Duché de Bour- 
gogne , fur le fujet de leur Affcmblêe du mois de Mai prochain. 1 60 y. in 8°. 
lànsnom de Ville ni d'Imprimeur, pagg. 91. Cette Pièce eft fort cftimée. 

2. Remontrance à Meffieurs des trois Etats des Pays & Duché de Bourgo- 
gne , au fujet de leur AJfemblée du 8. du mois £ Aout prochain. 161 x. in 8°. 
pagg. 87. ^ 

3. Fevret nous aprend que Jean de Souvert a laifle en Mf. un ample Traité 
de l'Amour du bien public-. Quod quidem varium O multiplex , ajoute 
Fevret , non edi , tandiuque premi , dolendum ejl. 

Voy. Palliot , Parlement de Bourgogne , pag. 92. & Charles Fevret , de 
Claris Fori Burgundici Oratoribus, p. 96. & feqq. 

EMILIEN SOYROT. 

SOYROT,( Emilien ) Chanoine de la Sainte Chapelle de Dijon , s J$J£!Jr N 
naquit en cette Ville , le 2 J. Mars 1 66 y. d'Etienne Soyrot , Avocat au 
Parlement , & y mourut le 27. Septembre 17 1 9. Ha fait Y Abrégé de la Vie 
de Mejfire Bénigne Joly , Prêtre , Chanoine de S. Etienne de Dijon. Di- 
jon , RelTayre , 1707. in 12. pagg. 84. & réimpr. plufieurs fois depuis. 
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JACQUES SOYROT. 

S J oYROT S Q° YR 0 T -> ( J*cquci ) Confeiller au Parlement de Metz , naauit à 
O Dijon, le 22. Décembre i6y8.de François Soyrot, Grand Maître 
des Eaux & Forêts de Bourgogne ; & d'Anne de Gaule , & mourut fubite- 
ment en cette Ville , le 7. Mars 1708. 

Il réulfiflbit dansla Pocfic Françoife. Pag. 48. du Recueil intitulé ; Eu- 
nus Santolinum, imprimé à Dijon , in 4 0 . en 1698. & réimprimé avec les 
Œ/eures de Santeùil, en trois volumes , Paris , 1729. on trouve deux Epi- 
grammes de M. Soyrot fur la mort de ce célèbre Poète. Les Héritiers de ce 
Magiftrat , confervent pluficurs Pocllcs Mf. de fa compofition. 



LOUIS SPIRINX. 

louis O PîRïNX , ( Louis ) habile Graveur , né à Dijon , vivoit au milieu du 
SPIR/Nx. v3 fiècle dernier. L'Abbé de Marollcs en lait mention dans fon Catalogue 
cCEflampes de \666. & loiic beaucoup les Pièces maritimes que Spi rinx a 
exécutées , feion la penfèe de Claude - Bartbolomé de Dijon. C'eft-à-dire , 
les Gravures inférées dans YUrâts Maritimus de Cl. Barthelemi Morifot. Le 
même Abbé de Marollcs cite encore les Thèfes & les Armoiries de Spirinx. 
Et dans fon fécond Catalogue d'Eftampes , il parle avec elume, des Images 
de la Vierge , par Spirinx , dont la gravure étoit nette & variée. 

Voy. le Catalogue d'Eftampes de l'Abbé de Marolles , imprimé en 1666. 
pag. 97. & 1 19. & le fécond Catalogue d'Eftampes du même Auteur, im- 
primé en 1672. pag. yi. 



GABRIELLE SUCHON. 

GABRIEL. Ol/CHOiV ( Gabrielle ) naquit en i6ir. à Semeur , Capitale 
SUCHON. ^3 d' Auxois , d'une bonne & ancienne Famille de cette Ville. Elle fut pen- 
dant quelques années Religieufe jacobine de la même Ville , après quoi elle 
réclama contre fes Voeux. Elle eut allez de courage pour entreprendre le 
voyage de Rome, lins communiquer fon defîèin à perfonne. Le Pape lui 
accorda un Refcrit contre fes Vœux , auquel fes parens s'opolè'rent. Un Ar- 
rêt du Parlement de Dijon la condamna à rentrer dans Ion Monaitére. Mais 
• elle éluda cet Arrêt : je ne fçais comment. Elle refta auprès de là mere , & 
mourut à Dijon , le j. Mars 1703. âgée de 72. ans. 

Cette fille avoit toujours fur la tête une elpèce de voîle , qui lui rapclloit 
le fouvenir de fon premier état. Comme elle étoit extrêmement laborieufe, 
elle employoit prefque tout fon temsà lire ou à écrire , & à enfeigner des 
enfans. Son entretien étoit fort agréable. Je me lbuviens d'une converfation 
que j'eus avec elle , où elle étala les avantages de fon fexe , qu'elle deffendoit 
avec beaucoub de fermeté. Elle en a donné des marques dans l'Ouvrage 
fuivant : 
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1. Traits de la Morale & de la Politique , divifé en trois parties j fça- GABRIEL 
voir , la liberté , la feience & f autorité , où ton voit que les perfonneseCun SUCH0N ' 
fexe , pour en être privées , ne laijfcnt pas d'avoir une capacité naturelle qui 

peut les en rendre participantes : Avec un petit Traité de lafoibleJfe f de la» 
légèreté & de t inconfiance qu'on leur attribue" mal- à-propos. Par G. S. 
( Gabriclle Suchon ) Ariftophile. Aux dépens de l'Auteur. Lyon , B. Vîg- 
nien , & fe vend chez Jean Certe. 1693. in 4 0 . fort épais. M. le Préfîdenc 
Coufin , qui donna un extrait de ce Livre dans le Journal des S ç avant de 
1 694- pag. 76 y. Edit. in 12. dit que cet Ouvrage , compofë en moins d'un 
ttn , ïàns aucun conlèil , ni aucun fecours étranger , n'eft pas une des moin- 
dres preuves de ce que la pcrlbnne qui nous le donne , foûtient à l'avantage 
defon fexe. L'Auteur dut, fans doute , ce jugement à la politeflè de M. le 
Préfident Coufin ; car fon Livre eft; très médiocre , &5cft entièrement 
tombé. L'Ouvrage fuivant eft meilleur. 

2. Traité du Célibat volontaire , ou la Vie fans engagement. Paris , J. & 
Mich. Guignard , 1700. in 8°. 2. vol. contenus en 654. pages. On en 
trouve un extrait & un Eloge dans les Nouvelles de la République des Lettres 
par Bernard, Mai 1700. 

Voy. le Journal des Scavans de 1694. P a g- 7 6 S- in 12. &les Nou- 
velles de la République des Lettres du mois de Mai 1 700. pag. $82. 
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ETIENNE TABOUROT. 

ABOUROT, Seigneur des Accords Etienne y 
Avocat au Parlement de Bourgogne , & enfuite Avocat du 
Roi au Bailliage & à la Chancellerie de Dijon , naquit en 
cette Ville, l'an 1 549. comme on le voit par fon Portiait, 
où il cft dit âgé de 35;. ans en 15:84. Il etoitfîls aîné de 
Guillaume Tabourot , célèbre Avocat au Parlement , & 
Maître des Comptes , qui cft fort loiié par Saint- Julien , 
dans fon Livre de \ Origine des Bourguignons ; & de Didiere Thierry Etien- 
ne Tabourot mourut en 1 5:90. Son corps ayant été ouvert , on trouva fon 
foye plein de puftules & de tubérofités. 

» Ce fut , dit Baylc , un homme d'efprit & d'érudition ; mais qui donna 
» trop dans les bagatelles. » On en peut croire aifément Baylc fur ce dernier 
article. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. M. de la Monnoye prétend [2] que les Poëfies imprimées en 1^7. à 
Dijon , fous le nom de Jean Defplanches , font entièrement d'Etienne Ta- 
bourot. Ces Pocfics font intitulées : Synathrifie , ou Recueil confus , CTc. 
/»4°. DuVcrdier, pag. 1171. de (à Bibliothèque Françoifc > en fixe l'E- 
dition à l'année 1 y<56. 

a. Tabourot ù. traduit en Vers Latins la Fourmi de Ronfard & le Papillon 
de Belleau. Ces Traduction furent imprimées à Paris , chez Antoine Ha- 
vie , en 1 572. in 8°. Voy. du Verdier , ibid. pag. 3 1 y. 

3. Sonnet à la tête de la première Partie des Bergeries de Remi Belleau. 

4. Dans le IV e . volume de fes Bigarures, pag. 57. il dit qu'en 1 772. il 
donna au Public quelques Sonnets imprimés à Paris , chez Galiot Dupré , 
qu'il prétend les corriger , & faire imprimer fès autres Poëfies. Et au chapi- 
tre XX. pag. 280. il ajoute qu'étant encore Ecolier ( aparemment en Droit) 
il fit la Coupe Poétique , la Marmite , & autres , à Pimitation des Grecs. 

y. Trois Di/liques Latins joints à YEpithalame , que Jean Thomas fit 



[t] La Seigneurie des Accord* eft un Fief imaginaire , qu'il ne fonda que fur la De vif» 
de 'es Aycux. Il le donna auffi par anagramme , félon Baillcc , Attuitn dt'giiifct , pag. 440- 
607. Edir. in il. le nom de Torvobatim. 

[1] Nctrsfn la Auteurs dèguifé, de Bailla , pag. 308. Edit. in 4°. 

imprimer * 
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imprimer à Dijon , chez Jean Defplanches , in 4 0 . fur le Mariage du Roi etienxe 
Henri III. TABour, 

6. Sonnet à la tête, de la Coutume de Bourgogne , reformée en 1 576. /V/4 0 . 

7. Sonnet au-devant dcsTermes £ Architecture deSambin , en 1572. 

8. Difcours de ce qui s y efi fait au Batcme de Léonor-François de Saulx , 
Fils de M. le Vicomte Jean de Tavanes , le n. Mai 158 1 . par E. T. D. 
( c'eft-à-dire , Etienne Tabourot, Dijonnois. ) Dijon , Jean Defplanches, 
/«4". ( 1 j8i. ) Ceftune Pièce d'environ 150. Vers. 

9. Sonnet à la tete du Livre de la préparation des Médicament , par C. 
Dariot, ij82./'«8°. //. 1603. /'»4°. 

10. Les Bigarures du Seigneur des Accords. Paris, Jean Richer, 1572. 
in it. It. 1 582. It. le premier Livre des Bigarures , où e/l traité de' tontes 
fortes de folies. Paris , Richer , 1 y8 3. in 1 6. de 2 1 6. feuillets J'en ai vû une 
autre de la même année , contenue en 2 1 9. feuillets , ibid. in 1 6. It. 1 584. 
h. Bigarures du Seigneur des Accords, quatrième Livre. Paris , Richer, 
1 585". />/ 12- Dans l'Avis au Lecteur, il s'exeufe de ce qu'il donne à ce Re- 
cueil , le Titre de quatrième Livre , quoiqu'il ne foit que le fécond. Si je 
fttivois , dit- il, la façon des Ecrivains ordinaires, H ne ferait pas bigarré. 
Jules de la Scala a commencé fes Livres de la Subtilité contre Cardan , par 
le quinzième Livre , &c. 

11. Touches. Paris, Richer, 1 585. /V/ 16. It. 1 j86. & 1588. in 12. 

1 2. Les Bigarures & Touches du Seigneur des Accords , avec les Apoph- 
tegmes du Sieur Gatdard , & les Efcraignes Dijonnoifes. Paris , Jean Ri- 
cher, 1614.& i6ij. in 12. It. Rouen , 1616. & 162 j. in 12. It.ibid. y 
1628./'» 16. It. ibid. 1640. 1647. & 1648./» 8°. It. Paris, 1662. in 12. 

1 2. Tabourot fit imprimer en 1 j8 y. à Paris , chez Richer , douze Fables 
de Hernies ou Fontaines , avec fa Defcription pour la Peinture & les Epi- 
grammes , par P. D. Th. Ces Lettres initiales delignent Pontus de Thyard, 
Eveque de Châlon. L'Epitre Dédicatoirc efl de Tabourot. Le P. Jacob , 
qui fixe cette Edition à l'année 1586. [1] le trompe. 

14. Les Portraits des quatre derniers Ducs de Bourgogne , de la Maifon 
de Valois , avec leurs Epttaphes , & l'Abrégé de leurs Vies en Latin C en 
François. Paris, Richer, 1 587. in 8°. 22. feuillets. 

1 5. Jean le Fêvre , [2] Dijonnois , Chanoine de Langres & de Bar-fur- 
Scinc , onc le de Tabourot, ayant compofé un Dictionnaire de Rimes, mou- 
rut fans le faire imprimer. Etienne Tabourot l'augmenta , & le fit paraître 
fous ce Titre : Dictionnaire des Rimes Françoifes de feu M. Jehan le Ftrvre, 
Dijonnois , Chanoine de Langres , & Secrétaire de Monfeigneur le 
Cardinal de Givry , réduit en bon ordre , & augmenté d'un grand nom- 

f 1] De claris Scriptoribm CnhUor.enJibHS , pag. $7. 

[1] Cet article eft tir é du Recueil d'Eloge f de quelles Anteuri Transit , imprimé récemment à 
Dijon , chez Philippe Marteret , in 8°. Voy. la page 170. & fuitr. 

Part. II. Hhhh 
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Etienne bre de Vocables & de Monofyllabes François -, le tout pour t avancement 
rABOUR. de ia j cane jp. cn i a Poëfie Françoife. Paris , Galiot Dupré , i $72. in 8°. 

L'Editeur airureque » 1j la poftérité donne quelques louanges au travail , & 
» à ceux principalement qui aportent profit & foulagement au Public , elle 
» n'oubliera point ce labeur-ci , par lequel feront relevés infinis bons efprits, 
» amateurs de la Poefie Françoile, lefquels , au lieu de ronger leurs ongles, 
» fê gratter derrière la tête , pour trouver la mémoire d'une contre-rime , 
» perdent cependant de belles inventions qui s'écoulent , & feront bien aife 
• de les trouver ici. » Je raporte ce paffage , parce qu'il ne fe trouve point 
dans la féconde Edition. 

Tabourot nous aprend [1] que les Vers monofyllabes , qui font imprimes à 
la (in du Dictionnaire des Rimes , qu'on a expofé en lumière , imparfait [2] 
à fon grand regret , font de Pierre Bot (la au , dit de Launay. Maisfefpére , 
ajoOite-t-il , le faire voir entier , avant qu'il foi t guéres. Il dit ailleurs , [3] 
qu'il fera une luite du Dictionnaire des Rimes Françoilès. Tabourot a tenu 
parole , comme l'a conjecturé Bayle [4] qui n'a point connu la féconde Edi- 
tion faite fous ce Titre : D/ilionnaire des Rimes Francoifcs, premièrement 
compofé par Jean le Fêvre , Dijonnois , Chanoine de Langres & de Bar- 
fur-Seine , (2 depuis augmenté , corrigé & mis en bon ordre par le Seigneur 
des Accords , dédié à Mejjire Pierre Jeannin , Seigneur de Alonjeu & de 
Courcelles, Chevalier , Conf ciller du Roi & PnftJent au Parlement de 
Bourgogne' Paris, Jean Richer, 1 588. in%°. On a raifon de dire dans la 
Préface , que cet Ouvrage efl augmenté de près de la moitié , puiique la 
première Édition n'a que 125. feuillets, & que la féconde en a 242. fans 
compter une longue Préface , la table qui manque dans l'Edition de 1J72. 
& un très grand nombre de Vers à la louange de l'Auteur & du Livre. So- 
rel , qui avoit entrepris [ j] de parler de tous nos Dictionnaires de Rimes , 
n'a point connu celui de le Fêvre. 

M. l'Abbé Goujct , à qui cet article a été communiqué , ajoute [6] qu'c» 
sroyoitfe faire honneur en louant, à F envi les uns des autres , £affez mau- 
vaifes rapfodies , dont le mérite principal ne confjloit fouvem que dans la 
bonne intention des Auteurs de qui elles venaient. Ce ne/l guéres que par-là 
que ron peut faire quelque cas de cette feconle Edition du Ditlionnaire de le 
Févre, quelque fupériorite qu'on lui accorde fur la première. 

16. Oratio, quailluflr. & reverendijf. D. Cardinal. Cajetanum , S. S. 
Légat um , R. P. Edmundus à Cruce , Cifterc. Abbas , ftbi afliflcnte D. Per- 
petuo Barbifi ', Parlamenti Divion. Confiliario, in Vrbe Mjtifconenfi ex* 
cepit. Dijon, Jean De (planches, 1590./'»! 2. Ccft Etienne Tabourot qui 



[1] Dans fts Bigames, pag. joo. Edit. de Rouen, 1548. 

j>] L'Editeur fe plaint , dans fa Préface de la féconde Edition , de l'infidélité d'un certain , 
qui avoir fait beaucoup de changement fiede retranchemens d»n* cet Ouvrage. 

Cî] Bigarures , Livre quatrième ( c'eft-à-dire , le fécond ) pag. 7*. 

[4] DiSlionnairt Critique, article , AccarAi ( Tabourot , Seigneur des) 

[c] Bibliothèque Fra/ifoife , pag. 14. & fui v. de la féconde Edition. 

[cT] Bibliothèque Françoife , Tom. III. pag. 411. 
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procura l'Edition de ceDifcours, auquel il joignit deux Epigrammesen ETIENNE 
Vers Latins , & l'Epitre Dédicatoire à D. Edrac de la Croix , Abbé de Ci- TABOUR « 
teaux. Cette même Harangue avoit déjà été imprimée à Lyon , chez Jean 
PatralTon , par les foins de Tabourot. 

Voy. les Remarques de M. de la Monnoye fur les Auteurs déguifés de 
Bail le t , pag 308. Edit. in 4 0 . les deux Bibliothèques Françoifes de la Croix- 
du-Maine & de du Verdier , Bayle , article , Accords , ( Tabourot , Sei- 
gneur des ) celui de Moreri ; & le Suplément de 1 7 3 y. la Bibliothèque Fran- 
çoise de M. l Abbé Goujet , Tom. III. pag. 419. & le Recueil à' Eloges de 
quelques Auteurs François , imprimés in 8°. à Dijon, en 1742. chez Mat- 
teret, pag. ^o.&fuiv. 

JEAN TABOUROT. 

TABOUROT, ( Jean ) oncle du précédent , comme il le dit lui-mê- Ti J| AN H 
me vers la fin de fon Calendrier des Bergers , étoit Chanoine & Offi- 0 
cial de Langres. Il mourut en 1595. âgé de 76. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Calendrier des Bergers en Dialogue. Langres , Jean Defpreys, 1582. 
in <f. gothique. //. ij88. Paris , in 8°. & pluficurs autres fois ailleurs. 
L'Auteur s'ell déguifé en cet Ouvrage , de même que dans le fuivant, fou» 
le nom de Thoinot Arbeau , qui eft l'Anagramme de Jean Tabourot. 

2. Orcfiéfographie & Traité en forme de Dialogue, par lequel toutes 
perfonnes peuvent facilement aprendre & pratiquer Phonmte exercice 
des Dan f es , par Thoinot Arbeau , demeurant à Langres. Ibid. Jean Def- 
preys, 1589. in 4 0 . de 104. feuillets. 

3 . Dans la féconde Edition du Diiïionnaire des Rimes , par Jean le Fê vrc, 
& augmenté par Etienne Tabourot, fon neveu, 1588. in 8°. on trouve 
quelques Vers François de Jean Tabourot. Us font à la tête de ce Livre. On 
en voit encore quelques autres du même Auteur , au folio verfo 217. 

4. Deux Vers Elégiaques Latins , à la tête des Emblèmes cCAlciat, avec 
les Notes de Claude Minos. 

y. La Preudhomie des Laboureurs. Elle contient onze Stances en Vers 
François. Etienne Tabourot l'a inférée au XX e . chapitre de fes Bigarures. 



D. CLAUDE TAISAND. 

TAIS AN D , (D. Claude ) Religieux de l'Abbaye de Citeaux , où g. CL. 
il entra l'an 1698. étoit fils de Pierre Taifand , Tréforier de France en ISAND « 
la Généralité de Bourgogne , dont nous parlerons bientôt ; & de Marcelline 
Dubois. 

D. Taifand a compofé la Vie de M. Taifand, Tréforier en la Généralité 
de Bourgogne & Brejfe. Dijon , Jean-Baptifte Augé ,1716./'» 4 0 . pp. 1 6. 
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D.CL. () n trouve un extrait de cette Vie dans les Nouvelles Littéraires de 171 6. 
tais and. Tom m & dansle j ournal fa Sf avam de la même année, page 29 j. 

Edit. in 12. 

L'Auteur n'a pas borné à ce petit Ouvrage, fon zèle pour la mémoire de 
fon pere. En 1 72 1 . il fît imprimer les Vtes des plus célèbres Jurifconfultes de 
toutes les Nations, &c. par Pi erre Taifand. Comme j'en ferai mention dans 
l'article de Pierre Taiûnd , je n'en dirai ici autre choie , li-non que l'Edi- 
teur mit à la tête une Epitre Dédicatoirc , & réimprima au commencement 
de ces Vies , celle de Ion pere , avec quelques Additions , qui n'ont pas 
été goûtées du Public. 

On aurait pu , fi lachofe en eut valu la peine , revendiquer deux Dilli- 
ques Latins, imprimés à la première page de cette Vie. J'envoyai un jour 
cette bagatelle à M Taifand , dont j'étois ami. Il falloir. , ou ne les point 
publier , ou les attribuer à quelque Anonyme. Le premier parti étoit le 
meilleur. 

D. Taifand avoit promis un Taifaniana , recueilli des Ouvrages MÎT. de 
(on pere. 

NICOLAS TAISAND. 

Kicolas 'TAIS AND, (Nicolas) Prêtre, Bachelier en Théologie de la Faculté 
TAisand. JL j e p ar j s ^ ^ to j t n ^ ^ Dijon , où il a profelTé la Philofophie pendant plu- 
fieurs années , de même qu'à Paris , & ailleurs. Ayant été pourvu de la 
Cure de Janfigny en Bourgogne , à 4. ou j. lieues de Dijon , il ne laillbit pas 
de demeurer neuf mois à Paris , fe contentant de donner les trois autres mois 
à l'in (Inaction de fes Paroiifiens. Il mourut au Village de Mirebeau ,34. 
ou y. lieues de Dijon, au mois d'Octobre 1663. Son corps fut tranfporté à 
Janfigny , où il fut enterré. 

Nicolas Taifand eu; Auteur de l'Ouvrage fuivant : Propofitio Philofophie a 
de relia feiendi ratione. Adjeilis Opufculis ad eam illnflrandam cdnducenti- 
bus. Dijon , Philibert Chavance , 165-7. «14°. pagg. 126. La féconde 
partie de cet Ouvrage contient deux Traités François ; l'un , fur l 'Incarna- 
tion ; l'autre , du bon & du mauvais ufage des chofes naturelles. Son Livre 
cft dédié aux Etats de Bourgogne. Dans Ion Epitre Dédicatoire , il nous 
aprend quelques circonftanccs vagues de fa Vie. A triginta ferme annis cxu~ 
lavi lubens , difpendinm bonorum perpeffus , periculis fluminum , &c.l\ 
promettoit un autre volume , intitulé : Principia naturalia ; & à la page 
dernière de les Opn feules , il dit qu'il les fera fuivre incontinent , fuivant le 
fuccès des Ouvrages qu'il publie. Puilquc l'Auteur n'a rien fait imprimer de- 
puis ce tems-Ià , le (uccès n'a pas répondu aparemment à fes délirs , quoi- 
qu'il eût promis de belles chofes au Public , par ce Diltiquc , qui fait allu- 
lion à fon nom : 

Mira tacens loquitur ; Leftor, jam difee tacere , 
Aut prius ex ipf 1 difee lacente loqui. 
On pourrait répondre que Taifand devoit lui-même aprendre à fe taire , 
ou à faire de bons Livres. 

PIERRE 
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PIERRE TAISAND. 

TAIS AND ( Pierre) naquit à Dijon , le 7. Janvier 1644. de Jean T 2g*Jg 
Taifand , Concilier au Bailliage de Dijon ; & de Marguerite Vallot , 
fœur d'Antoine Vallot , fameux Avocat au Parlement. A l'âge de 1 2. ans, 
il f iit envoyé au Collège des Jéfuitcs de Pont-à-MouIlôn , où il le dillingua 
parmi fes Condifciples. 11 allaenfuitc étudier en Droit en l'Univerlité de 
louloufe , & y demeura deux années. Il flic de-là prendre fes Degrés en 
celle d'Orléans, à l'âge de 18. ans ; & à ai. ans , il y plaida fa première 
Caufe. Ce plaidoyé fut fuivi de plufieurs autres, dont quelques- uns ont 
été inférés dans les journaux du Palais. 

En 1 67 j. il fit un voyage à Paris ; ce qui lui donna occafion de paroître 
au Barreau du premier Parlement de France , où il plaida plufieurs Caufês, 
& fe fit connottre de l'iiluftre Premier Préfidcnt de la Moignon , qui lui 
donna un libre accès en famailbn. Il acquit aufli Peftirr.c & l'amitié de plu- 
fieurs perfbnncs fçavantcs , fur-tout de la célèbre Madcmoifelle de Scudéry. 

S'étant marii la même année, quelques tems après fon retour en Bourgo- 
gne , il s'attacha de plus en plus à la Profèflion d'Avocat , 8c s'y diflingua , 
de forte qu'en 1674. M. d'Aligre , nommé à la Charge de Chancelier de 
France , lui fît l'honneur de le choifir pour prefenter fes Lettres au Parlement 
de Dijon. Le Di (cours qu'il y prononça en prélènce de Louis de Bourbon , 
Gouverneur de la Province , fut aplaudidcs Auditeurs. Il futchoifi l'année 
fuivante par le Comte de Roufîîllon , pour prélènterau même Parlement fes 
Lettres - Patentes de Lieutenant Général au Gouvernement de Bourgogne 
dans les Bailliages d*Autunois , Auxois & Auxcrrois , & il s'en acquitta 
avec le même (ùccès. 

En 1680. fe fentant la poitrine trop fbiblepour continuer la Profcfîion 
d'Avocat , il fe fit pourvoir d'une Charge de Tréforier de France en la Géné- 
ralité de Bourgogne. Il ne perdit pas pour cela le goût qu'il avoit pris pour 
la Jurifprudcnce. Au contraire, ayant plus de loifir , il forma le defïcin de 
faire un nouveau Commentaire fur la Coutume de Bourgogne. Il y fut aidé 
par beaucoup de perfonnes , & fur-tout par M. de Mucie , Préfidcnt à Mor- 
tier au Parlement , qui lui communiqua , non feulement les Arrêts qu'il 
avoit vu rendre , depuis qu'il étoit entré au Palais . mais encore ceux qui 
avoient été recueillis par feu M. Philibert de la Mare , fon beau-pere , ancien 
& judicieux Avocat. 

Au commencement de l'année 1 7 1 y. ayant fait préfcntcr au feu Roi Louis 
XIV. quelques Ouvrages Mfî. qu'il avoit compotes en l'honneur defonau- 
eufte I* amille , ce grand Prince les reçut avec bonté , & en recompenfa 
l'Auteur , par un beau Médaillon d'or , où il étoit repréfenté , avec ces 
mots: LUDOVICUS REX CHR IST IAN ISS IMUS; & 
fur le revers, les quatre Princes, fes Fils & petit-Fils, avec cette Légende : 
FELICITAS DO MU S AUGUSTE. Mais M. Taifand 
n'eut pas la latisfaction de voir ce Médaillon , étant mort à Dijon le 12. 
Mars 1 7 1 y. avant qu'il l'eut reçu. Il fut enterré à S. Etienne , où on lui 
drefTa cette Epitaphe : 

Part. IL Iiii 
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TAIS AND. 



D. O. M. 



Hic jacet Petrus Taifand, qui Patrons mttneu in Foro Burgnndico fur 
1 6. annos cum laudefunïlus , Regius deinde Qitxflor , fuam Jurii univerfi 
peritiam , edito adpatrias Leges Comment ario demonflravit. A'treo Numif- 
mati à Ludovico XIV. propter mérita ornatus , probis vero ita carus , ut eum 
ji.fere annos emenfum , velnt immature raptum defieverinf. 

Dtlciïijf. Conjugi 12. Mart. 171 j. mortuo Marcellina Dubois, Uxor 
mœjliffima pofuit. 

Caudeat luce perenni. 

De fon mariage avec Marcelline Dubois, il avoir, eù douze enfans, dont 
dix moururent avant lui, fans po Hérité. Les deux autres ont embrafle lEtat 
Religieux , l'un defqucls étoit Dom Claude Taifand , Religieux de Ci- 
tcaux, dont j'ai parlé, auquel il laifla l'a Bibliothèque &fes Ouvrages ma- 
nuferits. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Dif cours Académique fur la feience du Salut. Paris, 1673. in 12. 
L'Auteur compola cet Ouvrage pendant le féjour qu'il fît à Paris en 1673. 

2. Dif cours prononcé à la préfentation des Provi fions de Ai. d" Aligre en 
l'Office de Chancelier de France. Dijon , Jean Rellayre , 1 674. in 4 0 . 

3. Hifioire du Droit Romain. Paris, Hélie Joflèt , 1678. in 12. pagg. 
127. Cet Ouvrage efl: dédié à M. Bofluet, alors Evèque de Cond >m, & 
Précepteur de M. le Dauphin. Voy. le Journal des Sçavans de la même an- 
née , pag. 234. Edit. in 12. & le Suplêmentàla Bibliothèque Latine deFa- 
bricius , Part. II. Edit. de 1722. pag. 108. 

4. Lettre fur V Eternité <) une Religieufe. Dijon , Secard , 1 690. in 1 2. 

y. Coutume générale des Pays & Duché de Bourgogne , avec le Commen- 
taire de M.Tatfand , dans lequel cette Coutume efl expliquée par le Droit 
Romain , les Loix des anciens Bourguignons , par f ufage , le Commentai- 
re de M. de Chajfeneuz, les Annotations de Ai. Begat, Préfident au Parle- 
ment de Dijon , du Sieur Avocat Dcfpringles , 0* autres : A quoi on a joint 
les Notes de Aie. Charles Dumoulin, O fes déci fions fur des que fiions confi- 
dérables, avec un grand nombre d'Arrits , tant anciens que nouveaux , de 
tous les Parlemensde France , & notamment du Parlement de Dijon , &c. 
la conformité guec les autres Coutumes de France , £f les Tables des Titres , 
des Articles & des Matières. Dijon , Reflàyre , 1698. m folio. „ CcCom- 
„ mentaire n'a pas eu tout le fuccès que l'Auteur en attendoit. Ce n'eft pas 
„ qu'il n'ait été fort louable d'entreprendre d'éclaircir les Loix particulières 
„ de (on Pays , qui font aflez obliures en plufieurs endroits. Mais pour ur» 
„ Ouvrage de cette nature , il falloir un homme plus confommé dans le Bar- 
„ reau , plus verfé dsns les Confultations , & qui eût un peu plus fouillé 
„ dans les fources de notre Droit Municipal. Peut-être eût-il acquis unepar- 
„ tic de ces avantages , s'il avoit fait plus long-tems la Profcfïion d'Avocat. 
„ Mais il lui en manquoit encore plulicurs autres , {anslcfqucllcsilneftgué- 
„ rcs poflîble d'atteindre à la perfè&ion. 



DE BOURGOGNE. 307 

„ Il cfl: vrai que M. le Chancelier lui donna pour Examinateurs , feus 
„ MM. François-Claude Jehannin , & Gabriel-Guillaume Morifot, deux 
„ des plus illuftres Avocats qui ayent été en ce Parlement. Mais la peine 
,, qu'ils prirent de revoir cet Ouvrage, ni le foin qu'ils fe donnèrent d'en re- 
„ trancher plufieurs choies, n'ont pas empêchë qu'il n'en foit refté beaucoup 
„ d'autres , qui dévoient avoir le même fort. D'ailleurs , le principal dé- 
„ faut de ce Commentaire , c'eft: que les matières n'y font pas affez aprofon- 
„ dies. Or , ce défaut ne pouvoit être corrige' par les deux fçavans Revi- 
„ leurs , qu'en refondant eux-mêmes tout l'Ouvrage. En quoi certainement 
„ ils auroient pu rendre un grand fervice à leur Patrie , li les affaires, dontils 
„ étoient accablés , leur en eufïènt laifTé le loifir. „ 

Tel eft le jugement qu'a porté de ce Commentaire, M. le Préfident Bou- 
hier , dans Ion Hifloire des Commentateurs de la Coutume de Bourgogne , 
pag. LX1I. 

6. Prières du Pécheur Pénitent. Dijon , de Fay , 1707. in 1 2. 

7. Office de Sainte Thérèfe , en François. Ibid. Augé , 1707. in 8°. 

8. Difcours Académique fur la véritable & la fauffe humilité. Même 
Ville & même Imprimeur , 1 7 1 2. in 4 0 . 

9. Les Offices de Saint Auguflin, de Sainte Monique , de Sainte Urfule, 
& de J "es Compagnes , Vierges & Martyres. Dijon, Augé, 171 y. /»4°. 
Quelques amis de l'Auteur ont eû beaucoup de part à cette Traduction. 

10. Les Vies des plus célèbres Jurifcon fuites de toutes les Nations , tant . 
anciennes que modernes ; fç avoir , Latins ou Romains , François, Efpa-\ 
gnols , Italiens , Allemands , Anglois , Hollandois, &c. tirées des meilleurs 
Auteurs qui en ont écrit , C? mifes par ordre alphabétique , au nombre de 
plus de cinq cens. Paris , L. Sevcftre, 1721. in 4 0 . pagg. 582. It. nouvelle 
Edition augmentée. Ibid. Nicolas Leclerc , 17^7. in 4*. pagg. 800. Cet 
Ouvrage parut après la mort de l'Auteur , par les Ibins de D. Claude Tai- 
fand , lbn fils , comme je l'ai dit en fon article. Voy. au fujet des Vies des 
J r tri feonfu lies , l'article de M. de la Monnoye en cette Bibliothèque , au 
N°. XIII. defes Ouvrages non imprimés, ou qui fe trouvent épars Ô" mêlés 
dans des compofitions étrangères. 

Dans la Vie de M. Tailand par fon fils , on voit une longue lifte d'Ou- 
vrages qu'il avoit cû deiïèin , dit-on, de donner au Public. Mais l'Auteur 
m'a fbtivem avoué que (on intention n'étoit pas qu'ils viflènt le jour, & qu'il 
les avoit faits uniquement pour fon ufage. En effet , il y en a plufieurs peu 
importans , ou qui paroiflent n'avoir été qu'ébauchés. Je me contenterai de 
citer les fuivans : 

1 1. Que (lions de Droit Civil, Canonique , Costumier & François , dé- 
cidées par des Edits (y Déclarations du Roi , des Arrêts du Confeil d'Etat , 
des Parlemens & du Grand Confeil. 

12. Que fiions du Droit Civil, Canonique, Coutumier, décidées par des 
Arrêts du Parlement de Dijon , anciens & modernes, d'rvifées en plufieurs 
Centuries , fuivam r ordre des tems où ils ont été rendus. 
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pierr e i ^ . Traité des Criées & Décrets , contenant des Remarques , &c. à fufég» 
tais and. de ftwfgogff*. fai v û chez l'Auteur ces différens Ouvrages. Dom Claude 
Tailànd, ion fUs , avoit deflèin d'en faire un Taifaniana. 

Voy. la Vie de M. Taifand , &c. par D. Taifand , fon fils , la Préface 
des Vies des Jurifconfultes du même Taifand , la Bibliothèque des Coutu- 
mes , par MM. Berroyer & de Laurière , & fur-tout XH'tftoire des Commen- 
tateurs de la Coutume de Bourgogne , par M. le Prèfident Bouhier , pag. 
LX. & fuiv. dont cet article efl tiré pref que entièrement. 

PIERRE TAMISIER. 

PIERRE HT AMIS I ER, ( Pierre ) étoit né à Tournus de Chrétien Tamificr , 
TAMisiLR. JL qui étoit Couturier en cette Ville, l'an 1(41. Pierre Tamifitr fut Pro- 
cureur au Parlement de Paris, & mourut d'apoplexie, étant Prcfidcnt à 
l'Election du Màconnois , le 4. Janvier 1 y 91. 

C'étoit un homme d'efprit, ôc ami des Sçavans de fon tems. Ce fut lui 
qui engagea Pierre de Saint-Julien à recueillir , après les ravages des Calvi- 
nillcs , & à publier ce qu'il avoit remarqué fur les Antiquités de la Ville , & 
de l'Abbaye de Tournus. Le P. Jacob , Carme , loue fa probitd & fon 
érudition. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Plufienrs petites Pièces de Vers. Dans l'Origine des Bourguignons par 
Saint-Julien. 

2. Un Sonnet , à la tête des Mélanges Hifioriques du même Pierre de 
Saint-Julien. 

3. Prières Chrétiennes & Catholiques. ( En Vers ) Lyon, Benoît Ri- 
gaud, ij86. in 16. 

4. Quelques Vers , au-devant du Livre de Jacques Molan, Avocat de 
Lyon , contre les A/lrologues. 

y. Méditations de Saint Augttftin. ( En Vers ) Ibid. Pillehotte, 1587. 
in 12. 

6. Sonnet de Vers raportés. C'elt le Titre d'une petite Pièce de Tamifier y 
imprimée dans les Bigarures de Tabourot , pag. I98.chap. XIII. Edit. de 
Roiien, 1640. in 8°. 

7. Sonnet , à la tête du Livre d'Ifàac Bohier , intitulé : Portrait deThom- 
me , imprimé en 1588. 

8. Anthologie , ou Recueil des plus beaux Epi grammes Grecs , pris & 
choips de l'Anthologie Grecque, mis en François fur la Verfion Latine de 
plufieurs doUes Perfonnages : Avec les Opufcules de Phocylide , Naumache 
& Pythagore , a utfi traduits du Latin. Plus, P Amitié extlèe de Cyre Prodro- 
me. [1] Elégie de Solon , alléguée par Démo/lhène , des effets qui caufentla 

. • 

[1] C'eft unDifcours Chrqjicn écrit en Grec , traduit en Latin par Gefner , & traduit du 
Latin , par Tamijnr. 

ruine 
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ruine & îéverjion des Royaumes , Républiques & Cités ; traduits du Latin PI£ RRE 
en Vers François. Lyon, Pillchotte , 1589. in 12. It. ibid. 1617. /'« 12. ^ 
& 1639. La Traduction de Phocylide , dit M. l'Abbé Gouiet , [1] ell 
dans un langage facile à entendre , & tel que le partaient alors les perfonnes 
qui avoient l'elprit cultivé. Sa verfmVationeft fimple , mais facile & natu- 
relle. Elle a, (ans doute, des défauts; beaucoup de termes , qui y lonc 
employés, ont vieilli; les élifions ne font guéresobfèrvées, mais le tour du 
Vers n'eft pas mauvais pour ce tems-là , & les rimes font communément 
exactes. Je ne vous donnerai pas , ajoute M. l'Abbé Goujet , cette Tra- 
duction comme une Verfion littérale ; l'Auteur ignorait la Langue Grec- 
que ( M. Goujet infinuë ailleurs qu'il la fçavoit imparfaitement ) & il dit 
lui-même qu'il n'a traduit Phocylide , que fur la Verfion Latine d'Henri 
Etienne. Mais après le texte original , il ne pouvoit choifir une autre co- 
pie. &c. A l'égard des autres Traductions de Tamijier , contenues dans 
Y Anthologie , le fçavant Auteur , que je viens de citer , les trouve un peu 
trop paraphrafées. Au refte , Tamijier a traduit les Vers dorés de Pychagore 
fur la Verfion en Vers Latins de Jean Curtcrius ou Courtier. Colletet, dans 
fon Difcours de la Poèjie Morale , dit que la Traduction de Tamijier étoit 
déjà rare lorfqu'il écrivoit ; & il avoiie que les Vers en font un peu durs 
contraints , mais que le fens eft toujours noble & toujours raifonnable. 

„ Ce n'eft point fur le Grec , dit encore M. Goujet, que Tamijier fit fa 
„ V erfion de l'Anthologie , mais fur les Traductions Latines de quantité de 
„ Sçavans , qui s'étoient exercés à mettre en Profe ou en Vers , quelques- 
„ unes de ces Epigrammes. La Traduction de Tamijier en contient 768. 
„ On la doit autant à fon goût particulier, qu'aux follicitations de M. de 
,, Rymon , l'un de fes amis , Procureur du Roi au Bailliage du Mâconnois, 
„ homme d'efprit , & qui cultivoit les Lettres avec beaucoup de foin. Ta- 
„ mifier dit dans l'Epitre Dédicatoire à fon ami , que fon premier deflèin 
„ n'avoit point été défaire imprimer cette Traduction , ne s'en étant occu- 
„ pc que pour fè récréer. Et entre quelques motifs qu'il en aporte , il y en a 
„ un qui lui fait honneur. Ceft qu'd avoit réfolu de ne plus traiter que des 
„ fujets qui pulfent l'édifier. Il devoit donc , ce me femble , fuprimer au 
„ moins plulicurs Epigrammes un peu licenaeufes , que l'on trouve dans 
„ fon Recueil. Il prétend qu'il en a facrifié beaucoup de cette efpèce ; cela 
„ peut être ; mais il en a encore trop confèrvé. Il n'a pas fuivi dans fà Tra- 
„ duction , ni l'ordre des Livres , ni la divifion des matières , comme on 
„ l'a obfervé dans les bonnes Editions de l'Anthologie. Ceft un inconvé- 
„ nient , la confufion devenant trop grande , & rendant la lecture de fon 
,, Ouvrage môins utile. Mais cet inconvénient eft beaucoup moindre au- 
„ jourd'hui , me perfuadant aifément que cette Traduction a fort peu de Lec- 
,, tcurs ; non pas tant parce qu'elle eft rare , que parce que le ftyle en eft fort 
„ vieilli , & que la Verfification en eft plate & dure . . . Jordan , en fon Ef- 
„fai fur les Traduïieurs François y en cite une Edition faite à Lyon en 
„ 1 597. Je ne la connois point. Je ne fçais fi c'eft de cette Traduction , que 



[1] Bitliotkiint Fra»foif t , Tom. IV. pag. *»8. 
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PIERRE „ l'Abbé de Marolles veut parler dans fon EpitreàM. Pinon , AbbédeCon- 
TAMISIER '„dé, qui cftàlafin de fa Traduction de l'J&j d'Ovide. Si cela eft, il en 
„ fait un Eloge , quelle mérite peu. „ 

9. La facrée Poe fie Evangélique de Juvencus , ancien Poète Chrétien , 
m'îfe du Latin en y en François, avec des fommaires. Lyon, Benoît Ri- 
gaud, 1591./* 8°. Tamifier mourut pendant l'imprcffion de cet Ouvrage; 
& ce fut Claude Paulmier , Chanoine de Màcon , fon coulin , qui prit loin 
de l'Edition. 

10. L'Abbé de Marolles , dans fa Préface fur fa Traduction Françoifè 
des Pfèaumes , parle d'une Paraphrafe des Pfeaumesen Vers François , par 
Tamifier. Voy. la Bibliothèque Sacrée du P. le Long , pag. 981. Edit. in 
folio. 

Voy. Pétri Tamiferii umbra , à la tête de la Traduction de Juvencus. 
Louis Jacob, de claris Scriptor. Cabilon , pag. 121. Colletet, DiJ cours de 
la Poèfie Morale, pag. 79. & 87. La Préface de la nouvelle Hifloire de 
r Abbaye Royale & Collégiale de Saint Philibert , & de la Ville de Tour- 
nus, par M. Pierre Juenin , Chanoine de cette Eglife ; le Suplément de Mo- 
reri de M. 1 Abbé Goujet , & la Bibliothèque Françoife du même , Tom. 
IV. pag. 198. 199. 304. 305. 306. 310. 312. 315:. & 316. 




JEAN-BAPTISTE TAPHINON. 

j g HT A P HINON, ( Jean-Bapti/le) habile Avocat au Parlement de Bour- 
TAPHIN. g°g ne » Docteur Aggrécé en l'Univerfité de Dijon , Académicien Ho- 
noraire de la même Ville , elt né à Montbard. 

Dès fà plus tendre jeuneflè , M. Taphinom fait part au Public , des pro- 
ductions de fon génie &. de fon goût. Il mériteroit une place parmi les £»- 
fans célèbres de Hùlkt. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

i.Dijfertation fur les caraBèresde Corneille & de Racine, contre le fen- 
timent de la Bruyère. Paris , François de Laulne, & Jean Mulier , 1709. 
in 12. pagg. 3 t. //. réimprimée à la page 70. du I. Tome du Recueil des 
Dijfertai ions fur les Tragédies de Corneille & de Racine , publié en 2. vol. 
in 12. à Paris , par les foins de feu l'Abbé Granet. Le judicieux Editeur a 
fait dans fa curieufè Préface, un grand Eloge de la Differtation de M. Taphi- 
non. Selon lui, » cet Ecrit eft l'Ouvrage d'un homme d tfprit & de goût... 
„ Ce font des réflexions que la fagacité & le bont goût ont fait éclore. 
„ Cette Critique , pourfuit M. l'Abbé Granet, écrite avec une ingénieufe 
„ précilion , m'a paru l'Ouvrage de l'efprit & du goût. L'Auteur n'avance 
,, rien qu'il n'apuye fur des principes & fur des railonnemens folides. U fe- 
„ roit à fouhaiter que ceux qui fe mêlent d'aprétier le mérite des grands hom- 
„ mes , le prifïcnt pour modèle. » 

J'ajoute à ce juAe éloge , qu'à peine l'Auteur avoit fini fon cours de Phi- 
lofophie , quand il donna cette Pièce au Public. Elle lui procura l'eftime 



TAPHIN. 



DE BOURGOGNE. 311 

& l'amitié du célèbre Defpréaux , qui lui dit obligeamment , qu'en faveur ^ *jg 
du ftylc & du feu qui étincelloit dans cet Ecrit, il lui pardonnoit d'avoir 
critiqué Ion ami Racine , & qu'il avoit remarqué avec plaifir , qu'il lui ren- 
doit dans Britannicus , lphigénie , Phèdre , & Andromaque , ce qu'il lui 
ôtoit dans les autres Tragédies. 

Voy. auffi un extrait & un éloge de cette DifTcrtation dans les Mémoires 
de Trévoux du mois U'Otlubre 1709. pag. 1702. & fuiv. 

2. D'tfcours fur le fujet donné par Mefieurs de l'Académie Françoife y 
pour le Prix de l Eloquence : Que Di?u e/l la proteilion de tout ceux qui 
mettent leur confiance en lui. Ce DiJ cours ell imprimé à la pag. 73 . du Re- 
cueil de l'Académie Françoife pour l'année 171 1. Paris, Jean-liaptifte 
Coignard , 1711. in 12. //. Lyon , 171 1. in 12. Voy. ks Mémoires de 
Trévoux , Février 1 7 1 1 . pag. 3 3 2. & fuiv. 

3. Difcours furie fujet donné par Mefieurs de t* Académie , pour le Prix 
de 17 14. lanécefué de connoitre la Religion & delà pratiquer. Dans le 
Recueil de 17 14. pag. 207. . « 

4. Autre D'tfcours fur le fujet propofé pour le Prix de 1 7 1 j. les inconvé- 
nitns de la Riche ffe , non feulement félon F Evangile , mais encore félon let 
Philosophes Payens. Dans le Recueil de 171 j. pag. J9. 

y. Dans le Recueil des Jeux Floraux de Toulouse pour F année 17 12. ou 
171 3. il y a une Pièce en Vers de M. Taphinon, intitulée : La Ftte d'If- 
mène. On le preflè de donner au Public, un Recueil de lès différentes Piè- 
ces de Poé'fie , qui ont couru en Mf. dans Paris, vers ce même tems. 

6. Les occupations de fon état , & fon peu d'empreflèment à publier fes 
Ouvrages, nous ont privés jufqu'à prefent de fa Traduilion des Lettres de 
Ciaron & de Brutus , avec des Remarques O* une Préface , quoique par 
Ordre de M. le Garde des Sceaux , feu M. de Sacy, Avocat au Conièil , de 
l'Académie Françoife , & Cenfeur des Livres , l'ait aprouvee avec éloge , 
dès le 20. Avril 171 9. 

NICOLAS TASSIN. 

TASS IN,( Nicolas ) Géographe exact & laborieux , & aflèzeflimé 
en fon tems, dit M. l'Abbé Lenglet , étoit né à Dijon, & vivoit en 
1 660. M. Lenglet ajoute que Ta fin dégagea la Géographie de fcbfcurité 0 it 
elle étoit auparavant , (J que (on travail n'efi point encore négligé parles 
Maîtres. Voici les Cartes que j'ai vues de lui. 

1. Les Côtes de France. Paris, 1624. in folio. Et une Carte générale, & 
trente particulières , par Ordre du Cardinal de Richelieu. 

2. Plans & Profils de France. Paris , 163 1. & 1638. in 4 0 . 2. voL 

3. Plans & Profils des Villes de Lorraine. Paris , 1633. 

4. Plans & Profils des Villes de Bourgogne. Ibid. 1634. in 4 0 . eblong, 
a. vol. 
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NICOLAS c. Caries & Plans des Villes , Bourgs , &c. de Suijfe. Ibid. Mclchior 
TASSIN. Tavernicr f l6is , in 4 ». oblong. 

6. Cartes des Provinces de France , & les Profils des principales Villes du 
Royaume. Ibid. Tavernier , 1638. & 1644. in 4 0 . oblong , 2. vol. Je les 
ai vues en 1 j. Canes in folio. 

7. Canes générales (2T particulières de toutes les Côtes de France , tant de 
la Mer Qcéane , que Méditerranée , où [ont marqués toutes les Ifles , les Gol- 
phes, Ports y Havres, Rades , Bayes , Bancs, Ecùeils & Rochers plut 
confidérables j avec les anchrages gf profondeurs né ce (Paires. Par le Sieur 
Tajfm, Géographe Ordinaire de Sa Majefté : Chez Vanlonchon , 1634. 
i«4°. 

S.LAlface, en deux feuilles. Paris, 1637. 

9. L'Anjou, en une feuille. Ibid. 163 7. .*« 

10. La France , en une feuille. 1638. 

11. La France, en neuf feuilles. Ibid. 1638. 

12. Le Duché îAumale , avec le Duché C Vidamie £ Amiens. 164c. 
in folio. 

13. Cartes générales de France & iEf pagne. 1648. in 4 0 . oblong. 

14. Le Berry , Boulenois , Ponthieu , jfnw. Paris , in folio. 

. 1 j. La Breffe , Bretagne Duché, Dauphinê , Franche-Comté , Guyen- 
ne , Haynault , Cambre fis , Chatellenie de Douay , lfle de France , Lan- 
guedoc , Limofin , Lyonnais , Lorraine & Bar , le Maine , Navarre , Nor- 
mandie , Duché d'Orléans. 

1 6. Les Environs de Paris , en 4. feuilles , 1 668. 

17. La Picardie , Artois, Provence, Sedan, Touraine , le Valois. In 
folio. 

18. Le Vermaniois , Thierafche , le Duché de Guiche. Paris y 16 c6. in 
folio 

19. Vexin, Beauvais , Hurepoix , Savoye , Suijfe , Duché de 
Luxembourg , les XVII. Provinces. 

20. La Flandres, Artois , Hainaut. 

ai. Cartes des Provinces de France, & les Plans des Villes. 1 66j.inf. 
oblong. 

Voy. Sorel , Bibliothèque Françoife, pag. 286. de la féconde Edition; 
M. l'Abbé Lenglet , Méthode pour étudier PBifioire , Tom. I. pag. 28. Edit. 
de 1729. in 4 0 . 

FRANC.OIS 
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FRANC.OIS- JACQUES TASSINOT. 
ASSINOT,' ( François-Jacques ) ancien Confeillcr au Parlement ™^y£j%. 
de Metz, naquit à Dijon , le 2. Février 1654. & mourut àChaumont 
enBa/figny, le 20. Mai 1730. f> 

Ce Magiilrat , à fes heures de récréation , a compofé plufieurs Pièces 
en Vers Bourguignons ; entr'autres , la fuite de la Traduction du fécond 
Livre de l'Enéide , par M. le Confèiller Pierre Dumay. Mais M. TaJJinot 
n'a rien fait imprimer que la Pièce fùivante : 

Remarcimen dé brave BarCzai de Dijon , fait par Grégoire Gotty , au 
Gran Roi Loui QuaitCse. Dijon, Antoine Michard , 1 682. in 12. 

ANDRE* TAUREAU OU THOREAU. 

TAUREAU on THOREAU, en Italien TORELLI, (André} cé- andre* 
lèbrc Jurifconfùlte , & Profefleur en Grec dans l'Univerfité de Boulo- TAUREAU 
gne , naquit à Dijon en 1 794. d'une bonne & ancienne Famille de cette 
Ville. U étudia en Droit àTouloufe , & fc rendit fi habile dans cette Science , 
qu'il la proftflà en prefenec de fes Maîtres. De retour à Dijon , il fc fit re- 
cevoir Avocat au Parlement. Le dégoût qu'il prit pour cet employ , ou 
quelques autres raifons qui ne font pas venues à ma connoiflance , l'empê- 
chèrent d'en faire les fonctions. Peut-être en fut-il détourné par lcrrvie 
qui lui prit de voir l'Italie. Il fc rendit à Milan , où il reprit les fonctions 
du Barreau. Sa réputation fut fi grande , que la République de Venilè le % 
nomma Profefleur en Droit. Aparemment que ce porte ne lui plut pas beau- 
coup , puifqu il ne le garda pas long-tems. Il en eut un pareil à Veronne, 
où il ne fe plut pas encore. Mais étant attiré à Boulogne , où on lui offrit la 
première Chaire de Profeffeur en Grec & en Latin , il l'accepta , & s'établit 
en cette Ville. On croit qu'il y mourut en 1646. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Illuflrium pamliarum Placeniia Gentilitis, Stemmata. 

2. Borrom&orum Gentilitis. Tejfera. 

3. Athensi Veronenjii Anancofis. 

4. Orphei Lyra : De Harmonia triplicisMundi, Divins , Aîsherci , Ele- 
mentarii. 

y. Pithei Tribunal , Jtve de Jurifprudentis commercio cum Mujtf. 

6. Marfyas excoriatus , Jtve ignorantia profligata. 

7. Prometheui in Caucafo , de curis laboribus Doïlorum. 

8. Mercurii Spelunca. De fapientix domicilio. 

9. Parentatio Jo. Bapt. Augucii , Oratio habita Bononis. 

10. Lacrym&folemnes Gelatorum, ob excejfum è Vtvis Cl. V. Melchior. 
Zoppi. 

Part. IL LUI 
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T AURtAU 1 ' * Pom P a m ohitu Marcelli Dulphi , Oratio. 

ia. Aries Magarienjis , ht négligentes Filiomm culturam parentes , 

1 3. Troph&a hodierna Mililia. 

14. H«w , yftxr de rébus geftis Urbani VIII Panegyricus , cum Efogiis 
XLV. Cardin alium. 

1 j. Armand/ Cardinalis Richclii Imago. 

16. Chrifiianitm Palladium. 

17. De ElcBione Innocentii X. Liber Çtngulaùs. 

1 8. Clajficum ad Bellum Sacrum. 

TERIDIUS, OU TETRADIUS. 

TERIDIUS. T ER I D IU S, ou TETRADIUS, neveu de Saint Céfaire , & 
A Moine de Lcrins , étoit né à Châlon. Il mourut à Lcrins, en odeur de 
Sainteté , fous Clotaire L vers J41. M. Dupin, qui a fait mention de cet 
Ecrivain , dans fa Bibliothèque des Auteurs Eccléfiaftiqnes du fixiéme fiècle y 
dit qu'il palfc pour Auteur d'une Règle , faite pour des Religieux & des Re- 
ligieufes. 

Voy. le P. Jacob, de claris Scriptoribus Cabilonenfibns , pag. 6. 



de la glorieufc Vierge , Sainte Reine. Septième Edition. Autun , Bkife 
Simonnot , in 8°. Ternet a aufli publié plufieurs " 



CLAUDE TERNET. 

CLAUDE *V ERN ET,( Claude ) ProfelTeur en Mathématiques , & en Aftrolo- 
TERNETi gie , efl: Auteur d'une Tragédie fort mauvaife , intitulée : Le Martyre 

'-ie Edition. Autun , BlaT 
irs Almanachs vers 1670. 

BENOIST TEXTOR. 

benoist TT E XT OR, ( Benoît ) Médecin , né à Pont-dc-vaux , vivoit dans 
TEXTOR. A ] e X V Ic. fiècle. Il a fait les Ouvrages luivans : 

1. Traité de la nature du Chancre. Lyon, Jean de Tournes, ifjo. 
in 8°. 

a. De la manière de fe préferver de la peftilence, & d'en guérir , félon 
les bons Auteurs, lbid. iyyi./»8°. 

3. Stirpium differem/x ex Diofcoride , fecundum locos communes. Paris, 
1 5 34. in 1 6. lt. Strasbourg , 1 jp. in 4 0 . 

Voy. les Biblioth. Franç. de la Croix- ùu-Maine , pag. 29. & de du 
Verdier, pag. 114. 
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LE PERE THEOPHILE. 

THEOPHILE, {le Pere ) Cordelier Bourguignon , a compofJ le- ^Jjj!^ 
Ion Luc Wading , un Livre intitule : Commentarius infeptem Vi fo- 
rtes Apocalypfis. 

Voy. la Bibliothèque Stcrée du P. le Long , pag. 986. Edit. in folio. 

JACQUES DE THESUT. 

THESUT , ( Jacques de ) Protonotaire Apoftolique , Prédicateur de j ACQ. de 
Aumônier du Roi , naquit à Châlon en 1645. & y mourut le j. De- THLSUT. 
cembre 1691. à 46. ans. 11 eît Auteur de ces deux Ouvrages: 

1. Oraifon funèbre de M.Jean de Maupeou , Eve que de Châlon. Châ- 
lon, l'hilibert & Blûife Tan , 1677. in 8°. 

2. Remarques curieufes & importantes pour t intelligence des Conciles 
t!e la Suinte Eglife , où ton éclairât les Canons les plus obfcurs & les plus 
diff.ciics à entendre, enrichis d'un fommaire , contenant les Papes , les Con- 
ciles & les Schifmes. Lyon, JeanCerte, 1690. in 1 a. 

ANTOINE THIBAULT. 

THIBAULT, ( Antoine ) Bachelier en Théologie de la Faculté de ^JJJgÇ 
Paris, Curé d'Yvry , entre Bcaune & Autun , a fait un Ecrit quia 
pour Titre : La Paroi jfe de Chagny ; c'e/t-à-dire , /. la qualité de PUnion 
de f Eglife Pareille du Bourg de Chagny à f Abbaye de S. Ruf, par Drt- 
raudns, Lxî^ue de Châlon, en 1220. //. La Société dès lors du Prieuré 
Couoentuel avec la Vicairie Perpétuelle en la même Eglife de S. Martin. 
III. Comment le Gouvernement de ladite Paroi Jfe e/l , il y a long te ms, 
retourné des Réguliers aux Pajleurs Séculiers. Châlon , Philippe Tan , 
1652. in 8". pagg. 56. 

VEtat autrefois varié , à prefent fiable & arrêté de /' Eglife Paroi jjiale du 
Bourg de Chagny , laquelle des Cures Séculières efl venue à un Curé Régu- 
lier , qui étant fait Prieur , a mis unCuri-Vicaire-Perpétnel , au com- 
mencement Régulier, en après toujours Séculier, avec Prefcription Cano* 
nique. Ibid. 1657. in 8°. pagg. 37. 

JEAN-ALEXIS THIBAULT. 

THIBAULT, {Jean-Alexis) Procureur au Parlement de Dijon , J- ALEXIS 
fils de Louis Thibault , Baillv du Comte de la Motte , & Lieutenant THIBAUT - 
dans la Juftice du Comté de Thil-en-Auxois , & de Françoife Taupin , cft 
né le 29. Avril 1705". à Chenault, PaioifTe de Precy-fous-Thil. 
Si un jeune homme qui employé les premières années de fon âge, à éclair- 
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j. Alexis, cirles plus grandes difficultés de faProfcflion , efteftimuble, il mérit: une 
THIBAUT. iQQjjnge particulière , lorfque fbn travail cft fuivi du fuccès. 

On ne fçauroit donc retufer des Eloges à M. Thibault , qui a donne au 
Public un Ouvrage digne de l'aprobation des Connoiflèurs , par la clarté , 
la méthode & la lolidité qui s'y trouvent. Ce Livre a pour Titre : EJfai 
fur la Vente dei Immeubles & des Offices par Décret , principal .ment pri- 
vant (âge du Duché de Bourgogne , avec des Obferva lions fur lis V entes 
judicielles , fur les Décrets volontaires & furies Dire -lions , un Recueil 
d y Edits , Déclarations du Roi , Arrêts de Réglemcns, Certificats (fi r fages y 
& Formules fur cette Matière. Dijon , Arnauld - Jean-Haptil^e Augé , 
1737./» 8". Dédié à M. de Bcrbiley , Premier Préludent du Parlement de 
Dijon. Malgré l'eftime que le Public a paru faire de ce Livre, l'Auteur cil 
bien éloigné de penfer qu'il l'ait porté à la perfection. Il y a fait des correc- 
tions & clcs additions confidérables , qu'il a communiquées à des perfon- 
nes éclairées. Ainfi il y a tout lieu d'efpérer que la féconde Edition qu'il pré- 
pare , fera reçue encore plus favorablement du Public. 



gaspard thierry: 

g Aspard ^HIERRY , ( Gafpard ) fils de Claude Thierry , Secrétaire du Roi } 
• A & de Jeanne-Reine Bardin, né à Dijon , Un. Novembre 1680. a 
fervi le Roi en qualité de Capitaine d'Infanterie , fut reçû Avocat Général 
au Parlement de Bourgogne , au mois de Mars 1709. & après avoir fait les 
fonctions de cette Charge pendant plus de 17. années, avec beaucoup d'à- 
plaudilTcmcns , il a obtenu des Lettres de Confeiller Honoraire , &: fut re- 
çu au Parlement en cette qualité, le 18. Janvier 1737. 

M. Thierry a fçû mettre à profit les momens de loifil que lui a laifTé de 
tems en tems , la Charge importante dont il étoit revêtu. Il les a employés à 
la compofîtion des Ouvrages fiiivans : 

1 . Préfentation des Lettres de Louis de Bourbon , pour le Gouvernement 
de Bourgogne en 1709. Cette Pièce fut imprimée in 4". à Paris, par Or- 
dre de S A. S. 

a. Le Fils de ce Prince donna les mêmes Ordres , pour l'impreflion de 
la Préfentation des Lettres de Loiiis-Jules de Bourbon , pour le même Gon- 
vernemeni. Paris, in<f. 

t. Difcoursfnr les vertus de Louis de Bourbon , Duc cCAngnien. Dijon, 
Rciîàyre , 17 10. in 4 0 . pagg. 16. 

4. Prières tirées de F Ecriture Sainte. Dijon, Arnauld- Jcan-Bapti fie Au- 
gé, 1727./*» 12. pagg. 69. It.ibid. 1728. pagg. 90. Ce petit Ouvrage 
marque la piété & la modeftie de l'Auteur, qui n'y a pas mis ion nom. 

5". Ode à fon Eminence , Mon feigne ut le Cardinal de Flenry , Principal 
Miniflre. Ibid. Augé, 1729. /«4 0 . 

6. Ode art mime. Ibid. Ces Dctitcs Pièces ne portent point le nom de 
M. Thierry. Il efl Auteur de plulieurs autres Poëfics anonymes, imprimées 

en 
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en feuilles volantes, & fans date ; mais on fçait qu'elles font de lui. On en G KSPARD 
acneore inféré plufieurs autres defa compofition, dans les Mercuresde Pran- THIERRY. 
ce des années 1737. 1739. & 1740. qu'on lui attribue , & fur lefqucllcs lin a 
pas voulu s'expliquer. 

Il travaille {usuellement a donner au Public , fes Concluftom , avec les 
Arrêts intervenus en confequence. 

CLAUDE THIROUX. 

THIROUX,^ Claude ) Ecuyer, ConfeiUer du Roi., Vierg[i] d'Au- CLAUDE 
tun , Elû des Etats de Bourgogne , avoit époulé Marguerite Munier , 
petite-fille de Jean Munier, Auteur des Mémoires pour CUiJloire d'Autun , 
imprimés en cette Ville , l'an .660. in 4 0 . Ce fut Claude Thiroux , mort 
en 1687. âgé de 66. ans , qui fut l'Editeur de ce Livre , dont il compola la 
Préface , & l'Epitre Dédkatoire, de même quel'Eloge du PrcTldent Jean- 
nin , qu'on trouve à la pag. 66. des Eloges des Perfonnes tlluftres, &c. inlé- 
rés à la fin de ces Mémoires. 

ETIENNE THIROUX. 

THIROUX, ( Etienne) ]éCmic, naquit à Autim en 1647. Ilétoit Jgjggg 
fils de Denys Thiroux, Vierg; ( c'eft-à-dire , Maire ) d Aucun ; & 
de N. Saulnier. 11 entra dans la Société , Tan 1 664. 

Le P. Thtroux a été Re&eur à Charlevillc , & enfuitc a Enfisheim en Al» 
(ace. Il a profeffé long-tems la Théologie à Dijon , où il eft mort , le z6. 
Avril 1727. âgé de 80. ans. 

On attribue à ce Pere, l'Ouvrage qui fuit : Direction fpirituelle pour fer- 
vir de règle à tous les Chrétiens , q»i veulent fincérement leur [oint , & ac- 
quérir la perfection. On voit une analyfe de ce Livre dans le Mercure de 
Mars 1757. pag. J04. où l'on dit qu'il a été imprimé en 1730. in 8°. à 
Lyon, chez Duplain. 

Le P. Thiroux a fait imprimer fous ce Titre , un Ouvrage du P. Lcfcalo- 
pier , fçavant Jéfuite , mort à Dijon : Scholia , feu brèves Elucidai tonesm 
Librum Pfalmorum , ad ufum & commodum omnium qut Pfatmos cantant, 
vel 'recitant , ut qua difficilia funt intelligant. Adduntur Scholia in Cantica 
Breviarii Romani. Authore Stephano Thiroux, S. J. Lyon , Duplain , 
1727 in 8°. paçg. 45 y. Comme le P. Thiroux eft 1 Auteur de 1 Epure De- 
dicatoireàM.Bouhier, Premier Evêque de Dijon , l'Imprimeur crut que 
ce Pcrc étoit aufli l'Auteur de l'Ouvrage , & mit mal a propos : Autore , 
pour EdenteStephanoThiroux, &c. 

l'ai vû du P. Thiroux , trois volumes tnfolto MIL fui le Nouveau Tefta- 
ment, qui font préfentement à Rome. Cet Ouvrage lui coûta trente années 
de travail. Le Pile Long, fur l'avis que je lui en donnai, en a tait mention 
à la page 987. de fa Biblioth èque Sacrée, Edit. tnfolto. 

[1] Ceft à-dite , Maire. 

Part. IL M m m m 
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j DOM JEAN- LEVA NG ELI STE THIROUX. 

THiR fJ u AN T H//? oux * ( DomJcànFRv*ngéli{ie) né à Autun,.l*an 1665. 

^ • N x - X encra dans la Congrégation de S. Maur en 1 680. & fît profcfiïon le 29. 

Avril de l'année fuivante , dans l'Abbaye de la Sainte Trinité de Vendô- 
me. Après avoir profèfle la Philofophie & la Théologie pendant plufteurs 
années , avec beaucoup de (liccès , il fut nommé Prieur de Nogent-fous- 
Coucy , & enfuitc de S. Nicaife de Meulent. Déchargé de la Supériorité , 
il parla quelques années dans l'Abbaye de S. Florent de Bonneval ; & en 
171 j. il fut envoyé dans l'Abbaye de S. Germain-des-Prés ; & dc-là, dans 
celle de S. Denys , où il fut d'un très grand lecours au P. de Sainte-Mar- 

[ the , pour la nouvelle Edition de la Gallia Chri/liana. D. Thiroux rangea 

& dreiTa des Mémoires pour des Métropoles entières , & y joignit les Re- 
marques & les Obfcrvations néceflàires. D. de Sainte-Marthe ayant été Elu 
Général de la Congrégation de S. Maur. D. Thiroux fut chargé de le con- 
tinuer. On prétend que le Public ne perdit rien dans ce changement. Le P. 
Thiroux eftmort à Auxerre , l'an 1735. 

Voy. la Préface du II. volume de la Gallia Chri/liana , & la Bibliothè- 
que Hiftorique & Critique de la Congrégation de S. Maur , par D. le Cerf, 
pag.472. 



ANTOINE THOMAS. 

ANTOINE 

Thomas. TT H O M AS, ( Antoine ) naquit à Dijon , & entra au Séminaire de S. 
r ■** Sulpice de Paris. Après un féjour de fix années dans cette Mailbn , il en 

r fortit , & fc maria deux fois. Il eft mort à Paris , âgé de plus de 70. ans. 

Il cil Auteur d'une brochure , intitulée : Apologie du R. P. Honoré, Su- 
périeur des Miflionnaires , contre les Médifans , par M. T. B. Dijon , Cha- 
vance , 1 679. in 4° pagg. 8. 

Il a aufîi compofé une Comparaison du Monde avec le fable. [1] Je ne 
fçais fi cette Pièce eft imprimée. 



CLAUDE THOMAS-LA-BLONDE DE S. BERNARD. 

ci.aude HT HO MA S -L A-BLONDE D E SAINT BERNARD, 

Thomas. X ( Claude ^ Re iig ieux Feuillant , naquit à Dijon , & entra dans cet Or- 
dre , le 20. Février 1622. & mourut en 166 1. âgé de plus de 50. ans. M. 
Dupin en a fait mention dans Ces Tables des Auteurs Eccléjiafliqnes , où il 
nous aprend que ce Pere a compofé les Ouvrages fuivans : 

1 . Colloques de Dieu avec F Ame. Autun , 1 6ji, in 12. 



[1] Efpcce d'Horloge." 
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%. Théologie des Saints Pères. Paris, 1660. 
3. V Année Sacrée , ou Epigrammes pour tous les jours de tannée. 
Voy.Dupin, Table des Auteurs Eccléfaftiques , Tom. II. col. 2381. 

EDME THOMAS. 

HT H O M A S , ( Edme ) Officiai , Chantre & Chanoine del'Eglife Ca- 
* thédrale d'Autun , naquit à Dijon , le 9. Février 1 5-91. Il étoit fils de 
Jacques Thomas , Doyen du Parlement de Bourgogne ; & de Jeanne Cha- 
ibt. Edme Thomas avoit été élû , le 1 7. Août 1619.' Doyen de la Chapelle- 
au-Richcde Dijon, & il conlèrva ce Bénéfice jufqu'à l'année 1638. Il 
mourut le 28. Oélobrc 1660. à l'âge de 69. ans , & fut enterré dans la Nef 
de la Cathédrala d'Autun , avec cette Epitaphe : 

EdmundusThotnas , Cantor , Canonicus , 
Officialis, & Cleri Syndicus , Rcfurreclio- 
Nem hic exfpeclat. Hanc Epigraphen 
Cari fans Avunculi Tabulis Te/lame utariis y 
Exaratam , Benefciorum mentor Nepos 
Infcribi curavit. An. 1660. 

Edme Thomas s'eft fait connoître par ion Hifloire d'Autun , dont il pu- 
blia d'abord le projet , fous ce Titre : 

Dejfein de PHifloire de F antique Cité cTAutun , divifèe en deux parties § 
la première , enrichie de la représentation des Monumens anciens qui refient , 
& des raretés qui ont été trouvées dans les ruïnes ; & la féconde , juftifiéc par 
Titres , Chartres , Donations , Te/lamens & Hifloires manuscrites. Par 
Edme Thomas , ancien Chantre , Chanoine , &c. Officiai de l'Evcché, & 
Syndic du Clergé. Autun , lihùlè Simonot , fans date , in 4° pagg. 8. 

L'Auteur fit enfuite imprimer in folio, cette Hifloire qu'il avoit promifè, 
mais il ne remplit pas entièrement fon deflein. Il n'y en a que 104. pages 
imprimées , fans t rontifpice & fans Préface. L'Ouvrage finit au premier 
chapitre de fécond Livre de la féconde Partie ; encore ce chapitre n'cft-il 
pas entièrement imprimé. Tout ce que T/ww-tt avoit compofé lur cette Hif 
toire, fe trouve en Mf dans la Bibliothèque de M. Thomas , Seigneur d'iC 
lan , & parent de l'Auteur, laquelle avoit aparté nu autrefois à M. Jacques- 
Augufte de Chevanes, connu parmi les Sçavans , & célèbre Avocat au Par- 
lement de Dijon. L'Ouvrage de Thomas , lorfau'il mourut , s'imprimoic 
en 1660. à Lyon , chez Guillaume Barbier. M de Chevanes , voyant que 
l'Auteur avoit laifle fon Hilloirc imparfaite , ne jugea pas à propos d'en 
laiflèr continuer l'impreflion. Il refula donc les feuilles originales de Thomas. 
Ce fait eft prouvé par une Lettre du fils de Barbier , écrite fur le manuferit 
de Tlmnas, où fe ttouvent le nom de l'Auteur , & celui de l'Imprimeur. 



EOME 
THOMAS. 
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Les Amateurs del'Hiuoire de Bourgogne ne feront pas fâchés d'aprendre 
en quoi conlirte ce qui n'eu pas imprime. On trouve d'abord la continua- 
tion du quatrième chapitre ; le cinq , le fix , le fèpt , font en entier ; le hui- 
tième , qui a pour Titre : Des Hommes illuflres de la Ville & Cité d*Au- 
tun , d'puisle Chriflianifme , eu bien moins travaillé cjuc le refte ; ce qui 
me perfuadeque l'Auteur ne l'avoit qu'ébauche. Le troihéme Livre traite de 
la Religion des anciens Autunois , quels Dieux ils ont adoré , en quels 
Temples de leurs Cités ? Ce Livre eu divifé en fept chapitres. Dans le fcp- 
tiéme & dernier chapitre , l'Auteur traite de la différence des Druydes , de 
leurs demeures , de leurs habits , de leur ban général & perpétuel y & de la 
fupîrflttion de leur Religion. L'Auteur a, cemefemble, mieux rculïi dans 
ce troilîémc Livre , que dans les autres. 

Tous ces dinvrens morceaux ne forment que la première Partie de l'Hif- 
toire d'Autun. La féconde devoit contenir YUifloire de P Etabli jfement de 
la Foi Chrétienne dans Autun ; [i] ce qui faifoit la matière de fix chapi- 
tres. Dans le Dellèin imprimé de cette Hilloire d'Autun , on lit la fuite des 
chapitres , qui doivent entrer dans le corps de l'Ouvrage. Les feuilles de 
l'imprimé in folio fans titre , s'accordent avec ce projet, & avec le Mf. ori- 
ginal , dont j'ai détaillé les chapitres. 

C'eu donc (ans railôn , que le (çavant P. de Montfaucon , qui témoigne 
[a] avoir manié les fragmens de l'Hiuoire d'Autun , les attribué' au Mé- 
decin Jean Aubéry , après les avoir donnés en premier lieu , à Thiroux, de 
Fontaine, lls'eit trompé pareillement , en croyant que l'exemplaire im- 
primé , qu'il cite , eu le feul qui cxifle. J'en ai un , & en ai vu cinq ou fix 
autres. 

S'ilm'eu permis déjuger de cet Ouvrage , je ne craindrai point d'avancef 
qu'on y trouve plulieurs recherches importantes , & une judicieufe Criti- 
que en plulieurs endroits. L'Auteur y employé heureufement un grand 
nombre de pallàges de Céfar , & de quelques autres Auteurs , dont perfon- 
ne n'a voit fait uuge avant lui , & qu'il met dans un grand jour. J'avoue ce- 
pendant que fa Critique n'eu pas égale par tout , & qu'il ajoûte foi avec 
trop de crédulité , à plufieurs Traditions apocryphes. Il raporte gravement, 
par exemple, ce qu'on débite à Chartres , concernant le prétendu Druy de, 

. ■ — — — — — ^— — 

['] Thomas vante en cet endroit , (on Recueil de Médailles antiques. Il prétend que e'étoit l'on 
dcsplus conlîdérabLsdc la France. Je n'ai pû découvrir ce qu'il cil devenu. Il promettoit au(B 
un Difcotm , fui découvrira atix Hifi-rrieui (r aux Antiquaires , plufîcurs eurtcfiirs inouiïs. Mais ceC 
Ouvrage ne peut contribuer qu'à groflir la Bibliotbeca pramijfj & latent d'Almélovéen. 

fi] Dans fon Antiquité éclaircie , Tom. II. Part- II. pag. 4JÔ\ de la II. E dition faite en 1711» 
on cil curieux deconno-tre comment les Auteurs fe copient les uns les autres, fans difeuffion 6c 
fans examen , il n'y a qu'à lire J. G. Schclhornius ( Amotnitatet Litiraria. , Tom. II. pa£. J99. 
imprim. en 1715. »'w il. ) qui lur la foi du P. de Montfaucon , lequel il cite pour fon garant, at- 
tribue l'Hiftoire d'Autun au Médecin Aubéry : Jean Leclerc ( Biîliotlèqte ancienne (t mndtrne , 
XIII. vol. pa^. î8. ) qui répète mot pour mot, ce que le fçavant Bénédi&in a dit fur cette 
Hiftoire imparfaite. Le P. le Lon^ , ( Biblhtbèque des Hifloritns de France , N°. 1504?. ) qui 
copie le P. de Montfaucon , dont il avoir apris cette fauflè circonftance : M. l'Abbé Lençlct du 
Frefnoy , Méthode pour étudier l'WJtoire , Tom. IV. pag. IZo. Edit. de I7îp. »»4°. fidèle Copifte 
du P. le Long fur cet article, rajoute que M. de Salins s'eft trompé , aufli bien que tous ces cé- 
lèbres Auteurs , à la papr, jo. >| e f* Lettre i un ami, imprimée à Bcuinc en 1708. dans laquelle il 
attribue l'Hiftoire d'Autan à l'Avacat Nicolas de Chcvanes , mort quelques années avant que la 
première feuille de cet Ouvrage fût mis fous preflè. 

qui 
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?ui confiera un Autel à la Vierge qui devoit enfanter : Virgin/ pârïturx. Em,r - 
bbfèrvc encore qu'on ne doit pas chercher beaucoup d'agrémens éc de déli- 
cateflè dans ion ftyle. Il oaroît avoir eû plus d'égard à la vérité hiftorique , 
qu'à la beauté des exprelfions. » Autun, dit-il , [1] a fourni à mes études 
» pendant trente années, une occupation autant agréable qu'utile , dont le 
» fruit a été , que j'ai fbigneufèmcnt ramafle le crayon de tous les monu- 
» mens antiques , confervésde l'injure des tems , & de la rage des Barbares, 
» que j'ai recueilli toutes les Infcriptions qui s'y trouvent , & dont M. Pcr- 
»rin, Chanoine en l'Eglife Cathédrale d'Autun , Me. Pierre Ladonnc, 
» Avocat, Aubéry& Leauté, Médecins fameux , avoient IaifTé quelques 
» Mémoires. 

» Je m'en hardis en l'année 16 jo. de donner au Public un petit Ouvrage 
» Latin , fous ce Titre : De antiquis Bibraclc, feu Augujloduni Monintcn* 
» tis. J'ai été invité & follicité de traiter plus amplement le même fujet en 
» François , & d'en former une Hiftoire complette. » 

Cet Ouvrage Latin , dont parle Thomas , fut imprimé à Lyon , chez 
Barbier, cni6yo. /'«4 0 . On l'attribue à Jacques Leauté , Médecin d'Au- 
tun. Voy. l'article de Leauté dans cette Bibliothèque. C'cft la conjecture 
d'Edme Thomas , qui fut l'Editeur de ce Livre , & dont il compofa l'Epi- 
tre Dédicatoire , à M. Bouchu , Premier Préfident du Parlement de Bour- 
gogne. 

Voy. Y Antiquité éclaircie du P. de Montfaucon , Tom. XL pag. 436. 
Edit. de 1712. J. G. Schclhornius , Amanitates Uterarix , Tom. II. pag, 
399. Leclerc, Bibliothèque ancienne & moderne, Tom. XIII. pag. 28. 
Le Long, Bibliothèque des H'tjlorientde France , N°. i Î043.&M. l'Ab- 
bé Lcngfet du Frefnoy , Méthode pour étudier l 'Hi/ïoire , Tom. IV. pag. 
220. Edit. de 1 729. in 4 0 . 

•5" *3'" ^* *J M 8 M fr*4^ "fr *$ ,f 9 > •$* ^ '3^ *Ç* • ■ "5* *îr "S* »îr "î" '2^ "î"* r îr *î» 'î* "în p *"' ' , J , r 5' "S" 'J' 

JEAN THOMAS. 

THOMAS, ( Jean ) naquit à Dijon , de Pierre Thomas , Sieur de JEAN 
Charrey , ÔV. & de Guillcmcttc Maillard. Il fut d'abord Avocat du THoMA *. 
Roi à la Chambre des Comptes de Bourgogne, & enfuitc Confeillerau Par- 
lement de cette Province, il fut reçu dans cette dernière Charge , le 29. 
Mai 1 J7i. & mourut le 1. Juillet 15-86. 

Ce Magiftrat aimoit la Poëfie. Il a compofé plufieurs petites Pièces en 
ce genre , dont voici la lifte : 

De Gallix prxfenti miferia. Dijon, Defplanches , 15-79. Brochure 



1. 
in 4° 



2. Epithalamium Henrici III. Verfu Herotco. Ibid. 1 57 j 1 . in 4 0 . 

3. Vingt-neuf Vers Latins Alexandrins , imprimés à la tête de la Coû* 
tume de Bourgogne , Edit. de iy 76. 



[1] Voy. VAvttMUÎituts àlatÉtedu Dcfcind* rHifihirtJ'jlm»». 
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4. Dans le Tumulus Pomponii , par Jacques de Vintcmille , imprime à 
Paris en 1580. in 8°. on trouve quelques Vers Latins deJeanThomas. Voy. 
les pages 22. 29. 46. ôc 47. • 

Voy. le Parlement de Bourgogne , de Pierre Palliot , pag. 224. 

NICOLAS-AUGUSTE TIXIER. 

TixiER. 0 ' T " ' £ fi * ^ Nicolas- Augu/le ) naquit à Bcaune en 1 672. entra dans 
A la Congrégation de l'Oratoire, le 1 3. Avril 1691. âgé de 1 9. ans , pro- 
fefla les Humanités au Mans & à Condom , & la Théologie à Saumur. Il 
quitta la Congrégation après un fejour de 17. années. Peu de tems après en 
être ibrti , il fut pourvu de la Cure de Jentilly , proche de Paris , & enfùite 
de celle de Brouage. Enfin , il f ut nommé à un Canonicat de Sainte Opor- 
tune à Paris, Bénéfice qu'il ne conlèrva que deux années ,& qu'il abandon- 
na pour fe retirer dans fà Patrie , où il mourut d'une inflammation de poi- 
trine , le 3. Janvier 1721. âgé de 49. ans. 

Cet Auteur avoit du talent pour la Poëfie Iambique. On lui a même re- 
proché un goût un peu trop marqué pour la Satyre. Au refte , fà converfa- 
tion étoit fort enjouée , & il avoit l'imagination très vive. 

On trouve dans les Œuvres pofthumes de Santeiiil , publiées en 1698. 
à Paris , in 12. par les foins de M. de la Martelière , crois Poé'lies Latines 
de Tixier. La première , Santolio Viïlorino , eft à la page 222. La fécon- 
de , à la page 225. & la troifîémc , qui eft une Elégie de 124. Vers , in 
Santolii obitum , eft inférée à la fin de ce Recueil , pag. 34. 



HENRI-HUBERT LE TORS. 

H. HUB. 'TORS, ( Hubert-Henri le ) eft né à Cacn , [1] le 3.0a 0 bre 1704. 
LE TORS. X d'Hubert le Tors , Avocat à Avallon; & d'Anne Jacob. Ayant été re- 
çu Avocat au Parlement de Paris, le 2 y. Avril 1724. il revirçt demeurer à 
Avallon , où là Famille eft établie depuis 1677- H y plaida jufqu'en 1732. 
qu'il fut pourvu de la Charge de Lieutenant Criminel au Bailliage de cette 
Ville. 

M. le Ton a fait part au Public de les recherches furl'Hiftoire d' Avallon, 
& il n'oublia point les difficultés, qui ont raport à fon fujet , concernant 
l'Antiquité ou l'Hiltoire. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1. Examen des principes fur lej quels on peut juger du caraïlêrc des An- 
tiens, & de celui des différentes Nations. Dans le Mercure de France y 
Décembre 1734. pag. 27 y y.& dans celui de fanvier 173 y. 

2. Differtation fur la fituation d'un Palais du Roi Thierry, &c. Mercure 

[i] M. U Tort doit erre réfute Bourguignon} fa m ère , danj un voyage (ju'elJe iîc à Caca, 
y accoucha de lui. 
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de Décembre 173 y. pag. 2602. L"Auteur prétend que Brocariaca n'eft pas LE H ^?' 
la Boucherajfe proche d'Autun ; mais qu'il faut entendre par ce mot , la 
Bouchera jfe auprès de Montréal , dans le Relfort du Bailliage d Avallon. 

3. Lettre fur Vellaunodunum , ancienne Ville des Sénonois , & Gena- 
bumdes Carnutes. Mercure de Juin 1737. M Maillard , célèbre Avocat 
du Parlement de Paris , répondit à cette Lettre par une autre inférée au 
Mercure d'Août 1737. pag. 1762. M. le Tors y répliqua par la fui vante : 

4. Réponfe de M- le Tors , Lieutenant Criminel au Bailliage tt Avallon , 
à la Lettre de M. Maillard , Avocat au Parlement , inférée dans le Mer* 
cure du mois d'Août de cette annse. Mercure de Décembre 1737. L volume, 
pag. 2594. Un Anonyme ayant encore combattu le fentiment de M. le 
Tors , celui-ci fe deffendit par la Pièce fuivante : 

y. Rcponfe aux Obfervations fur la pofttion de Vellaunodunum , ancien- 
ne Ville des Sénonois, inférée dans le Mercure du mois de Septembre 1737. 
par M. le Tors , Lieutenant Criminel au Bailliage d" Avallon. Mercure de 
Décembre 1737. lëcond volume , pag. 2833. 

6. Dijfertations fur quelques chemins Romains , qui font aux environs de 
la Ville £ Avallon. Mercure de Juillet 1737. pag. ijj8. 

7. Lettre de M. le Tors , écrite à M. Lebeuf, Chanoine & Sorts-Chan- 
tre de l"Eglife Cathédrale (TAuxerre , au fujet de la Relique de S. Lazare , 
Ami de /. C. quie/l dansTEglifc Collégiale Notre-Dame S. Lazare d' Aval- 
lon. Mercure d'Avril 1741. pag. 679. 



HUBERT LE TORS. 

TORS, ( Hubert le ) pere du précédent, eft né à Chablis , le 23. Oc- L | , ™** T 
tobre 1671. de Jean le Tors , Avocat ; & de Jeanne Roard. M. le 
Tors exerce avec honneur , la Profèlfion d'Avocat au Bailliage d'Avalion. 
Cell à lui que le Public cft redevable de la Traduction des Georgiques de 
Virgile , par le célèbre M. de Segrais , imprimée fous ce Titre : Les Geor- 
giques de Virgile , traduites en Vers François , Ouvrage po/lhume de M. 
de Segrais. Paris , le Fêvre , Mufier & Ganeau , 17 12. in 8". M. l'Abbé 
Goujet attribue [1] cette Edition à François Parey , Sieur du Frêne. Il cil 
vrai qu'on trouve ce nom dans le Privilège du Roi , & que les lettres initia- 
les de la fjgnature de l'Epitre Dédicatoire favori fent cette opinion. Cepen- 
dant Parey du Frêne , qui avoit été Domeftiquc de M. de Segrais, n'a eu 
d'autre part à cette Edition , que d'avoir remis le Ml. original à M. le Tors , 
qui le mit en ordre , en rétablit les lacunes par la compofuion de quelques 
Vers qui y manquoient , fit l'Epitre Dédicatoire à la Maré.hale-Duchcflè 
de la Ferté , dans la Maiibn de laquelle Parey du Frêne étoit entré après la 
mort de fon premier Maître , & y mit le nom de Parey. M. le Tors eitauflî 
l'Auteur de l'Avertiflement , qui eft à la tête de cette Tradu&ion. 



[ij Dan» une Noie infërc'c au XXe. volume des Mcmoirri du feu P. Niccron , pag. 04. 
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CLAUDE DE TOUF. 

Claude r T > OUF, ( Claude de ) Baron de Syrot , étoit né le i a. Juillet 1 600. à 
DE TOUF. -I Syrot, [i] félon toutes les aparences. Il avoit époufé Jeanne de Vou- 
chot , qui fut enterrée dans l'Abbaye de Cluni. Le Baron de Syrot e'toic 
Lieutenant Général des Camps & Arméesdu Roi. C'étoit un vaillant hom- 
me , qui entendoit très bien la Cavalerie. Hfe jettadansle parti , qui dans 
le tems des Barricades , s'éleva contre le Cardinal Mazarin , fous le nom de 
M. le Duc d'Orléans. Il en commandoit les Troupes, lorfqu'il fut bleflè' à 
une Baricade du Pont de Gcrgcau , d'une moufquetade qui ne devint mor- 
telle , que parce qu'elle trouva dans le Baron de Syrot , un corps ufé par les 
fatigues de la Guerre. M. Philibert de la Mare, Confeiller au Parlement de 
Dijon , dit [a] qu'on a mis à Syrot , une Epitaphe un peu hardie pour ces 
tems-là. Elle ne le trouve point dans les Mémoires du Baron de Syrot , dont 
je parlerai dans la lùite. Elle eft gravée fur une placjue de cuivre , & le trou- 
voit autrefois dans l'Eglife deS. Pierre duMartrey a Orléans. Le Curé, qui 
voulut faire quelques réparations dans cette Eglife , la fit enlever , & tranf. 
porter en fon grenier ; d'où l'on dit qu'on doit la tirer inceflàmment , pour 
la remettre en l'Eglife où elle étoit. Quoiqu'il en foit , elle mérite , ce me 
fcmble , d'être raportée ici. 



AU NOM DE DIEU. 

Paffant, tu vois dans ce Tombeau , celui qui a fait des allions dignes d*une 
gloire immortelle. Ce/L deffunt MeJJire Claude del Tufo de Pradines , Baron 
de Syrot , Lieutenant Gênerai dans les Armées du Roi, defeendu dePillufire 
Mai fon del Tufo Napolitaine, qui a eu des Vicerois, & autres grands 
hommes, dont quelques-uns £ entreux , pour avoir pris P intérêt de la Fran- 
ce, comme le refit de leur Famille , furent, après les Vêpres Siciliennes , 
obligés de fe rendre en France. Tonte P Europe a été le théâtre de fa valeur. 
La Hollande Pa connue, P Italie P a admirée , P Empire en a prof/té , les Sou- 
verains en ont été jaloux , put f qu'il a paru dans la lice contre le Roi de Dan- 
nemarcK , & celui de Suéde , avec tant de fucch , qu'il a abattu d un coup 
de piflolet , le chapeau de celui qui a enlevé-la Couronne <) plujieurs Princes. 
Il s* eft particulièrement fignalé ès Sièges cPArras , Secours d'Où ville , Bataille 
de Rocroy , à Conrtray , à Armantières. Ces Exploits lui ont fait avoir la 
principales Charges dans les Armées Royales , Ô" lui en ont mérité de plca 
grandes. Sa recompenfe a été î affection des Rois , parce qu'il y en avoit peu 
d'autres qui égalaient fes fervices. Toutes les vertus d'un grand Guerrier fa 
font trouvées en lui, C celles d'un vrai Chrétien y ont été encore plus re- 
marquables. Comme eft- ce donc que la mort a vaincu ce Victorieux , après 
P avoir attaqué fouvent , fans le pouvoir abattre ? après P avoir chargé de 



[1] Le Fief de Syrot, où il ne refte plus que fept ou huit maifons , eft à une demie lieue de' 
l'Abbaye <!c Clugny. 

[î] Mimtiru Vf. ou Mîlatga i* Litttratun (? tTHifioirc. 

playes 
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playes,fans pouvoir entamer [on courage. Lorfquilcombattoit portrla liber!} CLAUDE 
du Roi & celle du Royaume, elle lui adonné le coup fatal devant Ger 'eau, Tout. 
dont il e(l mort à Orléans, le VIII. d'Avril 16J2. Pajfant , prie Dieu pour 
/'on ame , & pcnfe que la vie n'e/l qu'une Ah lice fur la terre. 

On a du Baron de Syrot , l'Ouvrage fuivant : 

Mémoires & la Vie de Meffire Claude le Ton/, Cavalier, Baron de 
Syrot. Paris , Claude Barbin , 1682. in 12. 2. vol. It. ibid. Charles OC- 
mont , 168 y. in 12. 2. vol. C'cll: Madame la Comtellè de Pradines, fille 
de l'Auteur , qui a procuré l'Edition de ces Mémoires , comme on le voit 
par la Préface. M. l'Abbé le Gendre [1] apcllc le Baron de Syrot , un de- 
ftgréjble Conteur, qui ennuyé par fon/lyle, fouvent langui ffant , par d'i- 
nutiles moralités , par quantité de minuties , qui ne doivent avoir place que 
dans les Gazettes , &c. 

Voy. M. l'Abbé le Gendre , Jugement fur les Hi/loriens de France , 
pag. 22. 



SIMON -MICHEL TREUVE'. 

TR EU V & , ( Simon - Michel) Docteur en Théologie, naquit à S. mïgh. 
Noyers le 8. Août 16 ji. Ilétoit fils d'un Procureur au Bailliage. A TREUVE'. 
peine avoit-il 17. ans , quand au fortir de fa Rhétorique , il entra en 1 668. 
dans la Congrégation de la Doctrine Chrétienne, avec le dcfïèin de s'y 
fixer. Mais les dilputcs , qui diviférent alors cette Congrégation , l'ayant 
fait changer de réfolution , il en fortit en 1 67 2,. & le retira à Vitri-Ic-Fran- 
çois, où il régenta les Humanités. Quelque tems après , M. le Roy, Abbé 
de Haute-Fontaine , l'attira dans fon Abbaye , au Diocèlc de Chalon en 
Champagne. Ce fut dans ce lieu que M. TreuvJ commença à mettre en ufà- 
ge les grands talens qu'il avoit pourlacompofition. Il n'avoit pascncore24. 
ans , lorfqu'il acheva fon In/lruiïion fur les difpofitions qu'on doit aporter 
aux Sacremens de Pénitence & d' Eucbariflie j Ouvrage qui fit connoître 
dès lors ce que l'Eglife devoit attendre des talens de l'Auteur. M. Félix Via- 
lard , Evêquc de Châlon , furpris de trouver une fi grande érudition dans 
un homme de cet âge , l'engagea à prendre la Prêtrilè. Après un féjour d'en- 
viron trois ans à Haute-Fontaine , M. Treuvé fut apellé à EfpoifTes , en 
Bourgogne , pour être auprès de M. le Comte de Guitaut , père de M. 
l'Abbé de Guitaut , mort depuis quelques années Doyen de l'Edile Métro- 
politaine de Tours ; & pour être utile a ce Seigneur , par l'étendue & la fo- 
lidité de Ces lumières. Il fut pourvu quelque tems après d'un Canonicat de 
l'Eglile ou Chapelle du Château , & fit de fréquentes inflruélions en ce lieu 
où l'on en avoit peu entendu jufqu'alors. Il quitta Efpoiflcs pour Ce rendre 
à Paris , où il fut quelque tems Aumônier de Madame de Lcfdiguières : 



[1] Jugement fur tet Hifflment de France , pag. 1*. 
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s. mich. mais comme cet état convenoit peu à fon inclination pour la vie retirée , & 
REUVE*. ^ j on arc j ent amour p OUr Pétude , il ne chercha que l'occafion de s'en déga- 
ger ; oc dès qu'il eut recouvré la liberté qu'il foui lai toit , il alla fur la Paroille 
de S. Jacques du Haut-Pas , dans le defïèin de s'y livrer fans réferve , à fon 
attrait pour l'étude , & pour la méditation de l'Ecriture Sainte & des Ouvra- 
ges des Pères. - 

Ses talens étoient trop connus pour qu'on le laiflat long-tems joiiir tran- 
quilement du repos qu'il setoit procuré. On le follicita de remplir la Place 
de fous- Vicaire dans PEelife Paroiffiale de S. André des Arts, & peu après 
on le fit monter à celle de Vicaire. Outre les Prônes , dont il étoit chargé , 
& les autres fonctions attachées à cette Place , il prêcha dans un grand nom- 
bre de Paroifïès des plus confidérables de Paris , où il fut toujours écouté , 
avec aplaudiflèmenr. 

Dans le tems de la Révocation de l'Edit de Nantes ; c'eft-à-dire , en 1 68 j. 
il faifoit prefque tous les jours quelques Difèours de Controvcrfê ; & la plu- 
part des autres Sermons qu'il compofoit alors , avoient auflî pour but prin- 
cipal , de ramener au fein de PEglife , ceux qui avoient eu le malheur de 
s'en ieparer , ou que leur naiflànce & leur éducation en tenoient encore éloi- 
gnés , & il eut la confblation de voir un grand nombre de Protellans , fè 
rendre à (es raifbns , & fe réunir à l'Eglife. 

M. Boflùct , Evêque de Meaux , à qui l'on en parla d'une manière 
avantageufe , voulut l'entendre le premier Dimanche de l'A vent , dans la 
Paroifle de S. Etienne du Mont , & il en fut fi fatisfàit, qu'il fe détermina 
dès-lors à le faire fon Théologal ; c'eft-à-dirc , qu'il le chargea d'un em- 
ploi , où il y a cinquante Sermons à faire tous les ans. Ce grand Prélat eut 
toutheu de s'aplaudir de fon choix, lui donna dans la fuite un Canonicat de 
fon Eglife , & le choilit pour travaillerau Bréviaire de Meaux. M. Treuvê 
demeura environ 22. ans dans cette Ville , où il le fit beaucoup cftimer par 
ion mérite , par f à piété & par Ion zèle. Après la mort de M. Boflùet , il fè 
retira à Paris , où il fe difiincua par lès bonnes œuvres , par (es travaux & 
parla patience avec laquelle ilfouflnt de longues infirmités , qui le condui- 
sent enfin au tombeau , le 22. Février 1750. dans fa 79 e . année. 11 fut en- 
terré dans le Cimetière de la Paroifle de S. Nicolas des Champs , comme il 
I'avoit demandé. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

1 . Infirtifliont furies dif/>o fit ions qu'on doit a porter aux Sacrent cm de Vè- 
nitence & d' Enchariflie', tirée de P Ecriture jainte , des Saints Pères, & 
de quelques autres Saints Auteurs j avec un examen de confeience, &c. Pa- 
ris, Guillaume Defprez, 1676. in 12. Si nous en croyons l'Auteur du 
Journal des Sçavans, [1] cet Ouvrage avoit été imprimé cinq fois en 
1696. fans compter les Editions contrefaites. It. Paris, 1710. m 12. It. 
iùid. Déferez , 17 1 3. in 1 2. L'Auteurfit un abrégé de ce Livre , & le pu- 
blia chez le même Defprez , en 1 677. in 1 2. 



[1] Voy. U Journal JetSpav*»t de l'unie i6p<S , pag. 768. EJic. in n. 
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2. Lettre à M. Arnattld , DoSleur de Sorbonne , pour le confulter fur plu- s. mi ch. 
fieurs cas de confcieme. Cette Lettre , qui elt datée du 10. Août 1684. TREU ^ E * 
eil imprimée avec la réponlè de M. Arnauld , faite la même année , dans 

le IV e . Tome des Lettres de ce Docteur , pag. 107 - 1 24. M. l'Abbé Gou- 
jet , qui a donne une analyfe de cette Lettre , dans fil Bibliothèque des Au- 
teurs Eccléjiafliques du XVlll'.Jiècle , dit qu'elle e/l également un témoi- 
gnage de la délicate ffc de confeience & de la mode/lie du Confultant. 

3. Le DireHeur Spirituel pour ceux qui nen ont point. Paris , He'lic Jof- 
fet, 1703. 1708. & 1710. in 12. It. à Lyon , & ailleurs plullcurs autres 
fois. Il a même été traduit en Flamand. Je ne doute point que cet Ou- 
vrage n'ait paru avant 1703. „ M. Treuvé, dit M. l'Abbé Goujct , ayant 

été témoin des grands fruits que produifoit fbn inftruclion fur les difpof i- 
„ tions qu'il faut aporter aux Sacremens de Pénitence & d'Euchariilie , rc- 
„ folut de compofer un autre Ouvrage , où repaiTant fur les mêmes princi- 
„ pes , il donnât aux principaux, un nouveau jour, & en établit d'autres , 
„ qu'il n'eut point encore polés. C'eft ce qui lui fit produire l'Ouvrage qui 
„ a pour Titre : Le Direclenr Spirituel pour ceux qui n'en ont point. On 
,, prétend qu'un petit Livre , compofé , dit-on , par un Religieux , & in- 
„ titulé : Le DireHeur Portatif, lui en fit naître Vidée. Quoiqu'il en foit 
„ de ce fait , qui n'eit pas certain , il eft leur qu'il voulut lui-même d'abord 
„ donner fon Ouvrage au Public , fous le même Titre ; mais qu'il trouva 
„ plus à propos d'y mettre celui qu'on y voit, parce qu'il convenoit mieux 
„ au fujet qu'il y traite. „ 

Ce fçavant Bibliothécaire ne trouvera pas mauvais que je dife qu'il s'eft 
trompé , en croyant que M. Treuvé eft l'Auteur du Titre de fon Livre. J'ai 
vu des Lettres où il fc plaint que Joflèt , fbn Imprimeur , avoit lui-même 
donné malgré lui , ce Titre à ion Ouvrage. 

4. Difcjurs de piété où l 'on trouve t 'explication des Myftéres , qnePEglife 
honore depuis PAfcenJion jufqu'au dernier jour de tOSlave du S. Sacrement, 
pour fervir de letlure fpirituclle aux perfonnes qui ne peuvent entendre les 
inftndlions publiques. Paris , Charles Robuflcl , 1696. in 12. 

y. DiJ "cours de piété , contenant l explication des My/lères , & les Elo- 
ges des Saints , que l'Eglife honore pen.lant CAvent. Paris , Bachelu , & 
Robuftcl, 1697. in 12. It. à Lyon, la même année, in 12. C'eit le fécond 
Tome du Livre précédent. Ces Difcours , où l'on trouve plulieurs points de 
Controverfe fblidement traités , contiennent aufli trois Panégyriques ; fça- 
voir , de S. Jean-Baptiftc , de S. Pierre & de S. Paul , & de S. Gervais. 

6. Prières tirées de t Ecriture Sainte , & de POffice de CEglife , où l'on 
trouve une prière du matin , uns explication du Sacrifice & des Cérémonies 
delà Mejfe. Paris, Robuftcl, 1696./» 12. It. à Liège , chez Broncart. 
On y a joint des prières pour la ConfèiTîon & pour la Communion , tirées 
de l 1 In/truftion delà Pénitence , & de Y Imitation de Je fus. 

7. H'tfloire de M. du Hamel , Dofteur de Sorbonne , & Curé de Saint 
Merry. Paris , Robuftel , 1 696. in 1 2. J'ai vù des Editions qui ne portent 
aucune date. Cette Hiftoire , qui fut compofée en 1 690. elt curieuië , edi- 
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S. MICH. fiante & bien écrite. Elle efl en forme de Lettre , adreflee à M. Sachot , 
TREUVE'. £ QK ç m £ j a Paroifle Je S. Gervais à Paris. L'imprimé eft en plufieurs 
endroits différens , des Mil qui fe trouvent entre les mains de plufieurs 
perfonnes. 

a. Deux Retraites de dix jours , contenant chacune trente Méditations & 
un Sermon fur les principaux devoirs de la Vie Rcligicufe, avec deux Dif- 
cours fur la Vie des Religieux de laTrappe. Paris, Bachclu, 1697. in 1 2. 
L'Auteur prêcha ces Dilcours à Meaux , au retour d'un voyage qu'il avoit 
fait à la Trappe , avec M. BofTuet. 

9. Le 'Devoir des Payeurs , en ce qui regarde PinflruBion de leur Peuple, 
avec les extraits tirés du Paftor Bonus, compofé par M. Opflraët , Proff- 
feuren Théologie au Séminaire de Matines. Reims, François Godard , 
/»I2. //.Paris, Jean Guillctat , 1701. wn. 

OUVRAGES Mf DE M. TREUVE'. 

10. Sermons pour tous les jours du CarCme. 

1 1. Sermons pour tous les jours de P Aven t. 

ia. Cent Sermons fur les Commandemens de Dieu. 

1 3. Vingt Sermons fur les Fêtes de la Sainte Vierge , & fur le culte qui 
lui eft dû. 

14. Sermons pour tous les Dimanches de l'année, 
1 y. Sermons pourPOiïave des Morts. 

1 r». Panégyriques de divers Saints. 

17. Trente Sermons fur la Prière en général, & furie Pater en parti- 
culier. 

1 8. M. Treuvè a mis en ordre les Cas de confeience de MM. de Lamet & 
Fromageau , imprimes en 1732. à Paris, 2. vol. in folio. 

Richard Simon , dans le fécond Tome de la Critique de la Bibliothèque 
des Auteurs Eccléfiafiiques , par M. Dupin , dit que lorfqu'on voulut pu- 
blier f Abrégé des principaux Traités de Théologie , que l'on attribue com- 
munément à M. le Tourneux , & qui fut imprimé in 4 0 . à Paris , on le fit 
pafler pour lOuvrage de M. Treuvê , qu'il nomme mal Trouvé. Mais ce 
fait eft avancé fans preuves. Il n'y a point de nom dans cet Ecrit ; & la Pré- 
face nedéfigne pas plus M. Treuvé, qu'un autre Auteur. Le Public d'ail- 
leurs a toujours donné cet Ouvrage , & le donne encore à M le Tourneux. 

M. Treuvéaeû part à la compofition du Bréviaire de Meaux. 

J'ai tiré cet article du Suplément de Moreri de 1735-. de la Bibliothèque 
des Auteurs Eccléfiafiiques du XVIII' . ftècle , par M. l'Abbé Goujct , Tom. 
II. pag. 509. & fuiv. où l'on trouve l'analyfe de la plus grande partie des 
Ecries de M. Treuvé , & d'une Lettre fort étendue que ce dernier m'écrivit , 
le 14. Août 17 19. fur fa Vie & fur fes Ouvrages. 

BERNARD 
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TRIBOLET, ( Bernard ) Jéfuitc , naquit à Autun vers Tan 1656. jriboLeÏ 
Ceft à lui qu'on doit l'Edition des Lettres in/lmflives fur lu Divinité 
de Je fus - Chrifi , compolées par Jacques Tribolet , fon frère , duquel il fera 
fait mention ci-après. Le P. Tribolet eft encore l'Auteur de l'extrait de ces 
Lettres , qui eft dans les Mémoires de Trévoux , Mars 1 7 1 1 . pag. 408. de 
même que du petit Livre qui fuit : 

Réflexions fur Jefus-Chri/l mourant , pour fe préparer à une mort chré- 
tienne. Paris, 1729. in 1%. 

Ce Pcre travailloit à l'Hiiloire d'Autun , fa Patrie, Iorlqu'il mourut. 

CHRETIEN TRIBOLET. 

TRIB OLËT, ( Chrétien ) Capitaine d'Infanterie dans le Régiment Cïtret. 
deFeuquières , naquit en 1660. dans la Ville de Nuys. Il étoit fils de TRIiJ,jLET 
N. Tribolet, Lieutenant Général au Bailliage de Nuys, & en fui te Lieute- 
nant Général à la Table de Marbre à Dijon. Chrétien Tribolet époufa en 
1699 Roch Morin , dont il eut une fille en 1700. Il mourut la même an- 
née en Allemagne , âgé feulement de 40* ans. 

Tribolet fit imprimer en 1698. à Lille, {ans nom d'Imprimeur, une Tra- 
gédie de fa compofuion , intitulée : Scylla, in 8°. pagg. y 3. On aprend 
dans la Préface de cette Pièce , qu'elle fut compofée pour être mile en mu- 
fique & en opéra , pat le Sieur Campra. 

JACQUES TRIBOLET. 

TRIBOLET, ( Jacques ) Doétcur de Sorbonne , Abbé de S. Etien- Jacques 
ne d'Autun, étoitnéà Autun au moisde Mars 1655;. Après avoir palfé T1UBoL ET 
plufieurs années en Italie , & a voir fait ailleurs les fonctions de Millionnaire, 
lbn zèle pour les Pauvres, lui fit choilîr l'Hôpital de Dijon pour le lieu de la 
retraite. C'cft-là qu'il pafïà les trois dernières années de la vie , & qu'il mou- 
rut le 4. Novembre 1709. dans fa y y. année. 

L'année de là mort , il fit imprimer l'Ouvrage fui vant : Lettres inflruc- 
tives Cf hi/loriquesfurla Divinité de Jefus-Chri/l , fur la Vérité de PEglife 
Catholique, Ô fur ce qui s* 'eft paffé en Languedoc , <) la Révocation de PE- 
dit de Nantes ; avec la décifton de la Faculté de Théologie de Helm/lad, fur 
la Queftionpropofée à Poccafion du Mariage de la Prince jfe de Neuf-chatel , 
C de P Archiduc. Paris, François Fournicr , 1710. in 12. 
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JACQUES TRIBOLET. 

JACQUES T^^OLET, {Jacques) frère du précédent > né à Autun i Avocat 
TRIBOLET au Parlement de Paris, mourut à Paris au mois de Novembre 1724. 

TriboletA donné au Public une Dijfertation fur les Droits de la France 
dam Paffaire de Ncuf-Chatcl. 

BON AVENTURE DU TRONCET. 

BON. RO NCET, ( Bonaventure du ) Màconnois , Auteur du XVÏI e . 

A ficelé. Du Verdier dit que du Troncet a écrit les Nuits Amôureufes de 
fa Thalie , contenant grand nombre de Sonnets , Odes Cbanfons non im- 
primées. 

Voy . la Bibliothèque Francoife de la Ctoix-du-Mainc , pag. 37. & celle 
de du Verdier , pag. 13 t. 

ANNE TULONNE. 

ANNE TT ULO NN E i { Anne ) Maconnoifc. La Croix-du-Maine efl: le feul 
TulonnE X qui ait parlé de cette Demoilelle. 11 allure qu'elle étoit très verféc dans 
la Poclic Françoilc j mais il ne dit pas fi elle a fait imprimer quelques Ou- 
vrages , & en quel tems elle vivoit. 

Voy. la Bibliothèque Francoife de la Croix-du-Maine, pag. H. 

♦ IMMtMMM i MMrMiMmMMMMM »»» 

PIERRE TURREL. 
ttÊRftÉ HP U RR EL, ( Pierre ) Philofophc & Aftrologue, RecWdes Eco- 

TURREL. 1 j es de y mckn dfi D j. on ^ étoh né à Auwn ^ comme y j e 

iui-même dans fes Ouvrages , & non à Dijon, quoiqu'en ayent penféla 
Croix-du-Maine & Bayle après lui. Ces deux Auteurs fc font encore trom- 
pés, de même que Pierre de Saint- Julien & Théodore de Beic , en l'apel- 
lant Turrau. Sur quoi l'on peut voir le Mcnagiana de M. de la Monnoye $ 
Tom. IV. pag. 114. Edit. de 1729. 

Bezc aflure que Turrel étoit un des principaux Devineurs de ion fièclé. 
Ce Titre lui caufa beaucoup de chagrin. Il fut aceufé d'impiété. Pierre 
Galland, dans fa Vie Latine de du Chaftel, publiée par les foins de M. 
Baluze , décrit fort au long toutes les perfécutions fufeitées à Turrel au fujet 
de l'Aftrologie. Turrel , qui fut traduit en Juftice , couroit rifciuc d'être 
condamné comme un Infracteur des Loix Divines & des Loix Humaines. 
Du Chaftel , comme nous l'avons dit en fon article , rempli de reconnoif- 
fanec pour fon Maître , plaida fa Caufc avec tant de force & d'éloquence , 
qu'il le fit abfoudrc. Il prouva qu'il y avoit des Divinations fort innocentes 
& d'autres fort criminelles ; mais que Turrel ne s'étoit jamais mêlé que de 
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celles-ci. Pcrfbnnc ne nous a apris le tems de la mort de Tutrel. PIERRE 

r TURRF.L. 

Catalogue de ses ou vrages. 

t. Le Période ; c'efl-à-dire , la fin du monde , contenant la difpoftfion deï 
ehofes terre/Ires par la vertu & influence des corps celefles par feu, &c. In 
4°. fans date & lâns nom de Ville ni d'Imprimeur. Mais Bayle dit que cet 
Ouvrage fut imprimé en 153 1. Jacques Tahureau, en lès Dialogues , s'efï 
fort moqué de ce Période ou fn du Monde. 

a. Fatale précifion par les Afites & difpojîtions d'icelle fur la Région de 
Jupiter , maintenant apellJe Bourgoigne , pour C an 1519, Cfpourplu- 
fieurs ann-'es fubféquentes. Lyon, 1528. Voy. la Bibliothèque FrÀnçoife 
dcduVcrdier, pag. io6j. 

3. Scion Pierre de Saint- Julien, [1] Turrela compofé une Table Choré- 
graphique de Bourgogne. Saint-Julien ajoute que le même Auteur prépa- 
roit une Hi/loire de Bourgogne. 

M. de la Mare fait entendre qu'il pofTédoit ces MIT Voy. fon Confpec- 
tus Hifiortc. Burgund. pag. 3. 

La Croix-du-Maîne dit que Turrel a fait plufieurs Livres Latins ; éritr'au- 
tres , le Période du Monde , &c. J'oie aflurer que perfonne n'a vû ce Livré 
en Latin. L'Auteur , à la vérité , l'avoit d'abord fut en cette Langue j mais 
il n'a jamais été imprimé qu'en François. 

Voy. les Bibliothèques Françoifes de la Croix-du-Mainc & de du Ver- 
dier. Pierre de Saint-Julien , Origine des Bourguignons, feiiill. 1 3. Hif- 
toire Eccléfiaftique de Bèze , Tom. II. pag. 80. La Vie Latine de Pierre du 
Chaftel par Galland , donnée au Public par les foins de M. Baluze. Para- 
din, Hifloire de notre tems, pag. 132. Langlius, Oraifon prononcée & 
imprimée à Poitiers en iyio. touchant la louange des François comparés, 
aux Romains ; le DiHionnaire Critique de Bayle , & le Suplément de 
Moreri de 173e. 

CLAUDE TURRIN. 

TURRÎN, (C/^WODijonnois, Poète François. LaVicde cet Au- Claude 

teur nous eft entièrement inconnue. Il y a de î'aparenec qu'il mourut URRIN '* 
vers 1570. puifque l'Edition de fes Ouvrages, qui eft pofthume , parut en 
1 572. Voici ce que j'ai pû aprendre fur lès Ecrits. 

Les Charités de Cl. Turriri , prifA du Grec de Théocrite. Touloufe, 
Guyon Boudeville, 1561. /* 4 0 . It. au feuillet 30. & fuiv. de l'Ouvrage 
dont je vais faire mention , M. l'Abbé Goujet dit que la Poè'fie de Turrin 
eft fort plate, & quelle ne mérite point les louanges que lui donne f Editeur 
dam fa Pr. face. 

Les Œuvres Poétiques de Claude Turriri , Dijonnois, divifêes en fix Li- 



[1} OrifiM dts Bourguignons , Mit. ij. & 1*. 
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CLAUDE vy^. Les deux premiers font d* Elégies Amoureufcs , & ici autres, deSon- 
TURRIN. nets ^ Chanfom , Eglogues & Odes. Paris, Jean de Bordeaux , itfz in 
8°. feiïill. 96. fans l'Epitre Dédicatoire à (à Maîtreflè. L'Imprimeur nous 
aprend dans fon Avertiflèment , que ces Poë'fies MlT. c'toient cnfcvelies dans 
la poullièrc. Les amis de l'Auteur cherchèrent à leur donner de la réputation. 
Pour moi , je ne fçais s'ils y réuflirent , & fi ces Pièces eurent quelque fuc- 
cès ; car j'avoue' que je n'y ai rien trouvé que de fort infipide. Elles n'ont ni 
harmonie, ni élévation. T#m>/ccpendants'étoitpropofé de grandi modè- 
les, Théocrite, Anacréon, Pétrarque, Ce 

Voy. les Bibliothèques Françoifes de la Croix-du-Maine & de du Vcr- 
dier , pag. 64. de la première , & 200. de la féconde. Voy. aulfi celle de 
M. l'Abbé Goujet , Tom. IV. pag. 288. 

CYRUS DE TYARD. 

cyrus de HT YARD , ( Cyrus de ) Evêquc de Châlon , étoitfils de Claude Tyard 
TYARD. -L de Biflfy , & de Guillemette de Montgommcry. Gyrus de Tyard , de 
Grand Archidiacre de l'Eglifc de Châlon , devint Evéque de cette Ville, 
par la démillion de Pontus de Tyard , fon oncle , & fut facré à Rome le 10. 
Février 1594. En 16 14. il aiïilta aux Etats Généraux tenus à Paris , & 
Palliot remarque qu'il eft le premier des Eveques de Châloa , qui ait eu le 
droit d'entrer au Parlement de Dijon , où il fut reçu le 10. Janvier 1603. 
& d'y avoir voix délibérative. Cette prérogative lui fût accordée par des 
Lettres du Roi Henri IV. datées du 1 3. Août 1602. Cyrus de Tyard mou- 
rut à Châlon fort âgé & fort regretté de tout fon Diocèle , le 3. Janvier 
1614. & fut enterré dans le Chœur de l'Eglifc Cathédrale , où on luidrella 
une Epitaphc. 

CATALOGUE DE SES OUTRAGES. 

1. Officia propria Sanïhrum Dicecefs Cabilonenjis. 

2. Epi/iola Pafloralis. Lyon , in 8°. 

3. Paflorale ad ufum Diœccfîs Cabilonenjis accommodatum. Châlon , 
1605. in 4 0 . 

4. InflruHion des Curés & Vicaires , pour faire le Prùne. Extrait des 
Saints Canons & des anciens Pères & Docleurs de fEglife Catholique. 
Châlon, 160J. /»4°. 

y. In/ïrutfioPaJïorum advenus infejlationes Damonum & încantationum 
maleftaa. 

Voy. Jacob , de claris Scriptor. Cabilon. pag. 71. & Palliot , Parlement 
de Bourgogne , pag. 30. 
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PONTUS DE TYARD. 

TYARD, ( Pontus de ) Seigneur de BifTy , étoit fils de Jean de Bifly, PONT. DE 
& de Jeanne de Ganay. [i] Il naquit au Château de Bifly dans le Dio- TYARD - 
cèfe de Màcon , vers i ja i. 

Il fut inftruit avec beaucoup de foin dès fon enfance , dans les Langues 
Latine & Grecque , & même dans l'Hébraïque. Mais quoiqu'il ait aftedé 
de faire parade de cette dernière dans fon Traité de relia no.mnum impofi- 
tione , on prétend qu'il ne la fçavoit que très imparfaitement ; ce qui n*a 
pas empêché Colomiès de lui donner place dans ià Galiï* Orient a/is. 

S 'étant fenti dans fa première jeunef le une vive inclination pour la Pocfie 
Françoife , il s'y adonna avec beaucoup d'ardeur , & acquit par-là de la ré- 
putation. Ronfard lui donne la gloire d'avoir introduit le premier les Son- 
nets en France ; mais cette réputation ne fut pas de longue durée. Il fèmble 
qu'il ait contribué lui-même à la chute de fes Pocfies par le mépris qu'il en 
fit , & qu'il tacha d'en infpirer aux autres dans un âge plus avancé. 

Il fè dégoûta tout- à-coup de la Pocfie , pour fe livrer à des études plus 
folides , & étudia la Philolophie , la Théologie &les Mathématiques. La 
plupart de fes Ouvrages font des preuves des connoiflànces qu'il avoit acqui- 
ies fur toutes ces Sciences. M.ùs ioit qu'on n'eût pas encore fait de fon tems 
de grands progrès dans les Lettres , loit que la méthode qu'on employoit 
alors pour y réufïir , ne fût pas bonne , if cft confiant que prefquc tous les 
Ecrits de Pontus de Tyard ne font remplis que d'une érudition mal digérée , 
où il y apeu de chofes à aprendre. 

Il pana quelques années à la Cour du Roi Henri III. qui conçut de l'affec- 
tion pour lui , & lui conféra l'Evêché de Châlon-fur-Sone , dont il prit po(- 
fefTion , le 16. Juin IJ78. après avoir été quelques années Archidiacre de 
cette Eglifè , & Protonotaire Apoftoliquc. 

S'étant trouvé le premier des Députés de fa Province dans l'Aflcmblée des 
Etats , qui fe tint à Blois l'an 1 y 88. il deffendit l'autorité du Roi contre le 
refte du Clergé qui favorifoit la Ligue , & il en parla en fa faveur avec tant 
de force & de dignité , qu'il fit une forte impreffion fur l'efprit de ceux qui 
aflïftoicnt à cejte Aflèmblée , & en ramena pluficurs à leur devoir. 

Après avoir gouverné fon Diocèfe pendant l'efpace de 20. ans , fe fèn- 
tant accablé par les années , & affligé des troubles qui agitoient le Royau- 
me , il fe démit de fon Evêché , & en fit pourvoir Cyrus de Tyard, ion 
neveu , comme nous l'avons dit plus haut. 

S'étant enfuite retiré dans fa Terre de Bragny , proche de Verdun-fùr- 
Sônc , il ne s'occupa plus que des chofès du Ciel & du foin de fbn fàlut. 



[ i ] Jean de Tyard , Lieutenant Général au Bailliage du Màconnois , étoit d'une Famille dif- 
tinguee dans la Province . de même que Jeanne de Ganay, fille de Claude de Ganay, coufin- 
germain de Jean de Ganay , Chancelier de France. Le nom de Pontus eft écrit , tantôt Tyard , 
& tantôt Thiard ; mais cette orthographe eft vicienfc : Il doit s'écrire Tyard. C'eft ainfi <]ue les 
meilleurs Auteurs l'ont toujours écrit , & que Pontus de Tyard l'a écrit lui-même. Voy. fur Je nom 
de Pontus , les Mémoires du P. Niceron , Toin. XXI. pag. & ibid. pjg. *oj. un conte tire 
du fAtstagiana. 

Pan. il Qqqq 
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pont. DE C'eft-Ià qu'il mourut , le 23. Septembre 160 y. à l'âge de 84. ans. Il y fut 
TYARD. emerre ' r, roc he du Maître- Autel , à côté de l'Evangile , fans Epitaphe. 

Il eft oon de raporter ici des Vers qu'il fit peu avant fa mort , dans lefquel* 

on peut voir fon indifférence pour la vie , & l'ardeur qu'il avoit pour le 

Ciel. 

D O. M, 

Non teneor longs, dulcifque cupidine vitx. 

Sat vixit , eut non vita pudenda fuit. 
Nec famx illaftris me tangitgloria ; forfan, 
Pergenium vivent fat mea feripta Juin». 
Ni/que mororquofint mea membrategenda fepulchro : 

Hxc propria h&redis fit pia cura met. 
Sed cupio ut tandem mens Chrijlo innixa , levetur 
Peccati duro pondère , ad a/Ira veh.tr. 

Ces Vers ont été gravés fur un Monument qu'on lui a érigé dans le Chœur 
de l'Eglife Cathédrale de Châlon , avec ces mots au bas : 

Pontus Tyardxus , Ep. Cab. 
Extremum hoevoveb.fcribebat. 

Etienne Pafquier lui aconfàcré l'Epitaphe fuivante : 
Mellito juvenis verfuqui lu fit amores , 

Inde Mathematicis Artibut emicuit. 
Inde etiam fanais excelluit ordine Libris. 

Hofpes , nil mirum eft \ OMNI A PONTUS ERAT. 

Il confèrva jufqu'à la fin de fà vie , toute la vigueur de fon corpe& de fon 
efprit. Comme il ctoit d'une grande taille , & qu'il étoit très affidu au tra- 
vail , il mangeoit beaucoup & buvoit de même, fans mettre jamais d'eau 
dans fon vin, quelque violent qu'il fût. En fè mettant au lit , il avaloit tou- 
jours un grand verre de vin pur , fans que fa famé en fut altérée. Baillée , & 
pluheurs autres Ecrivains , ont trouvé que ce n'étoit point affez , & ont 
fubftuué au grand verre, dont parle M. de Thou , un pot , en difant qu'il 
avoit coutume de boire un pot de vin pur , avant qu'il s'endormit, 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

h Erreurs Amoureufes. Lyon , Jean de Tournes, 1 J49. in 8°. Cet 
Ouvrage , qui contient plufieurs Sonnets divifés en trois Livres , ne porte 
point Je nom de l'Auteur. //. i jp. félon la Croix-du-Maine. //. dernière 
Edition , augmentée fous ce Titre : Œuvres Poétiques , * ff avoir trois Li- 
vres d'Erreurs Amoureufes , un Livre de Vers Lyriques ; plus , un Recueil 
de nouvelles Œuvre, Poétiques. Paris, GaliotduPré, x^yin^. Cette 
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Edition n'efl: aujourd'hui gucrcs plus recherchée que les précédentes. tyarx> DE 

2. Solitaire premier , ou Profe det Mu fes, avec des y ers Lyriques fur la 
fin. Lyon , Jean de Tournes , ijj». in folio. 

3. Solitaire fécond , ou Profe des Mufes, avec des Vers Lyriques fuir la 
{in. Ibid. Jean de Tournes , lyya. /» 8°. 

4. Léon Hébreu, de P Amour, Dialogues. Ibid. de Tournes , tjft.i/) 
8°. Il parut la même année une autre Traduction de l'Ouvrage de Léon > 
fous ce Titre : La Sainte Philofophie d'Amour de Léon Hébreu , traduite de 
P Italien par le Sieur du Parc ( Denys Sauvage. ) Ibid. Guillaume Rouille , 
iyy 1. /'w 8°. Ce Livre ne méritoit pas l honneur d'être traduit deux fois. 

y. Difcours du tems, de Pan & de fes parties. Ibid. Jean de Tournes , 
lyyrf. in 8°. It. Paris , Mamert Patiflbn , 1 578. in 4 0 . Du Vcrdier s'eft 
trompé , en croyant que cette Edition eft in folio. 

6. L'Univers , ou Difcours des parties & de la nature du Monde. Ibid. 
Jean de Tournes , I y 57. in 4 0 . Du Verdier prétend qu'il y a dans cet Ou- 
vrage quelques pages prifes & traduites mot à mot du Livre du Monde de 
PhiTon Juif. L'Auteur l'ayant enfuite revû & augmenté , le publia de nou- 
veau fous le Titre fuivant. 

7. Deux Difcours de la nature du Monde & de fes parties. A fç avoir , le 
premier Curieux , traitant des chofes matérielles ; & le fécond Curieux , 
des intelleïluelles. Paris, Mamert PathTon , 1578. /Vf 4 0 . On voit a la tête 
un Avant- Difcours de J. D. du Péron ( Jean Davy, quifut enfuite le Cardi- 
nal du Péron ) Profe ffeur du Roi , aux Langues , aux Mathématiques & 
en la Pbilofophie. 

8. Mantice, ou Difcours de la vérité de Devination par A/kologie. Lyon, 
Jean de Tournes , & Guillaume Gareau , 1 y y 8. in 4 0 . 

9. EphemeridesoUav&Sphera, feu Tabellx DiariaOrtns , Otcafus, & 
méditât ionis Cali il'luflrium Stellarum inerrantium , pro univerfa Gallia& 
his Regionibus , qux Polum Boreum elevatum habent ^39. ad yo. grad. 
Lyon , Jean de Tournes , 1 56a. in folio. 

10. De Catlefiibus A/lerifmis Poëmatium , adPetrum Ronfardum. Pa- 
ris , Galiot du Pré , 1 57 3. in 4 0 . 

11. Homélies fur les Evangiles. Paris, Mamert Patiflbn , iy86. in 8°. 

1 a. Douze Fables de Fleuves & de Fontaines , avec une Defcription 
pour la peinture & les Epigrammes. Paris, JeanRichcr, 1 y 8 y. in 13. Le 
P. Jacob , & après lui le P. Niceron , fe font trompes , en mettant cette 
Edition en 1 586. in 8°. Le P. Jacob a donné mal à propos le Titre en La- 
tin , de même que le P. Niceron , qui l'a copié. 

1 3 . Les Difcours Philofophiques de Pontus de Tyard. Paris , 1 5-87. in 4°, 
C'eltun Recueil des Ouvrages cités aux nombres 2. 3. y. y. & 8. 

14. Homélies fur le Décalogue. Paris , 1 y 8 8. in 8°. 

1 y. Extrait de la Généalogie de Hugues Capet , Roi de France , & des 
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pont.de derniers Sticceffears de la Race de Charlemagne en France. Paris, Mamcrt 
TYARD. p ar j(f on t ï tn g° # M. de Thou , dans le 77e. Livre de (on Hiftoire , 
attribue à Pontusde Tyard, cet Ouvrage qui eft anonyme ; & du Chemc , à 
la pag. 30. de fa Bibliothèque des Hifloriens de France , dit que Tyard l'a 
fait pour fervirde réponfeau Livre de François deRofières, intitulé : Stem- 
mata Ducum Lotharingtx. Paris, 1580. in folie. 

16. De reftanominum impofttione. Lyon , Jacques Rouffin , 1603./// 
8". L'Auteur , dans Ton Epure Dédicatoire de ce petit Traité à Loiiis de 
Tyard , fon neveu , lui aprend qu'au commencement des troubles qui agi- 
tèrent la France , il avoit traduit du Grec deux Opufcules de Philon , & 
qu'il avoit compofé ce Traité pour fervir de Préface à fa Traduction ; mais 
que Frédéric Morel l'ayant prévénu , en publiant une Verfion Latine de 
f un de ces mêmes Opufcules , & en promettant la Verfion de l'autre , il 
avoit fuprimé la fienne , & fe contentoit de donner au Public l'Ouvrage 
qu'il lui adreffoit , avec quelques Notes fur les Livres qu'il avoit traduits. 

17. Annota tiones in LibrosPhilonisJttdxi , de Tranfnominatis , & Aile- 
gorU Sacrx. A la fuite du Traité précédent. 

18. Fragment um Epiftolx pii cujufdem Epifcopi , quo Pfeudo - Je fuit s, 
Caroli, g? ejus Congerronum maledicla repelltt. Hanovre, 1684. in 8". 
Ce Fragment eft imprimé à la fuite de Caroli Mol nui Confilium fuper corn- 
modis U incommodis novx Seiïx Jefuitarum. It. dans la Bibliotheca Ponti- 
fia. t , édita à Joanne Scherzero. Leiplic , 1 677. in 4 0 . avec cette fbufcrip- 
tion , P. T. E. C. qui fignifie : Ponttts Tyardxus , Epifcopus Cabilonenfis. 
It. traduit en François à la page 3 78. du Livre de David Home , intitulé : 
Le Contr'AJfaJJîn. Lyon, 16 12. 

1 9. M. le Préfident Bouhier a un Mf. qui a pour Titre : P. Thyardxi In- 
vefligatioThematis in fex Pfalmos Davidis Hebraicoi. 

Voy. les Bibliothèques Franfoifes de la Croix-du-Maine & de du Ver- 
dicr. Jacob , de clar. Scriptor. Cabilon. Scxvolx Sammarthan. Elogia. Co- 
lomiès , Gallia Orient alis , les Eloges de M. de Thou , & les Additions de 
Teiflier , Gallia Chrifliana ; ÏHiflotre de t Eglife de Meaux , par Dom 
ToufTaint du Pleilîs , Bénédictin de la Congrégation de S. Maur j le Dic- 
tionnaire de Moreri , le Snplêment de 173;. & le XXI*. Tome des Mé- 
moires du P. Niccron. 
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V- 

BENIGNE VACHET. 

ACH ET y ( Bénigne ) Prêtre MifTionnairc , né à Di- BENIGNE 
jon , mourut à Paris , le 1 9. Janvier 1720. âgé de 78. ans VACHET. 
& quelques mois. M. Vachet a pafle la plus grande partie 
de la vie dans les Fondions Apoftoliques. Il a été Mif- 
fionnairc dans une partie de l'Àlie , à Siarri ^ à la Chine , 
à Alger & en Afrique. Il a compofé une Relation de tous 
Ces voyages , mais fans ordre. LeMf en cft confervéau 
Séminaire des Millions Etrangères à Paris, où l'Auteur cft enterré. 

Dans la Relation des Misions des Evîques François aux Royaumes de 
Si ans, de la Cochinchine , de Cambaye & de Tonquin, [1] on trouve là 
Defcription de Plfle de Bourbon , par M Vacbet , qui étoit de cette dernière 
Million. 

PIERRE- JOSEPH DU VACHET: 

VACHET y ( Pierre-Jofeph du ) étoit né a Beaune: A près avoir fait • F 
là Rhétorique & fa Philoibphie chez les Pères de l'Oratoire de cette 
Ville , il entra dans la Congrégation. Le P. du Vachet fut envoyé à Aix , 
pour y étudier en Théologie (otisle P. Thomas Beteau , Ecofibis , & Mem- 
bre de la même Congrégation. Se fentant de l'inclination pour la Poefie" La- 
tine , il s'y livra avec ardeur. Le P. du Vachet cft mort Curé de S. Martin 
de Sablon , au Diocèfe de Bourdeaux vers 1 6 y j. d'une maladie contagieulè. 
Après fa mort , on imprima le Recueil de fes Poëlies, lousce Titre : Pétri- 
Jofephi du Vachet , Bellenenfis , Congregationis Oratoris D. Jcfu Sacenfa 
fis Poèmata. Saumur, François Ernou , 1664. in 8°; 

LE PERE VALERIE N. 

VÀLERlEN,(le Pere ) de Dijon , Capucin , vivoit en i6$6i le pere 
Il fit imprimer cette même année , un Livre , qui a pour Titre : L ? VALER. 
Bouclier de patience , traduit en François du Latin de Jacques Cor en , Re-> 
1 — — — • 

[1] Cet Ouvrage eft imprime â Paris , chez Pierre le Petit, en 1674. »» >»• 

Part. IL Kttx 
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ligieux Obfervantin. Lyon, Loiiis Muguet, /»4°. 

Voy. Wading , Scriptor.Ord. Min. pag. 318. & le P. Dcnys de Gènes, 
Bibliot. Capucin, pag. 306. 

GUILLAUME VALEROT. 

v aleroT XJALEROT, ( Guillaume ) Prêtre , fils de Jean Valerot , Huiffier 
V au Parlement ; & de Marguerite Prieur , eft né à Dijon , le 1 c , No- 
vembre 1 68a. En 17 1 y , il fit imprimer à Paris , chez Claude Thibouft , 
un Journal de la France , ou Calendrier Hiflorique , contenant ce qui s eft 
pajfé de plus mémorable depuis Porigine delà Monarchie juf qu'à prefent-, 
avec une Hifloire abrégée de la Vie des Rois de France, & des Remarques 
fur les différons établi ffemens qui fe font faits fous leurs Règnes. In 8°. It. 
féconde Edition revue & augmentée. Ibid. 17 19. in 8°. It. troiftéme Edi- 
tion augmentée des Etabli Jfemens qui fe font faits dans PEglife. Ibid. de la 
Tour , 1721. On trouve un extrait de la première Edition de ce Livre dans 
les Mémoires de Trévoux, Mars 1715. pag. 456. Les Journaliftes de Tré- 
voux, qui font l'éloge de l'Auteur , affurent qu'il eft capable de donner au 
Public des Ouvrages plus importans , & qu'il a beaucoup de talent pour la 
Chaire. Voy. aufli les Nouvelles Littéraires de 171 5- Tom. I. pag. 317, 

On attribue à M. Valerot , Y Hifloire Journalière de Paris , dont le I. vol. 
fut imprimé à Paris , chez Ganeau , in 1 2. en 1 7 1 6. & le fécond , en 1 7 1 7. 

SIMON DE VALLAMBERT, OU VAL -LAMBERT. 

Simon de \T A LLAMB ERT , ou VAL - LAMBERT, (Simon-de)né 
VALLAMB. V à Avallon , étoit en 15 j8. Médecin de Madame la Duchcfîe de Sa* 
voye & de Berry. Il s'attacha dans la fuite à M. le Duc d'Orléans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. Sim, Vallamberti Inftitntio Puellx , ex Nkomacbo. N attira mulierum 
ex Phocylide. Exhortai io ad prudentiam & fpem , è Uni Fragments. Ele- 
gia de amore divino & humano , ex Gallico Regtns. Navarrxornm , cum 
fuis aliquot Epigrammatis Gru. & Sententiis. Paris, Weckel, 1537. 

a. Epigrammatum Somnia. Lyon , 1 £41. in 8°. 

3. "Dialogue de Platon , intitulé -, Criton ; ou de Fobéijfance qui eft duë 
à lajuftice , & de la patience qu'il convient avoir , quand on efl condamné 
à la mort. Paris , Olivier Maillard , 1 ^42. in 8°. 

4. Méditations furPOraifon des Chrétiens , prife du viel & du nouveau 
Tef/ament , autrement intitulé ; Le Trépas des Fidèles. Paris , in 8°. 

%.Hiftoriadcvita& rébus geflis M.Tullii Ciceronis , M. Filii. Paris, 
Colincs, iy4j./»8". It. Hambourg , 1729. par les Ibins , & avec une 
Préface de Jean-Albert Fabricius. 



Diqitized by Goo 



DE BOURGOGNE. 3j9 

6. Epigrammata. Dijon , Defplanchcs, 154J. in<f. SIMON DE 

7. Qarmina moral ia veterum Poè'tarum Grxcorttm Pythagorx , Solonis $ 
&c. Latine. Paris, Vechel, 1 J53- /»4°. Une partie de ce Recueil eft de 
la Traduction de Vallambert. 

%.Traité de la conduite de Chirurgie. Paris, Vafcofan , iyj8./»8°. 

9. Medicamentorum fimplicium cognofcendornm methodus. 1 6 j 1 . in 4 0 ; 

10. Tréfor des Pauvres, touchant la nourriture & maladie des enfansi 
Poitiers, ij6y. «14 0 . 

Voy. la Bibliothèque Françoife de la Croix-du-Maine , pag. 479. & cel- 
le de du Verdier , pag. 1 1 3 8. 

GUILLAUME LEGOUZ, SEIGNEUR DE VALLEPESLE. 

Xf ALL EPESL E, ( Guillaume Legouz , Seigneur de ) Fief pro- OUILL: 
V che de Langres , dont il tiroit Ion origine , étoit fils de Pierre Legouz, VALLEP; 
Maître à la Chambre des Comptes de Bourgogne. Guillaume de Vallepefle 
fut d'abord pourvu de la Charge de fon pere , par Lettres du 4. Novembre 
1 j8y. Mais avant que de s'y faire recevoir, il obtint des Proviiions d'Avo- 
cat Général au Parlement , & fut reçu en cette dernière Charge*, le 1 6. Juil- 
let 1586. à la place de Nicolas de Montholon. 

Ce Magiftrat époula en premières Noces , le 13. Décembre 1 J87. Ou- 
dette Bourrelier, veuve de Pierre de Vaux , Confciller aux Requêtes du 
Palais , de laquelle il eut quelques enfans. Il époufa en fécondes Noces, l'an 
i 606. Françoife de Montholon j veuve de Pierre Maréchal, Préfidcnt à la 
Chambre des Comptes ; & en troifiémes , Renée le Valois , Barone de la 
Villeneuve & la Preuchère. 

En 1 6 14. il réfigna fa Charge d'Avocat Général , à M. de Xaintonges , 
& mourut peu de tems après. Voici ce que nous avons de M. de Vallepefle\ 

i. Quelques Vers François à la tête du II. Livre des Touches d'Etienne 
Tabourot * Edit. de 1585. 

». Quelques autres Vers au-devant de l'Ouvrage Latin du même Tabou- 
rot , imprimé en 1587. in 8°. Ibus ce Titre : Icônes Ducum Burgundia. 

3. Sonnet à la tête de la féconde Edition du Dictionnaire des Rimes , par 
leFèvre , donnée au Public en 1 j88. in 8°. par les foins d'Etienne Tabou- 
rot , neveu de le Fèvre. 

4. Concluions données au Procès des Médecins de Dijon , contre les Apo- 
ticaires de la même Ville. Dijon , Jean de Manlfant , 1605-. in 4 0 . Ces 
Conclu/ions font toutes hériflèes de Latin , de Grec & même d'Hébreu , lè- 
lonla coutume de plufieurs Auteurs de ce tems-là.. Si nous en croyons Char- 
les Fevret < qui nous alailTé un grand éloge de M. de Vallepefle, ce Magi£ 
tratavoit une grande connoilTance de ces trois Langues. Fevret ra porte fur 
la foi de quelques témoins oculaires , que le même Magiftrat interrogeoit , 
écrivoit & di&oit en même-tems. Fevret ajoute que M. de Vallepefie étoit 
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toujours prêt à parler fur le champ , mais fans aucune action & fans aucun 
gefte , la tete toujours panchée fur les épaules. 

Voy. le Parlement de Bourgogne , par Pierre Palliot , pag. 140. & 
Charles Fevret , de claris Fort Burgundici Oratoribus , pag. 54. 



CLAUDE VALLON. 

CLAUDE *\T ^ ^> ( C la " '0 n ^ lt à Dijon en \6it. Le 27. Octobre 1640. 
VALLON. » il cntra cncz Ifs Jciuites à Nancy , & fit la Profeflîon folcmnellc des 
quatre Vœux , le 25. Mai 16 y y. Il a parte la plus grande partie de Ci vie 
dans l'emploi de la prédication. Dans là vicilleflè , il fut Recteur de quel- 
ques Collèges , & mourut dans celui de Dijon , le 9. Novembre 1 688. 

Ce Perc a compofé quelques Vers Latins El J giaques , imprimés à la tête 
du I. Tom. de l'Ouvrage , intitulé : Flores Cardinalium, Ce Livre , qui 
eit de Louis Doni d'Attichy , Evtquc d' Autun , lut imprime en 1 660. 

Le P. Vallon cft auffi l'Auteur du Di f cours funèbre , prononcé à Chart- 
mont dans PEglife Collégiale de S. Jean , aux Obsèques de M. Nicolas de 
Livron, Paris, George Jolîc , 167^. /«12. 

JACQUES-LOUIS VALLON. 

J. LOUIS \ 7 ALLO N , (Jacques-Louis ) Marquis de Mimcure, naquit à Dijon 
VALLON. V en 1659. Il fut Chevalier de l'Ordre de S. Louis , Sous-Lieutenant 
des Gendarmes Angloisen 1689. Brigadier en 1707. Maréchal de Camp , 
& Lieutenant General des Armées du Roi en 1 7 1 8. & fut reçu à l'Académie 
Françoile, le 1. Décembre 1707. Il eil mort à Auxonne, le 3. Mars 1719. 

M. de Mitneure avoit beaucoup de takns pour la Poëfie Latine II a 
compofé plulieurs Pièces en ce genre , que là modeftic ne lui a pas permis 
de donner au Public j mais qui ont couru en manuferit. » Vos Poëfies Lad-' 
» nés , ( lui dit M. de Sacy , dans fa Réponfc à M. de Mimeure , lorfque 
» celui-ci fut reçû à l'Académie Françoile , ) qui auraient brillé dans les 
» tems des Horaces & des Tibulles , & qui ont tait palïèr de fi bonne heure 
» votre nom dans les Pays Etrangers , n'ont été , pour ainiî dire , que les 
j> amufemens de votre enfance ; & vos Poëfies Françoifes , pleines de ces 
» grâces , qui ne font point au pouvoir de l'art ,. & que (cul y peut femer un 
» génie heureux , cultivé par des études choifics , & poli par un long ulàge 
» de la Cour , font depuis long-tcms les délices des pci -fonnes les plus cîé-' 
» liées de la France. » 

Quoique M. de Mineure fut très en état de donner de bons Ouvrages j 
cependant il n'a prcfquc rien fait imprimer. Voici , fi je ne me trompe , tout 
ce qu'on a publié de fa façon. 

1. Vers <) la louange du Rù. Dansl'un des Mercures de Tannée 1677. M. 
de Vifé fit remarquer la fineflè des penfées du jeune Poëtc François. 

2. DiJ "cours prononcé le Jeudi 1, Décembre xjoj.àfa réception à P Aca- 

démie 
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demie Françoife. Paris , Coignard , in 4 0 . & dans le Recueil de PAca- 
cadjmie Françoise , imprime in 12. 

3. 0</<r r«uM d'Horace. A la page 139. du II e . Tome du nouveau 
choix de Poe fies, imprimé à la Haye , en 1715. 

JACQUES VALLON DE MIMEURE. 

VALLON DE MI MEURE, {Jacquet ) Préfident au Bureau v ^gg>* 
des Finances , dans la Généralité de Bourgogne , vivoit dans le dernier 
Siècle. Le Difcours qu'il prononça le 6. Mars 1648. en préfence de 
Louis de Condé , lorfque ce Prince prit pofleiTïjn du Gouvernement de 
Bourgogne , eft imprimé dans la Defcription que Brechillct fit de Pen- 
née du Prince de Condé à Dijon. Le Recueil de Brechillet eil impri- 
mé dans la même Ville, en 1650. in 4 0 . Le Difcours de M. Vallon 
eft auflî inféré dans le Tiyéatrc de l'Eloquence Françoife. Châlon & Lyon , 
i6j6. 

JEAN VALLON. 

VALLON, (/flfff) Prêtre, Chanoine de la Sainte Chapelle de JEAN 
Dijon, étoit né en cette Ville , Ôc y mourut le 12. Avril i6jo. ALLoN > 
Il a compole. 

I. Confidcrations fur toute la Vie de Notre Seigneur Je fut - Chrifi 
compofèe en Italien par le P. Barthélémy Riccius , & traduite en Fraa-, 
fou. Paris, 1625. in 11. 

a. Adjonilion aux Livres intitulés : Sauvegarde du fàU & de la fu- 
mée. lDijon, Palliot, 1646. 

J^ AN V ALL O T. 

VALLOT, (Jean) Tréforier & Curé de Saint Etienne de Dijon > Jean 
étoit né en cette Ville, & y mourut le 3. Septembre 1668. On a ValloT. 
de lui les Pièces fuivantes. 

1. Traité de P Admiration. Dijon , Pierre Palliot , 1657. in 4° 

1. Oraifon Funèbre de Louis de Foi», Duc de Candale , &c. Di- 
jon, Philibert Chavance, 1658. in 4 0 . 

3. Elogium Pétri Odeberti. A la tâte de X Académie d:t Affligions ; 
par Pierre Odébert. 

4. Sonnet. Audevant des Quatrains de Pibrac , traduits en Vers Fran* 
çois par Harbet. 
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CLAUDE VARENNE. 

Claude T7 A R E N N £, ( Claude) célèbre Avocat au Parlement de Di- 
VARENNE y j on ^ Secrétaire du Roi en la Chancellerie de Bourgogne , naquit 
àSemur, Capitale d'Auxois, le 4. Octobre 1659. 

Il ferait à lbuhaitcr que les Plaidoyers de cet éloquent Orateur fuf- 
fent imprimés. Les Connoiflèurs y trouveraient toutes les délicateites de 
l'Art , & les queftions les plus épineufes du Droit Romain & de no- 
tre Coutume , dévelopées avec cette facilité , qui étoit fi naturelle à M. 
Varenne , & qui n'apartient qu'à ces hommes nés pour inilruire les au- 
tres : Queis meliore luto f/'nxit pracordia Titan. Mais la modellie dans 
cette occafion , l'a par malheur emporté fur l'utilité publique , & je ne 
connois de M. Varenne , que l'extrait d'un de les Plaidoyîs , qui fut im- 
primé in 4 0 . en 1 68 y. chez J. Grangier, à Dijon. Il lut fait pour le 
Procès que M. le Cardinal le Qamm , Evèque de Grenoble , eut avec 
les Religieufes de Mont-fleury. 

L'on doit , à la vérité , tenir compte à M. Varenne , de tous les Fac- 
tums qu'il a donnes au public, pendant le cours d'une longue & labo- 
rieulè vie, dans une infinité d'affaires delà première conféquence , dont 
le détail ieroit difficile à faire. Ces PaHums peuvent iervir à ceux qui 
cherchent des modèles de perfection pour l'arrangement des faits , pour 
la lolidité des preuves, pour la force & les agrémens du iiile; ils ont, 
en un mot , toutes les qualités que les Maîtres de l'Art , demandent dans 
ces fortes d'Ouvrages , comme ils font faits pour perluader un Lecteur , 
qui dans le filem e du Cabinet , eft maître de fes réflexions , & à qui 
rien de ce qui l'environne n'impofe ; il y faut de la julleflè , de la pré- 
cifion , de la variété , de 4 la méthode , & une fàgeflè , qui fè fbutienne 
toujours. Mais je ne prends pas garde que je m'écarte , & que je ne con- 
fulte pas affés mes forces , lorfque j'entreprends de faire l'éloge d'un fî 
grand Orateur. 

M. de Ia Monnaye , à la pag. 288. de fon Ménagiana, Tom. III. lui 
adreflè quelques Vers. • 

Voy. M. le Préfidcnt Bouhicr , pag. 10. de fa Préface fur la Coutu- 
me de Bourgogne, Edit. de 1717. 

M. Varenne effmort à Dijon, le 12 Juillet 1734. 

PIERRE VARENNE. 

PIERRE \T A R E NN E , ( Pierre ) Châlonnois , vint s'établir à Dijon , où il 
VARENNE V mourut en 1678. âgé de plus de 60. ans. Il a fait le Livre intitulé: . 
Le Cuiftnier François , enfeignant la manière de bien âpre ter , & affai- 
fonner toutes fortes de viandes , grajfes & maigres , légumes & patijfe- 
ries en perfection , &c. Revu , corrigé , & augmenté d'un Traité de Con- 
fitures , feches & liquides , & pour aprêter des feftins aux quatres faifons 
de Cannée. Enfemble une Table Alphabétique da matières , &c. y. Edi- 
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Vian. Lyon, Antoine Offray , 1664. in 12. Il y a eu depuis une mul- 
titude innombrable d'Editions de ce Livre. 

HUGUES LE VASSEUR. 

VAS S EUR, ( Hugues le ) Docteur ès Droits, & Juge Royal de HUGUES 
Châlon , a donné l'Edition du Livre fuivant : Letlurx Jacobini à vasseur 
SanSfo Georgio fuper cod. & jf. veteri. Lyon , Simon Vincent, 1 y ai. in 
folio, Goth. L'Ouvrage eiî dédié à Barthélémy de Chaflèneuz. 

ROBERT LE FOUL SIEUR DE VASSY. 

VASSY, ( Robert le Foui Sieur de) Il a eu foin de nous apren- ROBERT 
dre toutes fes qualités à la tete de la Traduction qui a pour titre : ** E * OUI - 
Le grand C dernier Article de Raymond Lulle , &c. traduit par le Sieur 
de Vajfy , Conseiller du Roi ès Bailliage & Prévôt? d'Avallon en Bour- 
gogne , Secrétaire GmJral, & Doiteur Lulli/le de la Religion du Saine 
E/prit. Paris, Louis Boulianger , 1634. in 12. 

FRANC.OIS VAVASSEUR. 

VA VASSEUR, ( François) naquit en 160;. à Paray , dans le v ™ ANC «* 
Comté de Charollois. Le ay. Octobre 1621. il entra dans la Com- 
pagnic de Jefus. Il enfeigna la Rhétorique dans les Collèges d* Alençon , 
de Rennes, de la Flèche & de Paris; l'Ecriture Sainte à Bourges, d'où 
il fut envoyé en 1644. au Collège de Paris, pour y fuccéder au P. Pe- 
tau , dans le même emploi , qu'il remplit avec beaucoup de fuccès , l'efc 
pace de 36. ans. Il mourut a Paris, le 16. Décembre 1681. 

Le P. Vavajfeur étoit un excellent Humanifte , & iàns contredit l'un 
des hommes de Ion tems qui a le mieux connu le tour & les fineflès de 
la Langue Latine , & qui l'a parlé avec le plus de pureté & d élégance. 
Il avoit auflî une grande connoiflance de la Langue Grecque, & étoic 
plus que médiocrement verfé dans l'Hébraïque. Il avoit un dilcernement 
admirable pour juger des Auteurs anciens & modernes , un fèns droit , 
un Jugement folide , & une Critique fine & délicate. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

L Jobus , five de patientia. Libri IV. Paris, 1637. in 8°. //. fous ce ti- 
tre -.InLibrum Job. Poëtica metaphrajis. Paris, 1638. in 12. //. Franc- 
fort, 1654. in 4 0 . It. Paris, 1679. in 8°. 

2. Delphini Horofcopus. Aftrum Ludovicus Xltt. afpeBus duplex ; aU 
ter Régis , aller Patris. Oratio difta in Collegio PariÇtcnfi Claromonta- 
no S. J. Die X.Otlob. 1638. Paris, Jean Cramoifi, 1638. in 4 0 . 



I 
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in 4°. It. tbid. 1645. in 12. It. Francfort, 1654 in 4 0 . 
y. Orationum X. Volumen. Paris, 1646. m 8°. 

6. Orationum Volumen fecundum , 5«o>4 cùntinentur. Paris , Cra- 
moify , 166a. in 8°. Le L Vol. roule iûr des fujets profanes , & le fé- 
cond , qui contient deux Difcours , traite des fujets facrés. On trouve , 
dit M. l'Abbé Goujet , dans les Difcours Sacrés du P. Vavaffeur * beau- 
coup d eloqucnc e , de pureté de llile & de génie. 

7. De forma Chrifli Dijfertatio. Paris, 1649./'» 8°. Il y a eu une fé- 
conde Edition féparée , lèlon Thomas Ittigias, qui s'exprime ainfi dans 
ion Hifloire Ecclefiaflique du premier Siècle , chap. VII. lèél. i* n°. iy. 
pag. 353. Ram Dijjertattonem Jofue Arnotius denuo edidit , & tam 
pr&fatione de facie Dei , quùm Mantijfa obfervationum auxiU Le P. 1 
Vavaffeur compofa cet Ouvrage contre Nicolas Rigault , qui dans un 
Ecrit avoit prétendu que Jcfus-Chrift avoit été dépourvu dans Ion corps 
mortel de toutes les grâces de la nature , & que n'ayant voulu , ni des 
honneurs , ni des richcfïcs ; il avoit renoncé de même à la beauté. Le 

P. Vavaffeur prend un jufte milieu , & dit que Jefus-Chrift n'étoit , ni 
beau , ni laid. Voy. D. Calmet , Differtation fur la beauté de Jefus- 
Chrifl , dans le Commentaire fur Ifiïe, pag. eu. & cvm. Ce 11 mal 
à propos que le même P. Calmet le nomme Vaflbr dans fon Hifloire de 
Lorraine, Tom. III. col. 750. Voy. auili le premier Tome de la Biblio- 
thèque Eccléfiaflique du XVUL Siècle, par M. l'Abbé Goujet. 

8. Antonius Godellus , an Elogii Aurélia ni Scriptor idoneus , idt 'nique 
utrum Poè'ta ? Conflantiaî, Vincendus , i6yo. in 8°. Ce font deux Lettres 
où l'Auteur examine fi M. Godeau , Evêque de Vence , cil Poé"te , & s'il 
étoit bien propre a faire l'Eloge de l'Abbé de Saint - Cyran ( Jean du 
Verger de Hauranne ) M. Godeau avoit fait en 1646. l'Eloge du Livre de 
l'Abbé de Saint - Cyran , intitulé : Petrus Aitrelius. 

9. Cornélius Janfenius Iprenfts fufpeïlus. Paris , Cramoify , 1650. 
in 8°. 

10. Lettre à un Ami touchant le Janfenifme , tirée de Janfenius fuf 
peflus. Paris, 165 i.i»4°. Cette Lettre ell adrciTée à M. Maltcte , Doyen 
de la Sainte Chapelle de Dijon , & Ami de l'Auteur. Sotvvel s'efl trompé 



1 1. Claudti Memmi Avauxii Eîogium & funus. Paris , Cramoify ; 

1 2. Jacobi Sirmondi, Arvsrni Ricomagen/(s , longxvitas ad perpétuant vi- 
ri de literis , de Gallia de que toga & re Chrifliana benemeriti memoriam. 
Paris ,1652. in folio & in 4 0 . 

12. Encyclopédie, funus DionyfioPetavio. Paris, 1653. /ff 4°« 




14. Elogiaintnortem Francifci Fottcquct,puerinondum quadwni. Paris, 

Cramoify 
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Cramoify , in folio , avec d'autres pièces de quelques Jéfuites fur le même ; franc. 
fujet, VAVass. 

i y. Dijfertatio de libello fuppofititio ad Àntonium Arnaldum. Paris j 
Cramoify , i6f$. in 8°. M. Arnauld dans un Livre intitulé : Y Innocence 
tTia vérité défendue , i6ji. avoit attribué au P. Vavaffeur l'Ouvrage qui 
a pour titre : Galaghanus , natione Hibernicos , an Satyrus iîle qui nuper ïH 
lucem prodiitx Le P. FavaJfeur&Sutt que ce Livre n'eft pas de lui. 

16. Régi Cf Regia Stirpi Xenid. Paris , Cramoify , 16^4. in 4 0 . 

1 7. Elegiarum Liber. Paris , 1 6 j6. in 4*\ 

18. De Ludicra DiÛione Liber in qno toia Jocandi ratio ex veteruni 
Script i s aflimatur. Paris , Cramoify, 1658. in 4 0 . It. Accedunt Joan. Lud. 
Balzacii EpiftoU SeleSa. Leipfic ,1722. 2. Voh in 8°. //. Ludicra Dtâio- 
ne y ejufdem ( Vavaflbris } Antibarbarus , feu de vi & ufu quorumdam ver- 
borum latinorum obfervattones , cum notis Kappii. Leipfic, 1722. 2. vol. 
in 1 2. L'Auteur fit cet Ouvrage à là prière de Balzac , à qui il eft adrefïe; 
» Il a rendu, dit M. l'Àbbé Goujet, un grand fervîce à la République des 
» Lettres par ce Traité , où il attaque avec beaucoup de force & de foli- 
» dité , ce qu'on apelle le ftile Bouffon , qui s'etoit introduit de fon tems 
» & même avant lui, qui gâtoit un grand nombre d'efprits , &qui s'étoit 
» emparé même des matières de Religion. * Le P. Vavaffeur employa dix 
années à la compofition de cet Ouvrage , qui fut fort aplaudi , quoiqu'on 
ait remarqué qu'il avoit un peu outré les chofes. Fabricius donne à ce Trai- 
té le Titre de Politiffintus & Pereruditut , daris fa Bibliothèque Latine * 
Tom. II. pag. 194. 

1 9. De Pace ac Regalibus Nuptiis. EpigratHmatà XII. Paris , Sébaflien 
Cramoify, 1660. in 4 0 . 

20. Epicorum Liber \ eut Ode duplex & aliquot Epigrammata accedunt, 
Ibid. Seb. Cramoify , 1661. in 4°; 

Al. Ad Dclpbinum Epiftolà. Ibid. Seb. Cramoify , 1662. /» 4 6 . 

li.Regi DunKtrca rtflifuta , Filiànatà. Epigtammt. Paris, Crarhoj; 
fy , 1662. in 4 0 . h. ibid. 1672. in 8°. Il y a huit Epigarrimes. 

2^ Régi & RegtA StirpiXenia. Paris, Cramoify , 1664; in 4** 

24. Dé Epigtammate Liber , & Epigrammatum Libri très. Paris j 1 66p. 
Iri% n . It. Editio auctior. Ibid. Edme Martin , 1672. in 8^. On prétend 
que le P* VavOffcur n'entreprit fon Traité de l'Epigramme , que pour cri- 
tiquer la Difïertation que M* Nicole mit à la tête de fon DeleÙus Epi- 
grammatum , imprimé en 1659. 

ij. Remarqués fur lés noUvéllés Réflexions, touchant la Poétique. Paris j 
167^ in 12. Le P. Rapin avoit gardé un profond filence fur les Epigram- 
mes du P. Vavaffeur, en parlant de ce genre de Poc'fie , celui-ci ne put le 
fu porter patiemment* U feignit de nepasconnoître l'Auteur des Réflexions 
afin de l'attaquer plus librement. Le P. Rapin s'en plaignit : mais le P. Va- 
vaffeur fe contenta de dire que s'il avoit fçu que le P. Rapin étoit l'Auteur 
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FRANC* d C s Réflexions , il ne les auroit pas critiquées. M. le Premier Préfidcnt de 
Lamoignon , qui eftimoit les aeux Adverfaires , les reconcilia , & engagea 
le P. Vavaffeur à fuprimer ces Remarques. Ce qui fut fi fidèlement exécuté , 
que cet Ecrit de 141. pages in 12. étoit devenu très rare, quand on le 
réimprima avec les Œuvres de 1" Auteur , & la Réponfe que le P. Rapin y 
«voit faite. Le Minière Lenfant a critiqué à fon tour les Remarques du P. 
Vavaffeur. Cette Critique fe trouve dans les Nouvelles de la République des 
Leur a du mois de Février 1710. pag. 123. & du mois de Mars fuivant , 
pag. 2*3. 

26. Francifci Vav.ijforis multiplex & varia Poè'fîs , antea feorfim édita , 
nunc in unum collecta. Accefferunt ejufdem nundum édita Obfervathnes , 
de vi & ufu verborum quorumdam Latinorum. Paris , Veuve Claude Thi- 
bouft , 168?. in 8°. Ce Recueil contenant les Poè'fies déjà imprimées du 
P. Vavaffeur a été donné au Public par le P. Lucas , ïéfuite , qui y joignit 
l'Eloge de l'Auteur. On trouve à la nn de ce Recueil quelques Lettres du 
P. Jean Perpinien , Jéfuite , que le P. Vavaffeur avoit commencé de faire 
imprimer. Les Qbfervationes de vi £f ufu verborum quorumdam Latino* 
rum , ont été réimprimées dans un Livre qui a pour titre : Scriptores Selcc- 
ti de elegantiori Latinitate comparanda , ajoanne Ketelio colletli. Amfler- 
dam , Weftein , vjiyi» 4". 

27. Francifci Vavafforis, èSociètate Jefu , opéra omnia antebac édita , 
Théologien Q" Philologica , nunc primttm in unum volumen colletla , ad 
qua accefferunt incdita,& fub fi:}o nomine emiffa cum Latina tum Gal- 
lica. Amflerdam , Pierre Humbcrt , 1709. in folio. Tous les Ouvrages du 
P. ^ytf/Tè'tfravoientdéja été imprimés , à l'exception de fon Commentai- 
re fur Olée , auquel il n'avoit pas mis la dernière main lorfqu'il mourut. Le 
P. le Long l'a oublié dans la Bibliothèque Sacrée. Ce Recueil , dit M. 
l'Abbé Goujet, a cela d'avantageux, qu'outre que l'on y trouve tous les Ou- 
vrages Latins & François du P. Vavaffeur^ chaque Ecrit y eft au/fi imprimé 
plus correctement que dans les Editions particulières, & que l'imprefïion de 
ce Volume eft très belle. 

On conferve dans le Collège des Jéfuites de Paris quelques Lettres origi- 
nales du P. Vavaffeur au P. Petau. 

Voy. Sotvvel , Scriptor. Socict. Jefu , pag. 263. YEloge du P. Vavaf- 
feur à la tête de fes Poè'fies, Edit. de 168 3. Le Journal des Sçavans, Tom. 
XI. pag. 47. Dupin , Biblioth. des Aut. Ecclef du XVII. Siècle , la Biblio- 
thèque des Auteurs Ecclif du XVIII. Siècle par M. l'Abbé Goujet , Tom. 
I. hcParnnffe François de M. Titon du Tillet,pag. 360. Le Diction- 
naire de Moréri , le Suplément de 173 y. Les Afè noires du P. Niceron , 
Tom. XXVII. & la Bibliothèque Françoife de M. l'Abbé Goujet , Tom. 
III. pag. 1 1 3. & 336. 
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SEBASTIEN LE PRETRE DE VAUBAN 

VAUBAN( Sébaflien le Prêtre de ) naquit le 1 2 . Mai 1 <î 3 3 . à Saint seb. de 
Léger* de Fouchéret. [1 J II étoit fils d'Urbainle Prêtre , Seigneur en VAUBAN. 
partie de Vauban , d'une Nobleflè ancienne du Pays ; & d'Aimée de Car- 
magnol. M. de Vauban commença à porter les Armes , en 1650. à l'âge de 
17. ans , & fê Tentant un génie admirable pour les Fortifications , il fit con- 
noître dans plufieurs Sièges , ce que l'Etat pouvoit attendre de la capacité 
& de fa valeur. 11 fut nommé Chevalier des Ordres du Roi , Grand Croix 
de l'Ordre S. Loiiis , Maréchal de France , 0" e. On peut voir dans Moré- 
ri , & dans YHifloire des Grands Officiers de la Couronne , par le P. An- 
felme , tous les emplois où s'efl élevé ce grand homme. Je me contenterai 
de dire avec M. de Fontenelle , que M. de Vauban a été le feul homme de 
Guerre , pour qui la paix ait été aufli laboriculc que la guerre même. Pen- 
dant la Guerre il afliégeoit : pendant la paix , il fortifioit les Places. » Si 
,,1'on veut voir, ajoute M. de Fontenelle, toute la Vie Militaire de M. de 
„ Vauban en abrégé , il a fait travailler à 33. Places anciennes , il en a fait 
„ 33. neuves; il a conduit 53. Sièges, dont 30. ont été faits fous les Or- 
„ dres du Roi en perfonnc , ou de Monfeigneur , ou de Monfeigneur le 
„ Duc de Bourgogne ; & les 2 3. autres fous diffèrens Généraux. Il s'ell trou. 
„vé à 140. actions de vigueur. C'étoit, pourfuit M. de Fontenelle , un 
„ Romain, qu'il fcmbloitque noue Siècle eût dérobe aux plus heureux tems 
de la République. 

M. de Vauban avoit époufé en 1660. Jeanne Donc , Dame d'Epiri , fille 
de Claude Baron d'Epiri , de laquelle il ne laifla que deux filles, Charlotte , 
mariée à Jacques Meigrigni , Comte de Villcbertin , & Jeanne-Françoife , 
qui époula Louis Bernin de Valentine , Marquis d'Une , Contrôleur de la 
Maifon du Roi. 

Je ne dois pas oublier que le Roi le nomma à une Place d'Académicien 
Honoraire de l'Académie des Sciences, & qu'il s e ft toujours fait efti mer 
par un defintéreflement qui luifaifoit mépriferles richeflès ; de forte que les 
gratifications confidérabics qu'il avoit reçues en diflèrens tems, ne l'enrichi- 
rent point, les ayant prefque toutes employées pour le fervicedu Roi. 

M. de K**^* mourut à Paris , le Jî. Mars 1707. â§é de 74. ans, & 
fut enterré en fa Terre de Bafoches en Bourgogne, où fon corps fut porté. 
Voici le détail des Ouvrages qu'il a compofés. 

1. Manière de fortifier .par M. de Vauban , mife par ordre par M. le 
Chevalier de Cambray , Ce Amfterdam, Mortier , 1689. & 1691. /« 8°. 
Cet Ouvrage avoit déjà paru dès 1688. in 8°. à Paris, chez Michallet. 
Desbordes le réimprima Tannée fuivante en Hollande & en changea le ti- 
tre. Hébert Profefleur de Mathématiques y joignit des Notes. Coignard 
le réimprima à Paris, en 169 1. in 12. avec les Notes de l'Abbé du Fay. 
Cette Edition fut contrefaite à Amfterdam, chez Pierre Mortier, en 1702. 
& en 1727. 2. VoL in 8°. L'Ingénieur François , imprimé à Paris , chez 

[1] Village du Bailliage de Saulieu, à deux licucs d'Avallon. 
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SEB. DE Michallet , e» 169J. in 8°. n'eft autre'chofe que l'Ouvrage de M. de Vau- 
VAUBAN. g- en ^ g ens p r ^ ten< l ent ce Traité n'eft pas de cet homme illuf- 
tre. On prétend qu'il n'en a fourni que les idées. Je me conforme d'au- 
tant plus aifément à cette opinion , que ceux qui ont fait l'Eloge de M. de 
Vauban, ôc ont rendu compte de fes Ouvrages, ne lui attribuent pas celui-ci. 

a. M. Defprez de Saint-Savin , a fait imprimer à Paris chez Mercier, 
en 1736. in 8°. oblong, un nouveau Traité de P attaque & de la dtffenfc des 
Places , fu'tvant le fy/lême de Ai. de Vauban. Je ne fçais fi c'eft le même 
Ouvrage que celui-ci : 

5. De Pattaque & deffenfe des Places par M. de Vauban , Maréchal de 
France ? & Direiïeur Général des F or tif cations du Royaume. La Haye , 
Pierre de Hondt, 1737. *»4°. Il vient encore de paroitre un Livre fous 
ce Titre : 

4. Effais fur la Fortification par M. de Vauban. Paris , Valleyre , 1640. 
in il. 

y. Projet d'une Dixme Roy aie, qui fuprimatit la Taille , les Aydts, les 
Douannes d'une Province à l'autre , les Décimes du Clergé, & tous les 
autres impôts onéreux, 0* non volontaires , en diminuant le prix du fel de 
moitié, (f plus , produira au Roi un revenu certain & fuffij "ans , fans frais , 
CJ7* fans être à charge à f un de fes Sujets plus qu'à f autre ; qui t'augmen- 
terait confidérablement parla meilleure culture des Terres. Rouen , ijoj.in 
4 0 . tous les exemplaires furent fuprimés , parce que l'Ouvrage avoit été im- 
primé fans les formalités néceffaircs. It. Amfterdam, 1707. in la. 

6. M. de Vauban a laiflê 11. Volumes in folio fur les Finances , où il 
examine diverfes idées qui fe font préfentées à fon efprit. Il a donné à ce 
vafte Recueil, le Titre d'Oifivetcs. Mais M. de Fontcnclle aflure que s'il 
étoit pofTiblc que les idées qu'il y propofè , s'exécutaffent , fes Oifivetés fe- 
roient plus utiles que tous les travaux. 

. Le Te/lament politique de M. de Vauban , imprimé en 1708. in 12, 
n'eft point de lui , comme l'a remarqué le P. le Long , dans fa Bibliothèque 
Hi/lorique de France , pag. 597. N°. 1 1638. Cet Ouvrage n'eft autre cho- 
fè que le Livre de Pierre le Pefant , Sieur de Bois Guillebert , Avocat Gé- 
néral au Parlement de Rouen , mort en 1714- Cet Ecrit avoit d'abord paru 
fous le Titre de Détail de la France , &c. Mais les Libraires changèrent ce 
Titre pour donner plus de vogue à cet Ouvrage , qui eft bon d'ailleurs. 

Voy. les Eloges des Académiciens de l 'Académie Royale des Sciences , par 
M. de Fontenclle , Tom. I. pag. 108. Edit. de la Haye , 173 1. in ia. 
Y Hi/loire des grands Officiers de la Couronne , par le P. Anfclme j & le Die* 
tionnaire de Moreri. 

D. CLAUDE VAUSSIN. 
VAUSSÎk V A £^S/iV , ,( D. Claude ) Docteur en Théologie de la Faculté de 
7 Paris , étoit né àCorfin proche Moûtier-Saint-Jcan. Le 10. Mai 1 6qj. 
il fut élû Abbé de Citeaux , & prêta le ferment de fidélité , le 6. Février de 

l'année 
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l'année fuivante. D. Vaujjin fut le yy c . Abbé de l'Ordre. Le Roi ordonna D. cl. 
par Lettres du 20. Février 1646. que » la voix de D. Vanjfm fera comptée VAUSSIN 
» avec celle de M. Jean Bouchu , Premier Préfident , ion frère utérin , non- 
» obllant les Ordonnances qui deflendent les deux Frères être Conlèillcrs en 
„ un même Parlement , dont on le difpenfe pour l'cftime que Sa Majellé 
* fait de (a prudence & de fon équité. » D. Vaujfm mourut à Dijon le 1. 
Février 1 670. à près de 73. ans II n'a fait imprimer que la Lettre fuivante : 

Lettre du Pere Abbé de Citeaux, à tous les Abbés , Prieurs , Abbcjfes i 
Prieures , Religieux & Religieufes de fon Ordre s pour déclarer la juflicc 
de fa conduite , la fincérité de fes intentions , & l'équité de fes deffeins con- 
tre un Libelle diffunatoire , compofépar l Abbé de Prières. ( Jean Jouant, 
Abbé de Prières en Bretagne. ) Paris , 1 662. in 4 0 . 

Vcy. le Parlement de Bourgogne , par Pierre Palliot j pag. 1 14. & la 
Gallia Chri/liana y Tom. IV. pag. 252. Edit. de 1728. 



LE PERE VER AN. 

VER AN , (le Pere ) Capucin de Chilon , efl Auteur des Ouvrages le pekb 
qui fuivent i VEJLANj 

1. Direfloire fpirituel. Lyon , 1638. in 8°. 2. vol. 

2. Traité de fOraifon Mentale. Ibid. 1638./» 8°; 

Voy. Bibliotbcca Capucinorum , imprimée à Gènes , en 1691. in folio. 

PELERIN DE VERMANDOIS, 

VERMANDOISi ( Pèlerin de ) natif de Dijon , Doacur en , PE L. de 
Théologie , Prieur de Notre-Dame de Mons i de l'Ordre de Cluni , vlrMand 
a compolc ; 

1. Le Chapelet de Virginité, dit d'Amours fpirituelles. Paris , Michel 
Soquand, fans date. 

2. Peregrins Vermandois , Divion. Aurigale Alundi. 
Voy. du Vcrdier , Bibliothèque Frdnçoifc , pag. 94 j. 

JEAN DE LA VESVRE. , 

VESVRE, ( Jean de la ) naquit à Mont>cenis proche d' Aiituiï. Co- 
lomiés la placé parmi les Sç'avans dans les Langues Hébraïque & Grec- VESVRi 
que. La Vefvre vivoit au milieu du XVIe. Ceci* 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

t. Carmen Hebr&o-Latinum in Thefaurum Lingux SaniïA, Aathore Santé 
Pagnino. Paris, 1 648. in folio. 

Part. IL V v v v 
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JE4N DE *• La Vefvre a traduit de Grec en Latin , le Traité de Philon , de decem 
LÀ VESVR. Miraculis. Cette Verlion lut imprimée en 1 554. à Paris , in folio. 

3. Duo Epigrammata. A la fin de VIfagoge Jo. Sylvii in Hippocratis 
Galeni Anatomiam. Paris , ij6o. 

4. On trouve quelque Vers du même dans le troifiéme volume de Gruter, 
intitulé : Delitix Poëtarum Gallorum. 

Voy. Colomiés, Gallia Orientait*, pag. 353. Edition de Fabrjcius. 
Hambourg , 1709. in 4 0 . 

• U * » M * 1 1 » M M I § M I M M »♦ 

HENRI VIGNIER. 

henri X7IGNIER , ( Henri ) fils d'Ecienne Vignier , de Saint-Eusèbe ; & 
vignier. y j e j eanne j c Vienne , naquit à Bar-fur-Seine , le 1 8. Mars 1 641. Cet- 
te Famille n'ell pas moins illufl re par la piété que par la nobleflè. Henri 
Vignier entra en 1 670. dans la Congrégation de l'Oratoire, où il fe diftin- 
gua par un grand attachement à tous les devoirs de la Religion & de fon 
état. Il quitta la Congrégation , & fut Curé à la Rochelle pendant plulieurs 
années. M Clermont de Tonnerre, Evéque de Noyon , quiétoitfon pa- 
rent , l'attira auprès de lui , & lui conféra un Canonicat dans PEglife Ca- 
thédrale de cette Ville. Vignier abandonna ce Bénéfice , & rentra dans la 
Mailbnde 1 Oratoire , rue S. Honoré, où il mourut, le 3. Avril 1707. Il 
acompofé les Ouvrages fuivans i 

1. La connoiffame de Jefus-Chrifl , & de nous-mêmes ; defes bienfaits 
& de nos devoirs , tir Je des Epi très de S. Paul. Paris , Jacques Collombat, 
1703. in 12. 

2. Exercices de pieté pour aprendreà faire FOraifon , &à régler fon in- 
férieur. Seconde Edition augmentée des Heures Canoniales , avec des difpo- 
fttions fur chaque verfet. Paris , Jean de Nully , 1703. in 13. 

3. Pfeaumes de David à trois colomnes , avec des fentimens de piété pour 
en faciliter la méditation. Ibid. 1703./» 13. 

NICOLAS VIGNIER. 

NICOLAS \7 I G NI E R , ( Nicolas ) naquit à Bar- fur-Seine en 1 630. H etoitfils 
VIGNIER. V de Guy Vignier, Avocat du Roi ; ôc d'Edmonde de Hors, tous deux 
des plus nobles & anciennes Familles de Bourgogne. 

Il fit une partie de fes études à Paris , & s'y apliqua à la Jurifprudence par 
compkilànce pour fon pere ; car fon goût le portoit à l'étude de la Méde- 
cine , pour laquelle il avoit une inclination particulière. S'étant laiflé fédui- 
re par quelques Mini lires Calviniftcs, il cmbralfa leurs erreurs, & le retira 
en Allemagne , où l'exercice de la Religion Prétendue Réformée étoit libre. 

Se trouvant làns biens , il exerça la Médecine , avec tant de fuccès & de 
réputation , qu'il fut apellé en qualité de Médecin , à la Cour de quelque* 
Princes d'Allemagne. 
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Comme il avoit toujours beaucoup aimé la le&ure , la Médecine ne Toc- w f 
eu pa pas entièrement. Il entreprit quelques Ouvrages ; entr'autres , la Bi- 
bliothèque Hijloriale , pour laquelle il fut obligé de lire les Saints Pères , bc 
l'Hirtoire de l'Eglife. En les parcourant , il trouva la vérité' qu'il avoit aban- 
donnée trop légèrement , & rentra de bonne foi dans le fèin de l'Eglife. Ce 
fut en France où il retourna , pour le faire avec plus de liberté ; mais là fem- 
me attachée à l'erreur, refulà de l'y f'uivre , & demeura en Allemagne. 

Henri III. qui en entendit parler , voulut le voir, l'honora de la qualité 
de fbn Médecin , de celle d'Hiftoriographc de France , & lui fit expé- 
dier au Camp devant Pontoifc , un Brevet de Conlèiller d'Etat , le 29. Juin 
IJ89. 

Vignier mourut à Paris le 13. Mars 1^96. muni des Sacremens, &fuc 
enterré à S. Etienne du Mont , fa Paroifle , âgé de 6f>. ans. 

C'eft fans raifon que quelques Auteurs ont prétendu que Vignier fut 
toujours Calvinifte intérieurement , parce qu'il fe trouve dans fon Hi/loire 
Eccléfiaftique , plufieurs traits contre les Papes , dont il parle fouvent avec 
irrévérence ; Se même contre la Religion Catholique ; mais il n'cll pas dou- 
teux que ces traits n'y ayent été inférés par fès fils , qui publièrent cet Ou- 
vrage après fa mort , comme Jérôme Vignier , de l'Oratoire , fon petit fils, 
l'a afîuré plufieurs fois. 

CATALOGUE DE SES OU V RAGES. 

1. Rerum Burgundionum Chronicon , in quù eti.im rertim Gallicarum 
tempora accuratè demonflrantur. Bàle , 1 575. in 4 0 . Cette Chronique s'é- 
tend depuis 1408. jufqu'en 148». 

2. Sommaire de PHiftoire des François , récite illie des plus certains At* 
teurs de C ancienneté , gf dirigée , félon le vrai ordre des tems , en quatre //'- 
vres , extraits de la Bibliothèque Hijloriale de Nicolas Vignier. Plus , un 
Traité de F origine , état & demeure des anciens François. Paris , 1 579. in 
folio. Ce dernier Traité a été imprimé feparément avec des augmentations , 
à Troycs , en 1 j8z. in 4°. L'Auteur le traduifit depuis en Latin fur cette 
Edition. Du Chefne a inféré cette Traduction à la pag. 1 14. du I. vol. de 
fi collection des Hifloriens de France. Vignier a mérité de l'eftimc par ce 
Traité qui pafTc pour fort exact. Il y fait mention de tous les bons Auteurs 
cjui ont écrit fur f'Hiftoire de France, & dont il a tiré beaucoup d'éclaircik 
lemens pour fon Hilloire. 

y Delà Noble Jfe , Ancienneté , remarques & m -rites cf honneur de la 
troifiéme Maifon de France. Paris , Abel Langelier , 1 587. in 8°. pagg. 
206. 

4. Les Fafles des anciens Hébreux , Grecs & Romains ; avec un Traité 
de Tan& des mois. Paris, 1588. #«4°. 

y. La Bibliothèque Hi florin le contenant la difpo/irion & concordance des 
tems , des Hiftoires & des Hifloriographes ; enfembli , l'état des principa- 
les Û" plus renommées Monarchies , félon leur ordre & fuccejjîon. Paris , 
Abcl Langelier , ij88. in folio , 3. vol. Cet Ouvrage , félon M. l'Abbé, 
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NICOLAS Lcnçlct , cft aflèz eftimé , & iln'eftguéresde bonne Bibliothèque où il ne 
Gi L ' puillê tenir une place honorable , quoiqu'il ne foie pas exempt de fautes , 

& qu'il ibit peu commun & recherché. L'Auteur a employé aj. ans aie 

<ompolér. 

6. La Bibliothèque Hifloriale , Tôt». IV. non encore imprimé, avec Ut 
additions & correilions aux trou précédent volumes ; le tout , tiré des Mff. 

, de C Auteur , avec la Vie & f Eloge du même Auteur. Paris , 1 650 in fo- 
lio. La Vie de Nicolai Vignier eil de Guillaume Colletet. 

7. La vraye Hifloire de CEglife depuis le Batême de Notre Seigneur Jé~ 
fus-Chri/l jufqità ce tems. Leyde , 1601. in folio. Cette Hifloire eil peu 
cilimée. Elle a été publiée parles fils de l'Auteur , qui y ont ajouté pluficurs 
chofès. Elle ne s'étend que jufqu'à l'an 1519. 

8. Raifons & Caufes de Préféance entre la France & l*EJ pagne , pro- 
pofées par un Augnflin , nommé Anguflin Cronato , Romain , pourTEf- 
pagne , & traduites de l Italien en François ; énfemble , les Réponfes & 
Delfeufes po?;r la France à chacune (ficelles. Pans, 1608. in S", de 69. 
fiùiilcts. Jean Vignier , fils de l'Auteur , fut l'Editeur de cet Ouvrage. 

9. Hifloire Généalogique de la Mai fonde Luxembourg , où font plu fleurs 
occurrences & affaires , tant d'Afrique O" Afie , que d'Europe. Paris , 
i6\j.in%*. L'Auteur étant mort, avant que de terminer cet Ouvrage, 
du Chefne le continua depuis 15 57. où Vignier étoit relié, jufqu'en 161 6. 
& -"le Ht imprimer avec quelques autres Pièces. Nicolas-George Pavillon en 
donna une autre Edition fous ce Titre : Hijloire , &c. illuflrée de Notes , 
avec une continuation jtifqtïâ prefent , & les Tables Généalogiques des Prin\ 
ces de cette illu/lre Mai fort. Paris , 1 6 1 9. in 4 0 . 

■ 10. Traité de f ancien Etat delà petite Bretagne , & du Droit delaCou- 
ronne de France Çur icclle , contre les fan Jfetés £f calomnies des deux Hi (loi' 
res de Bretagne , composes par le Sieur d'Argentré. Paris, 1619. in 4 0 . 
Ce Traité fut imprimé par les foins de Nicolas Vignier , ion fils , qui mit 
à la tête une longue Préface. 

1 1. Vignier avoit fait des Obfervations fur T origine de la Mai f on de Lor- 
raine , dans lefquellcs il détruifoit les Fables débitées par Richard de Vaflè- 
bourg , Archidiacre de Toul ; mais cet Ouvrage lui fut dérobé pendant 
fa vie. 

Voy. fon Eloge, par Guillaume Colletet, à la tête du IVe.vol.de la 
Bibliothèque Hifloriale , les Eloges de M. de Thon , & les Additions de 
Tcifficr , les Eloges de Sainte Martlx , le Diélionnaire de Moreri , & les 
Mémoires du P. Niceron , Tom. XLII. 

SIMON VILLARS OU V 1 L L ERS- L A - F A YE. 

VILLARS, ou V ILLERS- L A F A Y £,( Simon ) Cheva- 
lier , Sieur de Chevigny , étoit fils de Loiiis de Villers-la-Fayc , f 1] 
Chevalier de l'Ordre du Roi , Baron de Villars-la-Faye, &c. & de N. de 

— — - - . . . . ~ - 

[1] Fief à cet* de Nuys. 

Brancion 



SIMON 
VILLARS. 
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Brancioo. Cette Famille eft des plus confidérables du Duché' de Bourgo- SIMOM 
gne. Il paroît que Simon VillArs vivoit encore en 1634. Il a donné au Pu- ViLLARS « 
blic les Ouvrages liiivans i 

E. Traité de F autre vie , de la condition , avions & opération des Amet 
tn icHle , far le P. Pinel , de la Compagnie de Je/ut , & traduit en Italien 
parle Sieur S. D. V. Sieur de Chevigny. Paris , 1 607. in u» 

a. Traité de l'ancienne Milice Romaine , tiré de Polybius , & enrichi de 
pluftcurs autorités , où ilfe verra l'ordre de leurs Armées , de leurs Soldats , 
& de tous ceux qui leur commandoient , de quelles Armes ils ufoient , offcn* 
fives & deffenfives j leurs recompenfes i leurs loix & leurs chatimens. Di- 
jon , 16 54./'» 8°. 

3. Réponfe au Livre intitulé : Le Siège de la Ville de Dôle y compofè pat 
M. Jean Boyvin, Confeiller au Parlement de Dôle. In folio. Mf. - Cet Ou* 
vrage ctoit chez M. Philibert de la Mare , Confeiller au Parlement de 
Dijon. 

LEONARD DE LA VILLE, en Latin, VILLANUS. 

ILLE, enLatin VILLANUS, ( Léonard de la) Maître d'E- A 8 SM 8 
colc , étoit né à Charolles. Du Verdier s'eft louvenu de lui dans fa " V,LLtl 
Bibliothèque Françoife i mais il n'a pas fait un détail exaft de fes Ouvra- 
ges. Voici ceux que je connois. 

1 . Complainte & Quérimonie de lEglifeà fon Epoux Jefus-Chrift , con- 
tre les HerHiques & Turcs , fur da pacem , Domine , in diebus noftris. 
Enfemb/e, une Déploration de la France à Jcfus-Chrifl fur le Pfalme , 
Deus venerunt Gentss. Impr. à Lyon , in 8°. par Franc. Didier, 1 567. 

2. Traité delaPrédeflination contre Calvin. Lyon , Franc. Didier. 

3. Lettres envoyées des Indes Orientales , contenant la converfion de cin- 
quante mille Proteftans à la Religion Chrétienne , ès If es de Solor & de 
tude-j traduites du Latin de Fr. Fernand de Sainte Marie , Jacobin. Lyon, 
Benoît Rigaud , 1 57 1 . in 8°. 

4. D'Acrigélafe fpirituelle. Lyon , Rigaud , î J7 2. in 8". 

y. La Croix-du-Maine dit que la Ville a revû , corrigé & augmenté On 
Difcours de f Antiquité , Origine & Noblejfe de la Cité de Lyon. A Lyon , 
1579. chez Guill. Tertcfort. 

^ Voy. la Bibliothèque Françoife de du Verdier , pag. 789. & celle de la 
Croix-du-Maine . pag. 289. 

GUILLAUME DE VILLEBICHOT , dit GRIACHET. 

VILLEBICHOT , dit GRIACHET , ( Guillaume de ) vÎlÏeb. 02 
étoitnc à Talant, petite Ville, & ancien Château des Ducs de Bour* 

Part. II. Xxxx 
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guil. DE gogne , fitué à une demie lieue de Dijon. VUlebichot ne m'eft connu que 
VlLLEB. p M ['Ouvrage fuivant : 

Otlavius Cleophilui de cœta Poëtanm , tranflàté de Latin en Rhétorique 
Françoife ; une Epitre aux Enfant de Dijon, incitative à la (tudseufe con» 
noiffance dei bonnes Lettres. A Lyon , en i J43. par Michel Parmentier. 

Voy. la Bibliothèque Françoife de du Verdier , pag. 480. 

PHILIPPE V1LLEMOT. 



™lem PE X7ILL EMOT, ( Philippe ) naauit à Châlon en 1 6;o. Il fit fcs eW 
V des dans le Collège de la Trinité de Lyon , & entra enfuite dans la 
Compagnie de Jefus , où il parti quelques années. Il a été près de 30. ans 
Curé de la Guillotière , Fauxbourg de Lyon , & fut reçu à l'Académie de 
cette Ville. Son mérite le fit aimer & ellimerde M. de Saint-Georges , Ar- 
chevêque de Lyon , qui lui donna un apartement dans (on Palais. Il fut 
dans la fuite mené à Paris par M. l'Abbé de Gouvernet. Madame de Lou- 
vois , veuve du Miniftre , charmée de fcs grandes qualités , le prit pourfon 
Confcil dcconfciencç, & le réfuta à M. le Cardinal de Noaillcs , qui le lui 
demandoit inilamment. M. Villemot mourut proche de Paris , le 1 1. Oc- 
tobre 171 2. 

Le P. de Colonia, de qui j'ai tiré tout ce que je viens de dire de cet Au- 
teur , affurc que M. Villemot étoit fçavant Théologien , Allronome pro- 
fond , hardi Philofophe , bon Orateur , bien verlé dans toute forte de 
Littérature divine & numaine , qu'il palïbit avec une mcrvcilleufe facilité 
de la féchereflè des Spéculations Agronomiques aux fonctions de la Chaire, 
& à celles des Millions aufquellcs il lé livra dans toutes les occafions. 

M. Villemot n' 'a fait imprimer qu un lèul Ouvrage. 11 a pour Titre : Nou- 
veau fyflême , ou nouvelle explication du mouvement des Planettes. Lyon , 
de Claurtre , ijo-j.in 12. Ce fyftcmc, quia fait grand bruit , a cû répro- 
bation des plus habiles Aftronomes. Il a été traduit en Latin par M. Falco- 
net, de l'Académie des Infcriptions. M. de Malezieux, Chancelier de 
Dombcs , en ayant critiqué quelques endroits , M. Rcy , Médecin & Elè- 
ve de M. Villemot, le derfendit par des réflexions imprimées dans le Jour- 
nal des Sçavans du mois d'Octobre 1717. 

Voy . YHi/loire Littéraire de la Ville de Lvon , par le P. de Colonia , Jé- 
fuite, Tom.ll. &lc SuplJmenide Moreri de \ 



PHILIPPE DE VILLERS. 
PH(LIPPe\7^ 1 LL ER S , ( Philippe de ) naquit à Dijon vers l'année KÎ4J. [i J 
DE V1LL. V II eut pour pore Bénigne de Villers. Après fcs premières études , fore 
goût le porta à fa Jurifprudence , où il excella. En 1 567. [z] il fut reçû 
^^^^™" — — — 

[i] Il avoit }7. ans au moi* d'Août i çRi . comme il le déclara dans une Enquête par Tnrbe , 
inférée dans la Coutume de M.. le Prcfidcnt Bouhier. Voy. cetu Coutume , pag. 455. 

[»J Voy. pag. 45Ç. HU. 
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Avocat au Parlement de Bourgogne , & ne tarda pas à avoir un des premiers PHILIPPE 
rangs parmi ceux de fa Profelfion. On peut voir l'Eloge qu'en a fait l'illuf- DE VItL; 
tre Charles Fevret, dans fon Dialogue , de claris Fort Burgundici Oratori- 
bui. Philippe de Villers mourut Doyen des Avocats du Parlement de Di- 
jon , le i . Janvier 1 622. à l'âge de 70. ans , fi l'on s'en raporte à l'Epitaphe 
fuivante que les fils firent graver fur fa tombe à S. Michel , où il elt enterre'; 
Les Auteurs de cette Epitaphe n'ont , fans doute , pas fait attention à la 
de'pofition de leur père , qui en 1 58 1 . fe difoit âgé de 37. ans $ de forte qu'il 
devoit avoir environ 77. ans , lorlqu'il mourut en 1622; 

D. O. 

In hoc Qonditorio qniefeit Philippus de Villers , Curi& Divionehjts Pa- 
tronat, inter Peritijfunos Juris Legumquefcientifimus, eu jus integritasnul- 
li non nota , probitas probata , cognita probe , pietas explorata. Quippé 
nullt noxius , Deo , Dei-parx , divis Cœlittbus ritè obnoxius , obnoxiè in 
vita curavtt , procuravit , more majorum , ut bene mereretur in morte ubi 
cum Deo xternum vivent . Obiit anno fa/ut/s CI3 DC XX 1 I. Jan. die 1 . 
ttatis LXX. 

Hic pari ter fita e/l D. Joanna Hnwbert , Conjux dileiïitftma , incompa- 
rabi/is , & un ici exempli femina , qux pietatis eximix fltpendiis emeritis , 
C in virtute fupra fexttm confiant , deceffit an. [ai. MDC. XIV. xtat: 
LXIlt 

Hoc Monument um D. D. Joannes & Petrus de Villers , in eodem Di- 
vionenfi Sénat u Patroni , parentibus optimis , neenon fibifnifqûe. A. P. P. 

Pierre de Villers , dont il cft parlé en cette Èpitaphe , félon Charles 1 ' 
Fevret , [1] fut héritier de la feience & de la vertu de Ion pere , & mou- 
rut comme lui, Doyen des Avocats [2] vers l'année 1650. Son fils & ion 
petit-fils ont été fuccellivement ConleiUcrs au Parlement ; &la fille unique 
du dernier , a été mariée à M. de Fouray de Chefly , Maître des Requêtes. 

Charles Fevret dit que Pierre de Villers a laifle un Commentaire iur les 
quatre Livres des Inllituts de Juftinien , que l'Auteur n'y a pas donné tous 
fcsloins, mais qu'on y trouve cependant des traits d'un grand génie, & 
plullcurs cholès qui pourroient contribuer à l'éclaircifTcment du Droit Fran- 
çois & de la Coutume de Bourgogne , fi cet Ouvrage voyoit le jour. 

» J'ai crû fuffifamment entrer dans les vues du do&c Fevret , dit M. Ici 
„ Prélident Bouhier , enfailant feulement un extrait de tout ce qui m'a pa- 
„ ru propre à l'illulWion de notre Coutume , dans le Commentaire dé 
„ Philippe de Villers , & le donnant au Public ; [3] car de faire imprimer 
„ l'Ouvrage tout entier, cela auroit fait un trop gros volume ; & d'ailleurs 
j, on peut trouver facilement dans nos Livres, prcfquc tout le refte de ce 
„ qui elt en celui-là. 



[1] De cUrit Fort B*rgHndictOwo>H>Hs , pag. 86.87. & ixj. 

M Rf?<>« àH Parlement de Dijon. 

[j] Dans l'Edition de la Coutume de 1717. 
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T»hîlippe Ce Commentaire de Philippe de Villers fur les Inftituts de Juftinien fe 
DE VILL. jfQuyg fa f 0 ï, 0 en Mf. chez M. le Préfident Bouhier , & a pour Titre : 
Philtpp't Villertii , Advocati Divionenjis , in In/litutiones Jufiiniâni , Com- 
mentant, ad ufum Fort Burgundici accommodait. 

Philippe de Villen a compofé encore l'Ouvrage fuivant : - 

Obfervationei in Confuetudines Ducatâs BurgundU. M. le Préfident 
Bouhier a ce Mf. qui eft in 4°. Il en a inféré une partie dans Ion Edition de 
la Coûtume de Bourgogne «1171 7. 

Ce Magiftrat a obiervé que le Traité des Mains-Mortes , attribué faut 
fèment au Préfident Begat , dans l'Edition de la Coûtume de Bourgogne, 
publiée en i6ji. eft de Philippe de Villers , & tiré de fon Commentaire' 
furies Inflitutt de Juflinicn. 

Ce Traité des Mains-Mortes eft imprimé , pag. 196 - 2 1 c. de cette Edi- 
tion , publiée par Nicolas Canat , A vocat de Châlon. Le P. Jacob eft Au- 
teur de cette faute , dans fon Eloge Latin du Préfident Begat , inféré à la 
tête de la Coâtumr de Bourgogne de 1662. & de celle de 1 665. ///4 0 . 

Voy. Bernicr , dans la Préface de fon Plédoyêfur un Mariage clandef- 
tin, Fevret, de cl arts Fori Burgundici Oratoribus , pag. 85. & YHifloire 
des Commentateurs de la Coutume de Bourgogne , par M. le Préfident Bou- 
hier, pag.XLIV.&XLV, 

. WHHMMIIMH»#MMMMMMHMM» 

CLAUDE- ENOCH VIREY. 

CLAUDE \JIR EY, ( Claude-Enoch ) naquit en ij66. à Saflènay, Village 
VIREY. y p roc h c de Châlon.' Apres qu'il eut fait (es premières études au Collè- 
ge des Jéluites de Dijon , & fa Philofophie a Paris dans le Collège de Na- 
varre , il partit pour 1 Italie avec Chriflophle de Harlay , Comte de Beau- 
mont y & reçut le Bonnet de Docteur en Droit à Padouë. 11 partit enfuite 
pour Rome , où il pritplaifirà examiner les Antiquités de cette Ville. Après 
avoir paffé quelques années en Italie , il reprit la route de France , fe fît rece- 




Le mariage ne fixa pas Virey dans fa* Patrie. Il accompagna Henri de 
Condé dans le voyage que ce Prince fit en Flandres , l'an 1 609 & fe fie 
connoître d'Ericita Pnteanus , & de plu fleurs autres Sçavans de ce Pays. 
Virey , enaualité de Secrétaire de ce Prince , le fuivit auffi en Allemagne , 
en Italie , & par toute la France. Enfin , fatigué de toutes ces courfes & de 
la vie de Courtifan , il fe retira à Châlon , où il acheta une Charge de Se- 
crétaire du Roi. Il fut cino^ fois Maire de cette Ville , & y mourut de la 
pierre, le 2 y. Juillet 1636. âgé de 60. ans. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. PUtfieurs Harangues au Roi Louis XIII. à Marie de Medicis , à Anne 
(C Autriche y au Cardinal de Richelieu , (y aux autres Grands de la Cour, 

lorfque 
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lorfque le Roipajfaà Cbalonen 1619. Ces Piècesfe trouvent dans le XIV e . VI ^° DE 
volume du Mercure François. 

2. Plufieurs autres Pièces , dans le XV e . Tome du Mercure François* 

3. Harangue à Henri de Bourbon , Gouverneur de Bourgogne. Chalon , 
163a. 

4. Itinerarium ItalicumHenrici Borbonii Cond&i^ CTc. En Vers Latins 
& François. Mf. 

y. Defcription du Territoire de Chalon. Mf. Comment arium fidèle de 
Burgundia, împerio. Mf. Poème de la Virginité. 

6. Poème fur la PaQion de Jefus-Chri/l. De Paftone Cbrifii Poèma alte* 
rum. Carmen Latinum Elegiacum , imprimé au-devant de la Gallia Cbrif- 
tiana de Robert. 

7. Carmin a varia ad diverfos. Flammctte ou Amours. LongPoëme. Mf. 
Voy. le P. Jacob , de Claris Scriptor. Cabilon. pag. 78. 

PIERRE VIREY. 

VÎR E Y , ( Pierre ) né dans le Village de ce nom , à une lieuë de PîERRt 
Chalon , entra fort jeune dans l'Ordre de Citeaux , fit Profe/fion à ^ IRfi ** 
Maizières , prit à Paris le Degré de Docteur en Théologie , fut élu Abbé 
de Charlieu en 1458. & enfin , Abbé de Clairvaux en 1471. Il mourut en 
1497. 

Le P. Jacob dit que cet Abbé a compofé un Ouvrage , intitulé : Vita 
S. Guilelmi , Abbatis Caroli-Loci , poftea Archiepifcopi , Primatis , & 
Patriarch* Bituricmfts. Le P. Jacob ajoute que dans un Catalogue MC 
qu'il a vû des Abbés de Charlieu , il ne trouve aucun Abbé , qui , après S. 
Guillaume , ait eû le nom de Pierre , que celui-ci ; d'où il conclut qu'il eft 
Auteur de cette Vie de l'Abbé Guillaume. 

Voy. Jacob , de claris Scriptor. Cabilon. pag. 1 3. 



1 
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JEAN VIRIDET. 

VIR1DET, {Jean ) fils d'un Notaire Royal , naquit à Paray dans 
le Charollois en 1 6 y y. Après avoir fait là Philofophie à Die en Dau- 
phiné, il étudia en Médecine à Montpellier fous Barbcyrac. De-là, il (è 
rendit à Paris , qu'il quitta après la Révocation de l'Edit de Nantes j car il 
étoit de la Religion Prétendue Réformée. Il paflà par Genève en 1690. de- 
là , à Rolles , petit Bourg dans le Pays de Vaux , puis à Morges , où il 
établit fa réfidence. Voici Tes Ouvrages qu'il a compofés. 

t. Je Virideti , D. M. TraBatus novus Medico-Phyftcus , de prima coc~ 
' , pracipuè de ventriculi Fermentis , novis in Medicina hypoteftbus , 

Part. IL Yyyy 
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3 j8 BIBLIOTHEQUE DES AUTEURS 

JEAN fuperftruHus Û" innumeris invent i s , curiofifque expérimenta & ofrferva- 
IR1DET. ttont l,ui locupletatui. Genève, 1692. w 8°. 

a. DiJJertation fur les Vapeurs. Iverdon , 1726. 

Traité du bon Chile pour la production du fang , où l'on voit , outre les 
caufes ordinaires qui le corrompent , plufieurs maladies qu'on n'a pas con* 
nues. Lauzanne, 1735-. a. vol./» 1 a. 
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PIERRË DE XAINTONGË. 

AINTONGE , ( Pierre de ) Avocat Gênerai au pierre 
Parlement de Dijon , par la rcfignation de Guillaume DEXAlNT; 
de Vallepefle , du 12. Novembre 1614. fut reçu le 15. 
Novembre en 1 6 1 y. en cette Charge , don til remplit les 
fonctions, jufqu'au 14- Mars 164!. qu'il laréfignaen 
faveur de Gafpard Quarrc. On a de ce Magiftrat r 

i . L'Harmonie dé là Juftice. DiJ cours prononcé le 1 6. 
Novembre 161 y. à l'ouverture du Parlement. Autre Dif cours prononcé lors- 
qu'il prit pojfejfton de fa Charge. Dijon , Claude Guyot, 1616. in/Ç. Ces 
deux Pièces fe trouventauflï dans le Recueil , dont je parlerai au N°. $. 

2. Harangues & Arrêts prononcés , & Conclu/ions prifes au* Audienceï 
du Parlement de Bourgogne. Pans , 1 624. in 4 0 . 

%i Dif cours & Harangues prononcé :s au Parlement de Dijon depuis 
1615. jttfqu'cn la prefente année i6»Jj Paris, 1625. iii 8°. 

4. L'Arche repofée fur là France , fous la conduite dé Louis lejufle. Di- 
jon , 1629. in 4 0 . 

y. Pratique des vertus i PremierTome. Dijon i 1634. in 4 0 . Cet Ou- 
vrage n'a pas eu de fuite. 



FIN DE LA SECONDE PARTIE, 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 

four la première Partie de cette 
Bibliothèque. 

PAg. t. ligne dernière : pag. 194. & 4104. Lifez : pag. 194. N°. 4104. 
Pag. 5. lig. 2. prononcée. Lifez : prononcé. 
Pag. 11. lig. 19. 1637. Lifez : 1737. 
Pag. 14. Lg. 7. 1695. Lifez : 1645. . 
Pag. 15. lig. 17. clopine. Lifez : chemine. - 

Dans l'article de j 'ean-Baptifle. Bazin , pagl 21. on a dit que quelques-uns de fc't 
Ëjfais ont été envoyés au P. Dejmoletz , pour être inférés dans fes Recueils , &c Lé 
R. P. Defmoletz ayant difeontinué fes Mémoires de Littérature , aucun Ouvrage de 
M. Bazin n'y fut inféré. Mais l'Editeur de cette Bibliothèque envoya l'Eloge de ce 
Magillrat , de même que fa Conciliation de Cicéron fie d'Hirtius , à M. de la Roque 1 
qui plaça ces deux Pièces dans le Mercure de France. La dernière parut au Mercure 
de Décembre 1740. I. vol. 

Pag. 31. hg. 35. lui elt duc. Lifez : lui fut due'. 

Pag. 54. lig. 4. 1644. 1*74- 

Pag. 6$. hg. 12. celle de Brueys. Lifez : la Critique de Brueys^ 

Pag. 66. lig 15. Aubcrt de Vellë. Lifez : Aubcrt de Verfé. 

Pag. 72. hg. 2. par M. le Dauphin. Lifez : pour M. le Dauphin. 

Pag. 72. à la fin de l'article de M. Bolluet : Ajoutez que les trois premiers volume; 
de fes Ouvrages imprimés à Venife , viennent de paroître , & que quelque* Librai» 
rcs de Paris ont donne , cette prelente année 1742. un projet de fouferipuon pour lc3 
Œuvres de ce grand Evê-jue. La forme de cette Edition fera in 4 0 . On en imprime- 
ra auflî un petit nombre d'exemplaires in folio. 

Pag. 80. lig. 3. i l'article de M. le Préfident Bouhier , ileftdit que fa feconde 
fille n'étoit pas encore mariée. Elle l'a été depuis à M. Fleutelot , Seigneur de Mar- 
lien , ConlciMer au Parlement de Dijon. 

Uid. A la fin du premier article des Ouvrages de ce Préfident , on peut joindre ce 
témoignage du lçavant Marquis Scipion Maftèi, qui , en l'é-, Ofervazioni Letterat, 
Tom. V. pag. 378. en parle ainlî : Il fign. Prefdente Bouhier , délia eut aniieitia 
mi prtgio , ncl fuo bellifjimo Trattato ,ha provato fo'idamente , corne le lettere Pelaf- 
giche , port ate ncl Lazio, eran piu antiche di Cadmo , e di Deucalione. 

Pag. 84. vers la fin de l'article 8. des Ouvrages du même , on peut ajouter ce paf- 
fage de la Préface de M. Vcrburg , cité dans cet article : Ponm intelligerem illoi 
de Nattira Deorum Libros Parifiis MD C C X XL Gallicè cfie editos , & illuflrifft- 
mi in Senattt Divionntfi Piaf dis J. Boukierii, cujus eruditiojam dttittm LitcratoOr* 
bi innotueratex Differtatk ne de Prifcis Gracorum ac Latinorum Literis , qua legitar 
impreffa in fine P aleugraphia Graca eruditiffmi Montfauconii , Animadverfionibui 
illuftratos ; non tantum ifiam Editionem mini è G allia mittendam curavi, fed pleraf- 
aue Hluflrijjimi Viri Notas è Gàllicis Latinasfeci , eafque fuis locis contextui fubjecu 
M. l'Abbé d'Olivet a auffi inféré dans fa belle Edition de Cicéron , les Notes de M. 
le Préfident Bouhier, fur les Catilinaires , fur les Tufcnlanes , &. fur le Livre de la 
Nature des Dieux. Et voici comment il s'exprime fur ce fçavant Magiftrat , à la pag.' 
10. de fa Préface. ■ t , / . 

Joannes Bukerias , in Senattt Divionenfi Prafes , meufauc in Academia Gallicâ. 
Sodalis,cui pro dinturna animorum ftudiorumque conjunclione mttltis magnifque 
ejjiciis, etfidebeo plurimum t nihil de illo tamen dicam , quod non coeteri omnet , p* 



ù ADDITIONS 

rem fffe Ciiticarrim fagaciffimis , plures ah eo fuperatos , ipfum à nemine. Annotath' 
nesilluisin Catiliiurus , m Tufculanas, (Jr in Libros de Natura Deorum , quafcun- 
qite capiet influutt operis modus ac ratio , velim omnes , c Gullico fermone , cujus 
vuludcbantur angufliis fiuiùtts in Latinum Franflatas , hic dabo , ut legantur ubicum- 
que eft Latinis pretium Litcris , &dtm manebit, ipfa vivent. 

Pag. 88. Iig. 24. Pupien. Lifez : Papicn. 

Ibid. lig. antépénultième. Mifcollane.t. Lifez : Mifcellaned. 

Pag. 90. à la fuite de l'article 29. des Ouvrages du même , ajoutez ce paffage de 
l'Auteur du pour & contre , Tom. XIII. pag. 118. OÙ il sexplique ainfi touchant l'Au- 
teur des Remarques fur les Tulculanes : L'érudition , qu'il y a répandue, confirme la 
réputation diflinguée qu'il s'eftacquife depuis long-tems dans ce genre. Il y a joint une 
Dijjcrtation fort curieufe fur Sardanapale , Ôic. 

Ibid. lig. dernière , 1741. Lifez : 1742. Il eft bon d'obferver qu'outre ces Editions 
des Mémoires fur la Vie & furies Ouvrages de Montagne , il y en avoit eù une au- 
tre beaucoup plus correcte que celle de Trévoux , qui fut inférée avec de grands 
Eloges au Mercure de France, Octobre 1740. pag. 2249. & on a encore imprimé cet- 
te Vie à Londres la même année , dans un Suplément aux Effaisde Montagne, com- 
me il paroît par le Journal des Sçavans du mois d'Août 1740- 

Pag. 91. après la lig. 18. ajoutez ce qui fuit. Dans la lifte des Ouvrages imprimés 
de M. le Préudent Bouhicr , on a oublié fes Remarques fur un petit Livre , intitulé : 
Constitution fur le Traité de la Diffolution du Mariage pour caufi d'impuiffance , 
par un Anonyme. 

Ces Rematqucs parurent avec la Confultation en 1739. in 8'- fans nom de lieu , 
ni d'Imprimeur, avecune Préface , où l'Auteur réfute par occalion , ce que le Sieur 
de Pitaval avoit écrit contre lui dans un des Tomes de les Caufes célèbres , dont il a 
été parlé ci-deftus , pag. 88. article 22. 

On a auifi oublié la Lettre, écrite à M. de la Roque fur une Médaille Grecque de 
l'Empereur Commode , .imprimée au Mercure de France du mois de Mai 1740. pag. 
904. 

Pag. 92. après la lig. 26. ajoutez ce qui fuit : Outre les trois Lettres de M. l'Abbé 
d*OHvet , mentionnées en cet endroit , il y en a encore une quatrième que cet Ab- 
bé adrcll'a à M. Bouhier , au lujet de la queftion , fi la Poëlîe Françoifc peut fe paf- 
ferde rimes , & qu'il fit imprimera la fuite de fes Remarques de Grammaire fur Ra- 
cine. Paris, Gandouin , 1738. in 12. 

M. du Tilliot a pareillement dédié à ce Prcfidenc , fes Mémoires pour fervir à 
l'HiftoiredclaFctc des Foux, &c. Lauzan ne & Genève , Boufquet , 1741. in 4P. 

Et M. de la Roque l'aîné , fon Mémoire Hiflorique fur une Médaille d'Hc- 
rodes Antipas , en trois Parties , qui ont été imprimées dans le Mercure de France , 
Juin & Ollobre 1740. & Juin 1741. 

M. Cocquard , Avocat au Parlement de Dijon , lui a aufli adreffé des Vers impri- 
més dans le Mercure de Mai 173 1 , pag. 1 198. de même que la belle Epigramme fui- 
vante, traduite d'Owen, & inférée aux Amufemens du cœur & de f'efprit, Tom. 
VIII. pag. 135. Amllcrdam, Henri du Sauzct , 1740.//112. 

Si ma Mufe , en fuivant les tranfports de mon zèle , 
Pouvoit te procurer quelque gloire nouvelle , 
Je chanterois ton nom en cent Ecrits divers. 
Mais pourquoi recourir aux Filles de Mémoire ? 
Ta gloire , cher Bouhier , peut anoblir mes Vers; 
Mes Vers ne peuvent rien ajouter à ta gloire. 

Ibid. lig. 27. 1741. Lifez : 1742. 

Pag. 93. après la lig. 20. ajoutez : Nous aurons bientôt quelques-uns des Ouvra- 
ges , qu'on attendoit de M. le Préfident Bouhier , & qui font préfentement fous 
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ET CORRECTIONS $ 

preffe; fçavoir, (es Olfervations fur la Coutume du Duché dé Bourgogne, en deux 
volumes m folio. 

Ses Dilatations fur l'Hifluirc d'Hérodote , qui paraîtront à la fuite de la Traduc- 
tion Franc,ûifede cet Auteur , par M. l'Abbé Bellenger t Docteur de Sorbonne. 

Et fa Tradutlion en Vers François du quatrième Livre de l'End Je de Virgile çy de 
plujieurs autres Pièces, tant d'Horace & d'Ovide, que d' Anacréon , de Martial , 
&c. in 8°. 

A la fin de l'article de M. lePréfident Bouhier, on peut encore ajouter ce qui 
fuit. 

M. l'Abbé Goujet a fait auffi plus d'une fois * une mention honorable de M. le 
Préfidcnt Bouhirr en fa Bibliothèque Francoife , 5c entr'autres , au Tom. II. pag. 
69. où il dit qu'il e(l l'un des hommes de notre fùclt , qui fe connoit le mieux en Mie 
Littérature. 

Le fpintuel Auteur des Lettres Chinoifes , Tom. II. pag. 196. parle de lui en ces 
termes : 

Un habile Magiftrat , qui remplit dignement un des premiers Emplois d'une 
Province , fe délajjv de fes occupation férieufes par l'étude des Belles Lettres. Il leur 
confacre fes momens de loifir. Ainfi fes amufemeus mêmes deviennent utiles au Public. 
Après qu'il l'a fervi dans les fondions pénibles de fa Charge , H l'inftruit par les 
charmant Ouvrages , qu'il lui donne. 

Pag. 96. lig. 10. 1687. Lifez : 1587. 

Pag. 98.3 l'article de Hugues Bourfaut , Anaciliques. Lifez : Analiliques. 
Pag. 100. Article Bouvot. Pag. 100. lig. 1. 1658. Lifez : 15^8. 
Ibtd. Effacés le point après le mot fix de l'article premier de fes Ouvrages. 
Pag. 104. lig. antépénultième , de Vie Religieufe. Lifez: de la Vie Religicufc. 
Pag. 107. article de Raimond Breton , lig. 1. 1689. Lifez : 1589. 
Pag. 108. article de Germain Bricc , lig. 2. dans le XIlc ficelé. Lifez: dans le 
XVc fiècle. 

Pag. ni. lig. 18. & 19. N . . . Brolfe. Lifez : Gabriel BrofTe. Ajoutez qu'il a fait 
une Ode inférée à la tête du Livre d'Annibal Gantez , intitulé : L'Entretien des Mu- 
ficiens , &c. Auxerre , Jacques Bouquet , 1643. in 18. 

Pag. 1 17. à larticle de M. Bruys , lig. dernière 1740. Lifez : 1742. On peut voir 
auffi la Vie imprimée dans le XLIIe. volume des Mémoires du Perc Nicéron , pag. 
130 - 166. 

Pag. 126. lig. 31. Mocquat. Lifez : Mocquot. 

Pag. 128. lig. 3. répandus de S. Céfaire dans. Lifez : de S. Céfairc répandus dans* 

Ibtd. lig. 7. Lemoricenfem. Lifez : Lemovicenfem. 

Pag. 130. lig. 30. Jean des Santés. Lifez : Jean dos Santos. 

Pag. 132. article de Chaffrneuz , lig. 2. 1. 80. Lifez : 1480. 

Pag. 141. lig. 1. le P. le Long. Lijez : Voy. le P. le Long. 

Pag. 148. Après l'article de Pierre Clément , ajoutez celui-ci. 

DENIS-XAVIER CLEMENT. 

LE ME NT, ( Denis-Xavier ) Dotteur en Théologie * né à Dijon le Ô, 
J Octobre 1706. a fait les Ouvrages fuivans : 

1. Entretiens de t Ame avec Dieu, tirés des paroles de S. Auguflin , dans fes 
Méditations, fes Soliloques , & fan Manuel. Paris , Hippolite Guérin » 1740. 
ta 16. 

2. Sermon fur la Dédicace folemnelle de l'Eglife des RR. PP. Augufllns Déchauf- 
fes de Paris , fous le Titre de Notre-Dame des Villoires. Prononcé le Mercredi ; 
quatrième jour de l'Oftavc de la Confécration , 16. Novembre 1740. Paris % Hippo-» 
ûte-Louis Guérin , 1741 . in 1 2. 

Pag. 149. Ajoutez à l'article d'Etienne de Clugny , que ce Magiftrat eft mort la 
8. Novembre 1741. 

Ibid. Après l'article de Ferry de Clugny , ajoutez le fuivant. 
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4 ADDITIONS 

FRANÇOIS DE CLUGNV. 

CLV G NY , ( François de ) naquit le 4. Septembre 1637. à Aiguës - Mortes , 
[l] Ville du Bas-Languedoc. II eut pour pere Guy de Clugny » Chevalier de 
Colombier, Capitaine d'une Compagnie de Gens de pied , entretenue pour le Servi- 
ce du Roi , <ÏC Commandant à Aiguës-Mortes, en l'abfcncede M. Ic Marquis de Va- 
rennes ; & pour mere , Anne de Confeil , fille de François de Confeil , Seigneur 
de Condamine. 

Ayant perdu fon pere dans l'enfance » fa mere prit foin de fon éducation , ÔC le 
rpit en pènfion au Collège des Prêtres de l'Oratoire de Beaunc, pour fuivre les in- 
tentions de fon mari , qui l'avoit chargée en mourant , d'amener ces deux fils en 
Bourgogne. Cette pieul'e mere , apiès avoir ainfi pourvu à l'éducation de François 
de Clugny , & avoir obtenu pour Ion aîné , nommé Antoine , une Commiffion de 
Capitaine de Chevaux-Légers , fe retira aux Carmélites de Bcaune , où elle prit le 
voîle en qualité de fimple Sœur Convcrfe , &où elle finit fes jours dans la pratique 
des vertus» 

François de Clugny avoit à peine achevé fa Rhétorique , qu'il demanda à être reçû 
dans la Congrégation de l'Oratoire, où il entra à l'âge de 14. ans. 

Après fon année d'inltitution , il alla à jully étudier en Philofophie, 8c revint en- 
fuite à Paris, pour y faire fon cours de Théologie. Il enfeigna enluite la Grammaire 
& les Humanités à Be3une, au Mans, à Angers , à Troycs , où il fut ordonné Prê- 
tre , le Samedi Saint de l'an 1662. & enfin , à Monibrifon. II étoit en cette dernière 
Ville , loifqu'il fut menacé de perdre la vue ; elle s'affoiblit tout-à-coup de telle ma- 
nière qu'il ne voyoit prefque plus. On lui confeilla , pour trouver un remède à cette 
incommodité , d'aller a Par .s , où il fe mit entre les mains des plus habiles Oculiites. 
Les remèdes , qu'ils aportérent à fon mal , ne firent pour lors aucun effet ; mais 
quelque tem» après , fa vue fut allez rétablie , pour qu'il pùt lire ÔC écrire , quoi- 
qu'avec peine. 

Le P. Senault * Général de l'Oratoire , crut qu'il falloit le placer dans une mai- 
fon de repos , & l'envoya en 1665. à Dijon , où il pafia le refte de fes jours. Il y fie 
de grands fruits , l'oit par fes prédications , foit par fes catéchifmcs publics , l'oie 
par la direction , pour laquelle il avoit un talent particulier , ÔC qui lui attiroit kt 
confiance d'un grand nombre de perfonnes. 

Malgré fon humilité , il fut obligé en t68o. d'accepter pour trois années la Supé- 
riorité de la Maifon de Dijon ; mais on ne put le faire confentir à la garder plus 
long-tems. 

Il affilia, en qualité de Député de l'Evêque de Langres , à la publication d'un 
Avertiirement Paltoral du Clergé de France, à ceux delà Religion Prétendue Ré- 
formée, qui fut faite par Oidre du Roi, dans leur Tcmftle dif-Sur-Tille , le 23. 
Octobre 1688» Avant cette lecture , il prêcha fur ce fujet dans l'Fglife Paroiflialc du 
même Lieu , en prefence d'un grand nombre de perfonnes qualifiées , qui s'y étoienc 
rendues pour l'entendre. 

Il mourut à Dijon , confumé de mortification, de travaux fpirituels , & en réputa- 
tion dy fainteté , le 21. Octobre 1694. au commencement de la 58e. année. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES. 

I. La dévotion des Pechfurs , par an Pécheur. Lyon, 1685. in 12. It. féconde 
Édition augmentée. Ibid. 1689. i» 12. h. ibid. 1701. in 12. Aulfitôt que cet Ou- 
vrage parut, il fut déféré au Grand Vicaire de M. l'Evêque de Langres, com- 
me contenant une doctrine dangéreu/e. Mais l'ombrage , qu'on en avoit pris , fut 
bientôt dilTîpé. 

Le P. de Clugny a pris dans ce Livre le nom de Pécheur , comme il a fait dans tous 
fes autres Ouvrages. 

1. Le Manuel des Pécheurs y divifé en deux Parties. Dijon, 10*86./'» 12. La fé- 
conde Partie , qui elt du Pere Bourée de l'Oratoire , fut imprimée à Lyon , ea 
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1696. in 12. 1t. y. Edition. Lyon, 1713.»'» 12. 

3. De l'Oraifou des Pécheurs. Lyon , 1689. m 12. if. ibid. 1701. in 12. 

4. Sujets dOraifon pour les Pécheurs , tirés des F.pitres & des Evangiles de Vannée. 
Lyon , 1695. ÔC 1696. in 12. 4. vol. Les trois premiers volumes , & le quatrième , 
julqu'à la pag. 223. l'ont du P. de Clagny. Le quatrième , depuis ladite page , eft 
du P. Bourée , dont on peut confulter l'article dans cette Bibliodicque. Le cinquiè- 
me volume de cet Ouvrage , imprimé à Lyon en 1696. in 12. fous le Titre de fujets 
à'Orai/on pour les Pécheurs fur tous les Myftères de Notre Seigneur Jéfus-Chrtft , eft 
aulli du P. Buurée. 

Le même P. Bourée eft encore l'Auteur des Sujets (TOtaifons pour les Pécheurs fut 
les Saints & les Saintes les plus remarquables , dont on fait les Fêtes durant le cours 
de tannée , ou qui ont excellé dans la vertu de Pénitence. Lyon , 1696. in 12. 
2. vol. 

Ceft à tort que cet Ouvrage , dans le Sttpléntent de Moreri , imprimé en 1735. 
& dans le 37*. Tome, des Mémoires du P. Niceron , eft attribué au P. de Clugny. 

Voy. Y Abrégé de la Vie du P. de Clugny » par le P. Edmc-Bcrnard Bourée, de l'O- 
ratoire , imprimé à Lyon en 1698. in 12. le Snplément de Moreri de 173c. & le 
XXXVII. vol. des Mémoires du P. Nicéron. 
. Pag. 153. lig. 44. leur dignité. Lifez : leurs dignités. 

Ibid. Lig. 46. après ces mots , Commerce Littéraire. Ajoutez : Tous ces talcns 
joints à des mœurs réglées & aimables , lui procurèrent une place à l'Académie naif- 
l'ante de Dijon ; mais il ne l'a remplie que quelques mois. 11 en fit volontairement 
fa démillïon au mois de Mars 1741. après avoir prononcé fur {'excellence delà feien- 
ce des mœurs, un Difcours divifé en trois Parties, lequel fut généralement aplaudi. 

Pag. 1 54. lig. to. a vues. Lifez : avoit vues. 

Ibid. Lig. 23. & 24. après ce mot Décembre , au lieu de pag. 3023. Lifez : pag. 
3006. 

Pag. lig- 27- après le chiffre 10. ajoutez : en 1732. 
Pag. 1 56. lig. 14. après ce mot Profeflions. Ajoutez : &. 

Pag. 1 57. lig. 14. après ces mots , ibid. pag. 1456. Ajoutez & à la fin du Ville. 
Tome de la Bibliothèque de Cam^ agne , ou Amulemens du cœur & de l'efprit , à 
la Haye, chez Jean Neaume, 1738. 

Ibid. Lig. 28. après ces mots de l'efprit. Ajoutez à Amftcrdam, chez Henri du Sau- 
2et , & feparément. 

Ibid- Lig. 30. après ces mots en 1740. refondez ainfi tout l'article 11. & III. Suite 
des Epigrammes choifies d'Owen , traduites en Vers François , au nombre de 58. dans 
leVl.ck le VIII*. Tome des nouveaux Amufemens ducœur&de l'efprit, à Amftcr* 
dam , chez Henri du Sauzet. Hifloirede la Vie &des Ouvrages de Timanthe , Pein- 
tre Grec y Contemporain deZeuxis, pag. 1092. & fuiv. du i. vol. du Mercure de 
Juin. Obfervations critiques concernant la même Hiftoire, dans le Mercure de No- 
vembre , pag. 2444. & dans le fécond vol. du Mercure de Décembre , pag. 2771 » 
M. l'Abbé Goujet , habile Connoiffcur , après avoir lu cette Hilloire ÔC ces Obfer- 
vations, manda à M. Cocquard qu'elles lui avoient paru dignes de l'Académie des 
Belles-Lettres , que fes recherches étoient profondes , & que fa Critique étoit exatle* 

20. En 1 741. Lettre à Monfteur * * ou ton jnjlifie un endroit critiqué de la Tragé* 
die de Rodogune , pag. 313. & fuiv. du Mercure de Février. Difcours fur l'excelletu 
ce de la feiencedes moeurs , divifé en trois Parties , ÔC prononcé à l'Académie de Di. 
jon. Mf. 

Dans le Mercure SuilTe du mois d'Octobre de la même année , il parut fous le nom 
de M. Cocquard , une Pièce allégorique en Vers fur l'Amour ; mais elle n'eft certai- 
nement pas de lui. 

21. En 1742. Quatrain à M. du Tilliot, fur fon Livre , intitulé i Mémoires pour 
fervirà t Hifloirede la Fête des Foux , ôcc infère dans les Additions à l'article L U- 
COTTE DU TILLIOT de la préfente Bibliothèque. 

M. Cocquard vient encore d'envoyer aux Auteurs du Mercure de France , & des 
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nouveaux Amu.'èmcnsdu cœur & de l'cfprii , un grand nombre de Pièces , comme 
Elégies , Madrigaux , Epigrammes , Tradutlijns en Vers François , & autres Poë- 
fies diverfes, en attendant qu il réunitle lui-même , ainfi qu'il le fait efpérer , en L 
ou v vol. in 12. non feulement les différens Ouvrages en Vers & en Profcde fa com- 
pofuion , qui ont paru jufqu'ici divifément, mais encore plulieur» autres produc- 
tions qui n'ont pas été miles au jour. 

Pag. info lig. 2; H f ut choift pour remplir la même place dans la Province de Cham- 
pagne, <frc. Corrigez: il fut fait Provincial de la Province de Champagne. Son 
tems expiré , le Général jetta les yeux fur lui , pour lui confier le Gouvernement de 
la Province Wallonne , ou Gallo-Belgique ; mais le Roi Louis XIV. fouhaita qu'il 
ftit une féconde fois Relieur du Collège de Strasbourg , afin qu'il pût affermir quel- 
ques établifTemens , qu'il avoit faits dans fon premier R ce lu rat. 

Lig. r_7. mais quoiqu'il ne donnât , <&c. Corrigez : mais le zèle , qu'il avoit pour 
la gloire du Rui , & pour le bien du Royaume , Te mit mal dansl cfpnt de quelques 
pcrlonnes intcreflèes , à ce que le Prince n'entrât pas dans la connoiffance de bien des 
choies. Le P. Daubenton céda à la tempête , & fe retira dans la Province de Cham- 
pagne. 

Lign. 24. ô* H y eut un Affilant , &c. Corrigez : & il y fut clù Affiliant du Gé- 
néral pouTTa Nation Françoile": Peu s'en fallut qu'il ne fût lui-même élû Général. 

Pag. 167. lign. L. aux dépens. Corrigez: Imprimerie. Lig. g. Hiacynte. Corrigez : 
Hyacinte. Lig. 12- ri a jamais écrit. Corrigez : ne l'a jamais écrite au P. Croifet. 
Ajoutez : Celui qui fupofa la Lettre , n'avoit aparemment jamais converfé qu'avec 
des Dupes. Il auroit du pour le moins , fçavoir de quelle manière les Jéfuitcs lignent 
leurs Lettres , 6c fentir qu'il n'étoit pas allez délié pour contrefaire le P. Daubenton 
qui ne l'étoit pas moins que le fameux P. Coton , & l'étoit peut- être plus. 

Lig. 24. ajoutez i Dans la grande Bibliothîque Eccle'fiaftique, le nom du P. Dau- 
benton ëïF mal écrit d'Aubenton ; il cil qualifié Confejfeur du Roi ttts Chrétien ; il fal- 
loir dire , du Roi Catholique. 

Ce qu'on dit à la fin de t'atticle du P. Daubenton , que cet article a été communi- 
qué par le R. P. Oudin, doit s'entendre des additions à cet article , & non de Parti- 
c e même. 

Pag. 167. lig. antépénultième , les Daillez , les Claude Se les Juricux ont puifé. 
Lifez : les Daillc , les Claude & les Jurieu y ont puifé. 
Pag. 168. lig. 10. du XXULfUcle. Liiez : du XVIII. fiècle. 
Ibid. Lig. 23. Pachimerem. Lifez : Pachymerem. 

Pag. 172. lig. 2j*L ces Obfervations . . . font du feul Nicolas Canat. Corrigez : 
font de Nicolas Canat , & d'Adam Joly , comme on l'a dit à la pag. yfl. de la pre- 
mière Partie de cette Bibliothèque. 

P a g- 173- lig. 30. d'un autre efpèce. Lifez : d'une autre efpèce» 

Pag. 174. lig. ç. Defchifeaux. Lifez : Defchifaux. 

Ibid. lig. 2; Ion génie botanique. Lifez : les difpofitions qu'il avoit pour la Bo- 
tanique. 

Ibid. Lig. 4. de la Note au bas de la pag. & Jean Echard. Lifez : où Jean Echard. 
P a g' 17S- l'g- 2}. de claufulis prorogatoriis. Lifez : de claufulis derogatoriis. 
Pag. !7?.1ig.4. 1717. Lifez: is*7- 
Pag. 182. lig. antépénultième, 1695. Lifez : 1595. 

Pag. i8q. après l'article ij. des Ouvrages de Pierre Dumay. Ajoûtez : Le Re- 
cueil M f. de fes Poëfies Françoifes & Latines , cfl entre les mains de M. Bernard , 
Seigneur de Saffenay , & Vicomte de Châlon-fur Sone , fon petit-fils. 

Ibid. Article François Duneau , lig. 2- fut reçu Profès des quatre Vœux. Lifez : 
fit la Profeffion folemnelle des quatre Vœux. 

Pag. 210. lig. 29. & de lui envoyer. Lifez : & de le lui envoyer. 

Pag. 228. lig. antépénultième, Cœfeteau. Lifez : Cocffetau. 

Pag. 2 j6. ajoutez l'Ouvrage luivant à la fin de l'article de M. l'Abbé Fyot de 
Vaugimois : La dévotion aux Saints Anges ^réduite en Méditations , oit il efi trai- 
té de ce qui regarde ces Efprits Céleftes ; avec une méthode pour entendre la Meffe, 
en union à ces bienheureux Efprits, Des Litanies Françoifes <tt Latines , £r autres 
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Prières , àtttfa^e des perfonnes Ecchftaftiques & Séculières , qui font dcvoiie'es à 
leur culte. Lyon, veuvede la Roche ÔC fils , 1738. /« 12. 

Pag. 237. lig. 4. 1593. Lifez : 1560. 

Pag. 241. lig. 1. ces Mémoires. Lifez : Ces Me'moiresi 

Pag. 244. Tom. VIL Lifez : Tom. III 

Pag. 248. lig. pénultième , Bouillant. Lifez : Boùillarti 

Pag. 253. lig. 28. Hortalan. Lifez : Hortulan. 

Pag. 255. lig. S- »SS8. Ufez : 1552- 

Ibid. lig. 7. ce qui fait une erreur de deux années. Lifez : ce qui jette dans un au* 
tre embarras. 

Pag. 267. aptès la lig. 2t. Ajoutez : & dans la Bibliothiquc Françoife du même 
Auteur, Tom. II. de la féconde Edition. 

Ibid. après la lig. 39. Ajoûtez : Je ne fçais fi cette Epitre eft différente de cellé 

3ui eft intitulée : Epiflola ad Amicum , fie qui commence oinlï : Car fua virtuti 
tint pendit quifjue tributa , ÔCc. qui eft toute à la louange de M. Daguelfeau ôc de 
fa Famille. Elle fe trouve dans les belefla Carmina ; mais clic avoir été imprimée dès 
1717.* Paris, /'«8\ M. Gaullyer n'a point inféré parmi les Scleil* Carmina, une 
petite Pièce , quia pour Titre : Epiflola Confolatoria ad XX. Scripta in obitunt 
doclijjimi , piique Viri , Patris Mabtllonii. Paris , in 8". fans date ÔC lans nom d'Au- 
teur ; mais on croit qu'elle eft de Grenan, 6c c'elt fon ftyle. 
Pag. 271. Suplécz l'article fuivant à celui du P. Grozelier. 

NICOLAS GROZELIER. 

GROZELIER, ( Nicolas ) Prêtre de la Congrégation de l'Oratoire , eft né 
a Bc utne, le 29. Août 1692. de Louis Grozelier, Ecuyer , Sieur de Beau* 
mont , Officier au Bureau des Finances de la Généralité de Bourgogne Si Breffe « 
d'une des plus anciennes Familles de cette Ville. 

Le 27. Octobre 1710. il entraàl'Inftitutionde l'Oratoire à Paris ; d'où il partit en- 
viron un an après, pour aller faire fes études de Théologie à Saumur , où il relia 
deux ans. 

En 1713- il alla profefTcr les Humanités Si la Rhétorique à Riom en Auvergne ) 
où il relia cinq ans , fie il n'en partit que pour Nantes, où il a de même profellé la 
Rhétorique pendant deux ans. 

Il rit pendant fon féjour à Nantes , réciter une Ode Françoife à Meffieurs de la 
Chambre Royale, établie dans cette Ville , pour les affaires des Gentil'hommes de 
Bretagne, fit des Complimens en Vers François , qui étoient aulli de fa façon , à M 
fit à Madame laMaréehalle d'Etrées, qui étoient venu? tenir les Etats de Bretagne. 

II revint au mois de Septembre 1720. demeurera S. Magloire à Paris, où il ne 
refta qu'un an , ÔC d'où on le renvoya profellèr à Saumur la Philofophie pendant 
deux ans, ÔC il revint la profellèr à Montmorency piès de Paris, aux Confrères 
de l'Oratoire. 

En 1725. il profeffi la Théologie àTroycs, où il eft encore. Quelqu'occupation 
que lui donne ce pofte , la vive inclination , qu'il s'eft toùjours fentie pour les Mu- 4 
fes , ne l'empêche pas de s'apliquer à la Poche Françoife , où il réuffit fort bien. 
Mais quelques invitations que lui ayent pù faite fes amis , de ne pas priver le Pu- 
blic de fes Poé'fics , il femble ne les avoir faites que pour lui . 

En 1726. il fit des Dévifes fur le Mariage du Roi pour orner la Salle du Collège de 
Troyes, où le P. Dejean t Profeffcur de Rhétorique , prononça une Harangue fur 
le même fujet. Elles ont été imprimées dans le Journal de Verdun, fous le nom du 
P. Dejean. 

II a donné la même année une féconde Edition du I. vol. des Obfervations Phy- 
fiqttes , dont la première avoit paru en 1719. 11 n'a d'autre part à ce volume, que 
d'avoir veillé à la féconde Edition ; mais il a mis au jour deux autres volumes de 
pareilles obfervations , qui font toutes de fa façon. Le I. a paru en 1726. ÔC le III. 
en 1730. Les Auteurs des Mémoires de Trévoux ont fait avec éloge , l'extrait du 
dernier , au mois de Décembre 1730. pag. 2114. ÔC fuiv. 

Pag. 272. lig. 20. Hercula. Lifez : Hercules. 
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Pig. 27Ç. lig jj. qui le firent voir. Lifez : qui l'allérent voir. 

Pag. 277 Ug. 33. on lui doit , aulfi bien qu'à D. Coûtant , les Tables qu'on y a 
jointes. Lifez : D. G nef nie elt feul Auteur de la Table , & D. Coûtant l'eft de la Cri- 
tique ôc des Tables des Ouvrages faullement attribués à S. Augulhn. C'eft ce que D. 
le Cerf n'a pas diltingué. 

lbid. lig. antépénultième , je crois qu'il fe trompe. Lifez : mais dans la Defenfe 
de fa Bibliothèque , il eft convenu que D.Guefnié mourut le 21. Octobre 1722. 

Pag. 278. lig. 30. Gandarum. Liiez : Ganaavum. 

Pag. 279. lig. 28. Theoiorie. Lifez : Thcodoric. 

Pag. 281. lig. dernière de la troifiéme Note G. V. D. Lifez ; /. U. D. ( Juris 
utriulque Doctor. ) 

Pag. 282. lig. i.Sabandia. Lifez : Sabaudiœ. 

Pag. 283. lig. 2. & deeufet nomen. Lifez : & decus &nomen. 

Pag. 286. lig. 13. adligerium. Lifez : ad Ligerim. 

Pag. 309. article Henri de Marfac , lig. 10. Àdras. Lifez : Arras. 

Pag. 314. lig. 24. après ces mots , quelques-uns croyent qu'il étoit Allemand. 
Ajoutez : entr'autres, M. l'Abbé Lcbeuf, dans une Dillertation , imprimée au L 
Tom. de fon Recueil de divers Ecrits , Bec. Paris , 1738. in 12. Mais comme la plu- 
part des Auteurs , qui ont fait mention d'Honoré, ou n'ont point parlé de fa naiflan- 
ce , ou l'ont fait naître à Autun , j'ai crû pouvoir lui donner place dan» cette Bi- 
bliothèque. 

Pag. 316. lig. 16. fignificata. Lifez : fignifteatu. 

Pag. 317. lig. 16. excerpto. Lifez : excerpta. 

Pag. 318.bg. x.Adelat. Lifez : Arelat. 

lbid. lig. 7. fuum qnod virtutis. Lifez : futm quid virtutis. 

Pug. 319. tout à la fin de l'article d'Honoré. Ajoutez : & la Difertation de M. 
ÎAbbé L-beuf , fur Honore, imprimée dans le premier Tome de fon Recueil de di- 
vers F c nt s pour femir d'cclamiiïement à l'Hifloire de France. 

Pag. 322. lig. 19. Micetas. Lifez : Nicetas. 

Pag. 351. lig. ï 3. ce qui eft fans exemple. Corrigez : ce qui étoit alors fans exem- 
ple , ( car M. de la Chauffée , reçû à l'Académie Françoile ,1e 25. Juin 17*6. y pro- 
nonça fon Rcmerciment , qui eft prelque tout en Vers. ) 

lbid. lig. pénultième, Barnevelde. Lifez : Bameveldt. 

Pag. 352. après la lig. 3. Ajoûtez : Ce Poète prononça fon Eloge funèbre , dans 
l'Académie Françoife , le jour de la Réception de M. le Duc de Villars. 

lbid. Ajoutez aux Ouvrages de M. de Crébillon : Re'ponfe en Vers au Difcoursde 
M. de Fontenelle. Ces deux Pièces, lues à l'Académie Françoife , le 25. Août 1741. 
ont été imprimées enfcmblc , in 4 0 . 

Pag. 353, lig. antépénultième, Pélodacrie. Lifez : Ge'lodacrie. 

Pag. 356. a la fin de l'article 7. des Ouvrages de Juret. Ajotitez : & Rittershufius , 
dans les Notes furSalvien , pag. 184. en ces termes : Vide qux ad Symmachum no' 
tavit Jvretus in Mifcellaneis , laboriofijjimo & eruditiflimo opère , omninoque indig- 
no , ctti detraflum ira quidam ejus Rtvalis , ne dicam ofor , ac arrofor omnium Bo- 
nortim. C'eft Scioppius , dont il parle. 

Pag. 363. lig. 4. Ôc 5. Receveur en chef du Grenier à Sel d'Auxerre. Corrigez : 

3ui , apresavoir été en fa jeunelfe ( en 1684. ) Officier de Dragons dans le Régiment 
e Liftenois , fut pourvu d'une Charge de Gentilliomme Ordinaire dans la Maifon 
de M. le Duc d'Orléans , Frère unique du Roi Lotis XIV. 

lbid. Au Catalogue des Ouvrages de M. de la Curne de Sainte-Palaye , fuplccz le 
fuivant. 

1. Remarques fur la Vie de Romuliis par Plut arque. Hift. de l'Académie des Inf- 
criptions & Belles-Lettres. Vol. VIII. pag. 1 14. & fuiv. 

2. Remarques fur un M f. contenant la Vie de Charlemagne. lbid. pag. 280. 5c 
• fuiv. 

3. Remarques fur quelques chapitres du fécond Livre de la première Décade de Tite- 
Live. lbid. vol. VIII. pag. 363. & fuiv. 
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Mémoires concernant la Vie & les Ouvrages de Rigord & de Guillaume le Breton. 
Ibid. pag. 528. & fuiv. 

5. Membres concernant les Ouvrages & la Vie de Glaber , Hiflorien du terni de 
Robert & de Henri 1. Ibid. pag. Ç49. & fuiv. 

6. Mémoires fur la Vie & furies Ouvrages de Gnillaume de Nangi ,&defes Con- 
tinuateurs. Ibid. pag. 560. Ôc fuiv. 

7. Autres fur la Chronique de Morigny , & fur les Auteurs qui Vont compofe'e, 
Ibid. vol. X. pag. $41- àc fuiv. 

8. Autres fur la Vie du Moine Helgaud, fur l'Epitôme de la Vie du Roi Robert , 
& fur trois Fragmens imprimes à la fuite de cette Epitàme , dâns la colleclion des 
Hijloriens de France. Ibid. pag. S53. & fuiv. 

9. Autres fur deux Ouvrages Hijloriques , concernant Louis VII. crr. Ibid. 563. 
& fuivi 

10. Autres fur la Vie de Froijfard. Ibid. pag. 664. & fuiv. 

11. Autre concernant la Vie de Jean de Venette , av;c la Notice de l'Hifioire en 
Vers des trois Maries <, dont il ejl Auteur. Ibid. vol. XII'. pag. 520. & fuiv. 

12. Antre concernant les Ouvrages de Froijfart. Ibid. pag. 1 34. & fuiv. 

1 S. Jugement de ÏHiftoire de Froijfart. Ibid. pag. S S S- & fuiv. 

Pag. 364. lig- 8. après ces mots , fans avoir été marie. Ajoutez : Par fon Teltiment 
en date du 23. Avril de la même année , il avoir, inlhtué les RR. PP. jéfuites d'Au- 
tun , héritiers univerfcls de tous fes biens , dont l'emploi étoit defliné à la Fonda- 
tion d'un Collège dans la Ville d'Arnay-le-Duc , fa Patrie. 

Ibid- lig. 17. chez M. de la Curne. Lifez : entre les mains de M. de la Curne. 

Pag. 305. article 2. des Ouvrages duP. Laguillc , au lieu de 1725. Lifez : 1715. 

Pag. 367» lig. 3» 167t. Lifez : 1571; 

Pag. 375. lig- 1 5. à deux Auteurs Ecrivains. Lifez : à deux Auteurs difTércns. 

Pag. 377- art. 33- des Ouvrages de M. Languet , Archevêque de Sens , contenant 
troifiérae. Joignez cette ligne à la fuivante , & corrigez : contenant une troifiéme 
Lettre. 

Pag. 388. article de M. Lebeuf * lig. 2. le ô". Mars. Lifez : le 7. Mars. Ajoutez 

3u'il cil aujourd'hui Membre de l'Académie des Belles-Lettres. Suprimez ces paroles 
es lignes 5. & 6. de fon Eloge : cette Famille ell l'une des meilleures & des plus an- 
ciennes d'Auxerre ; <& fupleez ce qui fuit. 

Quoiqu'il y eût des perlonnes de fon nom à Auxcrre dès le XIIT e . fiècle , il n'elr. 
point defeendu de ceux-là, fonayçul ayant été Pierre Lebeuf, Avocat à Joigny \ 
dont les Ancêtres , depuis plufieurs liècles, poirédoient des Charges honorables dansi 
la même Ville. 

Faifant fes études à Paris t en 1703. la connoifTarice qu'il eut de M. Chaftelain ; 
Chanoine de Notre-Dame , lui infpira le goût des Ouvrages du P. Mabillon , de 
ceux des Bollandirtes * de t>. Luc d'Achcry , du P. Martene ■ (ire. & lui fit naître 
l'envie de voyager pendant les vacances , afin de faire des collections dans ce genre^ 
jufqu'à l'an 1708. qu'il fe rendit à Auxerre. 

Ce fut là qu'il compofa , dès l'année fuivante , une Diffcrtation en faveur des Bol- 
landiftes > & de M. Baillet , furunfujet indiqué dans le 1 . vol. de fon tfecùeil de di- 
vers Ecrits , &c. pag. toi. ÔC marqué ici fï°. 130. Les Mémoires ^ qu'il fournit au 
P. Janning , au P. du Solder , ÔC autres Continuateurs de Bollaudus, & depuis à D. 
Denys de Sainte-Marthe , rendirent fes recherches fort variées , & lui donnèrent oc- 
cafion de recueillir afleZ de matériaux pour faire une Hiltoire complctte d'Auxerre i 
Mais il n'en publia que quelques morceaux, & félon les circonftances , auflî bien 

3ue ceux qu'il a inférés dans les Mémoires du P. Defmoletz, & dans les Meroires 
e France. On verra ci après ceux qu'il a compofés depuis l'établifiement d'un Prix 
à l'Académie des Belles-Lettres , & pour celle de Solfions. 
Pag. 391. lig. 16. Orterrerie. Lijet : Orfèvrerie. 
Pag. 394. art. 81. Pierre de Natatibus. Lifez : Pierre de Natalibus. 
Pag. 395. Iig.4. 173P- Lj/rr r 173?. 

Pag. 409. lig. 3. qu'il a été imprimé. Lifei : qu'ils ont été imprimé?. 
Pag. 415. dans la note 2. 1728. Lifez : 1738- 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 

pour la féconde Partie. 

PAg. 5. article /m» Magnien. Lifez : Jftm Magnon. 
Pag. 17. lign. 30. Lindevius. Liiez : Lindenius. 
Pag. 18. lig. 1. de la Note. Voici ce qu'en écrivoit. Lr/èz : voici ce qu 'écrivoit. 
lin/, lig. pénultième , Odierre. Lifez : Odievrc. 
Pag. 19. lig. 35. Agand. Lifez : àGand. ' ' 

Pag. 20. lig. 1. Lautens ( Jean )de G and. Lifez : ( Lautens ( Jean ) de Gand. ) 
Pag. a8. hg. 14. Lacdoric. Lifez : Ludovic. 

Ibid. lig. 38. prépare une nouvelle Edition. Lifez : prépare une Edition. 
Pag. 29. lig. 33. n'a pas 12. lignes. .Lifez : n'a pas 12. pages. 
Pag. 46. hg. 3. Académicien de Dijon. Corrigez : M. Mtchault fit une démiffioa 
Volontaire de cette Place, avec pluficurs autres Académiciens , le 17. Mars 1741* 
llid. pag. 21. lafit amor. Lifez : fruit amor. 

Uni. après l'article 5. de fes Ouvrages. Ajoutez : Dans le Recueil des Eloges de 
quelques Auteurs François , imprime à Dijon , chez Philippe Marteret , 1742. i»8°. 
on trouve deux Eloges compofés par M. Michault} Jçavoir , ceux de Jacques DaU- 
ehamps , & du Chevalier de Mérè. 

Pag. 53. lig. 1. prafes. Lifez : phrafes. 

Pag. 54. note 1. lig. 1. Agatho-Chronictts. Lifez : Agatho-Chronius. 

Pag. 08. Après la lig. 10. ajoutez : Feu M. lAbbé Granct , dans fes Réflexions fur 
les Ouvrages de Littérature , Tom. X. pag. 39. s'exprime ainfi au fujet du Duel abo- 
li , Poème de M. de la Monnoye. » On a dit , avec raifon , que depuis cette Pièce, 
» il n'y en a aucune qui en ait aproché parmi celles , que l'Académie a couronnées 
» depuis 68. ans. II y a beaucoup de penices & de génie dans ce Poème ; mais la 
» verlification eft quelquefois rude. » 

Pag. 72. lig. pénultième , Mjmmeti. Lifez : Mammeti. 

Pag. 74. après la lig. 12. Ajoutez : & à la Haye , chez Jean Van-Duren , en 1740. 
in 8°. les Poèûes de M. de la Monnaye foni fort augmentées dans cette Edition. 

Pag. 76.bg. 12. c'eltun Abrégé Mf.de 20. pages. Lifez : c'ellun abrégé Mf. de 
4. pages. 

Pag. 86. article Philibert- Bernard Moreau de Mautom. Ajoutez , qu'il fie toutes 
fes Clalles au Collège des Jéfuites de Dijon , d'où on l'envoya étudier en Droit à 
Touloufe. De-là , il le rendit a Paris , où il fe maria à l'âge de 26. ans ; & peu de 
tems après il y fut pourvu d'une Charge d'Auditeur des Comptes , dont il éioit de- 
venu le Doyen , plulieurs années avant fa mort. 

Il étoit entré Elève à l'Académie des Belles-Lettres , dès le renouvellement de 
1701. II y fut nommé AlTocié en 170Ç. & Penfionoaire en 17L2. 

Son grand âge & fes infirmités l'obligèrent en 1736. à demander le Titre de VeW» 
téran , qu'il avoit jugement acquis par 35. années entières de zèle & d'alfiduitéj ÔC 
qui lui fut univerfellement accordé. Il fit , quelque tems avant fa mort , un Teftamenc 
olographe, par lequel il fuplioit inftamment l'Académie de ne lui point faire d'Eloge- 

Pag. 86. à l'art, i.dcs Ouvrages de M. deMautour, fupléez celui-ci : Un grand 
nombre de Pot fies Francoifes , Odes , Epitres , Sonnets , Madrigtnx , Epigtemmeu 
Elles font pour la plupart dans les volumes du Mercure , à commencer depuis »686. 
jufques dans les derniers tems de fa Vie. Ir mettoit fon nom aux premières. Dans la 
fuite, il n'y mit que ces trois Lettres initiales : M. D. M. [ Moreau de Mauwur ] &: 
quelquefois rien. J'indiquerai celtes qui font venues à ma connoiifance. 

Pag. 87. après l'article 9. de fes Ouvrages. AjtnUex : Remwques fut detw Mé- 



et corrections. n 

dailles frapécs à Nancy pour M. le Duc de Lorraine , & fur l'explication du P. Hu- 
go. Dans lesMem.de Trev. Septembre 1707. Sur le mot Sportula. Dans \' H; flaire 
de l'Académie des Belles-Lettres , Tom. I. pag. 161 • Sur une Cornaline du Cabinst 
du Roi , qu'on apelle le Cachet de Michel- Ange. Ibid.Tom. I. pag. 270. Explica- 
tion d'un ancien Dyptique Consulaire, lbid. Tom. V. pag. 300. Obfervations fur une 
ancienne Inscription découverte a Tain en Dauphiné. Ibid.Tom. V. pag. 294. Ex- 
plication d'un morceau d'ancienne peinture à Fraifque. lbid. Tom. V. pag. 297. Ob- 
fervations fur un puff'age d'Horace. Dans le Journal de Verdun , Août 1718. Il amis 
à la tête du Recueil des Noms , Armes & Blufons de la Chambre des Comptes de Pa- 
ris, gravé au buriacn 1720. par Antoine Menard , Italien , neveu du Perc Coro- 
nelli, uncEpitreaM.de Niiolaï, Premier Pre fuient , & une idée générale de l'ori- 
gine & des fondions de la Chambre. Remarques fur une Ertampc de Scipion Nalica. 
Dans le Mercure de France , Août 172}. Diffamation furie culte de Cybèle. Dans 
le III e . vol. de YHifloirt de Paris , par D. Félibicn , en 1725. & dans les Mémoires 
de Trévoux , Novembre 1725. Réflexions fur deux Urnes cinéraires d'Egypte. 
Dans le II. vol. de la première Edit. du Voyage de Gemelli , & dans le I. vol. d? la. 
féconde Edit. donnée en 1727. Obfervations lut- un ancien Autel dédié à Apollon, 
proche de Colmar en AU'ace. Dans le journal de Luxembourg , Janvier 1727. 

Pag. 88. après l'aiticle 30. Ajoutez : cette même Pièce fc trouve encore dans le 
Mercure de France, Juin 1726. 

Pag. 90. articles 50. & (t. Ajoutez: ces Obfervations ont aulli été imprimées par 
extrait dans YHiflaire de l'Académie des Belles-Lettres , Tom. III. pag. zyô.fuprimcz 
l'article 30. de la page précédente. 

lbid. après l'article 59. Ajoâtez : Dans YHifloire de l'Académie des Belles Lettres. 

lbid. à l'article 6b. fuplcez celui-ci : Notice d'un ancien Alf. rempli d'un grand 
nombre d'Ecitffons d'Aï mairie blafunnés & enluminés, concernant tontine (? texer- 
cice des Rois de l"Epinette à Lifle en Flandres , depuis S. Lous. Enfemble , la Def 
criptwn de la Cour Amonreuje de Charles VI. £T des Officiers , djitt elle étoit compa- 
rée. Dans le Mercure du mois d'Avril 171 8. M. de M autour a donné ce Mf. à la Bi- 
bliothèque du Roi. 

Pag. 9 i.à la fin de l'article de M. Moreau de Mautour. Ajoiîtcz : & fon Eloge 
par M. de Boze , dans le Tome III. pag. 379.de YHifloire de l'Académie Royale 
des Infcripthns. Paris, 1740. in 12. 

Pag. 9$. article Pierre Moreflel. Corrigez ainfi les trois premières lignes , & le com- 
mencement de la quatrième. Morellel[ Pierre ] naquit à Tnurnus vers l'an 157)'. 
Ayant été pourvu de la Cure de S. Nicolas de La Taille , dans l'Archevêché de 
Rouen , au Pays de Caux; du confentement du Patron Laie , il réfigna cette Cure, 
le 26. Septembre 1740. à François Chrétien , pour prendre un Canonicat de la Sauf- 
faye. Il fut élu Doyen de ce Chapitre en 165 1. ÔC mourut le 7. Septembre 1658. 
âgé de 83. ans, & non vers l'an 1646. commeon l'a dit dans cette Bibliothèque. 

Pag. 96. lig. 8. Eucyclopedia. Lifez : Encyclopedia. 
. lbid. article 1 1 . on a dit que le Sépur délicieux fut imprimé en 1648. On ne s "c(l 
pas trompé ; mais il y en a une Fdition antérieure faite en if)23. félon un Ouvrage 
nouveau, dont j'ai emprunté les corrections , que j'ai faites pour l'article de Mo- 
reflel. 

Pag. 98. lig. ii.Morifoti. Lifez : Morifoto. 

Pag. 114- lig- 2. originaire. Lifez : & cft originaire- 

Pag. lt6. lig. 12. & exerça. Lifez : exerça. 

Pag. 124. article 15. lig. 3. des Ouvrages de Guillaume Para,d:n , 1674. Lifez : 
1574' 

lbid. lig. dernière , communiquée. Lifez : communiqués. 
Pag. 125. lig. 3- deLugdtmo Prixo. Lifez : de Lugduno Prifco. 1 
Pag. 131. lig. 30. Rclleau. Lifez : Belleau. 
Pag. f 33. fuprimez ledwuer mot de la Iign« 7- 
Pag. 1 34. lig. 5. par laquelle. Lifez : pour laquelle. 
Pag. 149. lig. 2. qui lui fut. Lifez : qu'il lui fut. 

Pag. 157. lig. 18. dont le mérite eft obfcurci. Lifez : dont le mérite étoit obfcurci. 
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IbiJ. lig. 35. après ces mots , It. ibiJ. 1730. in 12. Ajoutez : nouvelle Edition aug* 
mentée , avec des Figures âc des Notes , par Jean-Hyacinthe Piochon de Launay , 
Ion fils. Le même a fait imprimer en 1741. à î'occafion d'un Bandage nouveau de 
fon invention , plus utile & plus commode que tous ceux qu'on a mis tn uiage juiqu'à 
prefent, une feuille intitulée : Injlrullion abrégée fur la conduite , que doivent tenir 
ceux qui font incommodes des defeentes- Ce petit Ecritpréfenté par M. de Launay, à 
1 Académie Royale des Sciences , a été honoré par cette Compagnie , d'une aproba- 
tionen date du 29 Juillet 1741. Voy. le Mercure deFrance , Mars 1741. ÔC le Jour' 
nal de Verdun du mois de Juillet de la même année. 

Pag. 158. après la lig. 3. Ajoutez les deux articles qui fuivent. 

AIME' PIRON. 

PIRON , ( Aimé) Apoticaire à Dijon, y naquit le î. Odtobre 1640. & y 
mourut le 9. Décembre 1727. Il a cultivé avec lucces, laPoëfie Bourguignon- 
ne. Ses petits Ouvrages en ce genre , font en tel nombre , que le détail en leroit en- 
nuyeux OC iuperflu , ne confiftant qu'en brochures du jour , & dont les Titres ne don- 
neraient aucune idée claire du génie de l'Auteur. Ces petits Poèmes Burlcfques rou- 
loient, tantôt fur les plus graves évenemens du tems, comme, tEbaudiffeman Di* 




Veigneron de Vouseo ai M. t Abbé de Cited, lote Moaftre , po fon Prof ai du Fauteuil 
des Et a : Le Privilège egairai : lai Comédie du bd du Bâr : Bon tan de retor } Opéra 
Grtonche , &c. Mais les Noels Bourguignons furent fon travail périodique & conf- 
tant. 11 en publia régulièrement tous les Avcnts pendant 25. ou 30. années. Ce fut 
lui qui engagea M. de laMonnoye , dont il fut ami pendant 80. ans, à compofer 
ceux qu'il mit au jour , & qui ont été imprimés plufieurs fois. 

Aimé Piron avoit époufé en fécondes nôces Anne Dubois , fille de Jean Dubois , 
habile Sculpteur , dont on a fait mention dans cette Bibliothèque. II en eut Alex» 
Piron , dont je vais parler. 

ALEXIS PIRON. 

PIRON, ( Alexis ) Avocat au Parlement de Dijon , & célèbre Poète François , 
clk né en cette Ville , le 9. Juillet 1689. cf Aime Piron , & d'Anne Dubois. 

CATALOGUE DE SES OUVRAGES* 

t. Les Fils Ingrats. Comédie en Vers en V. Ailes. Paris, veuve Mergé, 1729* 
in 8°. Cette Pièce elt louée dans le Mercure de Novembre 1728. pag. 2483. & fuiv. 
où l'on en trouve un long extrait. M. de Fontenclle dit dans fon Aprobation, que 
cette Comédie a autant plu par fa morale, que par fes autres agremens. 

z.CalliJlhène. Tragédie. Paris, veuve Mergé , 1730./» 8°. /f. dans le nouveau 
Recueil choifi , & mêlé des meilleures Puces du Théâtre François & Italien. La Haye, 
1733. in 8 n . L'Auteur du Mercure de Mars 1730. pag. 599. fait l'Eloge de Callifthène y 
& dit qu'on a rendu jufticc à la main de l'Ouvrier, qui eft en état d'égaler nos meil- 
leurs Auteurs Dramatiques, par ce génie mâle , qui s'eft dévclopé dans fes premiers 
Ouvrages, & par le vrai qui règne dans fes maximes. Le célèbre M. de Fontenelle 
loue aulïi dans fon Aprobation . la noblefTe & l'élévation des fentimensqui dominent 
dans cet Ouvrage. Le Nouvellijfe du Parnaffe aflure, fi] que cette Pièce trifte , 
mais fublime, renferme des choies admirables , & une quantité de Vers & de pen- 
fées dignes de Corneille. Malgré ces juftes Eloges , il a paru , au fujet de cette Tra- 
gédie , une brochure compofee, autant pour critiquer Callifthène, que pour faciliter 

[,] Unit m. p»6. 6t. 
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l'intelligence de l'n&ion de cette Pièce de Théâtre. Cette efpèce de Critique , qui 
©Il de Y Abbé de Chompré , connu par Ton Dictionnaire de la Fable , a pour Titre : 
La Vie de Callifthène , Philofophe à la Cour d 'Alexandre le Grand. 1730. in 8°. 

3. Guflave Vafa, Tragédie. Paris , 1732. in 8°. Dans le Mercute de Mars de la 
même année , il cil dit que cette Tragédie fut reçue unanimement par les Comédiens 
François. Voy. le Pour & Contre , Tom. I. pag. 1 34. & fuiv. 

4. Les Courfes de Tempe. Pa/lorale. Paris», le Breton , 1734. in 8"\ Voy* un ex- 
trait de cette Pièce dans les Mercares de Septembre & Oclobre 1734. 

5. Le Prieuré. Pièce atfèz longue , inférée à la pag. 219. & fuiv. des Anecdotes ou 
Lettres fecrettes far divers fujets de Littérature & de Politique. Mars 1736. 

M. Piron compte de faire imprimer dans peu , trois ou quatre volumes d'CEwvrrt 
mêlées. 

Pag. IS9- lig» 22. & fut enterré à S. Eufhche. Lifez : & fut enterré à Notr«< 
Dame , dont il ctoit Chanoine & Chancelier. 
Pag 188. lig. 10. doit paroître. Lifez : devoit paraître. 
Ibid. lig. 15. de ces Ouvrages. Lifez : de cet Ouvrage* 
Pag. 192. lig. 24. Apologies. Lifez : Apologues. 
Pag. 194. lig. 17. Genefion. Liiez : Genefim. 
Pag. 199. lig. 15. le P. de Vignier. Lifez : le P. Vignier. 
Pag. 200. lig. i.Strabou. Lifez : Strabon. 

Pag. 225. après l'article 3. Ajoutez : J'ai vû un exemplaire de ce Livre , à la tète 
duquel on lit une Note manufcrite , d'une main qui m'eit inconnue. Il cil dit dans 
cette Noce, que Saint-Julien étoit de très mauvaifes mœurs, qu'il n' 'entreprit cet 
Ouvrage que p«nr fe louer lui-même t & fes Ancêtres t ou fa Maifon , &pour fé 
faire valotr de fon vivant , & généralement acqtt erir faveur de ceux parmi lefqUels il 
vit libertinement. Il loue infinis , qui ne méritent dêtre loiiés , & par envie ou ma* 
lice , il ne parle de plufieurs , qui le méritent plus , ou pour le moins autant que aux 
dej quel s il parle. Il efl de ta fociéte fir conjuration faBieufe , que l'on ape/le Ligua 
des Catholiques unis, & grand ennemi des Fidèles t & de la Religion Réformée* 
L'Auteur de cette Note ajoute que Saint- Julien entreprit fon Hiftoire en faveur de fa 
Profeffwn & haine direlle contre les Réformés. Il n'y a page, où il ne tache de faire 
digrejpons contfeux, pins occafion , & pour fe faire valoir, <& mettre en ejlime da* 
voir été quelque habile homme , ennemi des Doclcs de fon tems , & bon François j 
Anti-Royalijle , &c 

Pag. 236. lig. 1. de la note d'en bas. fyllable. Lifez t fyllabe. 

Pag. 240. lig. 8. Louis XIV. Lifez: Louis XIII. 

Ibid. lig. 19. avec ce qu'en avance. Lifez : avec ce qu'avance. 

Pag. 262. art. 41. lig. 3. Typis Regii. Liiez : Typis Regiis. 

pag. 272. lig. 14. & i$.dereafcripft. Lifez j deea fcripfit. 

Pag. 273. lig. 8. de le donner, lifez : de la donner. 

Ibtd. lig. t . de la troifiéme note , fie emendari. Lifez : fie emendavi* 

Pag. 275. lig. 6. Frafulgentio. Lifez : Frà Fulgentio. 

Ibid. lig. 6. Frapaolo. Lifez : Frà Paolo. 

Pag. 282. lig. 24. mors parenti. Lifez : mors parentis. 

Ibtd. lig. 27. perpetius. Lifez : perpetuis. 

Pag. 322. lig. 3 1. & il n'oublia point. Lifez : & il n'oublie point. 

Pag. 336. article 18. lig. 1. cuiufdem. Lifez : cùwfddm. 

Pag- J37« vers il fin de l'article de Pierre- Jofeph du Vachet , Bellenenlîs. Lifei i 
Belnenfis. 

Pag. 342. lig. 5. Plaidoyers. Lifez : Plaidoyés. 

Pag. 34Ç . lig. 12. It. ludicra dttiione. Lifez : h. de ludierd ditMone. 

Pag. 348. lig. 3. on prétend. Lifez i on croit. 

Ibid. lig. 14. 1040. Lifez : 1740. 

Pag. i. des additions & corre&ions , fupriniez la lig. 6. 

FIN. 
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TABLE 

ALPHABETIQUE DES AUTEURS CONTENUS 

en cet Ouvrage. . 

Les dateurs indiqués fans étoile , Je trouvent dans le corps de l'Ouvrage : Ceux 
marqués avec une étoile * , dans les Additions > cr r«uc marqués avec une 
double étoile * V /* forp» rff l'Ouvrage & dans les Additions. 



Gano. Cbâtillon-far-Se ing . 



Alagus. Auxerre. 



AlrTind rc d'Aunfrrr 



Alonnuj. Léonard Autun. 



André, /f Pfrr Màcon. 



Ange. I* Part Saulietu 
AnritmT 



ibid. 



ibid. 



4- 



ibid. 



Arbalcfte. Guy 

ArbakUc. Sacques Beaune. 
Archange, le Père Bourbon-LancyT" 
AmCçC Antoine Pont-de-vaux. j. 
Arvifet. fcrieiine Pont de-raux. îi»i. 
Aubry le Bourguignon. 
Autels. Guillaume dtt Charollt». 



ibid. 
ibid. 
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BAcot de la Bretonaicre- franeou Ver- 
dun- fur-Sône. 8. 

Bailler. Jean Dijon, ibid. 

Bailly. François Auxerre. >hiT- 
Bannulier. Jean Dijon. p. 
Barb ier. Man- Antoine Vc rdjn-lur-hi'jue. t lU. 

Barbuot. Jean Flavi^ny. ibid. 

Bargedé N. . . Tonnerre. io. 
Barnaud- Jean Charolle*. ihid. 



Bafiics Bordp. le Vert 



Bauderon. Antoine Màcon. 



_LLr 



Bauderon. Briet Paray-en-Chaiollois. 
Bauderon. Brice Mâcoo. 



Bauderon. Gratien 



Baudinot. Palamedes 
Baudot. François Dijon. 



ibti. 



B clin. Avfflme le Dijon. 
Btlin. J&m û le 



*7- 



Belin. J.icfittr s - Jcin le Dijon. 
is de Alaillv 



777. 



BcTrrJ 



28. 



ibid. 
_lû. 



Bauf remont. Claude de 



Baufrernont. Henri de 



Baufremont. Nicolaide 



Jkid. 



*7- 



Bauldry. André 1 Villain» en Duefinois. 18. 
flaulme. Jean de la ibid. 
Bauyn. Bonaver.ture ip. 
flauyn. Ihofper Dijon. ibid. 
Bazin. Jtatt-Baptiftc tiid. 

io. 



ly. V y. Maiily. 
Bcrbilcy. Jacquet Dijon. 
Bcrcherc. Uei'is Lreouj delà 

Bcrehcre. Jacques LevcH\ de la Dijon. 2o. 

Bcrqicre. Jean - Bfftifle LefiiuzJe la |q. 

Bcrcherc. Pierre LeçiHi de la Dijun. Ji. 

Bernard. Saint fontaine?. j;. 

bernard. Claude Dijon. \y, 

Bernard. Eswnne Dijon. jjj. 

Bernard. Jean Di|nn. 41. 
Bernard du Plcilis Befançon ; '. PlefTis.Bcf.vnç. 
Brrnardon. Luiiiaumc t-halon. 
Bernicr. Pierre Diion. 



BcTÏ 



t. Fran çois Kouvray. 
L h; lion. 



Bertaut. Gill 
BertauC. Légua 



'ii or 

rte 



■/ Autun. 



Binct. l.tie n r;e Pi |< 
Bien. Jean-Fiançn Dij.:ri.~ 



BUiy. wt Pons de Thiard PicrrëT 
Blanalque. Jmn de 
Blanchot. Pierre Arnay-le-Duc. 
Blanchot. Pitm 



Blondeau. Pierre 
Blor.dcl./, j B /<■ Uij^ 



1(5. Bollenat. l'itrrr N'oyer». 



Bazin. Jean - Bapttjle Dijon, 
Beaunc. Jean de Beaune. 



Begat. Jean Djjo". 

Begin. Jtcquet Dijon. 
Bciicre. CUnde de U Charoll: .. 



ai. 
az. 



Boflùetl Jacquet Renigfie Dijon. 



*7. 



Boton. Piene Màcon. 
Bouchard. Hugues Dijon. 



ibid. 

_4Ïî 



4± 



BcUvcrand. Jear,- Bapiijle Cli.lion. 
B euvcrand de la Loyèrc l'<>\. Lo/èrêT 
Biet. çuude tjhauTot. tti/ 



40. 
_i!î 



11- 



Blondel. Jean 

Bocquillot. Lazare- Ardre A? allon." 
Bohier. Jfjqç Çluni. 
Boillot. Juin S. Mclm in. 
Boillot- Philibn-t Beaune, 



tbtd. 

Botfot. Jean-NitoUtS. Jean-dt Ldne. ibid. 
Boivin. François de •_ ^8, 



bid. 



Bonl'eal. Putre Dijon. 

Bonnelons. Jean Bar-fur-Si.inc. 

Bontemî. Léger 60. 

Bony. Simon ' tfr» 

Bonyer. Nicolas Dijon. ibt.j. 
BorJe le P BafUe. l'oy. Bafile Borde. ~ 

Borde du Houflây. JV. 6t. 

Borthon. Jean Auxonne. ibil. 
BolTii. Jean le ibid. 



7»- 



77- 



1 1 

Bouchard. Jacquet Dijon. 
B niertin. Etienne 
Bouchnl. Jean Dijon* 
Bouhicr. Jean Dijon. 
Bouhicr. Jeân Dijon. 
Bouhier. Jean Dijon. 
Boubin. Pierre Saint-Seine. 
Boulier. Anne-Sérapbine Dijon» 
Boulier. Philibert Dijon. 
Bourcerec. Laurent Dijon. 
Bourgouin. 

Bourrée. E4me-Sernard Dijon. 

Bourfaalt. Hugues Semur. 

Bon fTct. Jean-Baptifle de Anicres. 
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APPROBATION. 

Ai lû par Ordre de Monfeigncur le Chancelier , le Manûfcrit , qui a pour Titre t 
Bibliotbèque des Auteurs de Bourgogne , où je ne rois rien qui puiflè en empecber l'impref» 
A Paris le 14. Octobre 1741. 
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PRIVILEGE D V ROI 

tOUlS par lt grâce de Dieu , Roi de France & de Navarre : A no» Ames & Feint 
Cnnfeillers, Ici Gens tenans nos Cours de Parlrmens , Maîtres des Requêtes ordinaires 
de nôtre Hôtel , Grand Confeil , Prévôt de Paris , Baillis , Sénéchaux , leurs Lieute-> 
nans Civils & autres nos Jufticiers qu'il appartiendra t Salut. Notre bien Ame le Sri 
Papillon l'un de nos Secrétaires en la Chancellerie près le Parlement de Bifançon + 
Nous a fait expofer qu'il défireroit faire imprimer & donner au Public un Ouvrage de la 
campofition de Feu Sr. Papillon fon Frère , intitulé 1 Bibliothèque des Auteurs de Bourooçne. 
Un autre compofé par le Sr. *** intitulé : Eloges de différent Auteurs , s'il Nous plaifoit lui 
accorder nos Lettre» de Privilèges pour ce ncccflaircs : A CES CAUSES voulant favo- 
rablcment traiter l'Expofant, nous lui avons permis & permettons par ces Prefcntes , de. 
faire imprimer lefdits Ouvrages autant de fois que bon lui femblera , 8c les faire vendre Sf 
débiter par tout notre Royaume, pendant le ttms de douze années confécutives , à comp; 
ter du jour de la date deldites Prit lentes. Faifons deflenfes à toutes fortes de perfonnrs de 
quelque qualité & condition qu'elles l'oient , d'en introduire d'impreflîon étrangère dans aucun 
Lieu du notre obéiiTance ; comme audi à tous Libraires, Imprimeurs & autres , d'imprimer , 
faire imprimer, vendre ni contrefaire ledit Ouvrage , ni d'en faire aucun extrait , fous quel- 
que prétexte que ce foit, d'augmentation , correction, changement de Titre ou autres, fans 
la permiflion expreilè & par écrit dudit Expofant ou de ceux qui auront droit de lui; à pei- 
ne de confiscation des exemplaires contrefaits , & de trois mille livres d'amende contre cha- 
cun des contre venans , dont un tiers à Nous , un tiers à l'Hotel-Dicu de Paris , & l'autre lier* 
audit Expofant , 8c de tous dépens , dommages & intérêts ; à la charge que ces Preftnte» 
feront enrégiltrécs tout au long fur le Régiltre de la Communauté des Libraires & Impri- 
meurs de Paris , dans trois mois de la date d'icelles; que l'impreflion dcfdits Ouvrages lera 
faite en notre Royaume, fie non ailleurs, en bon papier 8e en beaux caractères , conformé* 
ment à la feuille imprimée , attachée pour modèle fous le contrefeel dcfditcs Prefenres : 
que l'Impétrant fe conformera en tout aux Réglemens de la Librairie , & notamment a 
celui du 10 Avril 171$ : qu'avant de l'cxpofer en vente, le Manûfcrit ou Imprimé qui au- 
ra fervi de copie à l'imprelTion defdits Ouvrages , fera remis dans le même état où l'Ap- 
probation y aura été donnée , ez mains de notre très cher 8c féal Chevalier , le Sieur d'A-> 
guefleau Chancelier de France, Commandeur de nos Ordres, fie qu'il en fera cnluiie remis 
deux Exemplaires dans notre Bibliothèque publique , un dans celle de notre Château du 
Louvre, & un dans celle de notredit très cher fie féal Chevalier le Sieur d'Ag-'eilèau Chan- 
celier de France; le tout à peine de nullité des Prefentes ; du contenu defquclles vousman-» 
dons 8c enjoignons défaire jouir ledit Expofant ou Ils ayant eau fe , pleinement 8c paifible-» 
ment , fans fouffrir qu'il leur foit fait aucun trouble ou empêchement. Voulons que la Co- 
pie defdites Prefentes qui fera imprimée tout au long au commencement ou à la fin defdits 
Ouvrages, foit tenue pour duement fignifiéc , 8c qu'aux Copies collationnées par l'un de nos 
1 ÔC Féaux Confeillers-Sccrctaite* , foi foit ajorttée comme à l'Original. 



Commandons 

eu premier notre Huiflier ou Sergent fur ce requis', de faire pour l'exécution d'icelles, tous 
actes requis 8c neceffaires , fans demander autre permiflion, nonobrtint Clameur de H-.ro , Char- 
tre Normande & Lettres à ce contraires. Car telelt notre plaifir. Donné à Vcrfailles le 16 
Février , l'an de grâce 1741 , 6c de notre Règne le 17. Par le Roi en fon Confeil. 

Signé, SA1NS0N. 

Régflré pu le Régiflre il. de la Chambre Royale tV Sindicale dei tibrairet (.7 Imprimeurs de Paris» 
î« Jol. 1. conformément an Réglementât 171» , qui fait deffenfes , art. 4. a toutes perfonnes de 
quelque qualité qu'elle' foient , autres que les Libraires 6" Imprimeurs . de vendre , débiter, (y faire 
affsei er aueuns Livres pour les vendre en letert noms, foit qu'ils t'en difentles A»seurs ou autrement , 
frili ebarpe de fournir a ladite Chambre Royale h Syndicale des Libraires & Imprimeurs de l'aris , 
buis exemplaires de ekacut) , preferit par V article 108. du même Règlement. A Pari, . le 7 Avril 1741. 

Signé , SAUGRA1N, Syndic» 
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